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AVERTISSEMENT 



Les manuscrits et les imprimés, dont on présente ici 
le dépouillement, sont indiqués plus loin, à la page 8. 
Ils sont signalés dans nos Descriptions bibliogtaphiques des 
manuscrits et des principales éditions du Livre de I. C, 

Les auteurs invoqués et les ouvrages cités, au cours du 
présent travail, sont mentionnés et critiqués dans le cata- 
logue spécial inséré au commencement du volume intitulé : 
Auteur du Livre de L C. 

Nous mettons, à la suite de cet avertissement, l'explica- 
tion des signes adoptés par nous, pour faciliter et éclairer 
les études sur les variantes de TL C. 
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VARIANTES 



DU LIVRE 



DE IMITATIONE CHRISTI 



rînlégrjn:- de 



substance, et n'engagenl sérieusement 
ni la doctrine, ni le style de l'ouvrage. 

Une première et rapide étude permet d'affirmer que le 1 
noui cit parvenu dans son intégrité substantielle. Quel que 
le texte qu'on adopte, qu'il s'agisse de l'Aron. ou du Kemp. 
l'édition de Cajetan oti de celle de Rosweyde, les dilTérei 
ne sont pas considérables. On ne rencontre pas de leçons 
modifient profondément la pensée et l'cxpressioi 
Ni le simple fidèle, ni le savant critique n'ont à se méfier du 
texte qu'ils ont sous les yeux. Alors même qu'ils consulteraient 
['Ailal. ou la rccension de Valart, les deux révisions les plus 
arbitraires, les plus audacieuses et les plus séparées, ils ne ris- 
queraient pas d'être induits en erreur sur le sens et la parole 
de l'écrivain. Ni l'idée, ni le style ne sont compromis dans l'en- 
semble et les détails importants. 

lin effet, jetons un coup d'œil sur les iiiterpolalions,lc^ omis- 
sions ei les modiHcalions du texte, telles qu'elles ressortenl de 
l'examen des documents. Le texte de l'I. C, se dégagera cl 
apparaîtra dans son intégriti! substantielle. 

I' Interpolations. — 11 n'y a pas lieu d'accorder quelque au- 
torité à certaines phrases interpolées qui se rencontrent en 
quelques manuscrits. On ne doit y reconnaître que l'oeuvre ar- 
bitraire et sans portée des copistes ou réviseurs. 

Les interpolations les plus nombreuses se rencontrent dans le 
groupî Rob. Panor. Vatic. Le texte suivi par ces manuscrits est 
l'un des plus précieux que l'on connaisse. Il opère la transition 
entre l'/lroii.et les secondaires italiens. Malheureusement, on a 
adjoint à ce texte un grand nombre de réflexions vulgaires, qui 
ne répondent ni à l'esprit, ni au style de l'I. C. Ces fragments 
sont au nombre de 41 pour le livre I, de 4 pour le livre 11, de 
a5 pour le livre III, de 3 pour le livre IV. Qu'on les examine : 
on n'aura jamais la tentation de les attribuer à l'auteur de 
l'I. C. L'éditeur téméraire qui n'a pas hésité à introduire sa 
pensée et son style dans l'admirable livre, ne s'est guère mis en 
Irais : il s'est borné k amplilier lourdement certains textes, à 
expliquer quelques passages qui n'avaient pas besoin d'éclair- 
cissements. Le procédé est paient dans les leçons du i^chapître 



du li 



e I. 



... medii&ri. Doctrina ejus . . 

... conformare. Quid prodesi. 

... carum. Opto magis .... 

... honores ambire ei in aliun 

le exiollcre. Vanitas est , , 



TEXTE INTERPOLÉ. 

... meditari. ^i*mirKW doctrina 

ejus 
... conformare. DicgHiT.fo. Quid 

prodest 
.,. carum. Hinc opio magîs 
... honores ambire quos sine 

peccato non pôles le ne re et m 

alium te e.tiollcrc ul grai'iiis 

ruas. Vaniias est 



ns du Bob. ne se sont pas, heureusement. 

se soni glissi5es dans le Panor. et le Vatîe. : 
Tis. ne les a pas toutes acceptées, tant s'en 
lombreux documents qui dérivent du texte 

ont rejeté ces malencontreuses additions et 



Les inlerpolatic 
généralisées. E^lle; 

faut. Les autres 

adopté par le Bob. 

lémotgni.' ainsi qu'elles étaient l'œuvre d'un réviseur, et non pas 

de l'auteur. 

On ne rencontre, en dehors du Rob., du Paiwr. et du Valic.^ 
que très peu de phrases interpolées. A peine quelques citations 
éirangéres se glissent-elles en quelques manuscrits. Quand on 
examine l'ensemble des copies du pleu.v livre, on est frappé du 
respect avec lequel il a été traité, l.e nombre des phrases, 
comme le nombre des chapitres, est presque partout égal. Voici 
la plupart des interpolations que nous avons rencontrées : 

Voir livre 1, c. ix, 9. Prep.— x], 16. Aven, a.— xxin, r. Chig. 

— XXIII, aï. Prep. — xsni, a8. Melens. 

Livre III, ex, 27. Leb. ~xlm (litre). Allât. ~xu\, 47. Allât. 

— XLVin, 37. 

Livre IV, c. viir, 11. Pap., Grain. 

Ces interpolations sont de peu d'importance, comme étendue 
ei comme expression. Elles ne se rencontrent que dans des ma- 
nuscrils isolés ; rarement elles s'étendent à des groupes de ma- 
nuscrits. Elles ne trouvent place que dans des documents 
d'origine postérieure. On doit ne leur accorder aucune consi- 
dération. 



a* Omissk 
penser des n 



minerons, plus tard, ce <\i 
j contiennent qu'un, deux 



faut 



des. livn 
toutes II 



Noi 



icheriL 






ans de chaque manuscrit en particulier 
n*avons à signaler, maintenant, que les omi^îons qui, 
contrant en des groupes similaires de manitscrils, peuvent sU] 
citer des doutes sur l'authenticité de certains textes. 

Nous ne trouvons à signaler que dix de ces omissions carw 
icristiqucs : 

Sed habebit lumen vitx(I, i, ])manque à tous les docuinent| 
excepté à Chig.. Flor.. Marc., Pap. (Venel.) 

Scire bibliam exterius(I. [.çi), le mot.exterius, manqu 
Ange!., Aron., Hob., Cav., Delam., Est., Georg., Panora 
Haven., Vatic. 

Vcre magnus est qui magnam habel caritatem (1. 
manque à Adv., Angel., Aron., Bob,, Cav., Esl., Georg., Slarel 
Panor.. Raveii.. Valu: 

Quum mala per longas convaluêre moras (1. xiii, ai) est o 
dans Adf., Allât., AU., Angel., Aven, i. Aven, a. Blés., C 
Celest., Ueiam., Est., Gaesd., Georg., Gram., Indeid., 
I.eb., Maf,ar., Metens., Nkol., Ochsenh., Palat. i, Palat. \ 
Paris, i, Paris, a, Paris. 3, Prep., Hebd., Stus., Slamp., Theve 
Weih. (Zainer.) 

Nunc sunt dies saiutis nunc tempus accepiabile (1. xxiii, : 
manque à tous les documents, excepté à /IWad'sv. ,/!/(.,. 4i'eH.ji 



Aven. 3. Celest. 


Dclam., Gaesd., Kemp-, I.eb., Nicol., Paris 


Paris. 3, Prep. 


Tkei-en. 


Qui pro amor 


e tuo omnem carnalem abjecerint délectation 


(111. X. 35)man 


que à tous les Italiens, se trouve dans tous 


Transalpins. 




Quasi hïc tar 


taque pati non deberes sed me in omnibus d 


positionibus ju 


tificaveris (111. xxv, [4) manque à tous 


Italiens, se trou 


ve dans tous les Transalpins, moins Palat. 


Paris. 2, Rebd. 




Horum mem 


nto fili mi verborum (111. xxx, 35) est on 


dans Allai. . A 


en. 1, Bur., Celest., Indesd., Palat. 3, Pre 


Weih. (Zainer. 


) 


Qui non diu 


sleierunt (111. lvci, 18) se trouve dans tous 


Italiens, manqu 


B à tous les Transalpins. 


Super omnen 


devotionem et consolationcm (IV. xv, i6> 


se trouve que d 


ns Gaesd., Gram., Kemp., Paris. 2. 



On voit qu'il n'est pas un seul groupe de mss. qui présente 
des omissions notables. L'intégrité du icxte n'est atteinte en 
aucune des leçons transmises dans l'ensemble de nos docu- 

3' ^toi^ificalions. — Au milieu d'un si grand nombre de mo- 
dilkaiions qu'on peut relever, il n'en est guère qui modifient 
la pensée de l'auteur. Tout se borne à des interversions, & des 
mutations de mois, à des adjonctions de quelques termes dans 
tin but d'éclaircissement. 

C'est le premier chapitre de l'ouvrage qui a subi le plus de 
retouches. Au commencement de toute révision, l'attention est 
soutenue cl l'examen méticuleux. Peu à peu, l'ardeur s'éteint 
et ne se réveille qu'en de rares circonstances. Telle est l'histoire 
des diverses recensions de l'I. C, comme, d'ailleurs, de toutes 
les recensions. 

Or, en quoi consiste le travail opéré sur le premier chapitre 
de l'admirable livre? Kn voici le relevé : 

AdditioM. 1, non ambulat in lenebris — non ambulat in te- 
ncbris sed habcbit lumen vitce. 3, in vita Jesu meditari — in vîia 
Jesu Chrisli meditari. lo, bibliam et omnium — bibliam e\le- 
rius et omnium. Id.. quid totum — quid libi totum. Id., sine 
cariiale Dei et gratia — sine caritatc et gratia Dei. 1 1, vanitas 
vanitatum et omnia — vanitas er^o vanitatum et omnîa — vanitas 
«'«nitatum eit et omnia — vanitas vanitatum ;jro/cc(o. 14, in 
altum se extollere — in allum stalunt se exlollere. 17, solum 
altendcrc — solum diiigere et attendere. ao, ad învisibilia te 
transferre — ad invisibilia transferrc. ai, maculant conscicntiam 
— maculant suam conscicntiam. 

htulatiom. 2, si volumus — si velimus. 4, Docirina cjus — 
Doctrina Christî. Id., spiriium ejus, spiritum Dei, spirilum. 
Id., haberei... înveniret — habenl... invenienl. 5, auditione — 
audilu. Id., spirilum Chrisli, spiritum christianum, spiritum 
Dei, spirilum e|us. 7, tibi alla de trinitatc, tibi aliquid de irini- 
Tatc, tibi de trinitaïc, tibi alla de sancia irinilaie. ij, oporict — 
opio — opia — optas. 10, omnium philosophorum — prophc- 
titum ~ physicorum. la, hta est — ha;c est, ]5, unde posi- 
modum graviter puniiur — punialur — quîs puniatur — oporiei 
puniri — oportel graviter puniri — opjrlcal puniri — graviter 



pccnilcrc. lO, \ 


tam sperarc vl 


optare 


- opiarc 


— sperarc 


desiderare. Id. 


modicu 


m cura 


re - pa 


rum curar 


e — non 


rare, i8, illic - 


illuc. 


0, sati 


abiiur - 


saiJaiur. 


2 1, Dei g 


liam — divinam 


gratiam 


-Dd 


perdun 


gratiam — 


graliam I 


perdunt. 












Interversions. 


2. quale 


nus vit 


am eius 


— quatenu 


s cjus vita 


3, studium nosirum sit - 


- nosir 


jm siu{ 


um sit. 6, 


plene et 


pide— plene VL 


It l't sap 


ide. 8. 


non faciuni sanctL 


m et iusi 


— non faciunC 


justum 


et San 


-lum — 


non faciuni homin 


sanctum et jus 


um. la 


cœles 


ia regn 


a — régna 


ccelcsiia 



régna cœlorum — cœlestia. i3. Vanilas 
igitur. i8, gaudium est — gaudium manei — manet gaudjud 
19, illius frequenier proverbii — illius proverbii frequei 
fréquenter Illius proverbii — illius frequentis proverbii. ; 
quentes suam sensualiiaiem — suam sequentes sensualilalem.J 

Parmi toutes ces leçons, il n'y a pas du variâmes qui mo< 
fient, en quelque manière que ce soit, le sens des propositioi 
et des phrases. Or, il en est de même dans l'ouvrage entiq 
Bien mieux, nous venons de reproduire le chapitre 
les plus grandes et les plus nombreuses relouches. 

H est donc permis de dire que nous avons la pensée de 1** 
teur de l'I. C. dans son intégrité substani 

N'aurions-nous atteint, dans notre entreprise, que ce seul t 
sultai : rassurer les admirateurs de l'admirable livre et démol 
irer, scienlifiquement, que, dans son passage à travers tant ^ 
manuscrits et d'imprimés, l'I. C. s'est conservée dans sa put^ 
essentielle, que la pensée et la parole de l'auteur nous si 
venues sans graves altérations; nous estimerions n'avoir peii 
ni notre temps, ni noire peine. 

Mais nous ne croyons pas qu'il suffit de s'en tenir, quani 
s'agit d'un te.xic quelconque, à l'intégrité substantielle, 



atteindre 



ennpllssent ne 
Mais lequel 



oins, se rapprocher le plus possible du tCï 

inal où se trouve-l-îl? 

dans quelqu'un Ues manuscrits ou impr 

i bibliothèques. 



II. Recherche du n 



■illeur II 



Quel est le meilleur des textes de l'I. C. ? 

Evidemment, la question est restée irrésolue, puisque, de nos 
jours encore, les imprimeurs peuvent publier des textes de pro- 
venance diverse, sans susciter de réclamations. 

C'est qu'en eirei. la critique n'a jusqu'ici arrêté aucune con- 
clusion précise. 

Si Kempis était l'auteur de l'admirable livre, il n"v aurait pas 
d'hésitation possible. II sullîrait de reproduire avec exactitude 
l'aulographe de 1441 conservé à la Bibliolhéque Royale de 
Bruxelles. Mais les droits de Kempis sont de plus en plus con- 
testés, et, il est permis de le dire, de moins en moins soutc- 
nables. 

I.a tradition historique n'établit aucune solution indiscutable, 
r de Kempis, ni, il Taut le dire également, en faveur 



n de ses 



Ce que 



s de dir 



a iradliion historique se peut 
allirrner à même litre de la critique littéraire, doctrinale, paléo- 
graphique. Les éléments de solution sont trop complexes pour 
donner lieu à autre chose qu'à des inductions hasardées, à des 
impressions purement subjectives. 

J'ai pensé qu'on pouvait arriver à une solution, en classant les 
textes et en dressant leur généalogie. 

Si, après avoir établi un ordre des textes en Classes, en 
Genres, en Espèces et en Individus, on parvient à déterminer 
quel est le générateur ou archétype, il ne reste plus qu'à recon- 
naître que le texte préférable, on peut même dire, que le seul 
texte recevable. est celui de ce générateur, les autres textes 
n'étant que des dérivés et des dépravations de ce prototype. 

Telle est la méthode que j'ai suivie dans mes recherches. Je 
n'ai pas riégliné les renseignements fournis par l'histoire, la 
philologie, le siylc. la doctrine, la paléographie. Mais je ne 
m'en suis servi que pour aider à la méthode essentielle, qui 
consiste dans le classement cl la généalogie des textes. 

Pans ce but, il a fallu étudier les monuments principaux, 
manuscrits et imprimés, qui coniicnncnt les lexles de l'I. C. 

Non pas sculcmenl les monuments de tel siècle ou de tel pays 



en parliculier : on n'aurail qu'un des ^liîmenis de comparaison. 
La Bibl. Roy. de Munich contient environ soixante mss. de 
ri. C. Ils ne révèlent qu'un nombre restreint des états du texte. 
!u xvi» siècle ont multiplié les 



éditions de l'I. C. A elle 
qu'un seul texte, celui de 

L'examen et la comp 
sutlisanle, doivent donc 
temps et de tous pays. 

Voici la liste de ceux que j'ai consultés. On en trouvera la 
description détaillée dans Descriptions Bibliographiques des 
'es principales éditions de l'I. i 



, elles ne représentent {{uèrcs 
ible de Venise de [483. 
sous peine d'être sans portée 
documents de tous 



m. Documents collalionnis. 

Codex Abbatisvillirus. Bibl. Nat. de Paris, mss. lat. ]3,751 

Les R derniers chapitres du L. I et le L. 11, 

-- Adi'ocalis. Bibl. du Chapitre de Verccil. L. I, II, 111, IV 

— Afflighemensis. Bibl. Maz.de Paris. L, 111. 

— Mtatianus. Bibl. Nat. de Paris, mss. lai. j3,6o5. L. 1, tQ 
111, IV. 

— Altempisianus. Bibl. Casan. de Rome, mss. lat. A. V. 40! 
L. M, 111. I. 

— Angelicanus. Bibl. Angel. de Rome. L. I, 11, IV. 
" . Bibl. Roy. de Turin. L. I, II, 111, IV. 

îis I. Bibl. Nat. de Paris, mss. lat. i3,6oo. L. | 

II, III. 

— Avenioiiensis II. Ibid. [3,604. L. I, II, 111, fragmentsde I^ 

— Bambergensis. Bibl. Casan. de Rome. L. 1, H. III, iV. 

— Bdtovacensis. Beaiivais. L. I. Il, III. IV. 

— Blesensis. Bibl. Nat. de Paris, mss. lai. agaî. L. 

— Bobbiensis. Bibl. Nat. de Paris, mss. lal. i3,Sn8. L. 1, I^ 

m. IV. 

— Buraiius, ou, Bencdictoburanus . Bibl. Roy. de Municm 
mss, lat. 4619. L. 11. Ilf. IV. 

— Capponianus. Bibl. Valic. Capp. 116. L. I. H. 

— Calnet. Musée Calvet, Avignon, n' 33g. L. IV. 

— Cavensis. Bibl. Nat. de Paris, mss. lal. iS.Sog. L. 1, 1 

III, IV, 
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— Celestinorum. Bibl. Roy. de Turin. L. I, II, III. 

— Chigianus, Bibl. Chigiana, Rome. L. I, II, III, IV. 

— Delamare. Bibl. Nat. de Paris, mss. iat. 3629. L. II, III, I. 

— Estensis. Bibl. de Modène. L. I, II, III, IV. 

— Florentinus, Bibl. de Florence, mss. 2733. B 3. L. I, II, 
III, IV. 

— Gaesdonckensis. Bibl. du collège de Gaêsdonck. L. I^ II, 
III, IV. 

— Georgianus. Bibl. de TUniv. de Padoue, 960. L. I, II, 

III, IV. 

— Grammontensis, ou, Gerardimontensis. Bibl. Nat. de Paris, 
mss. Iat. i3,5q6. L. I, II, III, IV. 

— Indesdorfensis I. Bibl. Roy. de Munich, mss. Iat. 7830. 
L. I, II, III. 

— Indesdorfensis III. Ibid. 7521. L. I. 

— Justinianus. Bibl. Ambroisienne de Milan, ms. 36. L. I, 

II, III, IV. 

— Kempisianus. Bibl. Roy. de Bruxelles, 5855-586i. L. I, II, 

IV, III. 

— Lebeitf. Bibl. de l'Arsenal, Paris, no gbo. L. I, II, III. 

— Mantuanus. Bibl. Nat. de Paris, mss. Iat. i3,6o3. L. I, II, 

III, IV. 

— Afarcianus. Bibl. de S. Marc, Venise, mss. Iat. m. 109. 
L. I, II, III, IV. 

— \fa!{arinccus. Bibl. Nat. de Paris, mss. Iat. 3592. L. I. 

— Metcnsis. Bibl. Nat. de Paris, mss. Iat. 2980. Le chapitre 
XXIV du L. I. 

— Sicolaitanus Passaviensis. Bibl. Roy. de Munich, mss. Iat. 
16, 232. L. I. 

— Ochsenhausen, Bibl. Nat. de Paris. Nouv. acq. Lat. 226. 
L. I. 

— Paduanits. Bibl. de l'Univ. de Padoue, 5i3. L. II, III, IV. 

— Palatinus I. Bibl. Vatic, mss. Pal. lat. 719. L. I. 

— Palatinus II. Ibid. 41b. L. I, II, III. 

— Palatinus III. Ibid. 419. L. III, II. 

— Panormitanus, Bibl. Nat. de Palerme. L. I, II, III, IV. 

— Papiensis. Bibl. de Brerà, Milan. L. I, II, III, IV. 

— Parisiensis I. Bibl. Nat. de Paris, mss. lat. 10,714. L. I. 

— Parisiensis II. Ibid. 10,715. L. II, I, III, IV. 



— ransiensis 111. Ibid. i3,6o3. 

— Parmensis. Bibl. Imp. de .Sainl-PéUTsbourg. L. I, ItS 

III, IV. 

— Prepensis. BiM. Nai. de Palerme. L. 1, 11, III. 

— Rafcnnatensh. Bibl. Communale de Ravenne, L. I, II J 

IV. 111. 

— Rebdarfennis. Bibl. Nat. de Paris, mss. lai. 10,706. L. 1|| 
M, III, IV. 

— Sangermanensis. Bibl. Nat. do Paris, mss. lat. i3,6oij 
L. I, 11, III, IV. 

— Slusianui. Bibl. Nal. de Paris, mss. lat. i3,6oi. L. 1, I|J 
111, IV. 

— SUimparum. Bibl, Nal. de Paris, Cabinel des EsiampcaJ 
Ea a. L. I ei fragmenis de lil. 

— Thei-enolianus. Bibl. Nat. de Paris, mss. lat. 3591. L. 1. 

— Unifersitalis. Bibl. de l'Univ, de Padoue, mss. 743. L. ij 
li, ni, IV. 

— Valicaniis. Bibl. Vatieane, mss. gaSo. L. I, II, 111, IV. 

— Veronensis. Bibl. Na[. de Paris, mss. lat. 18,089. !-■ I. I^ 
m, IV. 

— Wei/ietistephanensis. Bibl, Roy. de Munich, mss. laU 
2r,7ûl. L. I, II, III. 

A ces mss. il convient de joindre les Éditions Princeps, « 
par ce iterme, nous n'entendons pas seulement la premiini 
édition imprimée, mais, de plus, toute édition imprimée qui | 
inauguré un nouveau type de le.tie. 

Les Editions Princeps de l'I. C. sont au nombre de neuf: 

1" L'incunable de Guniher Zaîner ; 

a" L'incunable de Mets, ; 

3" Le Vendus de (483; 

4° L'édition de Kempis, par Sommalius; 

b" L'édition de VAron., par Cajetan ; 

'"1" L'édition du Grammonl., par Gence ; 

7" L'édition de VAdtmcatis, par Grégorv ; 

8" L'édition du ThÙi-cnoL, par Le Clerc, dans l'I. C. de N» 
poléon III; 

<)'• L'édition de Munster du Gaesdonck. 

De CCS neuf éditions, on n'a relenu que celles de Zainer 
Meiz, de Venise 14R3, de r.\dvoi:atis, de Gacsdonck. Lcs(iualr«] 



autres ayant clé cluditcs dans leur source mime (lu Kcmp., 
l'Aron., le Gram., le Thevcn ), onl pu une ni^yligécs. On pourra 
voir, dans les Descriplions Bibliographiques, des remarques sur 
1^ neuf éditions Princeps de l'I. C. et sur leurs dérivés. 

Pourquoi ces documents ont-ils été étudiés, et pas d'autres? 

La réponse est facile. 

Dépouiller les trois cent cinquante manuscrits connus de 
ri. C. était chose impossible. Il a donc fallu s'attaquer, d'abord, 
aux documents qui s'imposaient par leur notorii-ié cl l'eslime 
des saianis : l'Aron., le Gram., le Kemp., l'.Adv., etc. Puis, 
l'examen a été poursuivi sur les mss. le plus à portée. 

Les travaux ont été continués jusqu'à ce qu'on n'a plus trouvé 
de textes nouveaux, ne pouvant pas prendre place dans le clas- 
sement établi. 



IV. AVi;ioii.t .i VariaiUes. 

Il y a dans certaines éditions de l'I. C. quelques recueils de 
variantes. Elles ont été inutiles, pour la plupart, à mon dessein. 
En voici cependant rénuméraiion : 

Fouler. Je désigne ainsi l'édition suivante ; « De Ctiristi Imi- 
latione libellus vere aureus, ex fontibus .Sacrx Scrîpturx toius 
cxcerptus, ab authoce D. Thoma Kempensi olim conscriptus : 
Nunc autem variis cum exemplarihus summa diligeniia colla- 
tus, emendalusque, ac passim Scriptarx allcgaiionibus adnoia- 
tus. Accessit opusculum loannisGersonis de cordis mcditatione, 
cum Speculo Evan^^elici SermonisB. Anselmi. v l.ovanii, apud 
loannem Kouicrum Anglum. cum Privîlegio. An. iSjo, in-ia, 
169 ir., 3 tl. n. cil. pour l'Index cl l'erraïa. 

Cesl la première édition dans laquelle se rencontre l'indica- 
lion de quelques textes de la sainte Écriture, et le relevé de 
certaines leçons consignées à la marge. 

Fouler suit le texte de Tédilion de Venise i535. Il met en 
marge, de loin en loin, les variantes de quelques manuscrits, 
qu'il omet de désigner. H n'y a dcnc pas moyen d'utiliser les 
leçons, d'ailleurs trop rares, que Fouler a signalées. 

Valgrave. A la lin de sa précieuse édition de l'I. C. (Paris, 
Huré, 1038, in- lï). le bénédictin François Valgrair, ou Valgrave 
(Valgravius en laiin), a publié : Calalogus k'ciionum m utraque 



cditione romana cl belgîca varjanlium. Le savant brïnfiiiclin.. 
relevé les principales différences de l'édition du Codex .■ 
nensis, publiée à Rome en 1616 par Dom Cajcian,et de rédiijQ| 
dt: Kempis, publiée en Belgique par Rosweyde. Comtm 
possible de confronter directement les deux mss, d'Aron. et i 
Kempis, il n'y a pas lieu de retenir les indications de Valgrav^ 

Cajetan. L'édition de l'I. C. procurée par Dom Cajetan i 
1644 (Rome, Ex Typographies officina Congregal. de Prc 
ganda fide, pet. in-80) se termine par une Responsh Apologelie 
dont le chapitre 3cv est consacré à relever les variantes de qui 
ques mss. Ces mss. sont VAron., le Cai:, le Mail., ['Allât., q 
se trouvent à la Bibl. Nat. de Paris. J'ai pu les dépouill 
convient pas de recevoir, de seconde rnain, des variantes qd 
l'on peut recueillir sur les originaux mÈmes. 

Quatremaire. On trouve dans les cahiers de Dom Quair^ 
maire (Bibl. Nat. de Paris, mss. lat. 11,437) un travail c 
rable sur les textes de l'L C, Le docte bénédictin a cotifron( 
aa mss. Il commence par en donner une description détailla 
Puis, il en extrait les variantes. Du folio iS au folio &a, le 
riantes sont disposées par ordre des chapitres de l'L C. Du 
au f" 74, elles sont par ordre des mss. La plupart de ces r 
existent encore, et j'ai pu les étudier directement. 
Mell. 1, Mell. 2, Parc, 1. Parc- a, Parc. 3, Salsb.b, Weing. i 
n'existent plus, ou ont échappé à mes recherches. Par malhet^ 
c'est en trop petit nombre que Dom Quatremaire a relevé ]| 
variantes de ces sept mss. Une collation exacte aurai 
des résultats plus multipliés. Je les ai recueillis tels qu( 

Gence. Dans son édition critique de l'L C. (Paris, \n-i 
Gcncc a signalé quelques levons. Il ne les a guéres reçues que 
de seconde main : il lui est même arrivé la mésaventure d'avoir 
connu, seulement au moment de la mise en vente de son livre, 
l'existence des mss. de la Bibl. Nat. de Paris, qu'il est impossible 
d'ignorer quand on s'occupe de l'L C. D'ailleurs, Gence ne 
relève les variantes que d'une manière arbitraire et à sa fan- 
taisie. 11 y a cependant de bons renseignements à prendre dans 
les travaux de Gence, cl ils ont été utilisés dans la mesure du 
possible. 

Grégory. Cet éditeur a publié le texte de VAdvocaiis (Paris. 
in-S", i833), et on ne saurai! assez l'en remercier. Grégory a 



tzTit devoir adjoindre des notes à son lidiiion : cllos sont d'une 
déplorable absence de critique. Il n'y a à faire fondï sur une 
assertion de GrOgory, qu'après en avoir soigneusemeni conlrûlé 
l'exactitude. Les msi. loués par Grégory, le Cai:, le tiob., etc.. 
ont été collationnés directement, et il n'y a eu rien à emprunter 
aux variantes signalées par Grégory. 

V. Nature des Variaiiles. 

Dans leur& transcriptions, les copistes ont été tout i la fois 
très (îdèles et très infidèles. Un ms. peut ilre considéré comme 
une photographie d'un monument : elle est très e.xaete, en 
tnémc temps qu'elle déforme certains plans et quelques 
lignes. 

Les copistes étaient lîdéles à reproduire les types placés sous 
leurs yeux. Leur devoir d'état, comme leur religion profession- 
nelle, consistait à ne rien changer aux textes qu'Us trans- 
crivaient. De là, cette permanence des textes qui s'atfirme dans 
toute là suite des transcriptions. 

Il suffit, quelquefois, d'une lettre pour caractériser une leçon, 
et en faire le propre d'un groupe ou d'une espèce, tant est 
grande la permanence des types. Ad consolaiionem (II. x, 2), 
disent les mss. italiens suivis par les mss, de Melck. Ad conso- 
lationes, disent les autres groupes du Nord. Il n'y a guères que 
les liles. Sliis. qui se séparent des transalpins : il est vrai qu'il 
Cil difficile de saisir la (oi de leur identité. 

Même dans les transcriptions troublées, il est facile de re- 
trouver la permanence des textes. 

Le Pap. a été troublé par suite d'un changement de modèle. 
Bans les premiers livres, il est fidèle a l'espèce Chig. Flot: 
l>ans les derniers livres, H suit le texte Gaesd. Kemp. Gram. Il 
appartient donc à deux espèces différentes, et a perdu l'unité de 
texte. Mais il n'en a pas moins été lïdèle, en chaque livre, à la 
Permanence dans les textes qu'il a transcrits, et il est facile d'en 
ûpérer le classement. 

On peut en dire autant de l'espèce liles.. Parc. 2, Slus. Dans 

les deux premiers livres, ils se rapprochent du texte transalpin. 

' Dans les livres III et IV, le Slus. accuse nettement un caractère 



e qui pér- 



il y a peu du manuscrits contcnanl plus de fautes d'inadvc 
tïRLe que ['Adi: Néanmoins, la permanence du type primili 
iialien s'accuse de la manière la plus incontestable. 

C'est grâce à celte tidi'lité des copistes, qui, gL-miralcment, n 

qu'il nous est possible de classer nos documents. Si tout copisw! 

s'<fiait livré k un travail de correction, il y aurait autant de ty 

que de manuscrits. Dans les ceuvres imprimées, le composite 

le correcteur et l'éditeur insèrent, chacun, quelque chose du 

leur, en toute production mise sous presse. I.a transcription 

manuscrite n'a pas tant de causes d'inlidélité 

litude était pour les copistes le premier devoir profession Qel.J 

« S. Théodore Studite, réglant les peines qu 

aux moines qui auraient commis des fautes, n'oublie pas les! 

copistes qui auraient fait quelque bévue c 

mss. : ce qui fait voir avec quelle scrupuleuse fidélité It 

moines copiaient les livres.» (Nouv. Traité de Diplom 

p.45i.) 

En même temps que les copistes sont très fidèl 
met de faire fonds sur leur témoignage, ils sont très inlidéles, en 1 
ce sens qu'ils introduisent, dans le texte, des leçons variantes, J 
véritables dépravations de l'œuvre transcrite, mais servant de | 
différences pour caractériser les textes. 

Ces variantes proviennent de trois sources. 

1» L'erreur des copistes. Il est facile, dans une transcription,,' 
de transposer les mots, de substituer des expressions les unes ' 
aux autres, d'omettre des termes ou même des phrases entières. 
De ces erreurs involontaires provient ce qu'on appelle \e fatrafM 
des variantes, farrago leclionum, qui ne peut servir à aucuafl 
usage philologique. Il est. au contraire, de grande utilité ptn^ 
rapport au classement des textes. i.'Aron. écrit, satiabitur, discii» 
mus, \x stuite, au lieu de, satialur, didiscimus, ah stu 
trois fautes se retrouvent dans le Rnven. Elles concoure 
beaucoup d'autres variantes de même nature, à assur 
dernier manuscrit une parenté rapprochée avec le Codex Art 
nensis. En quoi peuvent-elles servir à l'établissement du texte^ 
Qu'y a-t-il à attendre de l'inconscience ei de l'inconsidéralio 
des copistes? Absolument rien pour la littéralurc; beaucoup^ 
pour le classement et la généalogie. 
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^ion des lexles. Uîen n'otak plus iréqueni, cl rien 
Viaît plus niîcessaire, sous le rtgime des [ranseripiions manus- 
criics, que la révision des lexles. Lorsqu'une œuvre lillirairc 
avait passé par un certain nombre de copies, it s'y i^lait intro- 
duit, forcément, nombre de dépravations involontaires. On ne 
lardait pas à éprouver le besoin d'un texte purilïé. Comment 
l'obtenir ? Par la collation de l'orîpinal ? Ce moyen, le meilleur 
de tous, ^liit ordinairement impraticable. Dans la plupart des 
tas, on devait se borner à exécuter des corrections conjcciu- 
rales, dont la portée dépendait de la compétence, du bon goût 
et de la discrétion du réviseur. Grâce à Dieu, l'I. C. a échappé 
aux retouchas excessives. Le réviseur qui a préparé la copie 
ayant servi de type aux manuscrits transalpins, n'a pas hésité a 
modilier. plusieurs centaines de fois, le texte italien qu'il avait 
sous les yeux. Ces modificalions ne présentent que des amélio- 
rations, ou prétendues telles, de détail, n'atteignant pas la sub- 
stantialité de l'œuvre. Les autres révisions sont d'une nature 
encore plus bénigne. Toutefois, chaque révision étant un éloi- 
gncmeni du texte primitif, on en est arrivé, de révision en 
révision, i des types très divergents de l'original. 

3° I.a confusion des types. C'est la plus redoutable cause 
d'erreur. Le Marciantis a. été copié sur un type secondaire 
ilallen, de la famille du Mant. Justin. Veron. Le manuscrit a 
été exécuté par un caltigraphe de profession, beaucoup plus 
préoccupé de satisfaire ruiil que l'intelligence. Il était nécei- 
siirc qu'une telle copie fût soigneusement contrôlée et expurgée. 



mitre a 






(ures différentes qui surchargent d'annotations les marges et les 
toierlignes, se sont chargés de ce soin. S'ils avaient usé. pour 
opîrer leurs corrections, du ms. ayant servi de modèle au calli- 
grap'ie. la correction aurait donné d'excellents résultats. Mais le; 
deux correcteurs ont opéré leur révision, l'un, d'après un ms. 
Italien ds texte primitif, probablement l'Es!., l'autre, d'après 
Un ms. du type Ail. Ûcl. Il en résulte que le Marc, oiïte dans le 
corps de la page un texte italien secondaire, avec des corrections 
marginales, empruntées tant au.t textes italiens qu'aux textes 
Iransalpins. Si un iranscriptcur a pris copie de ce texte frelaté 
tl a inséré les surcharges dans le corps de l'ouvrage, il a produit 
un de ces hybrides que nous aurons à signaler, chevauchant sur 
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des tcxles divers, allant à droite et à gauche sans raison appré- 
ciable, et se maintenant en dehors de tout classement. 

On trouvera ci-après les variantes de l'I. C. recueillies damn^ 
les documents indiqués plus haut. 

Poursuivi à travers de nombreuses vicissitudes, pendant t-an 
laps de temps considérable, le travail que je présente au publ. i^ 
sera continué et contrôlé de nouveau. La controverse, qu'il m^^ 
manquera pas de susciter, indiquera les points sur lesquels dev ^^ 
plus particulièrement se porter l'attention. Si Dieu le permcr^» 
cette révision ne tardera pas à être opérée. J'ai cependant I^ 
confiance que si elle sert à rectifier quelques points de déta î'^ 
elle n'atteindra nullement les lignes principales. 

VI. Usage des Variantes. 

II ne sufTit pas d'avoir amoncelé des variantes même en nombre 
considérable. Il faut en tirer parti. 

Au xvii« siècle, après avoir réuni des variantes, on aimait à se 
livrer au choix des leçons, delectus lectionum, et à insérer dans 
le texte les leçons préférées. C'était continuer les systèmes des 
recensions arbitraires, dont les copistes ont tant abusé à l'époque 
du moyen âge. 

L'édition de 1*1. C. publiée par les bénédictins nous permet 
de juger de la méthode du xvii« siècle, d'après le livre même qui 
nous occupe. 

Les bénédictins ont adopté pour base de leur édition le texte 
d'Arone, qu'ils tiennent pour le préférable. Cependant, ils n'hé- 
sitent pas à le réviser de façon arbitraire. Prenons en exemple 
le c. vu du L. II. Voici les corrections introduites dans le texte 
d'Arone : 

— propter dilectum relinquere omnia, au lieu de, pro dilecto 
relinquere. Les bénédictins ont pensé que le contexte exigeait 
cette rédaction. 

— amari super omnia, au lieu de, super omnia amari. Aucun 
ms. n'autorise ce renversement de mots, qui bouleverse l'homo- 
phonie et le système des « cursus ». 

— aique amicum rétine tibi, au lieu de, amicum tene tibi : 
c'est une leçon caractéristique des textes transalpins que les bé- 
nédictins ont introduite dans le texte le plus purement italien. 



R'ftlla^ 



t et instabili 



Il de, lallaj 



islabili 



observation que pour la leçon préci^deiitc. 

— vellet libcnier, au lieu de, debcrel libcnler. Il 
Iroîs manuscrits autrichiens qui inlroduiscni le moi, 
ne se trouve dans aucun ms. italien. 

— senties sspius, au lieu de, sa; 
commune des textes italiens. 

— plus enim homo nocivus est 
homo nocivior sibi. Aucun tes 
qui a pour but de faire disparaître 
grammaire. 

La méthode du xvii* siècle apparaît en toute clarté, C 
' semble les variantes, sans en faire la critique. On se livi 
, dtleclus leclionum, qui n'a pas d'autre guide que le goùl 






la leçon bénédictine, 
:e prétendue faute de 



préférences de l'éditeur. 
^me les leçons italiennes 
temps et de tous pays, sa 
corrections, nécessitées, di 
I On comprend que tous 



t les 
texte, où l'on amal- 
transalpines, les révisions de tous 
ni^gliger d'introduire de nouvelles 
n, par le sens et la grammaire, 
i textes élaborés d'après une telle 
méthode doivent être revus. Ils ne peuvent être acceptés que 
sous béaéfîce d'inventaire. 

Au deleclus leclionum, les éditeurs du xvii' siècle joignent un 
autre procédé, celui de la conjecture. 

L'ode XIV du L. Il des poésies lyriques d'Horace se termine 
par ces vers : 

Tînget pavimentum superbum 
Pontilicum potioru cn^nis. 

Le P. Sanadon préfère la leçon, superbîs. Voici sa conjecture : 
Superbis.) C'est la conjecture de M. Cuningam, qui m'a 
paru préférable aux leçons ordinaires. Les manuscrits sont 
partagés entre, superbo, et, superbum. Quelque beauté que l'on 
»it trouvée dans le premier, il a, ce me semble, assez mauvaise 
grâce, i cause qu'il est suivi d'une autre épiihéte, poiiore cœnis 
pontificum. Le second fait une consonnance d'une pesanteur 
énorme entre, pavimentum, et, pontificum ; consonnance que je 
ne sçaurots passer dans un endroit, dont ta leçon est contestée. 
Barth, qui n'étoit pas plus content que Jos. Scaliger de la leçon 
du icvic. a priipoii^- de lire, superbus. Celle correction a son 



^nl opter, et je ne sçaisquel goût me porte au choix que 



I a 



élu pmé au deleclus lectionum et 
1 lexie correct, élégant même : ce 
n agréable, peut-être : 



a conjec- 



[l'esi pas 



Un texte qui 
lure, peut éire 
un texte sincère. Ci 
naturel. 

Il faut bien le dire : jusqu'ici, on s'en est tenu, dans la publi- 
cation des textes, à la méthode du xvii" siècle. On sait extraire 
les variantes, mieux que jamais. Quand on ne s'en sert pas de 
Taçon défetlueuse, on se contente, comme les (diieurs de i'Ho- 
race de l.eipsik (années [863 et suivantes), d'accumuler les 
variantes au bas des pages, en abandonnant à d'autres le soin 

Il n'est pas besoin de s'arrêter au procédé de quelques édi- 
teurs, décidant de la valeur d'une leçon par le nombre des mss. 
qui la donnent. C'est le cas de le dire : Non numeranda scd 
ponderanda. Des arrêts de majorité n'ont aucune autorité dans 
la matière. Un texte primitif peut n'être connu que par une on 
deux copies; un texte corrompu peut être représenté par des 
centaines d'exemplaires. Dans ce cas, les gros chiffres ne forcent 
pas la victoire. Le texte du Vcnel. 1483 est reproduit par les 
éditions du xv^ siècle et du xvi° siècle. Il n'a pas la valeur du 
texte de ['Aron., dont il dérive, bien que ce dernier texte ne 
soit reproduit que dans deux mss. connus. 



Vil. Méthode adoptée. 

11 me parait que l'on doit adopter une méthode toute différente. 

Que veui-on, par exemple, dans la recherche du meilleur 
texte de l'I. C. ? 

On veut savoir quel est le texte authentique, tel qu'il est sorti 
de la plume de l'auteur. Celui-là est le meilleur, serait-il le 
plus incorrect. 

Dans ce but, que l'on commence, au moyen des variantes, 
par ranger les textes en Genres, Kspèces cl Individus; comme 
une réunion d'hommes venus de toutes les extrémités du monde, 
qu'on disposerait par ordre de races. 

Un Classement ne suiVii pa5. S'il donne l'ordre par différence 



dv ijaraciércs, il n'imiiquu pas qutl ifxic ust prélérable. Le 
Classement de l'I. C. donne une riipariition des textes en deux 
<îenrK cl vingt Espèces. Va-t-il falloir choisir un de ces leides, 
en s'abandonnant à des goilts pariiculiers et à des impressions 
personnelles ? Ce serait lomber dans l'anarchie. 

Après le Classement, doit venir la Ginéalogie. Si on arrive à 
remonter à un générateur commun, le problème est résolu ; le 
meilleur texte est à l'origine : un dérivé, quelque corrigé qu'il 
soil, n'en est qu'une dépravation. 

Classement cl Généalogie conduisent à celte conclusion, que 
le texie de VAroncnxis est, pour l'I. C, le texte générateur. C'est 

le bonne fortune tju'on puisse arriver à cette conviction. Je 

! pense pas que, pour les textes d'Horace et de Virgile, on 
puisse jamais réussir à trouver le générateur commun : les 
leçons qui nous sont parvenues appartiennent à des dérivés 
d'espèces différentes ou hybrides. Pour notre livre, il en est 
tout autrement. Tout converge vers le texte de l'.lmii. et en 
découle. Le Codex Aron. n'est pas un autographe, parvenu 
jusqu'à nous, du saint auteur de l'I, C. Non. Mais c'est une 
copie exécutée, ou sur l'autographe du pieux écrivain, ou sur 
une des reproductions immédiates de l'œuvre. Ce n'est pas 
la première édition : elle est introuvable. C'est une copie du 
lexte de ce premier eut de l'I. C. I.a leçon de VAron. rappelle 
et réduit à l'unité tous les autres textes du pieu.x livre, comme 
un générateur qui résume et explique les origines et les déve- 
loppements de ses dérives. 

A ce mérite suprême, \'Aron. joint la qualité d'être, de tous 
les mss. de l'I. C, le plus correct, le plus complet, le plus sus- 
ceptible d'être fidèlement reproduit pour la lecture courante. 

Parmi les mss. les plus remarquables, il faut distinguer le Ca- 
pemtit. J'ai dû renoncer à en publier la leçon : elle ne se rappro- 
cbaït pas immédiatement de l'archétype. De plus, il aurait fallu 
en remanier la ponctuation, Entin le ms. n'est pas terminé. 

Alors même que le Kcmp. contiendrait un aussi bon texte de 
J*I. C. que i'Aron.. on ne saurait préférer le ms. hollandais au 
ms. italien pour en faire la base d'une édition. L'Aron. est bien 
désigné, bien ordonné, bien nombre ; le Kemp. n'a pas de titre 
" " I fait 



général, l'ordre des livres est troublé, et 1 


ur numéral 


dél'aui. La ponctuation de VAroit. peut 


irc reprodui 
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quelle, à peu d'exceptions près ; il a toujours fallu renoncer à 
celle du Kemp. L'Aron. est complet et ingénu, tandis que le 
Kemp. manque de plusieurs feuillets et est surchargé de retou- 
ches dont l'origine est souvent inconnue. 

C'est ce qui a permis de publier VAron. dans son intégrité 
pDur l'usage ordinaire, lorsqu'une reproduction exacte du Kemp. 
n'est possible que pour la satisfaction de quelques érudits. 

VIII. Correction. 

Il n'est pas de copie manuscrite qui soit irréprochable. Tout 
copiste commet des erreurs, par la force même des choses. 
C'est pourquoi il devient nécessaire de réviser le texte de tout 
manuscrit, quelque soigné qu'il puisse être. De là, l'entreprise 
présente de correction du Codex Aronensis. 

En quoi consistent les corrections? Simplement, à faire dis- 
paraître les fautes évidentes commises par le copiste. 

Le texte du Codex Aronensis a été conservé fidèlement, avec 
sa physionomie particulière. On ne l'a modifié que dans quel- 
ques occasions, d'ailleurs fort rares, où il a été impossible d'en 
respecter la leçon. 

1. IV, 3, satis labilem sive bibilem. Les deux mots, sive bibilem, 
se rencontrent dans VAron. Ils expriment un simple regret de 
copiste, qui ne se rend pas compte du sens du mot, labilem. Il 
y a là une ignorance à corriger. 

1. I, iQ, satiabitur. Le verbe suivant, impictur, est au présent ; 
le texte scripturaire auquel se rapporte le passage a les deux 
verbes, saturatur, impletur, au présent. Il y a donc lieu à la 
correction, satiatur. 

D'ailleurs, on n'a jamais renoncé à la leçon raisonnable de 
VAron., alors même qu'il se sépare de tous les autres documents, 
soient-ils congénères. 

I. XVII, 9, Ad serviendum venisti, aut ad regendum? Aron. 

— Ad serviendum venisti non ad regendum. Raven. etc. Pour- 
quoi changer la leçon de VAron. qui a plus de vivacité et pré- 
sente le même sens ? 

I. XVIII, 3, in vigiliis et orationibus, in jejuniis et sanctis. Aron. 

— in vigiliis et jejuniis, in orationibus et sanctis. Raven. etc. 
Quel inconvénient y a-t-il à conserver l'interversion de VAron.? 
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IX. La leçon commune. 

On demandera, peut-être, pourquoi, au lieu de s'en tenir au 
Codex Aronews/5, qui, en définitive, n*a que l'autorité d'un seul 
ms., il n'a pas été jugé préférable de reconstituer le texte de 
l'archétype lui-même, en combinant les leçons de VAron., du 
Raven., du Volg. Vcn., de manière à établir la leçon commune 
de l'espèce primitive ? 

Un exemple montrera combien il faut peu se fier à ce qu'on 
appelle la leçon commune. 

Supposons que le ms. d'Anvers ail péri au commencement du 
siècle, dans le cataclysme révolutionnaire, et qu'un érudit, dé- 
sirant retrouver le texte authentique et pur de Kempis, s'efforce 
de le reconstituer au moyen des leçons communes des éditions 
dites de l'autographe. 

Au chapitre second du livre premier. Bélier donne la leçon : 
dici sapientes ; toutes les autres éditions de Sommalius, Ros- 
weyde, Chifflet, etc. : sapientes dici. En voulant suivre la leçon 
commune on se tromperait, car le ms. de Kempis écrit, comme 
Bellcr, dici sapientes. 

Dans toutes les éditions de l'autographe on trouve les indica- 
tions de Liber I, II, III, IV : elles ne se trouvent pas dans le 
manuscrit. 

Bélier est le seul à donner TI. C. selon l'ordre du ms., c'est- 
à-dire, à placer le L. IV à la place du L. III. 

Dans toutes ces circonstances, l'éditeur qui aurait suivi la 
leçon commune, aurait commis autant d'infractions à la pureté 
de texte du Kemp. 

On voit, par les exemples qui viennent d'être mis en avant, 
quels sont les principes qui ont présidé à notre correction du 
texte de l'I. C. 

On n'a pas cherché à reconstituer la leçon de l'original dis- 
paru ; ni même la leçon commune de Tespcce a Aron.y Ravcn., 
Volg. Vcn. On s'en est tenu au texte de VAron. et on a telle- 
ment cherché à lui conserver son idiosyncrasic, qu'on ne l'a 
jamais abandonné, même quand il se sépare de ses congénères. 
On ne l'a amendé que dans les cas, d'ailleurs fort rares, où il 
violait outrageusement le sens et la grammaire. 
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I. Le titre dans L'Aron. Raven.— II. Pourquoi le livre a-t-il 

ÉTÉ DÉSIGNÉ PAR LE TITRE de I. C. — III. Le TITRE DANS LES 
TEXTES ITALIENS. — IV. Le TITRE DANS CERTAINS TEXTES TRAN- 
SALPINS. — V. Trithème et Busch. — VI et VII. Incohérence 

DE quelques manuscrits TRANSALPINS. — VIII. L'aBSENCE DE 

TITRE DANS Gaesd, ET Kemp. 

I. 

Le Cod. Blesensis présente une disposition singulière. 

Le chapitre premier du livre I est donné comme Proœmium, 
ou Préface, de l'ouvrage entier. La numération des chapitres 
ne prend commencement qu'après cette sorte d'introduction. 
D'où il résulterait que le titre De Imitatione Christi et contem- 
ptu omnium vanitatum miindi ne serait pas le titre d'un chapitre, 
mais celui même des quatre livres; et que le chapitre premier 
ne faisant pas corps avec Touvrage en devrait être détaché, 
comme un prologue général. 

Mais le Blesensis est seul à donner cette disposition. Quelque 
logique qu'elle apparaisse, on doit la rejeter, car le ms. est ré- 
cent, incomplet, et présente de nombreuses défectuosités de 
texte. 

L'Aronensis nous semble indiquer avec exactitude comment 
le livre de I. C. se présentait originairement aux lecteurs. 

Incipiunt capitula primi libri Abbatis JohannisGesen... Incipit 
libcllus de Imitatione Christi et de contemptu omnium vanita- 
tum mundi. C. primum... Explicit liber primus. Incipit tabula 
libri sccundi Abbatis Jo. Gesen... Incipit liber secundus. De in- 



Lema conversation e. Cap. primum... Explicit liber secundus, 
Incri pil tabula teriii libri Abbalis Johannis Gescn... Incipii liber 
feert îuv De interna locuiîonc Chrisii ad animam fidelem. Caput 
■num... Explicil liber tertius. Incipiunt capitula quart) libri 
At>t>ati^ Johannis Gessen.... Incipit liber quarLus. De sacramcnio 
poris Chrisii. Procemium... Espllcit liber quarius et ultimus 
>atis Johannis Gersen. De saeramenlo allaris. 
► c ces diverses indications, il résulte que, pour le copisic de 
i'A r-onensis, l'ouvrage était un libellus composé de quatre livres, 
ran gfs dans le mt^mc ordre qui leur est ordinairement attribué ; 
r ce libellui prenait pour titre général des quatre livres l'inli- 
lulé du premier chapitre : He Imitatione Chrhli. Si l'on veut 
re-stcr lidéle aux données de ['.\i-nnensis, rouvrafje doit être 
désigna de la manière suivante; «Le livre de Imilalione Chrisii 
l'abbé Jean Gersen divisé en quatre parties, » soit en latin ; 
« Abbalis Joannis Gersen libellus de Imilatione Chrisii in qua- 
tuor partes divisus. » Nous dirons plus tard pourquoi, entre les 
diverses orthographes Gcsen, Gessen, Gersen, il y a lieu de pré- 
férer l'orthographe Gersen. 

Le Reiveit., qu'il faut toujours consulter quand on veul avoir 
la confirmation de VAron., car ces deux mss. sont congénères, 
n'est pas moins explicite : Incipit tabula super primum librum 
lie Imilaiinne Chrisii. De imilatione Chrisii, et contempiu om- 
niurn vanitatum mundi, primum cap. etc. E.vplicit liber primus. 
Sequiiur sccundus. Tabula libri secundi... Incipit liber secun- 
«us : de interna conversaiionc. 



II. 



* L 
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Les 



de ]'[. C. n'a pas été ainsi intitulé par son auteur. 
: que le titre du premier chapitre du premier livre. 
__ copistes l'ayant trouvé à la téie de tout l'ouvrage, ont cru 
1" 'I apparicnait à lout l'ouvrage, qui n'a paru depuis que sous 
'^^ «itrc, - (Huciiana. in- ] a. p. 48. 1 

L'Htsioirc de Cyrus, écrite par Xénophon, a reçu le titre de 
^ï'opÉdic, bien que ce ne soil que le litre du premier livre. 

■-e premier imprimeur de l'I. C, Giinther Zainer, fait rcmar- 
V^^T qii'i proprumcni parler, le premier livre, ou même, le pre- 
""^r chapitre, seul, devrait porter le titre d'iniilalin Chrîali. 
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Mais, ajoute-t-il, de méine que TÉvangile de saint Mathieu a 
été appelé le Livre de la Généalogie de Jésus-Christ, parce qu'il 
débute par la généalogie du Sauveur, ainsi le même procédé de 
désignation a été appliqué à notre livre. Et quidam totum libel- 
lum sic appe liant, scilicet libellum de Imitatione Christi. Sicut 
Epangelium Matthœi appellaiur Liber generationis Jesu Christi. 
Eo quod in primo capitulo fit mentio de generatione Christi se- 
cundum carnem. 

« Le titre actuel provient de la rubrique du premier chapitre, 
qui, par un abus fréquent au moyen âge, a été appliqué à l'en- 
semble des quatre livres. C'est ainsi que certaines chansons de 
Gestes s'appelaient Enfances, parce qu'elles commençaient par 
le récit de l'enfance merveilleuse du héros. » (Renan, Études 
d'Histoire Religieuse. 1857, in-8", p. 3 18.) 

III. 

* 

Que notre livre ait reçu de son auteur le titre général de Imi- 
tatione Christi, ou que l'usage le lui ait attribué, il n'en est pas 
moins vrai que la plupart des mss. italiens, de même que VAron. 
et le Raven., consacrent l'autorité de cette désignation. 

AngeL, bi , Explicit libellus devotus de I. C. 

Cav,, b2. Incipit libellus de 1. C. et contemptu omnium vani- 
tatum mundi. — Explicit libellus devotus de I. C, liber videli- 
cet primus. 

Adv.,ci. Incipit libellus de 1. C. et contemptu mundi om- 
niumque ejus vanitatum. 

Est., C2. Incipit liber primus de I. C. et contemptu omnium 
vanitatum mundi divisus per infra scripta capitula. 

Georg., c3. Incipit libellus de I. C. et contemptu omnium va- 
nitatum mundi... Explicit libellus devotus de I. C. 

Bob., di. Incipit libellus de I. C. et contemptu omnium va- 
nitatum mundi... Incipit liber secundus de I. C. 

Panor., d2. Explicit liber quartus de I. C. 

Vatic, d3, Incipit libellus de 1. C. et contemptu omnium va- 
nitatum mundi. 

Chig., Flor., Pap.,ei , e2, e3. Incipit libellus dévolus ctuiilis... 
de I. C. 

\îant.,fi. Incipit liber.,, de contemptu mundi et I. C. 
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Parm.,f2, De I. C. et contemptu omnium ranitatum mun- 
di... Explicit liber primus. 

Justin., gi . Incipit libellus dévolus et utilis... De I. C. et con- 
temptu omnium vanitatum mundu 

Sanger., g2. Incipit libellus devotus et utilis... de I. C. et 
contemptu omnium vanitatum mundi. 

Veron., 12. Incipit tractatus de I. C. et contemptu vanitatum 
mundi. 

Le Venet. €4 n*a pas une formule nette dans i'incipit. A Tex- 
plicit il adopte une indication incomplète : De contemptu mun- 
di devotum et utile opusculum finit. 

C'est à l'influence du Venet. e4 que Ton doit l'introduction 
dans certains incunables du nom de Gerson et du titre général : 
De contemptu mundi. On voit, par l'histoire de quelques saints 
personnages du xvi' siècle, de saint Ignace de Loyola, par 
exemple, que le livre de l'I. C. leur était connu sous les noms 
de : le Gerson, ou bien : le de contemptu mundi. 

Toutefois, la plus grande partie des incunables conserve à 
l'ouvrage son titre complet et n'accepte pas la mutilation du 
Venet. 

L'im. Tractatus aureus et perutilis de perfecta I, C. et vcro 
mundi contemptu. 

Volg. Ven. De Imitatione Christi et de contemptu mundi in 
vulgari sermone. 

Volg. Tosc. Utile et divota operetta délia Imitatione di Giesu 
Cristo. 

Volg. Padov. Incomenza lo primo libro de la Imitatione de 
Christo. 

Lambert. Le livre très-salutaire de l'Im. de N.-S. J.-C. et du 
parfait contemnement de ce misérable monde, nommé en la- 
tin : De Im. Ch. et de contemptu mundi, et se commence : Qui 
sequitur me, etc. Cy finit le livre de Im. Ch. et àQ contemptu 
mundi. 

Nous n'avons guère à signaler que trois anomalies dans les 
textes italiens : 

Univ., il. Incipit devotus tractatus sive liber flosculorum do- 

ctrinae vita; spiritual is. 
Marc, h2. Explicit liber flosculorum vilse spiritualis. Et 

primo, de I. C. et contemptu omnium vanitatum mundi. C. i... 



Incipit liber quariu; 
ber llosculorum viij 



5 llosculorum vila; spirilualîs... Explicii li- 
ipiritualis. — Le liire de FloscuH vint 
spirilualis n'est pas mauvais, quoiqu'un peu Heuri pour l'I. C. 
où il n'est jamais parliï de fleurs, pas plus en général qu'en par- 
ticulier. Mais le Marc, et Vilnh. ne sont que des dérivés loin- 
tains des textes primitirs. Ils ne peuvent faire autorité, surtout 
lorsqu'ils introduisent des leçons particulières. 

Capp., hi. Incipit liber beatissimi Augustin! pairis nosiri de 
instructione canonicorum ac sacerdotum qualiier sancie debcant 

Le Capp. esi le seul à donner un semblable titre, qui ne se 
justifie guère, et que le ms. n'appuie pas de l'autorité ni de son 
ancienneté, ni de son intégrité, ni de son ingénuité. 

Il est donc permis de le dire : les textes italiens donnent aux 
quaire livres le titre général : de Imitaiione (^hristi et contem- 
ptu omnium vanitatum mundi. 



C'est seulement dans les monuments étrangers à l'Italie que 
commence à se montrer l'incohérence dans la désignation gé- 
nérale des quatre livres. 

Les textes de la Classe I conservent, cependant, le titre indi- 
qué par les textes italiens. 

5(11.'!., 13. De I. C. et conlempiu omnium vaniiaium mundi. 

Allât., mi. Rur., mj. Incipit tractatus de I. C. et de con- 
tempiu omnium vanitatum mundi etdividilur in quatuor libros. 

Iiid. 3, ma. De 1. C. et contemptu omnium vanitatum 



Tiundi. 

Palat. 2, m5- Ordo 
Imitatione Christi et c 



capitulorum libelli boni scquentis ; De 
mtempiu omnium vanitatum mundi. Ca- 



trahe: 



n l'rimum, Expliciuni capitula. Ini 

. Incipit liber secundus de Ami 
:es... Expliciunt ammoniiiones a 



liberdeln 
idi... ICxpl: 
onibus ad iniern. 
na trabentes. Inci 



bcr 



piunt capitula tertix partis.,. Explicit liber de instructione relï- 
giosx et devotx animx. 

!nd. 1, n/. Weih., m. De I. C. et contemptu omnium vani- 
tatum. 



Zainer, n^. Incipit libellus cuosûlaionus ad insirutlioncm 
devotorum, cujus prJmum capilulum est de 1, C. et conlcmptu 
dacnni (sic) vsniialum mundi. El quidam tolum libeilum sic ap- 
petlaot. scilicec libelium de Imitalione Chrisll. Sicul Evanyeljum 
MsiihxJ appellatur Liber generationis Jesu Chrîsii. bo quod 
in primo capiiulo fit mcniio de gencralione Christi secundum 

Malgré les indications, libellus consolatorius, libellus ad in- 
siructjonem ridclium, l'incunable de y.ainer prend soin de 
iTiaintcnir le litre général de i'ceuvre. Partout, il affecte de si- 
gnaler le litre de 1. C. — Explicit primus liber de I. C. — 
L'xplicil liber secundus de I. C. — Explicit liber interna; con- 
solitionisqui est tertius de I. C. — Sequiiur nunc liber quarius 
de I. C. — Esplicit liber quartus de I. C. — ... libri de Christi 
liniiatione numéro quatuor finiunt féliciter. 

Ma%arin., oi . Palal. i, 02. Explicii libellus dcvotus de I, C. 

fiamb., p3. Explicit liber titulalus de I. C. valde dévolus, 

Pad.,p5. Le Codex Padimiiiis ne reproduit que trois livres de 
l'Imiution (11, ni, IV), Cependant, tout en négligeant de les 
relier par quelque désignation spéciale, Incipit liber primus, 
Explicit liber pnmus. etc., il ne laisse pas de donner aux trois 
livres un titre général : Explieil libellus de Imilalione CkfUti. 

Rebd..qi. Incipit iractalusde I.C. 

Paris. i,^ï. De I.C. et conicmpiu omnium vanitatum mundi. 

Melen.\.. xi . ex libro de I. C. 

Stamp., X.5, lertii libri de I. C. cap. 43... Libro quarto 
de I. C. 

Sequilur tractatus de Imitattone Christi cl conlcmptu vanita- 
tum mundi... Explicii tractatus primus de Imilalione Christi. 
Sequiiur tractatus secundus de inlerna conversationo... Kxpli- 
ciunt monilionesad interiora trahenies. Incipit tcriia pars hujus 
libri quic est de inicrna consolaiione... Kxplicit liber inicrna; 
consolât Ion is. Dco gratias. (Celesl.) 



Trithime ne connaissait l'ouvrage que sous le titre de 1. C. : 
• Libellus de I. C. primi Tenur auctoris (id est alterîus Thoma; 
scnions). » 
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Busch cite l'ouvrage sous le titre de Qui sequitur me, de Imi^ 
îatione Christi. 

Il y a lieu de présenter ici une observation. 

Bon pour Qui sequitur me. Mais pourquoi ajouter de I. C. ? 
Kempis donne le premier titre, dans la table de son manuscrit, 
au livre premier. Mais Busch entend-il attribuer le titre de 
I. C. à l'ouvrage entier ou seulement au premier livre ? On ne 
trouve qu'obscurités en tout ce qui se rapporte à cette paren- 
thèse de Busch. 

Il y a deux ouvrages de Busch. L'un, dont la préface porte la 
date de 1464, traite de l'origine du monastère de Windesheim, 
et il n'y est pas question de Thomas à Kempis. C'est dans celui 
des Prieurs de Windesheim, qui n'est point daté, et qui, dans 
l'ordre des matières, est postérieur au précédent, qu'on trouve 
un témoignage incident en faveur de Thomas à Kempis : « Duo 
patres notabiles... quorum unus Th. de K. vir probatae vita qui 
plures devotos libros composuit, videlicet. Qui sequitur me de 
I. C. cum aliis, nocte insecuta, etc. » Il est impossible de ne pas 
remarquer l'irrégularité de cette désignation : « Qui sequitur 
me, de Imilatione Christi. -» Ce renversement de termes ne fe- 
rait pas honneur à l'exactitude de Busch, s'il s'en était rendu 
coupable; mais il est une chose avérée : c'est que la parenthèse 
singulière que l'on rencontre dans certains manuscrits des 
Prieurs de Windesheim, ne se rencontre pas dans la première 
rédaction. 

VI. 

Quand nous arrivons à la Classe transalpine K, nous nous 
trouvons en présence d'une tradition perdue. 

Admonitioncs ad spiritualem vitam. 

Le titre Admonitioncs ad spiritualem vitam utiles est fréquent. 
Voici par quelle gradation il paraît s'être établi. 

Tracîatus de modo vitandi viiia et peccata et virtules etiam 
sequendi vcl acquirendi. Codex Abbatisvillœ. 

Incipit liber valde notabilis et cuilibct religioso summe neces- 
sarius in spirituali vila proficerc cupicnti. C. I.cb. 
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Incipii liber valde nolabilis et cuilibet religioso in vita spiri- 
luali et contemplativa proficere cupienti summe necessarius et 
utilis. C Prep. 

Explicit prima pars admonitionum ad spiritualem vitam uti- 
lium. Sequitur secunda pars... Expliciunt admonitiones ad inte- 
riora trahentes pro secunda parte hujus libri. Incipit tertia pars. 
C. Aven. i. 

Incipiunt quxdam ammonitionesspiritualis vitx multum uti- 
les pro religiosis. C. Paris, 2. 

Admonitiones ad spiritualem vitam utiles. C. Paris. 3. 

Incipiunt admonitiones ad spiritualem vitam utiles. Mefens. 

Expliciunt admonitiones ad spiritualem vitam. C. Theven. 

De Interna Conversatione. 

Le chapitre premier du livre II est intitulé : De interna con^ 
i*ersatione. Quand l'ouvrage commence par le livre II, certains 
copistes adoptent le titre général, De interna conversatione. 

Hic incipiunt capitula primi tractatus libri de interna conver- 
satione. Sic finit iste liber qui intitulatur de interna conversa- 
tione, qui eum legenti poterit utilitatem afferre. Delam. 

Incipiunt capitula sequentis libelli de interna conversatione. 
C. I... Kxpliciunt ammonitiones ad interna trahentes. Sequun- 
tur tituli secundi tractatus... Incipit liber de interna Christi 
loquutione ad aniniam fidelem... Incipiunt capitula libri de per- 
fccta imitatione Christi et de contemptu omnium vanitatum 
mundi... Finito libro reddamus gloriam Christo. Datur pro 
pœna scriptori Ave Maria. Celt. 

De Interna Consolatione, 

Certains manuscrits, et des plus autorisés, donnent au troisième 
livre le titre particulier : De interna consolatione. Quand Tou- 
vrage commence par le troisième livre, les copistes adoptent 
parfois pour titre général des quatre livres le titre particulier du 
lir livre : De interna consolatione. 

Affligh, Liber internae consolationis. 

L'Internelle Consolation commence par le HT livre et préscnic 
Tordre III, II, I. De là, le titre donné à l'œuvre entière : De 
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rinternelle Consolation. Ce litre qui n'appartenait en propre 
qu'au troisième livre, est devenu celui de l'œuvre entière. C'est 
une exception, qui ne sort pas du groupe très restreint de Vin- 
ternelle Consolation. V. 7V/re particulier du livre IIL 

Quid in ceila loquebatur Dominus etquid loquebantur ad in- 
vicem habemus in tractatu Thomae De Interna Christi locutione 
ad animam fidelem (ex auctore anonymo vitae Th. a K.) L'au- 
leur anonyme n'emploie même pas les termes dont s'est servi 
Kempis pour désigner le troisième livre : Liber internée consola- 
tionis, ou bien : Audiam quid loquatur in me Dominus Deus. 

Sous la plume de certains copistes voici ce qu'est devenu ce 
dernier titre général. Palat. 3. Liber de Incarnatione seu aeterna 
consolatione. 

Internarum Consolationum 
libri quatuor. 

Se fondant sur une indication du Gram. et sur la traduction 
française connue sous le nom (ï Internelle Consolation, M. Gence 
a cru que le véritable titre du livre était celui-ci : Internarum 
consolationum libri IV. 

Voici, en effet, ce que l'on trouve en tête du livre IV dans le 
Gram. : Incipiunt tituli capitulorum operis sequentis, scilicet, 
quarti voluminis Internarum Consolationum. 

Il est à remarquer que le Gram. ne donne à l'ouvrage ce titre 
général que d'une manière incidente : il ne se trouve ni dans 
l'incipit, ni dans l'explicit final. De plus, les congénères du 
Gram., c'est-à-dire, les Gaesd., Kemp. et Theven., ignorent une 
semblable désignation. 

11 est donc probable que l'on se trouve ici en présence d'une 
erreur de copiste. Laquelle? 

Au commencement du livre III le copiste écrit : Incipit liber 
internœ consolationis; à la fin : Explicit libellus admonitionum 
ad interna trahentium. Évidemment, il vient de commettre une 
erreur : il a répété l'explicit propre au second livre. S'aperce- 
vanl de son erreur, il essaie de la corriger dans l'incipit du 
L. IV : Incipiunt tituli capitulorum operis sequentis, scilicet, 
quarti voluminis Internarum Consolationum. A mon sens, cette 
rédaction malheureuse n'a d'autre signification que celle-ci : 
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« Suivent les litres des chapitres de l'ouvrage suirant, c'est-à- 
dire, du quatrième livre, venant après Vlnternelle Consolation, 
et non après les Avertissements Spirituels, comme je viens de 
récrire par erreur, à la fin du livre III. * 

Si on n'accepte pas cette hypothèse, il faut admettre que le 
copiste a donné aux quatre livres de TI. C. le titre : Internarum 
Consolationum libri IV. Mais le copiste du Gram. n'était pas 
Tauteur de l'ouvrage : sa tradition est isolée. Elle n'est donc pas 
autorisée. 

VII. 

Pour montrer à quel point la tradition du titre véritable s'est 
perdue hors de l'Italie, j'indiquerai quelques anomalies. 

Voici, en effet, certains titres bizarres qui se rencontrent en 
des mss. transalpins : 

Liber non errabis de I. C. 
Raitenh. i. 

Ammonitiones ad Fratrem Cunradum de Fyie^laria. 
Katisbonensis 6. 

De reformatione hominis. 

L'I. C. était souvent désignée par les mss. de Meick sous le 
titre général de Reformatione hominis. « Vehementer suspicor, 
dit à ce sujet Werlin (Vind. Vindic, p. 46), tractatum Gerardi 
de Réf. Hom. et tractatum de Im. Ch. fuisse in unum volumen 
compactos et sic titulum utriusque datum uni. » 

Cette hypothèse ne nous paraît pas justifiée. Dans aucun des 
mss. que nous connaissons, l'I. C. ne se trouve à côté du traité 
de Gérard. 

Voici l'indication des mss. qui donnent à TI. C. le titre de 
Reformatione hominis : 

Gemnicensis i. 
Mellic. I, 1421. 

— 2, 1435. 

— 5, 1488. 

— 6, i5o3. 

— 8, 1460. 
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Mellic. 9, 1437. 

— 10, 1453. 

— 12. 

— i3. 
Vindobon. 3. 



De Formatione hominis : 



Vindob. 2. 

- 6. 



August. 5. 

Braunau. 
S. Viti. 

Kremsmon. 3. 
— 7- 

Monacensis 6. 



De Informationc Jîdelium : 



Catena axtrea vel de I. C. : 



De Correctione fraterna : 



Spéculum Tîieologiœ : 



De contemptu mundi, 

(Hescr. Vita et-syllabus operum Thomas.) Tcstimonium J. Os- 
wald... de vita et syllabo operum Thomaî ex tribus mss. Reb- 
dorfensibus. — Vitam T. a K... ab auctore anonymo, sed uti 
colligitur coaîvo, conscriptam ; item tabulam omnium operum 
ejus numéro 38 in tribus antiquis mss. codicibus S. Joannis 
Baptistas in Rebdorf canon, reg. S. Aug. diœcesis Eystettensis... 
quorum duo non habent annum adscriptum, tertius vero exara- 
tus est a librario ibidem nominato anno 1488, contineri vidi. 

Dans ce catalogue des œuvres de Th. à K. on remarque, avec 
ri. C, un Dialogus de contemptu mundi habens quatuor libros, 
p?'imus de contemptu mundi, etc. Cet ouvrage de contemptu 
mundi a pu faire attribuer à Th. à K. le livre de I. C. C'était le 
même titre, la même division en quatre livres, et, en grande 
partie, la même forme dialoguce. Dans l'édition de Nuremberg 
et dans les suivantes on a publié séparément les quatre livres 
des Dialogues, et la cause de la méprise a ainsi disparu. 



-sa- 
li ne faudrait pas, d'ailleurs, faire grand (onds sur la date de 
1488 donnée à l'un des trois manuscrits de Rebdorf dont nous 
venons de parler. Elle se trouve dans l'inscription : « Scriptus 
pcr fratrcm Nicolaum de Francfordia professum in Majori 
Franckentach anno Domini 1488 ipso die S. Gertrudis virgi- 
nis. » S'agit-il de la date de la transcription, ou de la date de la 
profession du frère Nicolas? 

. De Musica Ecclesiastica. 

(Delvigne. DernièresRecherches.Préc. Hist.de Biux.,T. XXXI 1, 
n' 8.) La Bibl. Roy. de Bruxelles possède sous le n'* 1 5, 1 38 un ms. 
de ri. G. datant du xvi* siècle, et intitulé : Hic est libellus qui 
vocatur Musica Ecclesiastica. Il contient les trois premiers livres 
seulement. En voici la fin : Explicit liber internae consolationis, 
id est tertius liber musicae ecclesiastica^. Ces paroles parurent 
longtemps fort étranges ; nous en avons l'explication aujourd'hui 
dans le texte d'Adrien de But, metrice scripsit, et la démonstra- 
tion dans l'édition de M. Hirsche. — 

Il ne nous paraît pas que l'explication soit convaincante : le 
mètre n'est pas la musique, et il n'est pas équivalent de dire : il 
a écrit métriquement ou musicalement. 

Quant à la démonstration de M. Hirsche, elle prouve que 
l'auteur de l'I. G. a écrit son livre, non pas métriquement, mais 
homophoniquement, ou selon le système des assonances, ce qui 
est tout autre chose. 

Un ms. de Lambeth-Palace donne le même titre que le Bru- 
gcnsis 2, dont il vient d'être question. 

VIII. 

On aboutit enfin à quelques mss. qui en arrivent à supprimer 
complètement le titre général. 

Rosweyde reconnaît, d'abord, que notre livre a été commu- 
nément désigné par le titre général : de Imitatione Christi. 

Mais il fait ensuite la remarque que le ms. de Kempis ne 
donne pas de litre à l'ensemble des quatre livres. 

« Libri quatuor de I. G. inscribuntur de Imitatione Christi, 
vel de Contemptu tnundi, vel de Imitatione Christi et contemptu 
mundi, vel Qui sequitur me... Quarum inscriptionum ratio ex 

3 
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Cipite I libri I deiumpta est... Et quidem omncs quatuor libri 
passim de Imitatione Christi inscribuniur. 

<c Sed dum mss. auctoris consulo, continue Rosweyde (ibid.), 
ne unum quidem quatuor librorum ita inscriptum invcnio,sed: 
primum Incipiunt admonitiones ad spiritualem vitam utiles ; se- 
cundum Incipiunt admonitiones ad interna trahentes ; tert'ium In- 
cipit liber iniernœ consolationis ; quartum de Sacramento. Atque 
ita ante singulos libros auctor tituium manu sua notayit. Qui 
tamen... in catalogo opusculorum suorum... hos notât initiali- 
bus vocabulis primorum capitum : primum Qui sequitur me : 
secundum Regnum Dei ; terlium Audiam quid loquatur ; quar- 
tum De Sacramento, venite ad me. Nec aliter citant script©res 
Thomas coaevi. » 

Rosweyde a raison. On a beau tourner et retourner le ms. de 
Kempis, on n'y trouve pas trace de titre général. 

Kempis semble avoir suivi servilement les traces du Gaesd. ou 
du ms. qui a servi de type au Gaesd. 

Le Gaesd. donne, en effet, les indications suivantes qui ne lais- 
sent même pas soupçonner que notre livre ait pu avoir un titre 
général. Bien loin de se conduire comme un auteur qui aurait 
suppléé à une semblable défectuosité, Kempis ne se comporte 
même pas en recenseur, pas même en correcteur : il reproduit 
son type tel quel, en copiste servile. 

Incipit liber exhortationis ad vitam spiritualem. — Incipiunt 
admonitiones ad interna trahentes. — Incipit liber intcrnae con- 
solationis. — Incipit devota exhortatio ad sacram Christi com- 
munionem. Gaesd, 

Peut-on croire qu'un auteur soit le seul à ignorer le titre vé- 
ritable de son livre, et en arrive même à ne lui en donner 
aucun ? 
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NOMBRE, COHÉSION, ORDRE DES 
LIVRES DE L'I. C. 



1. Tableau des mss. — II. Les documents italiens. — III. Er- 
reur de RoswEYDE et de Chifflet. — IV. De quelques doci- 

MSNTS transalpins FIDELES A LA TRADITION ITALIENNE. — 

V. Trouble de la plupart des documents transalpins. — 

VI. Les mss. de Gaesd., Gram. et Kemp. — VII. L'erreur du 
Kemp. — VIII. L'ouvrage ne comprend-il que quatre livres ? 
— IX. Les quatre livres sont-ils quatre opuscules d'ori- 
gine DIVERSE ? — X. L'œuvre est-elle interpolée ? 

I. 

Le nombre des parties qui constituent une œuvre, la cohésion 
de ces parties et leur ordre sont des éléments, qui, s'ils ne sont 
pis tous de l'essence même de l'oeuvre, en sont, du moins, des 
propriétés primordiales. 

Que nous apprennent nos manuscrits sur ces points de si 
grande importance? 

Consultons le tableau suivant, en restreignant notre étude 
aux documents que nous avons eus sous les yeux : 

Livre I. (lo mss.) 

ïnJ. 3, Mazar., Metens. (c. xxiii et xxiv) (Metens.), Nicol., 
Owhsenh., Palat. r, Paris, i, Paris. 3, Theven. 

Livre III. (i ms.) 
Affligh. 

Livres I et II. (3 mss.) 

Abbaiisv. (les 8 derniers chapitres du livre 1 et le livre II), 
Blés., Capp. 

Livres I, II, III. (7 mss.) 

Aven. I, Celcst., Ind. i, Leb., Palat. 2, Prep., Weih. 
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Livres II, III, I. (2 mss ) 
Alt., Delam. 

Livres I, II, IV. (i ms.) 
Angel. 

Livres II, III, IV. (2 mss.) 
Bur., Pad. 

Livres I, III, IV. (i ms.) 

Stamp. (L. I, fragments des livres III et IV.) 

Livres I, II, III, IV. (20 mss.) 

Adv., Allât., Aron., Aven. 2 (L. II, fragments des livres 111 
et IV), Bob., Cav., Chig., Est., Flor., Gaesd., Georg., Gram., 
Justin., Mant., Marc, Panor., Pap., Parm., Raven., Rebd., 
Sanger., Slus., Univ., Vatic. (Venct.), Veron. (Zainer.) 

Livres 1, II, IV, III. (i ms.) 
Kempis. 

Livres II, I, III, IV. (1 ms.) 
Paris. 2. 

Livres I, II, III, IV, V. (1 ms.) 
Bamb. 

IL 

On voit par ce tableau que les documents italiens considèrent 
ri. G. comme un seul et même ouvrage composé de quatre 
livres, dépendants les uns des autres, et rangés dans un ordre ré- 
gulier (I, II, III, IV). 

C'est en Italie surtout que le nombre, la cohésion et Tordre 
des quatre livres s'affirment avec franchise et constance. 

Aron. Incipiunt capitula primi libri... Incipit tabula librl se- 
cundi... Incipit tabula tertii libri... Incipiunt capitula quarti 
•libri. 

Raven. Incipit tabula super primum librum de Imilatione 
Chrisli... Explicit liber primus. Sequitur secundus. Tabula libri 
secundi... 

Cav. Incipit libellus dévolus de Imitatione Christi liber vide- 
licet primus... Incipit liber secundus... Incipit liber tertius... In- 
cipit liber quartus... 
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Adv. Hxc sunt rubricae primi libri... Haec sunt rubrics sccundi 
libri... Haec sunt rubricap tertii libri... Haec sunt rubricae quarli 
et ultimi libri... 

Est. A la table des chapitres : Liber primus.,. Liber secun- 
dus... Liber tertius... Liber quartus... 

Georg. Incipit liber tertius... Explicit liber quartus et ultimus 

Bob. Finit liber primus. Incipit liber secundus. 

Panor. Explicit liber primus... Incipit secundus... Explicit li- 
ber secundus... Incipit liber tertius... Explicit liber tertius. In- 
cipit liber quartus... Explicit. 

Vatic, Explicit liber primus. Incipit liber secundus... Incipit 
liber tertius... Explicit liber tertius. Incipit liber quartus. 

Flor., Pap. Explicit liber primus... Incipit liber secundus... 
Explicit liber secundus... Incipit liber tertius... Explicit liber 
tertius. Incipit liber quartus... Explicit liber quartus et ultimus. 

Chig. Explicit liber primus. Sequitur tabula libri secundi... 
Liber tertius... Tabula quarti libri... Explicit liber quartus et 
ultimus. 

A/an/. Incipit... liber primus... Incipit liber secundus... Inci- 
pit liber tertius... Incipit liber quartus. 

Justin., Parm. Explicit liber primus. Sequitur secundus... 
Explicit liber secundus... Incipit liber tertius... Explicit liber 
tertius. Sequitur quartus... Explicit liber quartus et ultimus. 

Sanger. Explicit liber primus. Incipit secundus... Explicit li- 
ber secundus. Incipit tertius... Explicit liber tertius. Incipit 
quartus... Explicit liber quartus et ultimus. 

t/;n>. Explicit liber primus... Explicit liber tertius... Explicit 
liber quartus et ultimus de Sacramento altaris et per consequcns 
totus liber devotus et spiritualis. 

Veron. Explicit liber primus. Incipit liber secundus... Incipit 
liber tertius... Incipit liber quartus. 

Marc. Explicit liber primus... Incipit liber secundus... Incipit 
liber tertius... Incipit liber quartus. 

Slus. Hic incipit liber secundus... Explicit liber secundus. In- 
cipit liber tertius... Explicit liber quartus et ultimus. 

La plupart des incunables et des éditions du xv« siècle pré- 
sentent Touvrage sous cette forme : De Imitatione Chrisli. libri 
quatuor. Incipit liber primus... Explicit liber primus. Incipit 
liber secundus... Explicit liber secundus. Incipit liber tertius... 
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Explicit liber terlius. Incpit liber quarius... Explicii liber quar- 
lus et ultimus. Ces indications sinjples et précises se trouvent 
dans le Venet. qui a servi de type, jusqu'au xvii« siècle, aux 
impressions de l'Imitation. 

Ainsi, la tradition italienne est précise et fidèle. L'I. C. est un 
ensemble composé de quatre livres dépendants les uns des 
autres. L'Angel., qui ne contient que trois livres (I, II, IV), re- 
connaît lui-même l'autorité de la tradition : Incipit liber sc- 
cundus. Explicit liber secundus. Incipit liber quartus... Explicit 
liber quartus et ultimus. — Il en est de même du Capp,, dans 
lequel on ne rencontre que les deux premiers livres : Explicit 
liber primus... Incipit liber secundus... Explicit liber secundus. 

Donc, si on considère TI. C. dans les documents italiens, le 
livre apparaît, dès l'origine, comme un tout homogène, com- 
posé de quatre parties distinctes, mais dépendantes les unes des 
autres, et rangées dans un ordre constant (I, II, III, IV). 

III. 

En présence de tels faits on ne peut que s'étonner des asser- 
tions de Rosweyde et de Chifïlet. 

(Rosweydus. Vind. Vind., c. 17.) Quod numerum spectat, 
quatuor quidem vulgo feruntur esse libri de 1. C. Sed eum 
numerum nulli mss. certo asserunt. Nam Corssendonckanus ms. 
unum tantum habet, videlicet primum. Lovaniensis S. Martini 
ms. très libros, tantum exhibet n>m 2um et S^n diversis singulos 
inscriptionibus. Anluerpianus collegii nosiri ms. quatuor libros 
habet, sed diversis quoque singulos inscriptionibus. In nullo 
autographo ordinalis nota primi, secundi, tertii et quarti prœfi- 
gitur. Quod ad ordinem attinet, nec ullum hic certum auctor 
ipse prœscripsit. Nam Anluerpianus ms. eum qui vulgo quarto 
loco imprimitur, reponit tertio. 

(Chifïlet. Lettre de Bruxelles, 2 mars i65i.) « J'ai remarqué 
que ces livres ont été composés en différents temps, et qu'ils 
n*ont été mis en ordre qu'environ l'an 1460. > 

Les deux savants auteurs n'avaient examiné qu'un nombre 
restreint de manuscrits, et encore ne les avaient-ils pas examinés 
avec une attention suffisante. Non seulement, en présence des 
documents que nous venons d'invoquer, il n'est pas permis de 
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dire que ni Tintégrilé, ni la cohésion, ni l'ordre de PI. C. ne 
sont pas fixés : on ne peut même soutenir, et c'est ce qu'il nous 
reste à voir, que les mss. étrangers à l'Italie sont dans un état 
absolument indéterminé. 

IV. 

Il est vrai qu'en dehors de l'Italie un certain trouble se mani- 
feste dans le nombre, la dépendance, la disposition des parties 
de l'I. C. 

11 n'y a guères que quatre documents qui restent conformes, 
explicitement, aux données italiennes. 

Allât. Incipit liber primus... Incipit pars secunda... Incipit 
tertia pars... Incipit liber quartus et ultimus operis quod inti- 
tulatur de Imltatione Christi. 

Rebd. Explicit prima pars de I. C. Sequitur secunda pars... 
Incipit tertia pars. Explicit teriius liber de 1. C. Incipit quarlus 
liber de I. C. 

Zainer. Explicit primus liber de 1. C... Sequitur tabula 
hujus libri primi... Sequitur secunda pars hujus libri quae est de 
admonitione ad interna trahentem sive ammonilionibus ad in- 
terna trahenles... Explicit liber secundus... Incipit tertius liber... 
Hxplicit liber internas consolationis qui est tertius de 1. C... 
Sequitur nunc liber quartus... Explicit liber quartus de I. C. 

Bamberg. reproduit les quatre livres de l'Imitation ; mais l'o- 
puscule Exercitatorium, intercalé entre le premier et le second 
livre, modifie le caractère et l'ordre de l'œuvre qui est ainsi 
composée de cinq livres au lieu de quatre. Nous ne savons à 
quelle préoccupation a pu céder le copiste du Hamberg. ; mais 
il est certain que son erreur n'est pas l'effet d'une simple dis- 
traction : car, dans le cours du manuscrit, il donne une nouvelle 
copie de V Exercitatorium en se contentant de le signaler par 
ces mots : Incipit liber secundus de I. C. — Explicit liber 
secundus de I. C. 

A côté de ces mss. qui sont fidèles à la tradition italienne, il 
faut signaler quelques documents qui, tout en ne contenant que 
trois livres, rendent encore témoignage, explicitement, à l'inté- 
grité et à l'harmonie de l'œuvre, entendues comme en Italie. 

Buranus. Incipit secunda pars de I. C... Explicit secundus li- 
bellus hujus operis. Incipit tertia pars... Incipit quarta pars. 
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Le Cod. Weih. contient les trois premiers livres rangés scloti 
Tordre commun ; mais le transcripteur ne manque pas de rC" 
marquer que le quatrième livre existe et fait partie intégrante 
de l'ouvrage : Kxplicit tcrtia pars hujus libri et hic est defectus 
quarts partis qux tractât specialiter de devota praeparatione 3<i 
sumendum corpus Christi. Quatre alio in loco quia etiam tia- 
betur. 

Le Codex Stamp. ne contient que le premier livre et <J^^ 
fragments du III" et du IV\ Cependant les fragments sont dc5s.l- 
gnés, ainsi qu'il suit, par une note marginale de la même écri- 
ture et de la môme encre que le texte : Tertii libri de I. C. — 
Libri quarli de I. C. 

V. 

II faut bien le reconnaître, en dehors de ces documents, 
constatent, explicitement, le caractère véritable de l'œuvre, n 
ne rencontrons, en dehors de l'Italie, que des manuscrits tr 
blés, désordonnés, incomplets : 

10 manuscrits représentent le livre I seul ; 
I ms. donne le livre III seul ; 

1 ms. donne des fragments du livre I et le livre II en enl5. ^^^' 
8 manuscrits reproduisent trois livres en les disposant se- 

Tordre I, II, III; 

2 manuscrits adoptent la disposition II, III, I; 
2 autres manuscrits, la disposition II, III, IV. 

Cependant, si la plupart des manuscrits du Nord sont gén 
Icmcnt confus et mutilés, ils gardent encore quelque tradit 
de l'intégrité, de Tordre et de la cohésion de l'œuvre, et en 
moignent implicitement. 

Les deux mss. qui disposent TI. C. dans Tordre II, III^ 
(Alt., Delam.) méconnaissent l'intégrité et Tordre des par"^ 
de TL C. Ils n'en méconnaissent pas la dépendance mutue 
Delam.: Sequuntur tituii secundi traclalus. Le C. Abbatisp, (I, 
qui se rattache à ce groupe montre que même Tordre des li\' 
y était pressenti. 

Le premier groupe des mss. qui reproduisent TL C. set 
Tordre I, II, 111 provient de Tabbaye de Melck. Ce son '' 
Ind. I, Palat. 2, Wcih. lis sont incomplets. Mais le Weih. 
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connaît qu'ils le sont : Hic est defectus quartae partis. — Quaere 
alio in loco quia eliam habetur. D'ailleurs, ces mss. se rattachent 
à y Allât, et au Zainer qui sont complets. L'ordre suivi est régu- 
lier. Ils sont très affirmatifs relativement à la cohésion des 
livres : Ind, i. Secunda pars... Incipit tertia pars hujus libri... 
Secundas partis capitula. Tertiae partis capitula. Palat, 2, Ex- 
plicit liber primus. Incipit liber secundus. Incipiunt capitula 
tertiae partis. Weih. In secunda parte sunt... In tertia parte agitur. 
L-e second groupe de mss. qui donne TI. C. sous la forme 
1, II, III est originaire de Provence (Apen. i, Celest,, Leb., 
Prep.) Il a conservé la tradition de l'ordre et de la dépendance 
de ri. C. Aven, i . Explicit prima pars... Sequitur secunda pars... 
Incipit tertia pars. Prep. Incipit liber... in très partes divisus. 
VAven. 2 (I, II, III, IV) se rattache à ce groupe et démontre 
que l'existence du IV' livre n'est pas restée inconnue à tous les 
exemplaires de cette recension. 

VI. 

ÏI résulte de cet examen que nos mss., malgré leurs diversités 
et leurs contradictions, reconnaissent, dans leur ensemble, que 
' *• C. est un seul et même ouvrage, composé de quatre livres, 
disposés d'après un ordre constant (I, II, III, IV). 

En Italie la tradition est restée fidèle à l'intégrité, à la con- 
nexiié, à l'ordre de l'œuvre. En dehors de l'Italie on n'a pas 
conservé un sens franc de la tradition véritable. L'œuvre a été 
"âgmentée, bouleversée, amoindrie. Néanmoins, malgré le dé- 
sordre qui se remarque dans les documents d'au delà les Alpes, 
^' c^t possible de relever certains vestiges qui attestent Tharmo- 
^^e primitive et constitutive. 

^oiis avons réservé pour la fin de notre e.xamen le groupe 
noU a ridais fGaesrf., Gram., Kcmp.) qui donne lieu à des obser- 
^'^t^ons particulières. 

^^ Gram. renferme les quatre livres disposés selon l'ordre 
normale 11 en reconnaît, bien faiblement, sans doute, mais ce- 
pcr^dant très clairement, la connexité : Incipiunt tituli capitulo- 

rum operis sequentis, scilicet quarti voluminis internarum con- 

^i^^ionum. C'est la seule indication relative à la connexité de 

1 œuvre; mais elle est suffisante. 
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Le Gaesd. renferme 1*1. C. dans son intégrité et son ordre 
constitutifs. Mais il n'y a pas une indication qui puisse nous 
renseigner sur Tunité de l*œuvre. Les éditions de Munster 
(in-i8, 1862 et 1887) ne laissent aucun doute à cet égard. Les 
quatre livres de TI. C. sont juxtaposés selon leur ordre normal, 
mais sans être reliés par une indication écrite qui en fasse con- 
naître la dépendance mutuelle. 

II n'y a qu'un pas à faire pour que le livre passe à l'état anar- 
chique. Ce pas est franchi dans le Kempensis, Les éditeurs de ce 
manuscrit, dit autographe, se sont bien gardés de suivre l'ordre 
du Kempensis dans leurs recensions. Bélier, seul, a eu le coura&< 
de placer le 111° livre à la place du 1V« et vice versa. Mais *» 
n'est pas un seul des autres éditeurs du Kempensis qui ne ^^ 
soit cru autorisé à inscrire les indications de L. I, L. Il, L. l^ '• 
L. IV en tête des diverses parties de l'I. C, bien que le n"»^" 
nuscrit ne leur en accorde pas le droit. En effet, Kempis *^^ 
semble pas s'être douté de l'ordre et de la connexité de 1*1- ^* 
Il est au nombre des très rares copistes qui ne relient ç>^^ 
les parties de l'œuvre au moyen de quelque indication, si so«^' 
maire qu'elle soit. S'il n'y avait d'autre texte de l'I. C. que ce 1 "^ 
de la copie de Kempis, on ne se douterait pas que l'ouvrage ^^ 
compose de quatre livres. Dans ce prétendu autographe le C^"' 
sequitur me précède le Regnum Dei comme plus loin l'op*-*^' 
culc Renovamini autem se trouve avant le Cognovi Domine, f^* 
un simple procédé de juxtaposition. Les livres sont à côté 1 ^ 
de l'autre, mais distincts et séparés. Ce ne sont pas les q\J^^^ 
membres d'un corps : ce sont quatre corps différents. 

(Battandier. Bibl.Cathol.,T. LXIV,n'8.)4cDansIems.dei4-^'' 

le livre de Sacramento est le troisième, et le troisième dev*^ 

le quatrième ; dans celui de Louvain, après le troisième, r»*-^ 

trouvons « De elevatione mentis ad inquirendum summum ^ ' 

num. Brevior admonitio spiritualis exercitii », et seulerT»^ 

1 les 
en sixième lieu, De sacramento altaris. En présence de t^* 

variations, on se demande où est l'autographe original ^ 

quelle surprise nous aurait réservée Kempis dans une troisi^^^ 

copie. » - ^^ 

Chose singulière, un seul autre manuscrit, le congénère? 

VAron., donne aux quatre livres la disposition du Kempcr^^ * * 

c'est le Ravennatensis, Mais il semble que c'est pour mî^ 
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faire ressortir la fermeté de la iradiiion italienne et Tincohé- 
rence du Kempensis. La disposition matérielle I, II, IV, 111 est, 
dans le Ravennatensis, une erreur signalée avec soin par le co- 
piste : Finitur liber secundus. Puis vient immédiatement le 
livre IV, mais avec cette indication : Incipit liber quartus se- 
cundum ordinem librorum. L'explicit n'est pas moins formel : 
£xplicit liber quartus et ultimus de sacramento altaris. Bien 
plus, au commencement de la transcription, le copiste prévient 
qu'il n'a fait qu'obéir en donnant cette disposition aux quatre 
livres, mais que le livre placé en troisième lieu est le quatrième 
et dernier livre. 

Vil. 

11 ne faut pas dire que dans le Kempensis une erreur de re- 
liure a été la cause de l'interversion des livres. La fin du 
livre 11 occupe le recto du Sj' folio, tandis que le verso du 
même folio est occupé par le commencement du livre IV. 

(Mém. mss. sur la Contestation.) Ce qui a pu donner lieu au 

renversement de Tordre des livres dans le ms. de Thomas, c'est 

que les livres de l'I. C. ne se sont pas toujours répandus tous 

quatre à la fois en Allemagne et aux Pays-Bas, mais tantôt un, 

tantôt deux, dans des mss. à part, de sorte que Thomas, les 

voulant recueillir dans un même ms. et n'en sachant pas bien 

Tordre naturel, a fait ce renversement du lll« et du IV« livre, ce 

^ui montre clairement qu'il n'était pas l'auteur. — 

On voit dans les mss. d'Indesi. la genèse de la fragmentation 
de l'ouvrage. Les textes ô*Indesd. proviennent de Melck où 
^'ouvrage est parvenu dans son intégrité. Or, l'Indesci, 3 n'a 
<iu'un seul livre. L'Indesd. i et 2 n'en ont que trois. Le livre IV 
se trouve en d'autres manuscrits. 

^f ce qui démontre que les quatre livres existaient dans les 
exemplaires qui ont servi de modèles aux manuscrits d*Indesd., 
c est que le Weih. qui provient de même source déclare que le 
quatrième livre existe, mais qu'il faut le rechercher dans un 
^"^''e volume : « Quarta pars agit de corpore Chrisli : scd hic 
"^'i habetur, sed in alio volumine require. » 
^* fragmentation de TI. C. est donc un fait palpable et dont 
^^^ facile de suivre la trace dans les pays étrangers à l'Italie. 
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Mais il n'est même pas permis d'invoquer de circonstances atté- 
nuantes pour l'erreur de Kempis. S'il est un fait avéré, c'est que 
le chanoine régulier de Kempen a exécuté sa copie sur un 
exemplaire qui a servi également de type au Cod, Gaesd. : c'est 
un point qui sera, ailleurs, établi irréfragablement. Mais tan- 
dis que le Gram, a conservé les traditions de cohésion et d'ordre, 
le. Kemp. a dépravé son texte en intervertissant l'ordre des 
livres et en détruisant la connexité de l'œuvre. 

Personne n'a mieux fait remarquer le grave caractère de Ter- 
reur commise par Kempis, que Dom Quatremaire, dans le pas- 
sage suivant d'une Dissertation inédite. (Bibl. Nat. de Paris. 
Lat. 12,434.) 

Codex Thomœ ordinis expers, 

1. Notam ordinalem primi, secundi, tertii etquarti libri non 
adhibuit,sed totum opusinordinate exscripsit, cum tamen séries 
illa et necessario exigatur ex fine operis, et in omnibus anti- 
quioribus, aequalibus, recentioribusque codicibus observetur. 

2. Sed et librorum ordinem perturbavit, tertium et quartum 
sic loco commutans ut qui tertius in omnibus etiam antiquiori- 
bus legitur, quarto hic loco occurrat, tertio autem, qui alias 
quartam occupât ex mente authoris stationem. 

Nec culpam istam in Bibliopegum transfcrcndam putes, qui 
ex caeca ignorantia, ut fit nonnunquam, ordinem istum inverte- 
rit. Nam extrema libri I', et index IV, folio eodem, 37» scili- 
cet, illa quidem recto, hic verso conscripta sunt, ut proinde in- 
digesta illa ordinis inversio non aliunde quam e Thomae 
ignorantia ortum acceperit. 

Nec item dicas in Thomas defensionem, illi parti quae de 
SS. Sacramento tractât, quartum minime deberi ex necessitatc 
locum. 

Nam r omnes omnis aetatis codices et editiones, in quibus 
omnes istac quatuor partes rcperiuntur, hune exactissimc citra 
exceptionem, servant ordinem, quem solus isie codex inler 
omnes exhibet perturbatum. 2' Ut concederemus libellum de 
SS. Sacramento non habcre neccssariam ex mente authoris cum 
tribus aliis parlibus conncxionem, ccrte tcrtia pars immediaiam 
cum secunda conjunctioncm juxta authoris et operis scopum, 
sibi vendicat ; quam igitur ob rem Thomas libellum de SS. Sa- 
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cramento inter ulramque intrusit tam improvide, nisi quia for- 
san sensus et scopus operis non penetrabat ut author, scd tan- 
lum in characteribus haerebat ut exscriplor. 3* Ac neque neganda 
quarto huic iibello aptissima et necessaria ex mente authoris et 
ex operis fine cum tribus aliis et quidem praseuntibus conjun- 
ctio : scopus enim iste est hominis cum Deo unio, quanta ma- 
xima in hoc sxculo attingi potest et obtineri ; quae utiquc vel 
nullibi vel in SS. Sacramento invenilur ; et ad quam per trium 
praecedentium partium doctrinam et praxim discipulos suos au- 
thor préparât. (Qualremaire.) 

(Valart. Dissert., p. 406.) Une preuve que Kempis n'est pas 
l'auteur de Tl. C. se tire de Tordre où se trouvent les quatre 
livres dans les deux mss. de la main de Kempis, celui d'Anvers 
et celui de Louvain. Dans le premier de ces mss., le livre de 
Sacramento est le troisième, et le troisième de toutes les édi- 
tions y est le quatrième. On ne peut point dire que c£ soit là 
une méprise du relieur qui aura transposé les livres, puisque la 
tin du second livre et le commencement de celui de Sacramento 
sont sur le même feuillet. Or, quiconque a rangé aussi mal des 
livres qu'il était si facile, si naturel de ranger comme ils doivent 
Tétre, peut-il jamais être regardé comme auteur de ces mêmes 
livres ? Je le demande au plus ardent défenseur de Kempis : 
s'il avait été consulté sur Tordre de ces livres, Taurait-il approuvé 
tel qu'il est ici ? Taurait-il conseillé ? 

On verra encore avec évidence que le pieux Kempis n'a ja- 
mais été que copiste par rapport à Tl. C. dès qu'on saura 
qu'entre le troisième livre et celui de Sacramento il y insère, 
dans le ms. de Louvain, deux petits livres, qui n'ont rien de 
commun avec TI. C. Voici Tordre dans lequel sont rangés les 
quatre derniers ouvrages de ce ms. : i' De Interna Christi locu- 
tione, Audiam quid loquatur. (C'est là le troisième des livres de 
TI. C.) 2' De elevatione mentis ad inquirendum summum bonum. 
3* Brevior admonitio spiritualis exercitii, 4' De Sacramento 
altaris. Il est heureux pour la mémoire de Kempis que, des 
différentes copies qu'il a faites de TI. C, il n'en reste que deux; 
s'il en restait une troisième, il y a grande apparence que nous 
y verrions ces excellents livres dans un ordre tout nouveau, et 
différent de celui 011 ils sont dans les deux qui existent. Que Ton 
me permette de faire encore la même demande aux défenseurs 
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de Rempis. S'ils avaient à ranger les quatre livres de 1*1. C, les 
rangeraient-ils ainsi? Si on leur demandait ce qu'ils jugent d*un 
si bizarre arrangement, le loueraient-ils? y applaudiraient-ils? 
Ajoutons une remarque. Un auteur qui compose un ouvrage 
qu*il divise en plusieurs livres fait très certainement le nombre 
des livres dont son ouvrage est composé. Or, notre pieux copiste 
ne savait pas môme le nombre des livres qui composaient le 
précieux ouvrage de l'I. C. La preuve en est évidente à qui- 
conque comparera ensemble Tordre dans lequel il a rangé les 
quatre livres dans les deux mss. qu'il a laissés; puisque i'I. C, 
qui n'est que de quatre livres dans le ms. d'Anvers, se trouve de 
six dans celui de Louvain. Car si le premier, le second et le 
troisième livre de ce dernier ms. font partie de Tl. C, pourquoi 
le quatrième et le cinquième n'en feront-ils pas aussi partie? 

(Géry. Dissert., p. 12.) Les quatre livres de 1*1. C. font-ils un 
tout si lié ensemble, qu'on ne puisse en séparer ou en transpo- 
ser les différentes parties ? est-ce un traité suivi ? Si je trouvais 
un pareil raisonnement dans un autre auteur que M. Valart, je 
le soupçonnerais de n'avoir jamais lu l'Imitation. — Géry a 
raison : les quatre parties de I'I. C. considérées en elles-mêmes 
ne sont pas coordonnées d'après un tel ordre qu'on ne puisse 
les déplacer sans inconvénient, comme les actes d'une œuvre 
dramatique. Mais si Géry a raison de dire « que les quatre 
livres sont indépendants les uns des autres », il va trop loin 
quand il ajoute « que l'ordre dans lequel ils sont aujour- 
d'hui est absolument arbitraire ; de là vient que dans plusieurs 
mss. on les trouve entièrement séparés. » Non : l'ordre des 
livres n'est pas arbitraire. II a été fixé dès l'origine, et par l'au- 
teur lui-même, on n'en peut douter. Les mss. qui fragmentent 
l'ouvrage, ou le disposent suivant un ordre différent de Tordre 
vulgaire, ne sont pas fidèles à la pensée primitive et ne peuvent 
avoir d'autorité. C'est pourquoi Kempis en adoptant dans ses 
mss. une disposition singulière a fait œuvre d'incohérence et té- 
moigné qu'il ne connaissait pas la vraie tradition. 

VIII. 

Pour résumer nos conclusions, il nous sulfit de dire : 

L'I. C. est une œuvre composée de quatre livres. Si le Bamb. 
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et le Guelferb. annoncent cinq et six livres, c'est qu*ils inter- 
calent dans l'ouvrage des opuscules étrangers. Le Quedlimb. 
donne une fausse attribution, quand il intitule un opuscule 
de Kalkar : Second livre de Tlmitation. D'autre part, les ma- 
nuscrits qui ont un, deux, trois livres, sont essentiellement in- 
complets. De même que sont défectueux les documents qui 
intervertissent Tordre commun des livres, et ne leur reconnais- 
sent pas la connexion qui doit appartenir aux membres d'un 
seul tout. 
Arrêtons-nous un instant à Texamen du C. Quedlimb. 

C. Quedlimburgensis. 

(Gustave Brunet. L'Imitation de J.-C, livre inédit trouvé 
dans la bibliothèque de Quedlimbourg et traduit du latin. 
Paris, 1845, in-32, xi-58 pp.) La découverte d'un livre inédit 
faisant partie de l'ouvrage si célèbre et si connu sous le titre de 
17m. de J.-C, est un événement digne d'attirer au plus haut 
degré l'attention des personnes pieuses ; il ne mérite pas moins 
de fixer les regards de tous les hommes qu'intéresse l'étude des 
monuments littéraires du moyen âge, celle des écrits destinés à 
exercer sur la race humaine une immense et salutaire influence. — 

M. G. Brunet donne quelques détails sur la découverte et la 
publication du Quedlimb. On les trouvera dans Descrip. Bibl. 

M. G. Brunet ajoute : « Nous nous garderons bien d'entrer 
ici dans une controverse si longtemps agitée et qui le sera long- 
temps encore, sans conduire à une solution impossible. Quel 
est l'auteur de l'Imitation ? Quels sont les titres respectifs de 
Thomas à Kempis, de Gerson, ou de ce Gersen, abbé piémon- 
lais dont l'existence est loin d'être démontrée ? » 

M. Brunet pense que c'est à Kempis qui doit rester en pos- 
session de l'honneur d'avoir composé « le plus beau livre qui 
soit sorti de la main des hommes, puisque l'Évangile n'en vient 
pas. » 

Dans les autres écrits du pieux solitaire du Mont-Sainte-Agnès, 
écrits que nul ne lui dispute, on retrouve, quoique à un degré 
moins développé sans doute, toutes les qualités qui ont rendu 
ri. C. impérissable; c'est le même style, la même marche 
d'idées que dans le fragment retrouvé à Quedlimbourg, c'est la 
même doctrine ascétique, celle qui enseigne à arriver à l'union 
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avec Dieu, à la familiarité avec J.-C. par la componction, l'hu- 
milité, le détachement, le mépris du monde, de toutes les créa- 
tures et de soi-même, avec l'aide de la grâce divine. Les aspi- 
rations vers Dieu, les préceptes pour Toraison, la simplicité de 
la diction, la minutie de certaines recommandations, l'amour 
de la solitude et du silence, tout cela se retrouve à chaque page 
des écrits d*à Kempis, à chaque paragraphe de l'Imitation. 

Le style un peu abondant et négligé est tel que celui des deux 
derniers livres du texte ordinaire, style assez différent de celui 
des deux premiers où les sentences sont exprimées avec plus de 
brièveté et d'une façon plus vive, plus pénétrante. 

On remarquera que l'autorité de saint Bernard est invoquée 
plus d*une fois dans l'écrit que nous publions, et on aura souve- 
nance que Thomas à Kempis avait écrit, avec les soins minu- 
tieux d'un calligraphe habile, un extrait étendu des opuscules 
de l'illustre fondateur de Clairvaux, manuscrit qui devint la 
propriété du monastère de Val-Rouge, près Bruxelles. 

Qu'on lise surtout les deux derniers chapitres que nous pu- 
blions, et l'on gardera la conviction qu'ils sont bien sortis de la 
même plume que celle qui a tracé l'Imitation. 

Si l'on contestait, en dépit de l'opinion des juges les plus com- 
pétents, l'attribution à Thomas à Kempis des fragments trouves 
à Qucdlimbourg, il faudrait du moins y reconnaître une <x;uvre 
fort remarquable de cette illustre société des Frères de la Vie 
Commune que fonda Gérard Groot et qui donna à l'Eglise tant 
de sujets d'édification, congrégation à laquelle appartenaient à 
Kempis et Gérard de Zutphen. — 

On peut voir lo texte latin de cet opuscule dans les Re- 
cherches de Mgr Malou, pp. 402 et sq. Mgr Malou a repro- 
duit la leçon du ms. 4981 de la Bibl. de Bourgogne, à 
Bruxelles. L'opuscule y est attribué à Kalkar : Quidam utilis 
tractatusprolicerevoIentibus,compositusa quodamCarthusiense, 
nomine (-alcar. Primo de exercitio compunctionis, etc. 

11 est inutile d'ajouter qu'il ne sulîit pas qu'un opuscule soit 
adjoint aux quatre livres de l'Imitation, par la fantaisie d'un 
copiste, pour que le nouveau venu ait droit de famille. Le Bam- 
bergensis et le Guelferbytanus auraient, à ce titre, le droit 
d'ajouter deux nouveaux livres à l'I. G. 

D'ailleurs M. Gustave Bruncl se trompe. Le style de l'opus 
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cule inédit ne ressemble en rien à celui de PI. C. Quant aux 
idées, elles sont communes et sans originalité. 



IX. 

M. Victor Le Cierc^dans la Préface qu'il a écrite pour l'f. C. 
de Napoléon III, émet le sentiment que les quatre livres sont 
d'auteurs différents. Faisant allusion aux conjectures de Suarez, 
évéque de Vaison, qui, en 1667, dans une dissertation < pleine 
de bonnes intentions, mais paradoxale et peu érudite, n'avait 
pas hésité à attribuer le premier livre à Jean de Verceil, le se- 
cond, à Ubertin de Casai, le troisième, à Pierre Renalutio, le 
quatrième, à Jean Gerson, M. Victor Le Clerc disait : 

« Nous croyons, comme on Ta déjà conjecturé, que l'ouvrage 
est de diverses mains et de divers temps. Le langage humble et 
calme du premier livre paraîtrait difficilement l'œuvrede cet esprit 
plus hardi, plus familiarisé avec l'antiquité profane, et qui se 
plaît aux grandes images, aux amples développements du troi- 
sième livre ; et ni l'une ni l'autre de ces deux parties n'a le 
moindre rapport avec la théologie savante et subtile dont le 
quatrième livre est rempli. » (Im. Ch. Paris, i855, in-folio, 
Préface.) 

Revenant sur celte opinion, dans son magistral Discours sur 
l'état des Lettres au quatorzième siècle (Hist. litt. de la France, 
T. XXIV), le savant doyen de la Faculté des Lettres en Sorbonne 
disait encore : 

« L'ouvrage nous semble, comme à Suârez, de diverses mains 
cl de divers temps. L'humble langage du premier livre ne sau- 

1 Valait avait grandement raison de dire : « Je parle après les 
autres, mais je ne parle pas d'après les autres : ainsi nulles redites, 
je proposerai ici les observations que j'ai faites, et non celles que 
les autres ont faites. » (Dissert, sur l'Aut. de l'Imitation.) C'est le 
seul moyen d'aboutir à un résultat satisfaisant dans une question 
aussi enchevêtrée et aussi controversée que celle de l'orijjiine de 
ri. C. Aussi, sans insister plus que de raison, bornons-nous a signa- 
ler un travail considérable de Pom (^uairemaire, où est exammée 
l'hypothèse de Suarez. L'œuvre du savant bénédictin est restée iné- 
dite (Bibl, Nat. Lat. 12,436) : elle n'a pas reçu la dernière main, 
(^.epcndant elle est utile à consulter et ne laisse pas debout une 
seule des conjectures de l'évèque de Vaison (voir du folio Sy au 
folio 49). 
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rail être l'œuvre de cet esprit plus familiarisé avec ranliquilc 
profane, plus vif, plus animé, qui se plaît aux grandes images, 
aux amples développements du troisième livre, et ni l'un ni 
l'autre n'a le moindre rapport avec la théologie savante et sub- 
tile dont le quatrième livre est rempli. Le premier, et peut-être 
le second, pourraient venir des Chartreux du douzième siècle ; 
le troisième, de quelque moine lettré du siècle suivant. Il n'y 
aurait point d'invraisemblance à faire descendre le dernier 
livre jusqu'au quinzième siècle, ce n'est alors que, dans les ma- 
nuscrits, il vient se joindre aux trois premiers. » 

A n'examiner que les documents d'origine allemande et fla- 
mande, il semblerait que l'opinion de M. Le Clerc a été partagée 
par les copistes et les écrivains germaniques. Un grand nombre 
de manuscrits présentent indifféremment les livres de l'L C, 
SDÎt détachés les uns des autres, soit avec intercalation d'ou- 
vrages différents, soit dans un ordre variable. Jean Mauburne, 
dans son Vcnatorium (Malou, Recherches, etc., p. çS), ne con- 
sidère pas les livres de l'L C. comme formant un tout complet; 
il cite chaque livre à part, comme un traité séparé. Son 
exemple est suivi par la plupart des écrivains de Flandre, au 
quinzième siècle, qui désignent chacun des quatre livres par 
les premiers mots de leur chapitre initial, comme s'ils n'avaient 
aucun lion commun, aucun titre général, comme s'ils consti- 
tuaient chacun un ouvrage différent. 

Cependant, s'il est vrai que l'L C. n'a pas été composée d'a- 
près un plan méthodique, il est dillicilc de croire que les quatre 
livres ne fassent pas partie d'un même tout. 

D'abord, de ce que le livre n'a pas été composé d'après un 
plan méthodique, il n'est pas logique de conclure que les quatre 
parties ne forment pas un même ouvrage, et ne sont pas d'un 
seul auteur. Les Maximes de la Rochefoucauld sont un recueil 
de pensées détachées, groupées sans méthode : forment-elles 
plusieurs ouvrages, et viennent-elles d'auteurs différents ? 

Quant aux témoignages d'origine germanique, ils sont trop 
contradictoires pour prouver quelque chose. Les manuscrits ita- 
liens, pour le moins contemporains des manuscrits flamands et 
allemands, contiennent les quatre livres selon l'ordre vulgaire, 
avec un titre général. Bien plus : le plus ancien des documents 
flamands, le manuscrit de Grammont, d'une si grande autorité, 



- 5i - 

renferme les quatre livres considérés comme formant un seul 
tout. Il en est de même du manuscrit de Gaësdong, daté de 
1425. Il n'est pas croyable qu*une compilation de fantaisie se 
soit imposée, dès l'origine, dans la même forme et presque si- 
multanément, en Italie, en Autriche et dans les Flandres. 

D'ailleurs, ainsi que l'ont fait très bien observer des critiques 
contemporains, le style» et les idées des quatre livres se res- 
semblent trop pour qu'on puisse croire à une diversité d'origine. 

« Les différences qui semblent justifier au premier abord ceux 
qui reconnaissent dans les diverses parties de l'I. G. les traces 
d'une rédaction multiple, résultent surtout de l'influence exercée 
sur tout auteur par le sujet qu'il traite. Non seulement le lan- 
gage se teint des couleurs du sujet, mais aussi la pensée. Dans 
ri. C, comme partout, le ton s'élève ou s'abaisse suivant l'im- 
portance plus ou moins grande de la matière. Ainsi expliquées, 
les disparates que l'on remarque entre le style et les idées de 



1 II est impossible que les quatre livres ne soient pas sortis de la 
même plume. Car les expressions caractéristiques se retrouvent 
employées dans le pieux puvraf»e, partout dans le même sens. 

ï. ne'des expressions particulières de l'I. C, c'est le mot « liber, » 
avec ses congénères, « libère, . libertas. » L'auteur exprime ainsi 
1 aliranchissement de l'âme qui, dé^afiée des aflections terrestres, 
peut sans obstacle s'élever vers Dieu. Or, cette expression est em- 
ployée dans les quatre livres, et toujoursavec la même signification : 

1. II. 3 non sumus a passionibus et concupiscentiis liberi. 

2. 8. 5 esto purus et liber ab intus. 

3. 38. I sis intimus liber. 

4. 8. 2 pauci illuminât! et libère intus effîciuntur. 

1. 23. 6 libère ad Christum pergere. 

2. 1. 6 se ad Deum libère converiere. 

3. 3i. I libère intendere divinis. 

1. 9-1 libertatem mentis. 

2. 4. I interna libertate perfrueris. 

3. 10. 5 ma^nam mentis libertatem. 

4. 8. 2 si libertatem consequi vis et gratiam. 

On pourrait continuer cette étude sur les mots : « abnegatio, alVe- 
ctus, amor, beneplacitum, carnalis, compunctio, consolatio, devotio, 
d.sciplina, emendatio, exterior, » etc. 

Assurément, tous ces mots n'appartiennent pas en propre à 
« l'Imitation. » Néanmoins, ils ont dans le pieux livre une significa- 
tion particulière : ils font partie de sa terminologie. Or, comme elle 
est constante dans le même sens, du commencement à la fin, il est 

f>ermis d'en conclure que la même pensée a coordonné et rédigé 
'ouvrage tout entier. 

.Nous montrerons ailleurs que les idées doctrinales se rencontrent 
au même point de développement dans les quatre livres. 
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t2l Cl tel des livres de TI. C. se réduisent à des nuances tomes 
naturelles. » (Tamizey de Larroque, Preuves, etc., p. 12.) 

Rien n'est plus juste. Le premier livre est un recueil de ma- 
ximes : on y remarque la brièveté et la précision qui conviennent 
au genre. Le troisième livre est un colloque entre Jésus-Christ 
el ràmc : il est d'un autre style, ainsi qu'il le fallait. Déniera- 
t-on à un auteur la paternité de deux œuvres, parce que les 
genres en sont différents? Ce serait bouleverser Thistoire litté- 
raire. Quant à vouloir faire passer le quatrième livre pour une 
œuvre de science subtile, c'est une méprise indigne du savant 
Victor Le Clerc. Le quatrième livre de TI. C. est, au contraire, 
le plus simple et le plus poétique de l'ouvrage. 
Une autre considération achèvera la démonstration : 
€ il est impossible de supposer, disent les modernes éditeurs 
de Vlnternellc Consolation, que les parties dont TI. C. se com- 
pose soient des (liuvres entièrement diverses, chacune d'une 
main particulière et d'une date positive. Il faut bien se garder 
d'aller aussi loin. Que l'on essaye d'obtenir un tel ensemble 
avec des fragments d'origine distincte, de substituer au troisième 
livre un autre de ces dialogues entre l'époux et l'épouse, entre 
le maître et le disciple, dont on trouvera un assez grand 
nombre au treizième siècle ! Que l'on choisisse, pour remplacer 
le quatrième livre, un de ces mille traités qui ont été écrits, el 
par les plus célèbres théologiens, sur le Saint Sacrement de 
l'Autel, et l'on verra le contraste et la discordance ! D'ailleurs, 
toutes les parties du livre ne se tiennent-elles pas par une idée 
générale?... Et puis, s'il y a quelque dissemblance, combien l'a- 
nalogie est plus profonde! N'est-ce pas d'un bout à l'autre la 
même élévation, la même maturité d'expérience, la même 
science du cœur, le même génie et comme la même âme? Nous 
en disons autant du style, uniforme malgré certaines nuances 
incontestables. Enfin quelle complication de difficultés! Au lieu 
de ce grand esprit inconnu qui aurait écrit le poème de la vie 
intérieure, il faudrait en imaginer trois, il faudrait tripler ce 
prodige d'impersonnalité qui a si bien effacé dans le livre toutes 
les\races de l'auteur, il faudrait faire trois fois plus étonnante 
encore cette grâce « par laquelle, dit M. de Sacy, Dieu a voulu 
« glorifier l'humilité du pieux écrivain, le dérober à toutes les 
« recherches de l'érudition, le soustraire si complètement aux 
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« investigations les plus sagaces et les plus obstinées. » (Préface 
de Vlnternelle Consolation. Èdit. de i856, p. xvi.) 

X. 

On ne saurait mieux dire. 

Aussi^ pensez-vous qu'après avoir présenté ces considérations 
si rationnelles, MM. Moland et d'Héricault s'en tiendront aux 
règles de la vieille critique et qu'ils ne chercheront pas à ébran- 
ler l'authenticité d'un ouvrage dont ils viennent de reconnaître 
l'irréprochable unité? 

Ce serait peu connaître l'esprit d'aventure qui s'est introduit 
dans l'érudition contemporaine. Depuis qu'on a fait passer Ho- 
mère pour un mythe, V Iliade et VOdyssée pour des œuvres im- 
personnelles, il n'est pas d'ouvrage aux origines obscures qui 
n'ait à subir les atteintes d'une critique amoureuse des hypo- 
thèses et des paradoxes. 

MM. Moland et d'Héricault n'ont pas échappé à la tendance 
générale. Eux non plus, ne veulent apercevoir dans 1*1. C. qu'un 
produit collectif de l'esprit monacal. L'ouvrage leur présente 
moins l'aspect d'un travail individuel que d'un agrégat de senr 
timents et d'efforts, dus à plusieurs auteurs. 

< L'examen du livre suffit à prouver jusqu'à l'évidence que 
ce n'est pas là une œuvre individuelle, produite tout entière à 
une date fixe, dans l'espace d'une vie humaine. Il est facile d'y 
reconnaître une a-uvre qui s'est lentement et progressivement 
développée. L'ouvrage fait corps, il est vrai, il est coordonné 
dans son ensemble ; mais l'ordre est peu respecté dans les dé- 
tails ; le môme sujet, plusieurs fois repris, se répète d'un livre à 
l'autre; on y sent la redondance un peu confuse des interpola- 
tions successives. D'ailleurs, si le cadre subsiste, il est au fond 
des choses, nullement dans la forme; toutes les lignes, pour 
ainsi dire, se sont effacées; point de transitions; et il n'est au- 
cune partie, si minime qu'elle soit, qui ne puisse au besoin se 
détacher et s'isoler : chaque livre forme un traité spécial, chaque 
chapitre présente une courte instruction complète, les para- 
graphes, les versets se dessinent en relief cl offrent un sens par 
eux-mêmes. Enfin, ce caractère de centon, que M. Gcnce a lait 
ressortir dans son édition de 1826, tous ces passages de l'Écri- 
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turc et des Pères glanés dans une longue moisson et dont le 
temps a composé une trame, celte mosaïque de préceptes ajou- 
tés les uns à la suite des autres, cette forme particulière dont 
nous parlions tout à Theure, tout cela démontre clairement 
qu'un homme ne saurait écrire ainsi, qu'il y a là un travail col- 
lectif et séculaire, l'œuvre d'une congrégation. 

€ Le livre qui se recueillait ainsi résumait l'existence morale 
du monastère : c'était comme un trésor de raison et de piété 
que les religieux se transmettaient en l'enrichissant d'âge en 
âge ; c'était comme la règle spirituelle, la règle de l'esprit, au- 
dessus de la règle matérielle. Elle se copiait, elle s'écrivait sans 
doute. Toutefois l'écriture était une condition accessoire dans 
ce travail; le principe actif, créateur, c'était l'enchaînement de 
la tradition. 

« Ce mode de production littéraire, dont nous pouvons si dif- 
ficilement nous rendre' compte aujourd'hui, n'a cependant rien 
d'extraordinaire. C'est presque toujours ainsi que se sont for- 
mées les grandes œuvres dans les littératures primitives, les 
poèmes de l'Inde antique comme les poèmes d'Homère, c'était 
d'une manière analogue que se sont accomplies bien des créa- 
lions du moyen âge, non seulement à l'ombre des cloîtres, mais 
dans la littérature laïque et mondaine. Qui expliquera, par 
exemple, comment la chronique du roi Arthur est devenue le 
cycle romanesque de la Table-Ronde, comment la légende bre- 
tonne de Joseph d'.\rimaihic est devenue la symbolique histoire 
du Saint-Graal ? Ces éléments, si divers cependant, se sont en- 
chevêtrés et confondus pour former l'immense composition qui 
est restée comme l'expression de la haute société féodale ; ei 
nous y distinguons, malgré le synchronisme de la rédaction der- 
nière, les traces de la compilation successive, les transforma- 
tions graduelles de l'esprit chevaleresque, depuis la chevalerie 
sacerdotale du onzième siècle jusqu'à la chevalerie amoureuse 
et raflinée dt)nt P'roissart est l'historien. 

« Ce qui avait lieu en littérature, l'art nous le montre encore 
avec plus d'éclat, (^rv)ii-on que ces grandes cathédrales, qu'un 
siècle ne sullisait pas à bàiir, s'élevaient sur un plan dessiné 
i7 priori par un archilecic ? Nem, sans doute, un de ces maîtres 
iics pierres l'ives jetait les fondements de l'édifice ; puis suivant 
certaines données générales, un autre construisait le chœur, un 
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autre le transept» un autre le portail, un autre !a tour; celui-ci 
déroulait la balustrade, celui-là découpait fa rosace; des mains 
et des temps divers prenaient part au travail. Mais le monu- 
ment achevé, quoiqu'il présentât bien des variations de style, 
n'en offrait pas moins un ensemble magnifique d*unité et d'har- 
monie. C'est qu'une même inspiration toujours vivante rattachait 
l'œuvre du présent à l'œuvre déjà faite, et que le vrai artiste 
n'était pas l'homme qui passe, mais la tradition qui ne meurt 
pas. Le génie individuel n'en était que l'écho plus ou moins 
sonore, et de là vient justement qu'il gravait si rarement son 
nom sur la pierre ou sur le livre. Donc le livre de l'I. C. s'é- 
baucha ainsi pendant tout le cours du moyen âge, dont il devait 
résumer l'idée dominante : la pensée religieuse et le sentiment 
chrétien. » (Ibid., p. 17 et suiv.) 

Le paradoxe est brillamment soutenu, il faut en convenir. 
Mais les preuves de ces conjectures où sont-elles? Le style et 
la composition du pieux livre dénotent, à la première lecture, 
non une œuvre d'érudition et de compilation, mais, au con- 
traire, de verve et de sentiment. Or, l'I. C. est écrite, d'un bout 
à l'autre, dans le même génie et selon les mêmes procédés. 
Nulle trace de faire divers. 

Ce que nous disons de l'unité littéraire, nous pouvons le dire 
de l'unité doctrinale, en nous réservant de le développer bientôt. 
C'est le même homme, se trouvant dans le même état de 
pensée, qui a composé cette œuvre où, malgré la multiplicité 
des idées et la délicatesse des nuances, il est impossible de trou- 
ver une contradiction, une incohérence, une divergence. 

Enfin, l'examen des variantes ne permet pas d'accepter l'hy- 
pothèse de la formation du livre par couches successives. Le 
texte présente partout la même substance. Les différences entre 
les manuscrits italiens, bavarois, flamands, hollandais, de l'é- 
poque la plus reculée, sont des plus insignifianics. L'ouvrage 
est transmis consciencieusement et en nul endroit du texte on 
ne peut surprendre des tentatives d'interpolation. 

Il ne convient pas de le dissimuler. E!n certain endroit, l'exa- 
men du contexte porte à penser qu'il peut s'être glissé une 
phrase étrangère à la rédaction primitive. Dans le chapitre xxvn 
du L. III, le pieux auteur terminela prière, Pro purgationecordiî, 
par ces mots : Quia nihil permanens sub sole, ubi omnia vaniias 
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et afflictio spiritus. Puis le texte ajoute : O quam sapiens qui 
iia considérât! Cette réflexion semble en dehors du sujet et on 
croirait volontiers qu'un lecteur de l'I. C. ayant inscrit son im- 
pression personnelle sur la marge d'un manuscrit, quelque co- 
piste peu scrupuleux a reporté l'annotation dans le corps même 
du chapitre. Mais Pexamen des divers types du texte ne permet 
pas d'appuyer cette hypothèse sur des documents. La leçon de 
tous les manuscrits est uniforme. Dès lors, Thypothèse est gra- 
tuite. Que deviendrait le texte si on le critiquait d'après la mé- 
thode d'impression I où aboutirait-on si chacun rejetait certains 
passages, uniquement parce qu'ils ne paraîtraient pas être de l'au- 
teur! La critique du texte doit surtout s'appuyer sur la critique 
bibliographique. 

A moins qu'on ne trouve un exemplaire prototype et qu'on 
ne signale des passages ajoutés, l'hypothèse n'est pas soutenable. 

Dira-t-on qu'on rencontre quelques manuscrits où l'on a 
adjoint ici un livre, là un chapitre, qui ne se trouve pas dans le 
texte ordinairement suivi. On répondra que ces essais d'inter- 
polation sont manifestes, et n'ont jamais réussi à s'imposer aux 
copistes. Telle interpolation, celle, par exemple, qui ajoute, 
dans le Cod. Allatianus, trois nouveaux chapitres aux dix-huit 
chapitres du livre quatrième, provient de l'abbaye de Moelck. 
et elle a passé dans un certain nombre de manuscrits d'Alle- 
magne. De même pour quelques autres spuria. Ce nous est une 
garantie, que nous surprendrions également la trace des inter- 
polations qui seraient parvenues à se glisser dans le texte vul- 
gaire, et que nous arriverions à découvrir leur origine. 

L'argument le plus sérieux pourrait être emprunté au manus- 
crit de Bobbio. Le copiste y a intercalé, surtout au premier 
livre, un certain nombre de réflexions, qui ressemblent au/ar- 
cissage dont les musiciens du quinzième siècle alourdissaient 
'es vieilles mélodies liturgiques. 

L'auteur de l'I. C. fait cette réflexion si chrétienne : « Mirum 
est, quod homo possit, unquam perfccte, in hac vita laetari, qui 
:uum exilium, et lam multa pcricula anima? suae, considérât et 
pensai. * Le copiste de Bobbii^ ajoute : « Ah ! miser homo in 
hac miscriai valle éjecte, quot et quam duri sunt hostes tui ! 
Quam graves et fraudulentas tibi coniinuo parant insidias! An 
forte ignoras illos? Mundus, caro, diabolus, hi sunt inimici tui 
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crudeles et duri, qui horalim tuam quaerunt perditionem. Nulla 
tibi securitaSy et omnis iocus patet insidiis, et doloribus plcna 
est vita nostra, si subtiliter intuemur pericula nostra. » (Bibl. 
Nat. Mss. Lat. 13,698, p. Sy.) 

Il n'est personne qui, en lisant cette amplification, ne recon- 
naisse une interpolation manifeste. La maxime de TI. C.est 
sobre et vigoureuse. Le développement du copiste est vulgaire 
et pesant. De plus les procédés de style sont absolument dissem- 
blables. Mais là n'est pas la question. Il suffit, à notre discus- 
sion, de faire remarquer que l'interpolateur de Bobbio s'exerce, 
non sur le texte même de TI. C, mais en dehors du texte. Il 
respecte tellement le pieux livre, qu'on peut trouver dans sa 
copie les éléments d'une précieuse correction. D'ailleurs, les li- 
bertés qu'il prend ne démontrent pas que le livre tel qu'il nous 
est parvenu est composé d'adjonctions successives ; mais que 
sur le fonds primitif, toujours irréductible, on a essayé, en une 
seule rencontre, d'élever quelques superfélations, dont on n'a 
pas reconnu la légitimité. Il n'y a que deux autres manuscrits 
qui aient suivi la leçon du Bob. 

Il nous est donc permis de conclure que le manuscrit de 
Bobbio ne prouve pas que l'I. C. a été composée par une foule 
d'auteurs inconnus ; mais qu'un copiste a essayé, une seule fois, 
d'y introduire, sans succès, des commentaires sans valeur. Pour 
argumenter a pari, il faudrait quelque document à l'appui, et 
c'est ce qu'on ne peut présenter. 

Aussi bien la comparaison prise de l'architecture du moyen 
âge va contre la thèse des savants critiques. Il n'est plus permis 
de soutenir que les architectes du treizième siècle n'étaient pas 
capables de conceptions d'ensemble. Ils ont su élever des édi- 
fices aussi admirables par le plan que par l'exécution. Leur gé- 
nie pratique était égal à leur idéalisme. Il est vrai que, bien 
souvent, les ressources et le temps leur ont manque pour mener 
à terme leurs colossales entreprises. La forte personnalité de 
leurs successeurs ne se pliant pas à suivre servilement les plans 
primitifs, il en est résulté des modifications et des remaniements 
considérables. Mais un regard tant soit peu exercé parvient ai- 
sément à distinguer les divers caractères architecturaux. On 
peut faire la part exacte de chaque époque et de chaque artiste. 
Il en est tout autrement de l'I. C. Partout le pieux livre pré- 
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sente le même faire et la même inspiration. Il a été impossible 
aux critiques les plus pénétrants de faire la part des adjonc- 
tions, des modifications, des remaniements. L'œuvre est vrai- 
ment une de composition» d^idée, de style. Elle appartient in- 
contestablement à un même génie. 

Relevé des Livres de ri. C. d'après tous les manuscrits connus. 

Nous venons de donner le résultat de notre étude sur les 
mss. qu'il nous a été donné d'avoir en mains. 

Nous ne laisserons pas de présenter un tableau d'ensemble 
de la répartition des textes de PI. C, tels qu'ils se trouvent dans 
ces mss. et dans les trois cents et quelques autres mss. sur les- 
quels nous n'avons que des renseignements indirects. V. Des^ 
cript. Bibliogr. 

Livre I. 

Altahae-Super. i, Aquisbac. 3, Augicnsis, August. 4yAugust. 5, 
Bencdictobur. 3, Brerensis, Bruxell. 7, 8, Buxheim. 2, Camerac, 
Corssendoclc., Dalhem., Diessens. i, 2, Ebersb. 6, 3, Ervicens., 
Erfford., Eutin., Formbach., Furstemberg. 2, Garsens., Gemnic. 
I, 4, Gotlweig. 3, Griensis, Hieronymusberg., Hohendorf., In- 
desd. 4, 5, Kremsmon. i, 2, 3, 4, 5, 6, 7, 8, Leodiens. 5, (j, 
Lunelac. i, 2, 3,4, 5, 7, 8, 9, i3, Mazarin., Mell. i, 4, 7, 9. 10, 
12, i3, .Metens. 2, 4, Monac. i, 3, Ochsenh., Osnabruc, Palat. 1, 
Parc. I, Paris, i, 3, Polling. 3, Quedlimburg., Raitenh. i, 
F^atisb. I, 6, 7, Rcbdorf. 5, Reichenhall., Rubeavall., Salsburg. 
3, 4, 5, 6, 7, 10, Sangall. i, 3, 4, Tegcrns. i, 2, 3, 4, Theven., 
Tubing., Tungrensis, Verdunensis, Vindob. 2, 3, 5, 6, 8, 10. 

Livre II. 
Gemnic. 5, Lunelac. 8, Monac. 5, Raiienhasiac. 2, Ratisbon. 5. 

Livre 111. 
.Affligh., Leodiens. 6, 10, Lovaniens. 3, Sangall. 8. 

Livre IV. 

Andcchs., Aven. 3, Bencdictobur. 5, Bruxeiicnsis 5, Capella; i, 
Delaunay 2, Gemnicensis 2, Indesd. 7, Leodiensis 7, Monac. 4, 
Rosenlhal., Tegcrns. ô, 7, 9, Thieraupt. 2, Vindob. 9, Capellaî3. 
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Livres I, II. 

Abbatisv., Aquisbac. i, Aquisbac. 2, Aug. i, Bcnedictobur. 4, 
Bethleemithem.y Blés., Brit. Mus. 5, Brullensis, Cappon., Fari- 
natoris, Gemnic. 6, Indesd. 6, Ljiinelac. i3, 14, Marburg., Nan- 
ceiensis. Parc. 2, Ratisbon. 4, Runcns., Saisburg. 11, Sancruc, 
Sangall. 5, Sanmartin., Tornacensis, Vindob. i, 4, Voraw, 
VVibling. i. 

Livres I, III. 

Bruxellensis 2, Eudovix, Sangtii. 7, Stamp. (fragments), UI- 
trajecl. 

Livres II, III. • 
Tegerns. 5. 

Livres III, IL 
Palat. 3, Sangall. 9. 

Livres III, IV. 

Bcnedictobur. 5, Buxheimensis 3, Thieraupt. u 

Livres IV, I. 
Coloniensis. 

Livres I, II, III. 

August. 7, Aven, i, Braunau, Brit. Mus. 6, Brugensis i, 2, 
Bruxellensis 3, Capellae 3, Celestin., Coventry, Delaunay 1, 
Einsidlensis, Furstemberg. 2, Gralianopol., Innsbruck, Indesd. 
I, 2, Kircheimensis, Lambeth-Palace, Lebeuf, Mellic. 5, S. Mi- 
chel., Olivetan., Oxford, i, 3, Palat. 2, Prep., Saisburg. i, 8, 
Sangall. 6, 10, Sanlrud. i, Weihensteph., Weingart. i, 2, 
Werlin., Wibling. 2. 

Livres I, II, IV. 



Angel. 



Lovaniens. i 



Lovaniens. 3. 



Livres I, III, 11. 



Livres I, IV, III. 
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Livres II, III, I. 
Altempisianus, Âugust. 2, Claromont., Delamare. 

Livres III, I, IL 
Ruremund. 

Livres II, III, IV. 

Benedictobur. i, Gottwcigensis 2, Paduan., Pollinganus i, 
Tcgcrns. 8. 

Livres I, II, III, IV. 

Adv., Allât., Alt. Sup. 2, Aquisbac. 4, Arnhem., Aron., Atre- 
bat., Attel., August. 3, 6, Avenion. 2, Bellov., Benedictobur. 2, 
Blandin., Bobbiensis, Brit. Mus. i, 2, 3, Bruxellensis 4, 6, 
Buxhaim. i, Capella 2, Carpenlor., Cavensis, Chigianus, Cra- 
coviensis, Delaunay 3, Ebersbergens. i, 2, Estensis, Florent, i, 2, 
Furslcmb. i, Gaesdonck, Gemnic. 3, Georgianus, Gibson, Gott- 
weigcnsis i, Grammont., Griensis, Guelferbyianus i, Indesd. 3, 
Justin., Kaisemh., Lcschassier, Loetiensis, Lunelac. 6, 9, 10, 
S. Magni, Mantuanus, Marcianus, Mayseckensis, Mellic. 2, 3, 
6, 7, II, Meiensis 3, Muralor., Ncmor., Noviomag., Offl. Bened., 
Olomuc. 1,2, Oxford, i, 4, 5, Panor., Pap., Parc. 3, Parm., 
I^assav., Pinelli, Polling. 2, Ratisbon. 2, Raven., Rebdorf. i, 
2, 3, Reichcrspcrg., Rinsbcrg., Roolf, Rothomag., Rotten- 
bumch., Saisburg. 2, 0, Sangall. 2, Sangenov., Sangcrm., San- 
marlin., Schyrensis, Seitenstett., Slusianus, Staingad., Taurin , 
Trecensis, Univ. Pad., Valcnc i, Vatic, Vcron., Vindobon. 
2, 7, Wolfsg. 

Livres I, II, IV, III. 
Kemp., Rebdorf. 4. 

Livres II, I, III, IV. 



Paris. 2. 



Anlonianus. 



.Mctensis i. 



Livres III. II, IV, I 



Livres m, II, I, IV. 
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Livres lll, I, II, IV. 
Bruxcil. I, Ruremundanus. 

Livres I, II, III, IV, V. 

Hamb. V Exercitatorium est intercalé entre les livres I et II. 
C'est ce qui fait que 1*1. C. compte ainsi cinq livres. 

Guetferbylanus 2. (Amort. Ded. Crit., p. 87.) In fine ultimi 
capitis libri II legitur : Explicit exercitium monacale sive Car- 
thusiensc. Quod sic vocatur opusculum aliud non videtur a 
tractatu, De disciplina claustralium. 

Quedlimb. contient, à côté du livre I, un opuscule de Kallcar, 
que l'on a attribué à l'auteur de l'I. C. 

Excerpta. 

Faustinianus, Metensis 4, Monac. 2, 6, Ratisbon. 3, Seitens- 
tctt., Stamp., Valenc. 2, Vallicell. 



r>2 - 



NOMBRE ET TITRES DES CHAPITRES. 



I. Les chapitres du L. I. — II. Du L. II. — III. Du L. III. — 
IV. Du L. IV. — V. l/ÉDiTioN DK Valart. — VI. Les titres des 

CHAPITRES. 

I. 

Le nombre des chapitres du L. I est uniformément de 25. 

Il est vrai que Vlnternellc Consolation donne la traduction 
d'un 26' chapitre, dont M. Gence a publié le texte latin (p. 278 
et sq.)dans son édition de 1*1. C. M. Le Clerc a cru devoir insé- 
rer cette adjonction qui porte le titre : Contra hujus mundi va- 
nitatem, dans l'Imitation de Napoléon III. 

Il n*est pas possible d'admettre l'authenticité de ce fragment. 
Il ne respire en rien le génie de TI. C. M. Gence a signalé l'ori- 
gine des textes qui en composent la trame. Il ne s'agit pas 
d'autre chose que d'un ccnton de caraclcre vulgaire. Nous n'a- 
vons rencontré le texte latin que dans un seul manuscrit, le 
Lebeuf où il est transcrit, en dehors du texte de l'I. C, après 
l'explicit du troisième livre. C'est là que l'aura pris, sans doute, 
le traducteur de Vlnteni. (JonsiU. Dans le Lebeuf le III*^ livre 
finit ainsi : Hxplicit. Dco Gratias. Hic liber est scriptus. Qui 
scripsit sit bencdictus. Kt si placet pro ejus pœna, legentes di- 
cant Ave Maria. Puis, à la ligne, sans titre : Gravis enim et ni- 
mium periculosa, etc. Tel est le début du prétendu xxvi® cha- 
pitre. Cet, enim, suppose un texte antécédent et permet de penser 
qu'on se trouve en présence d'un extrait de quelque ouvrage 
de piété. Une indication de .M. Mangeart (Manuscrits de Va- 
lenciennes, in-8\ p. 233) indique l'ouvrage dont ce fragment 
est détaché : « Dans le Miroir d'Humilité nous retrouvons, dit 
le savant bibliographe, pour ainsi dire, textuellement, le ch. xxvi, 
qu'on place quelquefois à la suite du premier livre de Vlmi- 
tation. » 

M. Meyer, professeur de philosophie, remarqua parmi les 
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mmuscrits d'un ancien monastère supprimé, donnés à la Biblio- 
thèque du collège d*Eutin par le grand duc d*01denbourg, un 
volume qui renfermait, au milieu d'autres écrits de théologie, le 
premier livre de TI. C. Ce qui attira particulièrement Tat- 
lention du docte professeur, ce fut, d*abord, la leçon du texte, 
ditTérenie en un grand nombre de passages de la leçon ordinaire, 
ensuite, l'adjonction de quinze chapitres inédits, qui portent le 
nombre des chapitres à quarante au lieu de vingt-cinq. 

M. Meyer s'empressa de publier le texte du manuscrit d'Eu- 
lin. (Lubeck, in-4', 1845.) Il joignit à son édition une préface 
et des notes, dans lesquelles il convenait bien que la leçon de 
son manuscrit était défectueuse ; mais, ajoutait le savant profes- 
seur, ne peut-on pas croire que l'on se trouve en présence d'une 
rédaction primitive du premier livre, postérieurement amendé 
et abrégé par l'auteur lui-même ? 

11 nous semble plus juste de croire, comme Mgr Malou, que 
le manuscrit d'Eutin est l'œuvre d'un copiste qui a transcrit 
pour son u>age personnel le premier livre de l'Imitation en pre- 
nant avec le texte de grandes libertés. 11 en a modifié la leçon 
ordinaire : il a augmenté le nombre des chapitres au moyen, 
soit de quelques amplifications composées par lui-même, soit 
de quelques emprunts faits à d'autres livres de piété. « Dans le 
manuscrit d'Eutin, dit Mgr Malou, on aperçoit un écrivain qui 
retranche des paragraphes entiers, souvent fort mal à propos, et 
qui en ajoute de sa façon, d'une manière très peu heureuse, 
c'est-à-dire, en style éreinté et flasque, qui fait un contraste 
choquant avec le style de V Imitation. Le copiste ne fait preuve 
de bon goût ni dans ce qu'il a retranché, ni dans ce qu'il 
ajoute... Les quinze chapitres inédits n'ont au fond aucune ana- 
logie avec la manière d'écrire et de penser qui est propre à 
fauteur de Vlmitation. » (Recherches, p. 887.) 

Nous partageons complètement le sentiment de Mgr Malou 
sur les libertés du copiste à l'égard de l'I. C. Les retranche- 
ments et les interpolations qu'il fait subir au texte sont dé- 
plorables. Nous serions moins absolu au sujet des quinze cha- 
pitres inédits. S'il en est quelques-uns, comme celui De intcriori 
homine, par exemple, qui s'éloignent du génie de 1*1. C, il 
en est d'autres, les chapitres De dilectione proximi et De pru- 
dcniia, pv'>ur ne parler que des extraits cités dans l'ouvrage de 
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Mgr Malou, qui se rapprochent beaucoup de la doctrine et du 
slylc du pieux livre. On y retrouve parfois comme un écho des 
voix de saint Grégoire et de saint Bernard. Ce n'est donc 
point par des considérations littéraires que nous combattrions 
l'authenticité des chapitres publiés par M. Meyer. Il nous pa- 
raît préférable d'opposer une fin de non-rccevoir absolue tirée 
de l'étrangeté même du manuscrit, qui en prend trop à Taise 
avec les textes connus pour qu'il mérite grande créance iortiqu'i! 
produit des textes inconnus. C'est le cas de s'appuyer sur l'adage 
juridique : Testis unus, testis nullus. Encore, ici, le témoin 
unique est-il suspect. Les quinze chapitres du ms. d'Eutin sont 
imprimés dans les Recherches de Mgr Malou, p. 41 3. 

II. 

Le livre second, dans tous les manuscrits sans exception, 
comprend douze chapitres. Le Slus., seul, omet le chapitre v 
et, de cette manière, réduit à 1 1 le nombre des chapitres du 
livre IL De plus il continue à numéroter les chapitres de ce 
livre II, comme s'ils n'étaient que la suite des chapitres du 
livre L Ainsi, le r"" chapitre du livre II, Regnum Dei, devient- 
il un 2G chapitre, dans le Slus.S\ah le copiste signale lui-même 
l'erreur en inscrivant à la marge : Hic incipit liber secundus. 

111. 

Le livre 111 e.^t composé d'une suite de dialogues au milieu 
desquels l'auteur a intercalé quatre prières. 

Il en est résulté deux numérotages du livre III. 

Le premier compte 5<) chapitres seulement. C'est qu'il ne 
compte point les cinq prières cr)mnie chapitres, et se contente 
de les laisser indépendantes, au milieu des chapitres. Procédé 
conforme au génie du moyen âge, peu préoccupé de symétrie 
cl de régularité. Ont suivi la division en 5o chapitres : Adr., 
Mt., Aroii., Aven, i, Arcn. 2, lianib., lUib., I^ra,, Cav,, Chi*r., 
Dclam., Flor. i, Gacsd., Gt'o?•i,^, Grain., Indcsd. i, Jtidesd. 2, 
Justin , Kemp., Maiit., Marc, Pad., Pa!. 3, Pap., Paris, j, 
Sanircr. , S lus. , l 'niv. , l 'cron. 

La divison en 'Vj chapitres compte les cinq prières pour au- 
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tant de chapitres. Ont suivi cette division : Allât., Biir.^Celest., 
Est., Fior. 2, Patat. 2, Prep., Rehd., Vatic, Venet,, Weih. 

Le Ratfen. a suivi dans le corps du livre la division en 64 cha- 
pitres, mais la table des matières rectifie Terreur et indique 
59 chapitres seulement. 

Le Panor. divise le livre III en 62 chapitres, tandis que le 
Leb. le partage en 65 chapitres. 

Le Parm. compte 60 chapitres; Ind. i, Ind. 2, Zainer en 
comptent 6t. 

D'ailleurs, aucun des manuscrits que nous connaissons, n*a 
essayé d'interpoler dans le HT livre un chapitre apocryphe. 

On pourrait, en présence des divergences, se demander si 
réellement l'auteur de 1*1. C. n'a pas entendu faire des prières, 
insérées dans le troisième livre, des chapitres distincts. 

Mais une précieuse annotation du Codex Sangermanensis ne 
nous laisse aucun doute à cet égard. Au titre de la prière qui 
suit le chapitre xv : Oratio pro beneplacito Dei perlicicndo, il 
joint cette indication : sed non est capitulum. (Fo 55.) 

Le Vat. nous indique, en outre, comment Terreur a pu s'in- 
troduire. Le copiste ayant négligé, au troisième livre, de mar- 
quer la numération des chapitres, un écrivain postérieur a 
inscrit à la marge : Cap. i. Cap. 11, etc., etc., en face des titres 
rubriques, sans se préoccuper de savoir si cette indication pou- 
vait s'appliquer, ou non, aux Oraisons. 

Le Panonn. est encore un exemple des errements suivis par 
quelques copistes. Le livre III est divisé en 62 chapitres. Le ru- 
briciste chargé de mettre les titres des chapitres et de les nu- 
méroter n'a pas exactement suivi Tordre commun. Tantôt il a 
fait de Tune des prières un chapitre spécial ; tantôt il les a con- 
fondues avec les chapitres précédents. C'est ce qui est arrivé 
dans les Codices Indesdorff. i et 2 et Zainer (61 chapitres). 

Ce système de numération a tellement sa source dans Terreur 
des rubricistes, qu'il est arrivé à des copistes d'indiquer, à la 
table des matières, que le nombre des chapitres est de 59, 
tandis que le rubricisie chiffrait dans le corps du manuscr t 
d'une manière différente. Ainsi, le Parmensis (60 chap.) et le 
Raven. (64). Le Pap, marque 61 chapitres à la table et 59 dans 
le texte. 
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IV. 



Les mss. sont unanime.^ à assigner i8 chapitres au L. IV. Si 
VEst. en compte 19, c'est qu'il comprend le Proœwiwm dans la 
numération des chapitres. 

Les chapitres k), 20 et 21 que les CÇ. Allât, el Bur. adjoignent 
au L. IV se retrouvent dans Gemnic. 2, Gottweig. i, Goltufeig.2, 
Mcll. 2, Mcll. 2, Pollitifr. I, Salsb. 9. Cajetan a imprimé ces 
textes dans son Éd. de 1644, p. 32 1, et Amortdans son Inform , 
p. 325. Boissy assure qu'on a vérifié que les trois chapitres ajou- 
tés au livre IV ont été empruntés mot pour mot aux médita- 
tions du cardinal J. de la Tour-Brûlée, mort en 1468. Il n'est 
pas sûr que la vérification dont parle Boissy soit incontestable. 
Mais les chapitres dont il est question sont indignes de TI. C. 
Ils respirent tout un autre génie. Ils sont froids et scholasiiques. 

V. 

Nous ne nous arrêterons pas à discuter Tenlreprise de Tédi- 
icur Valart, qui a modifié le nombre des chapitres, et distribue 
l'a'uvre d'une façon particulière, en découpant le texte à son gré. 
Il ne s'agit que d'un cas d'arbitraire et de caprice, que le 
xviii' siècle a trop facilement supporté et même accepté, ce qui 
montre où en étaient arrivés, à cette époque, le goût et la 
critique. 

VI. 

Valart est encore le seul des éditeurs de l'I. C. qui ait avancé 
que les titres des chapitres étaient apocryphes : « Jam, non in 
codicibus modo, sed etiam in versionibus gallicis... tituli non 
iidem. Qui quidem tituli etiam desidcrabantur in ea version: 
quam fecerat presbyter ille Metensis; cujus porro ediiio satis 
habet in fronte praimonens, hune librum nihil esse aliud quam 
dialogum inter Deum vitai Christian» praîcepta tradentem et 
fiJelem inlerrogantem et auscultaniem. Hinc liquet titulos non 
fuisse singulis capitibus ab ipsomct auctore praepDsitos : quod 
c:iam patet ex titulorum nonnullorum disconvenientia.» (Valart, 
Préface de l'Éd. Lat. de l'I. C.) Les manuscrits ne laissent 
rien subsister de ces assertions. Sauf de très rares exceptions 



{i'InJ. I et a), les litres des chapitres sont partout les mêmes. 
Une telle unanimité ne permet pas de mettre en doute leur au- 
thenticité. A peine si de temps à autre la négligence ou l'incurie 
des copistes a omis quelques titres. 

Le ms. Parc. 3 à partir du chapitre iv du livre II n'a plus de 
litres de chapitrei. Ce qui indique clairement que si les titres 
manquent ainsi dans quelques mss. apograpties, cela provient, 
non de la faute de l'auteur, mais de la négligence des copistes. 
0.1 peut relever un semblable oubli dans le Hob. Mais dans la 
presque totalité des manuscrits les titres des chapitres sontcom- 
plets, et tels que nous les connaissons. Aussi a-t-on eu raison 
de faire un grief i Sacy d'avoir modifié, arbitrairement, dans 
sa traduction, les titres des chapitres, qui font partie intégrante 
de l'œuvre. « On ne s'est pas donné la liberté, dit k- docteur 
Dumas, de changer les titres des chapitres, comme quelques-uns 
ont fait, parce qu'ils se trouvent dans les manuscrits les mêmes 
que dans toutes les éditions latines, ce qui ne doit point laisser 
de doute qu'ils ne soient de l'auteur ; cela a paru de quelque 
conséquence, y ayant des titres qui marquent son sentiment : 
comme, par exemple, ce titre du iii" chapitre du IV" livre r 
Çit'il est ai-j/itapeux de communier souvent, lait connaître que 
l'auteur est porté pour la fréquente communion. • (Préface de 
Im traduction de l'Imitation.) 

Il servirait de peu de prétendre que les titrer ne sont pas bien 
choisis et ne donnent pas une idée exacte des sujets traités dans le 
corps des chapitres : < Les titres des chapitres, dit M.Chantùmc, 
nous ont paru devoir être refaits, la plupart étant trompeurs et 
ocserapportant qu'aux premiers alinéas.» (Trad.de l'I, C. Paris, 
1847. Introd. 4.) Ces essais de substitution ne sont pas heureux. 
L'/nd. 1 a en quelques endroits des titres asseï bien choisis. 
Néanmoins, on se trouve ici en présence d'une exception, qui 
n'a eu, d'ailleurs, aucun succès, car le Weih. qui provient de 
mime source que Vlnd. i et représente le même état de texie. 
reproduit Ici titres ordinaires. En tous cas, le respect pour la 
pensée de l'auteur exige que l'on maintienne des titres de cha- 
pitres dont l'authenticité est incontestable. Au surplus, si on 
étudie avec soin les rapports des titres au contenu des chapitres, 
il sera difficile de ne pas reconnaître l'habileté avec laquelle ils 
çnt été déterminés. 
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VARIANTES DU LIVRE I 



Titre du Premier Livre. 
Sans titre. 

Aron. ai, Raven, a2, Adv. ci. Bob. di, Chig, ei,Flor. es, 
Pap. e3, Venet. €4, Mant.fi, Parm.fi, Justin. gi , Sangcr. g2, 
Capp. hi, Marc. h2, Univ. ii, Veron. i2. Allât, mi, Ind.l m2, 
Ind. I ni y Weih. m, Zainer n4, Bamb. p3, Rebd. qi, Pa- 
ris. I q2, Leb. rS, Prep. r^.. Aven. 2 ui. Blés, h, Slus. 13, 
Stamp. x5. 

Qui sequitur. 

Ma\arin., 01. Explicit libellus dévolus de Imitatione Jcsu 
Christi, dictus, Qui sequitur. 

Paris. 2, U2. Incipit secundus liber Qui sequitur me. Dans 
ce IT15. le second livre, Regnum Dei, est devenu le premier. 

De Imitatione Christi. 

AngeL.bi. Explicit libelluî dévolus de I. C. Incipit tabula 
libri secundi. Si nous avions le commencement de VAngel., 
x\o\i\ y verrions sans doute l'inscription aussi bien que la sou>- 
cription de son congénère, le Cavensis. 

Cav., b2. Incipit libellus de I. C... Explicit libellus dévolus 
de I. C... Incipit liber secundus. 

Estens , C2. Incipit liber primus de I. C. et coniemplu om- 
nium vanitatum mundi... Explicit liber primus. Incipit liber 
secundus. 

Gsorg., c3. Incipit libellus de I. C. et conlemptu omnium va- 
nitatum mundi... Explicit libellus devotus de Imitatione Jesu 
Christi. 

Panor., d2. Explicit liber primus de 1. C. et conlemptu omnium 
vanitatum mundi... Explicit liber primus de conlemptu mundi. 



Vatican., d3. Incipit libellus de I. C. et contemptu omnium 
vanilatum mundi. Incipit secundus. 

Palat. 2, fn5. Incipit liber de 1. C. et contemptu omnium 
vanitaium mundi... Explicil liber primus de I. C. et contemptu 
omnium vanitalum mundi. Incipit secundus. 

Ceiesi., r2. Sequitur traciatus de I. C. Explicil traclatus pri- 
mus de I. C. Sequitur tractatus secundus de interna conversa- 
lione. 

Gram., s3. Incipit libellus de I. C. 

Alt.,y'2. Delam., y3. Sequitur liber de pcrfecta I. C. et de 
contemptu omnium vanitatum mundi. 

Admonitiones ad spiritualem vitam. 

Apen. i, ri. Explicil prima pars ammonitionum ad spiritualem 
vitam utilium. 

Gaesd., si. Incipit liber exhortalionis ad vitam spiritualem. 

Kemp., S2. Incipiunt ammoniliones ad spiritualem vitam 
utiles. 

Theven., $4. Ammoniliones ad spiritualem vitam... Expliciunt 
ammoniliones ad spiritualem vitam. 

\icol., PI. Ochsenh., V2. Incipiunt ammoniliones ad spiri- 
tualem vitam utiles. 

Paris. 2, U2. Incipiunt quaedam ammoniliones spiritualis vita; 
niulium utiles pro religiosis. 

Paris. 3, u3. Expliciunt ammoniliones ad spiritualem vitam 
valde utiles. 

Metens., X2. Incipiunt ammoniliones ad spiritualem vitam 
utiles. 

Notre livre doit donc s'intituler : De I. C. libri quatuor. 
Liber Primus. Caput I, etc. 

Les premiers éditeurs de VAron. avaient pressenti ce fait. 

Les titres particuliers de chacun des livres de TI. C, tels qu'ils 
se trouvent dans le Kemp., ne se trouvent, dit Valgrave (p. 32 
djs Animadv. Apol.), ni dans le ms. d'Arone, ni dans les impri- 
més antérieurs à TÉdit. de Sommalius. Valgrave ajoute : « CC. 
Mant., Cav. et Allât, cum velustioribus impressis, de I. C. inscri- 
ptionem, et nullam aliam, cunctis quatuor libris, simul vel 
seorsim, exhibent. » (Ibid., p. 35.) 
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Caput I. 



Titre) et de contemptu, ai , a2, mi, La table des chapitres 
des ai et a2 rétablit la leçon commune, et contemptu omnium 
vanitaium mundi = contemptu mundi et omnium mundi vani- 
titum, ^/; contemptu damni vanitatum mundi, n^; contemptu 
vanitatum mundi, 12, 1*2 ; contemptu omnium mundanorum.e/; 
contemptu omnium vanitatum, m, p3 ; de contemptu mundi 
e: de I. C.,//. 

1) ei, 62, e3, 04, h2 complètent la citation évangéliquc: 
dicit dominus, sed habebit lumen vitae. Cette leçon est caracté- 
ristique. Elle signale l'espèce italienne e. Il suffît de la rencon- 
trer quelque part pour reconnaître la provenance du texte. Cest 
ainsi que la traduction française primitive, celle que l'on appelle 
de Toulouse, ou de Lambert, indique dès le début qu'elle a été 
faite sur l'incunable de Venise, 1483 : Qui me ensuit, ne che- 
mine point en ténèbres (dit Notrc-Seigneur) ains aura lumière 
de vie. Vint, Cons. n'a pas ce complément de texte. Cette der- 
nière traduction est faite sur la leçon de l'espèce r. 

2) haîc sunt verba Christi = hœc verba sunt Christi, p2 ; 
verba Christi Domini, //, 13. 

— quatenus vitam cjus = quatenus ejus vitam, e/, e2, e5, 
fi,f2, gi , g2, hi, h2, 12, ri y r2, r3, r^. Manque dans x3, 

— si volumus, ai , a2,ci ,iii , d2, d3, ri , r2, r3, r^ = si vc- 
limus, ceteri codices. 

3) studium nostrum sit = nostrum studium sit, a2, di , mi, 
m2, q2. Il ; studium sit, 02. 

ai ponctue : nostrum, sit in. Nous ne changeons pas cette 
p >nctuation. Llle coupe une série d'assonances en i par une 
homophonie en u. Toutefois, les mss. suivent ordinairement la 
ponctuation de a2 : nostrum sit, in, etc. 

— in vita Jesu meditari = in vita Jesu Christi, ci ,e2,e3,c4, 
f 1,1(1, g2, hi, h2, il, ri, r2, r3, si, S2, s3, $4, iti,U2,ri, 
V2, x5 : in vita Christi, r^ ; in vita meditari Jesu Christi, /2 ; 
in vita Jesu, ejus et doclrina meditari. Nam doctrina Christi, X2. 

Les variantes de ce membre de phrase méritent d'être étudiées 

avec soin : on y voit une distribution des textes peu commune. 

Habituellement, les textes du L. I se partagent de la manière 



suivante FI et GIIK Li nous voyons G se parlagcr et produire 
la combinaison Fdl et eHK : c'est-à-dire, d'un colé tous les 
primitifs italiens, ci de l'autre tous les secondaires. 

4) Docirina = Nimirum docirina, di. di, d3. 

— Docirina cjus, ai, 02, bi, ci, cj, c3, di, rfa — doctrina 
omnes. d3 ; doctrina Christi, céleri. 

La répétition du mot, cjus, (docirina cius, spirilum eju^) a 
donné lieu à diverses révisions. Les uns ont introduit la leçon, 
doctrina Christi ; les autres, spiritum Dei, spiritum Christi, 
spiritum habcrel. Toutes les fois qu'on s'écaricra du texte pri- 
mitifs, on tombera dans la diversité et la confusion. It n'y a 
d3 Stabilité que dans les leçons conformej au texte de i'.lron. 

— haberel... invenircl ^ habcni... invenienl, mi, mi, 1114, 
in,5, in6, m, ni, n3, n4, p3 ; habet... inveniei, )"/, ijî, 

— absconditum ibi manna = ibi manna absconditum, ni, 
, 114; absconditum ibi magna, hi. 
-'a certain nombre de mss. ei d'éd. ponctuent : qui spirilum 

hiberet absconditum. ibi manna inveniret. Une telle ponctua- 
tion détruit l'assonance, haberci... inveniret. D'ailleurs, il est 
ici <]ucstion non d'esprit caché, mais de manne cachée, confor- 
nrfmcni au texte de r.\pocalypsc. 11, 17 : Vincenti dabo manna 
abscondîium. 

5) audilione evangelii, ai, na ■= audilu evangolii, céleri. 

— parvum desidenum sentiunt — parvum sen 
rium, SI ; parum dcsiderium seniiunt, d3, l'i ; pa 
rium pcrcipiuni ci scntiuni, niS; pium desiderii 
liuni, il. 

— spirilum Christi = spirilum ejus, m.T. m4, n 
tum Dei, ml ,m2,ni ,ni, «4; spirilum Chrisiianur 
Christi, /;. 

(•) vull picnc et sapide — plene vult et snpide. ;< 
Il serait dîllkilc de rendre raisnn pourquoi at 
ane division après, vilam suam. Le sens ni l'homi 
rcclamcnl. !i esl vrai que l'harmonie de la phrasi 
semblable ponctuation, que nous maintenons parce qu'elle s 
trouve, non seulement dansl'of et l'ai, mais encore dans 1 
plupart des textes primitils. 

7J Quid prodcsl = Die quxso. Quid prodcsl, di, di, d3. 
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— tibi alla de trinitate = tibi aliquid de, di; tibi detrinitate, 
m6 ; tibi aite de trinitale, x5. 

Disputer de la haute Trinité, dit la traduction Lambert, 
comme si le texte portait, altâ de trinitate. Les autres traduc- 
teurs ont lu. alta disputare, dans le sens ailleurs indiqué de, 
altum sapere, L ii, i3 ; alta speculari, IL i, 24; alta Dei intei- 
ligcre, IIL iv, 16; altiora scrutari volunt, IV. xviii, 6. II semble 
bien que Fauteur n'a pas voulu appliquer le mot, alta, à la 
Siinte Trinité, mais aux disputes, car il dit au n® 8 : Vcre alla 
verba, etc. 

— disputare = discutere, n^. 

8) sanctum et justum ^=justum et sanctum, a2,5^; hominem 
sanctum et justum, di, d2, d3, h2. 

9) Oportet, ai, a2 = Opta, h2, 12, m2, m5, rS, X2, yS ; 
Optas, y 2 ; hinc opio, di , d2, dS ; opto, ceteri. 

10) totam Bibliam et omnium, a/, a2, b2, ci, C2, c3, di , d2, 
d3, y3. = Les autres mss. portent la leçon, totam bibliam ex- 
teius et omnium. 

Le mot, exterius, manque encore dans Clarom., Gueif., 
Gottweig, 3, Schy^rensis, Taurinensis. 

II manque dans le Volg. Ven. : Se tu savessi tutta la bibia et 
li detti de tutti li philosophi ; — dans le Volg. Tosc. : Se tu sa- 
pcssi tutta la bibia e tutti e decti de philosophi; — dans le Volg. 
Padov.: Se tu sapcssi tucta la bibia, e tutti li dicti di philosophi. 

Le mot, exterius, est traduit par le Volg. Bol. : Se tu sapessi 
tutta la Bibbia, in quanto alla scorza di fuori, et anco tutti li 
detti de filosofi. 

Se tu savais toute la Bible par caur cl tous les diclz des phi- 
losophes. Lambert. Se tu savais toute la Bible par cœur ei avais 
tous les sens des Prophètes. Int. Cons. 

Si vcl universas sacras litteras, atque adeo philosophorum 
omnium dicta, memoria teneas. Cast. Bibliam mentctenus, dans 
les incunables Flach. Vlm. 

Si teneres tota biblia memoriter. Ed. Fouler. 

Un annotateur du C. Leb, r3 propose de lire, et totum jus, 
au lieu de, exterius. Je ne connais pas de ms. qui puisse se 
prêter à cette lecture. 

Loco hujus vocis, exterius, doctissimus et humanissimus 
D. Lcbeuf legebat, et jus. Quœ lectio mire facit ad scopum 
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aucloris, docenlis disciplinas vc! nobilissimas, iheologiam, ju- 
risprudentiam et philosophiam nihil prodesse sine caritate. 
QucB emendatio viri doctissimi eo fit verislmilior, quod codices 
manuscripti habcnt rarissime, exterius, saepissime autcm, extius, 
cum notula compendii. (Valart.) 

Tota babilia et omnium philosophorum dicta. Ed. Cardon. 
La leçon serait excellente si, babils, pouvait se traduire en 
latin par, babilia, et si elle pouvait se valoir de quelque ms. 
autorisé. 

— dicta quid totum = dicta mente retineres, di, d2, d3, 

— quid totum prodesset = quid totum proderent, di ; quid 
totum proderet, // ; quid tibi prodesset, r^;quid totum tibi pro- 
desset, r3 ; quid tibi totum prodesset, mi , m3. 

— sine caritate et gratia = sine caritate Dei et gratia, C2, er, 
€2, e3, e4,fi,f2, gi, g2, hi, h2, si, S2, s3, 54, x5; el Dei 
gratia, ri, r2, r3, r^; et gratia Dei, n4,p3, ui, pi, V2,y3; 
sine caritate, d3 ; sine caritate Christi, X4. 

1 1) Vanitas vanitatum = Vanitas vanitatum profecto, di , d2, 
d3 ; Vanitas ergo vanitatum, ri , r2, r3, r4; Vanitas vanitatum 
est, x3, X4. 

12) Ista est = haec est, r^. 

— ad cœlestia régna, ai , a2, b2, di , d2, d3, ei, €2, e3, 04, 
f2,gi,g2, hi y h2, il , m5, u/ = ad régna cœlorum, r3, r4; ad 
cœlestia, U2 ; ad régna cœlestia, ceteri. 

i3) Vanitas igitur est = Vanitas est igitur, //, //, 13; vanitas 
est divitias, X2, h; vanitas igitur divitias, qi . 

14) in altum se = in allum stalum se, s/, S2. 

in allum. Saint Augustin se sert d'une semblable ellipse : 
Primas (sous-entendu, sedes) lenere. Conf. L. IX, c. vu. L'I. C. 
emploie ailleurs les mots, in altum, sans leur adjoindre de 
substantif: sequar te dilectum meum in altum, III. v, 27; nec 
in altum te efferre, III. vu, i. Il n'y avait donc pas lieu d'inter- 
poler le mot, statum, ainsi que Ta fait Kcmpis. Il est vrai que 
cette interpolation a été empruntée au Gaesd. et qu'elle a été, 
après coup, écrite au-dessus de la ligne, à l'encre rouge. Si 
Kempis a composé l'I. C, il n'a guère montré de spontanéité 
dans la copie de son œuvre qu'il a exécutée en 1441. Il n'a 
guère fait que suivre un texte copié par le Gaesd. 14 ans aupa- 
ravant. 



— 74 - 

— se exlollere = te exlollere, d2; honores ambire quos sine 
peccaio non pôles tenere et in allum le exlollere ul gravius 
ruas, di , d2, d3. 

— unde posimodum graviler punilur, ai,a2 = punialur, 62; 
quis puniatur, di, d2, d3 ; oportel puniri, ci, C2, c3, 64, fi, 
f2, gi, g2, hi, h2, il, 01 , 02, p3, S2, s3, $4, ut, pi, v2, X2; 
unde graviler poslea oporlet puniri, s/;oporlel graviter puniri, 
ei , 62, e3, 12, Il , 13, tn2, m , n2, n3, qi ,q2, ri , U2,\'2,y3; unde 
oporlet posimodum graviter pœnilere, m/; unde oportel post- 
modum graviler puniri, m5, r2, r3, r4; unde et post modicum 
graviter oportel puniri, x5 ; posl mortem, au lieu de, postmo- 
dum, dans 114. 

Exemple de la manière dont se produit la filiation des leçons. 
L'incertitude dans les textes primitifs produit la perturbation 
dans tous les textes secondaires. On saisit sur le fait la généra- 
tion des textes. On voit comment les transalpins dérivent des 
italiens. 

Au chapitre xxiv de ce môme livre, n' 10, Tauteur a une 
manière de s'exprimer conforme à la leçon présente de VAroti. 
Raven. : In quibus homo magis peccavit, in illis gravius pu- 
nietur. 

Volg. Ven. suit le texte a : onde poi Ihomo si e grevemenie 
punito. 

Volg. Tosc. suit le texte c ; onde ci bisogna gravemente esser 
puniti. 

Volg. Bol. suit le même texte : per lo quale convenga grave- 
mente cssere punito. 

Volg. Padov. ne diffère pas : per lo quale bisogni da poi gra- 
vemente essere punito. 

Lafnbert : dont après faut grièvement être puni; Vint. Cons. : 
Il convient après très grièvement être puni. 

Cast. : quaï tibi dcinde graves pœnas sint allatura. 

16) sperare vel optare, ai , a2y b2, di , d2, d3 ; vitam deside- 
rare, // ; vitam sperare, pi , 112; viiam optare, céleri. 

Le Volg. Ven. suit exactement la leçon de VAron. Raven. : 
Vanitade e a sperare o vero desiderare. 

— modicum curare, a/, a2, b2, ci, C2, c3, di, d2, d3 ; non 
curare, m , n2, n4; parum curare, ceteri. 

Le n* 16 manque dans y2. 



i7> pr£tsenicm vilamsolum aitcndvre = priesenliaaticndcrc, 
f > ; prxscnlem vilam allcndcre, irij,'SDlum prxscntcm vilam 
aiicndere, hi. 

18) et illuc, ai, as. ci, es, di, e4, 13, tu, m, 114, ri, rs, 
r3, r4, st. ua.yi, y3 = illic, céleri. 

lllk, est défectueux, grammalkalemcnt parlant. L'auteur a dit 
^rtout ailleurs : ilIuc precesdirige, T. x\n\,4j; illuc pervcnire, 
III, XXXI, I. D. Quairemaire remarque que Kempis n'a pas su, 
dans sa iranscripiion, éviter ce solécisme qui n'existe pas dans 
un si grand nombre d'autres mss. Le mot, illic, ne se trouve 
qu'une seule fois dans l'I. C. et selon son acception ordinaire : 
eCce hic aut ccce illic, IIL xlv, 11. L'auteur, d'ordinaire, em- 
ploie, illuc, comme un adverbe de mouvement ei, illic, comme 
adverbe de stabilité. Kempis ne s'en est pas rendu compte. 
Mais il ne faut pas le lui reprocher, car, dans sa copie, il a 
cherché i faire œuvre non d'auteur ni de recenseur, mais de 
simple copiste. 

— gaudium est, ai , ai = manet gaudium, ci ; gaudium non 
manel, vi ; gaudium manet, céleri. 

Volg. Ven. suit rexccllcnte le^on de VArnn. Hm-cit. : dovc e 
scmpïlerno gaudio. 

19) illius fréquenter proverbii = illius proverbiî fréquenter, 
ba, 12; illius frequontis proverbii, /a, mi, p.î. q3! fréquenter 
illius proverbii, fi.gs, m, ns, 114, ri , rs, r3, r4, ui.uj, ys, 
y.î; fréquenter illius propositi, e.î; illius fréquenter proverbii 
quo diciiur, xî; proverbii Salomonis, X4. 

~ non saliatur ^ non satiabitur, ai , as, »' 1 , m , m. 114. 

Volf!. Veit. suit la leçon de a : lochio non sara zamai satio de 
vedere. 

Cette leçon, satiabitur... implclur, ne saurait être maintenue. 
II faut la ramener au texte communément suivi : satiatur.,. 
impleiur, lequel correspond exactement à un passage de la 
Bible. 

Le n' i•^ manque dans ci, ci. Il manque aussi dans te Vo/^'. 
Bol. 

— invisibilia te iransferre = învisibilia iransferre, ci, c3, h, 
h. 13, mi, s3 : învisibilia te transire, hi ; e passare aile cose 
iovisibili. Volg. Tusc. 

ïi) sequenies suam sensualiiaicm = suam scquentcs scnsuali- 
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tatem. mi; sequenles suam voluntatem et sensualiiatem mun- 
danam scu libidinosam, X4. 

— maculant conscientiam = conscientiam maculant, rS^r^; 
maculant suam conscientiam, m5, 02, 

— Dei graliam = dlvinam gratiam, «/ ; et Dei gratiam pcr- 
dunt, /5;et gratiam Dei perdunt, r3, r4. 

Cap. II. 

Titre) de humili sentire suiipsius, ai, d2, dS, ei, e3, €4, fi, 
f2,ffi,g2, hi, h2, il, ri, r4, sr, S2, s3, $4, ut, U2, vi, P2, 
x5 = scire, b2, C2, c3, di , 12, h , 13, mi, m2, m3, «14, m5, 
mô, 1X2, n4, 01, 02, p3, qi,q2, r3, X2, y2, y3. 

a2 et CI ont, scire, en tête du chapitre, et, sentire, à la table 
placée au commencement du L. I. Nous aurons souvent l'oc- 
casion de le faire remarquer, c'est ordinairement dans les textes 
primitifs que se dessine le partage des leçons. 

De humilitate scire suiipsius, r2 ; De humili cognitione, €2, 
X4 ; quod homo sciât semetipsum, ni, 

Volg. Ve;i. ; de lo humile sentire e conoscere se medesimo. 
Ce titre ne se trouve dans aucun texte latin. Le titre véritable 
pourrait être : de humili scire et seniirc suiipsius, car il est ques- 
tion, dans la première partie du chapitre, de Thumble savoir, 
et, dans la seconde, de l'humble appréciation de soi-même. 

2) sine timoré quid, ai, a2, b2, di, ni5, r3 = sine timoré 
Uomini, C2 ; sine timoré Dei, ceteri. 

La scicnza scnza cl timoré de Dio poco po valere. Volg. 
Venet. La scienza scnza cl timoré di Dio che importa. Volg. 
Tosc. Scnza il timoré di Dio che utile fa. Volg» Bol. 

Scd quid prodest scientia religionis expers? Cast. 

Que vaut science sans la crainte de Dieu? Lambert. Science 
sans Tamour de Dieu ne vaut rien. Int. Cons. 

Sine timoré. (Rosw. Vind. Kemp., p. 461.) Ms. Aronensis non 
recte omiltit, Dei, sensu ita llagitanle. 

(Valgr. Animadv. Apol., p. 64.) Si scnsus flagitat, cur non acque 
bene intelligatur sicut in ista sententia, unde desumitur, Sap. 11 : 
Fili accedens ad serviiulem Dei sla in justitia et timoré. Ubi 
fortasse non ponitur, timor, pro, limore Dei, sed pro, humili- 
tate, sicut ab auctore nostro, juxta verba immédiate praeceden- 
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lia in lilulo capitis : De humili seniire suîipsius; ci proximc 
«irqueniia : Melior est humills rusticu»; qui Dec servit, etc. 

Qut vient faire ici la crainte de Dieu ? L'auteur ne parlc-l-il 
pas plutôt de cette science sans trainte, sans humilité, qui n'hi- 
site pas i aborder témérairement l'explication de lous les mys- 
tères? Même dans le cas où il s'agirait de la crainte de Dieu, 
notre auteur a pu parler, comme ['Ecclésiastique, de la crainte, 
qui, par excellence, est la crainte de Dieu : .Melior est tiomo, 
qui minuitur sapicntia, et delicicns sensu in timoré, quam qui 
abundat sensu, et transgreditur legem Altissîmi. (C. xix, ii.) 

Science sans l'amour de Dieu ne vaull rien, dit ['Int. Cous. 
« Hic est amor ipse lîmoratus, dit Gence, idem quod apud 
GrŒcosTHEOSEBEIA, pieias in Deum.» Scienliasine amore, 
serait une leçon conforme de tout point au génie de['lmilalioti; 

3) Melior est profecio = melius est profecto, di, e3 ; melior 
est petfecte, /rJ.yi,- melior est perFectus humilis rusticus, r^; 
Melius est perfeclus humilis rusticus, .\5 ; melior est perhumilis 
rusticus, i}3. 

— qui Deo servit = qui Deo simplicilcr servit, di, /a, 

— qui se neglecto — qui neglecto se, ri. 

— cursum cœli considérât = cursum cœli deslderat, 02 ; cur- 
sum cceli considérât et agnoscil, /z ; motum cocli cursumque 
sotis ac siderum considérât, di. 

3) bene seipsum cognoscit =^ seipsum bene cognoscii, bj, di, 
e3, y 3, y3 ; seipsum bene considérât, I3 ; bene seipsum consi- 
dérât et cognoscit, «4. 

— sibiipsi vilescit = ipsi sibi vilescit, ir. 

— deleciatur — delettat, e3. 

4) juvarent, ai, us = juvaret, céleri. 

L'une et l'autre leçon peuvent être reçues; juvarent, se rap- 
portant à, omnia, ou bien, juvaret, à, si scirem, 

Vulg. Yen. : che me zoverebeno. Volg. Bol. : che ajuiorio 
mi sarebbeno. 

5) Magna ibi invenilur= ifai magna incitatur, ci ; ibi ma^na 
invcnilur, // ; ibi invenitur magna, ca, hi ,13 ; magna invenitur 
ibi, mi , 1113, «i5, m6, 114, 02, qi .qi, yi, y 3 ; magis ibi inveni- 
tur, ri , n ; magna habciur et invenitur ibi, x5 ; magna inve- 
nitur tibi, MI. 
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Grégory, sur la leçon c/, quia ibi magna incilalur, etc., lait 
la remarque suivante, qui ne manque pas de justesse : « Nos 
lectioncm nostram aptiorem ducimus. Nam distractlo magis in 
cupiditate inordinata discendi» quam in scientia ipsa conira- 
hiiur. » 

WAdv. est un ms. trop incorrect pour qu'il soit permis de 
préférer sa leçon à celle de tous les autres mss. sans exception. 

6) volunt videri = scientes volunt libenter docli videri, ci ; vo- 
lunt videri, sapientcs dici, honore sublimari, quia nimirum ne- 
sciunt se occultare, di ; qui nimirum, d2 ; volunt videre... qui 
nimirum, d3. 

— et sapientes dici = et dici sapientes, S2. 

C'est une des très rares circonstances où Kempis a fait preuve 
d'initiative. Seul, il a écrit, dici sapientes, au lieu de, sapientes 
dici. S'il est fauteur de TI. C, il joue de malheur, car il n'est 
pas de copiste qui ait suivi sa leçon. 

7) Multa sunt = Multa ergo sunt, ei, e3, 64; adunche molle 
cose sono. Vo/^. Tosc. 

— quai scire = quorum scire, ui ; scire manque dans y2. 

— parum vel nihil = scire cupientes parum, ri ; scire vel 
parum, $4; parum vcl nihil scire, p3 ; parum aut nihil, y'3, 

— Animai prosunt ^ prosunt animaï, y3 ; prosunt saluti ani- 
ma;, r4 ; prodest, ci , d4. 

8) aliquibus intendit = aiiquibus magis intendil, ci ; aliis 
iniendit, lY/, e3, 04, 12, m3, m4, r3 ; aliquibus intendit aliis, 
l2 ; aliquibus aliis, m, vi ; aliquibus vanis, ni, 912, n3, 924; 
aliis prailendit, r^ ; aliquando prx'tendit, ri. 

— quam iis, ai =^ magis quam his, m, 914; magis quod 
his, 112 ; quam his, cctcri. 

— qua; saluti = qui saluti, ^n , g2. 

— saluti sux" = saluti sui, c2 ; saluti propria;, // ; saluti 
anima;, lu, r4 ; saluti anima; sux, mi, m3, 99x5. 

— deserviunt = expediunt et descrviunt, 13. 

Le Vol^. Tosc. suit la leçon de e3, 04 : attende ad altre cose. 

9) non satiant animam = non satiant animum, bi, b2 ; non 
faciunt animam, lu ; non satiant homincm, 02 ; non sanclificant 
animam, h. 

— réfrigérai mcntcm = réfrigérai conscientiam,// ; réfrigé- 
rant mcntcm, r^. 
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— praesial ad Deum = ad Deum praesiat, ci , S2 ; prœslal ad 
Dominum, d2, d3 ; apud Deum praestat, // ; praestat Dco, r^ ; 
praestal in Deo, ui, u3. 

lo) judicaberis = judicaris, e3. 

— sancte vixeris, ai , a2, bi , b2, ci , C2, c3, X2 = sanctus 
vixcris, d3 ; nisi enim sanctius vixeris, «-^ ; sanctius vixeris, 
cet cri. 

Grégory a raison de dire : « Quorsum hoc comparativum, 
sanctius? » Au moins Cast, avail-il eu soin de mettre dans son 
texte : « nisi eo sanctius vixeris. » On voit que les réviseurs du 
texte primitif ont voulu compléter les assonances, melius... 
gravius... sanctius. Ils Tont fait au détriment du sens. 

I i) de multa arte, ai = de uila arte, ceteri ; de nulla arle, 
e/, hi. 

La leçon de VAron. est excellente. Elle répond à, plus et 
melius scis, du n' précédent, et à, multa scis, du n* suivant. Il 
est, d'ailleurs, très exact de dire qu*il ne faut pas s'enorgueillir 
de beaucoup de science. 

— time = manque dans l2. 

— de data tibl notiiia = de notitia tibi data, r^; de tibi data 
notiiia, x5. 

12) scis... intelligis = scias... intelligas, ci , di , d2, d3. 

— quia sunt= quod sunt, d2; quot sunt, m5. 

— sunt multo plura = multa sunt, C2, g2 ; sunt multa plura, 
c3, d3, e2,e3,f2, hi, m2, 01, 02, qi, y'2; multa plura sunt, 
ri ; multo plura sunt, //, r2, r3, r^; sunt multa quae nescis, 
112, X2; quia sunt plura, mi ; plura sunt multo, 13. 

— quae nescis. Scilo insuper, quod multi sunt, qui faciunt 
quae tu scis, quod longe melius et utilius est, di; quia multi 
sunt qui, d2 ; quia multi qui faciunt, d3. 

1 3) magis fatere = te magis fatere, d3 ; magis manque dans r5. 

14) te vis =- vis le, e3, ii. 

— in lege periti, quibus si comparatus fueris, idiota appare- 
bis, di , d2, d3. 

1 5) Si vis utiliter alla scire, ai, a2 = si vis utiliter aliqua scire, 
C2; si vis aliquid utiliter scire, ci, hi, i2, li, h, r2, vi ; si vis 
utiliter scire aliquid,//, r/;si vis utiliter aliquid discere et 
scire, q2; si vis aliquid scire, l2; si vis utiliter aliquid scire, ceteri. 

— ama nesciri = ama nescire, V2, X2, x5. 
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Notre auicur, continuant à s'occuper de la science profonde 
dont il ne t'aut pas s'enorgueillir: multa scientia... multa scis, a 
raison de dire que l'utilité d'une science élevée est d'arriver à 
cet enseignement sublime : « Aime à être ignoré, et réputé 
pour rien. > Plus on examine les leçons de l'^lrow., plus on arrive 
à la conviction qu'elles représentent la pensée même de l'auteur. 
Au n* if), poursuivant le même ordre d'idées, noire auteur dit : 
Ilaîc est altissima et verissima Icctio. 

Le Volg, Ven. suit la leçon de l'Aron. : Se lu voi utilmente 
imparare e sapere alte cose, desidera non essere cognosciuio c 
per nientc essere rcputato. 

i6) verissima lectio, ar, a2, bi, b2 = nobilissima Icctio, 
I2; uiilissima Icctio, ceteri. Voig, Ven. suit ai : Quesla e l'al- 
tissima c verissima scientia. 

— vera cognitio et despectio = cognilio vera el despeclio, 
x3; suiipsius videlicet vera cognitio et despeclio, /^/suiipsius 
cognilio cl despectio, mi. 

— et despectio. Haec est vera philosophia, cujus sli|dio jugi:er 
insudare el invigilare debes, di, d2, d3. 

17) De seipso nihil lencre = limere, //. 

— tcncrc cl de = tcnere, de aliis, 62, m/; tenere sed de aliis 
y 2, y 3. 

— bcne et alla, aij a2, bi , b2, 12, m3, nij n2, n3, 914, p3, 
X2, x3 =■ bene et alla sapere et scnlire, m5; bene senlire el 
alte, 13 ; bene et allé lencre et senlire, I2; bene et alte senlire, 
ceteri. Aile senlire, semble une leçon défectueuse. Elle exprime 
l'état subjectif, dont il n'est pas ici question. Alla senlire, se rap- 
porte à Tctal objectif : degli allri sempre tenere bene el allé 
cosc. Vol^. Tosc. 

Le n" 17 manque dans 112, 

18) Si videris aliquem = si videris alium.//, f2, h2, ri, si, 
112; si vidcas alium, r3j r4, x3 : si videres alium, di, d2, d3, 
Cl, e2, e3, gi, g2, lu, ii, i2,*r2, S2, $4, tu, u3, r/, P2;i\ vi- 
deres aliquem, ci , C2, p3, qi. 

— Aperle peccare — peccare aperle, C2, 112; perfecie peccare 
seu aperle, m5; aperle peccatorem, I2. 

— non debes le = non deberes, ci, d2, d3, ci, e3, fi,/^:^ 
gi, g2, 1x2, il, II, I2, 13, tnt), ni, qi, q2, si, S2, s3j 54, Ui 
non tamcn deberes, p3. 
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— meliorem seslimare = meliorem illo aestimare, di ; melio- 
rem illo reputare, d2, d3 ; meliorem existimare, a2, fi, hi. 

— in bono possis stare, ai, a2, b2, h2 ; quamdiu possis stare, 
bi , u3 ; possis in bono siare, ceteri. Ces mots manquent dans 

CJ , C2, c3 . 

Chifflet donne la leçon, in bono statu permanere. II me 
semble qu'il était parfaitement inutile d'introduire cette inter- 
polation, car rien n'est plus conforme au génie de V\. C. que 
l'expression, in bono. Ainsi : diu stare in bono non valebit... 
L'/nt. Cons. ajoute au texte une pensée qui est bien dans l'es- 
prit du morceau : Et aussi tu ne sçays combien il demeurera 
en ce péché, car s'il plaisait à Dieu de le regarder en pitié, tan- 
tost il se relèverait. 

iq) fragiliorem teipso tenebis = fragiliorem reputabis, c//, d2, 
d3; fragiliorem teipso,//; teipso fragiliorem tenebis,e/,e2, eJ, 
mi, m5, ni, n2, 114, 02, y2,y3; neminem teipso plus intuere 
tenebis, ^//neminem teipso tcnebis, m2,qi; tenebis teipso 
fragiliorem, r3, r^; fragiliorem teipso tenebis vel judicabis, x5. 

Cap. III. 

i) Félix quem = Félix est quem, ni, n2, n3, n4, x3. 

— per se docet = per seipsam docet, ci,fi,ri, 

2) Nostra opinio = sed nostra opinio, mi , m3, m5. 

— fallunt... vident, ai, 02, bi, b2, n3 =fallit... videt, ceteri; 
fallit... valet, m ; modicum videt et saepe nos fallit, r^. 

La nostra oppinionc e el nostro senno assai volte cinganano 
c pocho te insegnano. Volg. Ven. 

La leçon, fallit... videt, est évidemment défectueuse. Il faut 
s'en tenir à la leçon de VAron. Raven. 
3) modica cavillaiio, a/ = magna cavillatio, ceteri. 
(Rosvv. Vind. Kemp., p. 462.) Maie pro, magna, est, modica, 
'" nis. Aronensi. 

(V'algr. Animadv. ApoL, p. 64.) Codex Kemp. pro, modica, 
^"^siltuit, magna, ad variandam phrasim, ne bis repeteretur, 
^^<lica, in eadem sententia. 
^"^algrave dit encore : Modica, id est, levis et momentanea. 
"^ ron. est seul à donner la leçon, modica. 

^ven. : magna cavillatio. Volg, Ven, : grande cauillatione Cc- 
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pendant, comme la leçon de Wiron. peut être maintenue et 
correspond à l'expression antécédente, modicum videt, nous 
ne la modifions pas, puisqu'il n'y a pas nécessité. 

— non argucmur = nec arguemur, ci, dr, d2, er, €2, e^, 
04, f2, gi, f^2, hi , h2, il , ri , r2, r3, r4, S2, S4, m, U2, u3, 
VI, V2 ; ncc arguemus, d3 ; non arguimur, m5. 

— quia ignoravimus = quic ignoramus, hi , h2, mi , ni3,m5, 
ni, p3, ri, r3, m, h, X2, x3, x5 ; quia magna ignoravimus, 
VI ; quia eas ignoravimus, r^. 

4) Grandis insipientia quod = grandis est, X2 ; insipienliaesl, 
h2, 12, II, 13, x5. 

— quod neglectis = est neglectis, x3. 

— uliro intendimus = ultimo intendimus, y 2 ; intendi eu- 
pimus, mi. 

5) non videmus = et non videntes, x5, 

6) Va quid nobis, ai , a2, bi , b2, ci, C2, c3=^ et quid cur« 
nobis, ceteri ; et quid nobis curae, r2 ; curae est nobis, u3, 

(Rosw. Vind. Remp., p. 462.) Non recie in Aronensi ms- 
omittitur, curx. 

(Valgr. Animadv. Apol., p. 64.) Quidni rectius juxta illui 
Job II : Quid milii et tibi est mulier? 

7) Gui œiernum Verbum loquitur = Gui aternum loquituf, 
l2 ; Qui aîternum verbum, f>5, 112 ; Quivel cui, mi, m3, m5 - 

A chi lo uerbo eterno parla. Volg. Ven. Ueramente chol*^^ 
al quale Idio parla. Volg. Tosc. Ma colui allô quale lo etcrno 
Vcrbo parla. Volg. Bol. 

Gelui à qui Dieu parle par dedans. Int. Cons. A qui parle ^^ 
vraie parole et sapience éternelle. Lambert. 

Le n' 7 manque dans x5. 

<)) intclligit aut recic judicat = intclliget et recte, m^; rc<^^^ 
judicatur, h. 

10) Gui omnia unum sunt = Cui omnia suni, bi, b2, f^ ' 
Omnia sunt, ci . 

— Stabilis corde esse = stabilis esse, ci ; esse stabilis cor^^» 
r^/stabilis cordis esse, U2 ; stabilis in corde potest esse, /* ^' 
n3, 714; stabilis in corde esse, /12, mi, tn2, m5, 02. 

— et in Deo pacificus = et pacificus in deo, ui ; in domi^*^' 
d3 ; cum deo, X4 ; stabilis in deo esse et in deo pacificus, ^ ^ ' 
stabilis deo esse et in deo pacificus permancre, c3. 
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1 i) O Veritas Deus = o veritas dominus, d3 ; o veiitas unus 
eus, hi ; o unitas deus, ui ; o veritas deus aeiernc, n^. 

— lecum in cariiate perpétua = lecum cariiaie, d3 ; lecum 
>ermanerc, I2 ; in perpétua caritale, 114, 

I 2) Taedet me = txdet mihi, c/. 

— me saepe multa = me muiia, ri, rs, r3, r^, si, u3, pi, 
V3 ; sape légère mulla, x5. 

— et audire = et videre codices, h. 

— in le totum est = in le est totum, di, d2, d3, ei,e2, e3, 
^4-> S^Ji.gi, g2, hi^h2, il, 12, II, 13, ri, r2, r3, r4,si, S2, 

s?, 54, UI, U2, U3, PI, P2, x5, 

1 3) Taceant omnes doctores = taceant deus meus omnes dc- 
ctores, di, d2 ; taceant dominus meus, d3, 

14) quis magis = aliis magis, c3 ; aliquis magis» ceteri. 

— magis unitus, ai, 02, bt, b2, C2, c3, il = magis aliquis 
uniius, c/ ; magis unitus tibi, di, d2, d3 ; magis unitus tibi 
fucrii, e3 ; magis tibi unitus, h2, m3, 1714, ^f> ^^> ^^f ^4> ^^ » 
libi magis unitus, mi, m2, m5, qi , q2 ; magis unitus sibi, ei , 
*2, e^; magis sibi unitus, fi,f2,gi, g2, hi, 12, 13, 01 ,02,p3, 
f*', r2, r3, r4, S2, s3, S4,ui, 112, u3, pi, P2, X2,y2 ; sibi ma- 
I gis unitus, il, si, y3. 

• Exemple remarquable de la genèse des variantes. 

(Rosw. Vind. Kemp., p. 462.) Ms. Aronensis imperfecte : 
Quanto quis magis unitus. 

(Valgr. Animadv. Apol., p. 64.) Potior lectio nostra quae neu- 
trum ponit, nec, tibi, nec, sibi, quo quisque suo sensu abundet. 
Ailleurs TI. C. a dit : Unitum te invenies et pacatum, IV. 
^^ 10. Si debes habere pacem et unionem veram, II. v, i3. 

* Nous croyons, dit le P. Bouix, qu'il y a ici erreur de copiste, 
«tque le vrai texte est, unitus tibi, et non pas, unitus sibi. 1/au- 
^^"f a dit, quatre lignes auparavant : O veritas Deus, fac me 
unumtecum in caritale perpétua. 11 ajoute : Taceant doctores... 
^" lïîihi loquere solus. Quoi de plus logique que d'ajouter : 
vuanto aliquis magis unitus tibi fuerit ? Louis de Grenade, 
*^'*ni nous, avait été frappé de cette erreur, et il Ta corrigée 
"*ns sa traduction. Il dit : unido contigo : plus quelqu'un vous 
^^t uni. » (Bouix, Trad. de l'I. C.) 

'' sufTii, pour faire tomber cette explication, de rappeler les 
deux passages que nous avons signalés plus haut : Te invenies 
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unilum... habere unionem vcram. Il y est question d*être uni, 
d'avoir l'union, c'est-à-dire, d'être unifié en général. 

Kn ce sens, l'union, ou l'unification, consiste dans le renon- 
cement à tout ce qui est terrestre, et dans la seule préoccupation 
de ce qui est bien et vertu. (V. II. v, i3.) C'est pourquoi nous 
pensons qu'il faut maintenir la leçon, unitus et simplificatus, à 
l'exclusion de la variante, unitus sibi, ou, unitus tibi. 

« Les expressions, unitus et simplificatus, dit fort bien Si- 
monnot, s'expliquent l'une par l'autre. Elles présentent l'idée 
d'une âme dont les sentiments ne sont point divisés et ne for- 
ment, pour ainsi dire, qu'une seule pensée sans divergence et 
sans complication. (Voir au L. III, c. xiii, n' 5, les expressions, 
concordans spiritus, qui rendent la même idée.) Les termes, 
slmplex, simplicitas, sont fréquemment employés dans les livres 
de V Imitation ; mais, généralement, c'est pour exclure de l'état 
de l'âme la multiplicité et la confusion des pensées, des vues, 
dei intentions, et la représenter comme soumise à un seul sen- 
timent, à un seul amour, qui se rapporte à Dieu seul, et comme 
détachée de toutes les affections terrestres. On comprendrait 
mal les passages nombreux où se trouvent ces expressions, si 
on ne leur donnait pas ce sens. » 

— unitus et = uniius est et,//. 

— intelligit... accipit= inlelliget, a2; intelliget... accipiet,//. 

Valgrave (Animadv. ApoL, p. 21) prend l'expression, sim- 
plificatus, pour un italisme : elle est un terme mystique, très 
uiiié en toutes langues. Lebeuf prenait le même terme, égale- 
ment à tort, pour un gallicisme. 

intelligit... accipit. La logique demanderait le futur : intel- 
liget... accipiet, ainsi que porte le Mant. Sacy a traduit : Plus 
un hvomme sera recueilli en lui-même et sera devenu simple au 
fond de son cœur, plus il avancera sans peine dans la connais- 
sance des choses, et en comprendra de plus relevées, parce qu'il 
recevra d'en haut le don d'intelligence. Cependant le système 
d'assonance adopté par l'auteur nous paraît exiger la forme du 
présent, accipit... intelligit, pour répondre au, fuerit, du premier 
membre de la période. 

i5) in se otiosus = in se otiose, c/, C2, c3, mi, m2, m3, m4, 
m5,m6, ni ,7X2,1x3, 01, 02, qi J2,13, x3,X4; et in se animose,//; 
et in seotiosa,/?5/ et otiosus ab, r3, r^; et inseab omn\,bi, b2. 
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— exquisitione = acqu.sitione, p3. 

i6) Quis te. Tous les mss. donnent cette leçon. 

Cast., Fouler et Valart ont corrigé et imprimé, quid le. 

Volg. Ven. ; Chi e colui. Int. Cons. ; Qui est-ce ? 

— atfectio cordis ^= cordis affectio, ci, C2, si; immoderata 
cordis affectio, m^,. 

— affectio cordis. Amor enim inordinatus pœna est sibi, di , 
d2, d3. 

i8) sed ipse intlectit ea = inflectat, ci ; refleclit, n4; inflectit 
ad, x3 ; sed infîectit, h. 

— rectae rationis = rectae intentionis rationis, ci . 

20) Et hoc débet esse, ai, aa, e3, m, vs = est negotium, 
mr, m3, m5; deceret esse, in2, qi , q2 ; deberet esse, ceteri. 

— negotium nostrum = nostrum et cujusiibet hominis, n^. 

— vincere videlicet seipsum ^= vincere scillcet seipsum, ci , 
m2, 112 ; vincere seipsum, ei , €2, e3, n2, 114, h, x5; videlicet 
vincere seipsum, ui, 02 ; vincere oporiet videlicet seipsum, vi ; 
videre inteliigere et cognoscere seipsum et quotidie, r<^. 

— seipsum et quotidie seipso = seipsum quotidie et quotidie 
seipso, l2 ; et quotidie forliorem seipso, di , d2, d3, si ; quotidie 
se fortiorem ipso fieri, ci . 

— atque in melius proficere, ai , a2, ci = atque aliquid in 
melius proficere, 02; aique melius proficere, ei ; in melius ali- 
quid de die in diem proficere, ri ; atque in melius aliquid pro- 
ficere, ceteri. 

21) Omnis perfectio = omnis profectio, c3 ; omnis profcctus 
in hac vita sive perfectio, I2. 

— quamdam imperfectionem = aliquam imperfectionem, ki; 
quoddam imperfectionis habet sibi annexum, bi , b2. 

— habet sibi annexam, ai , a2, n2, 114, p3 = sibi habcl anne- 
xa m, ceteri. Manque dans m?. 

22) Humilis tui = humilis sui, S2; humilis cujus cognitio, 
ni ; humilis cujusquam, m. 

— profundae scientiae, ai, a2, bi , b2, ci, c3, e4; profundœ 
vis, C2 = quam ad profunda scientiœ, y5; profunda scieniia*, 
ceteri. 

— inquisitio = acquisitio, p3, ui; quam profunda spcculatio 
scientix inquisitio, x5. 

23) quxlibet rei notitia, ai , a?, bi , b2, ci, 01 , 02 : aut cujur- 
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libet rei notitia, C2 ; quxlibct aliter cujuslibet rei notitia, c5 
= quslibet simplex notitia rerum, x3; aut quibus simplex rei 
notitia, X2 ; quslibet simplex rei notitia, ceteri. 

— qus bona in se considerata, est et a Deo, ai, a2, bi, b2, C2, 
c3 = qu» bona est in se considerata et a deo, ceteri; et ad 
deum, n4. 

Qu'on remarque combien les leçons de VAron. présentent 
toujours un caractère supérieur. Les autres leçons ne sont pas 
de tout point répréhensibles. Mais, à y regarder de près, profun- 
da scientiae inquisiiio; quxlibet rei notitia; in se considerala, 
est et a Deo ordinata; ne sont>ce pas des textes à préférer ? 

24) magis scire desiderant, ai , 02 =■ magis scire quam bcne 
vlvere desiderant, h2 ; magis student vivere, d2,f2, 02; siu- 
dent magis scire, //, 13, tni, m3, s3, x5; magis student scire, 
ceteri, 

— ideo sœpe = ideo semper, a2. 

a5) movcndi quaestiones, ai, a2, bi, b2, ci, C2, c3 = ad 
movendas quxstiones, ceteri. 

(Rosw. Vind. Kemp., p. 462.) Ms. Aronensis non rectc : sicut 
movendi quxstiones. 

(Valgr. Animadv. Apol., p. 65.) Nodum in scirpo qusrit 
Rosweydus, dum apices grammaticales exigit ab auctore ne- 
glectas. 

Il semblerait difficile de retrouver, dans une traduction ita- 
lienne, la différence des deux leçons, movendi, et, ad moven- 
dis : néanmoins, on peut la remarquer dans les anciennes 
traductions : como de mouere. Volg, Fen.;usano a moucre. 
Vol g. Tosc. 

— nec tanla == et tanta, 52. 

— dissolutio in cœnobiis = in cœnobiis dissolulio, mi , m2, 
m5, ni, n2, n4; dissolutio in populis, l2. 

26) non quaeretur a nobis = non a nobis quœrelur, 54; non 
quaeret a nobis deus, l2. 

— discimus, ai, a2, fï ,f2 = diximus, ceteri. 

— legerimus... fecerimus... dixerimus... vixerimus, 12, l2, 13. 
Quanto bcne noi hauemo imparato. Volg. Vcn. Cette leçon dvi 

Volg. Ven. montre comment il faut inlerpréier la leçon fautive, 
discimus, de VAron. Raven. II ne faut pas lire, diximus, mais 
bien, didicimus. 
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Les éditions de Cajetan et de Valgrave ont donné la leçon, 
didicimus. Nous avons lu, discimus, dans VAron. 

(Rosw. Vind. Kemp., p. 462.) Ms. Aronensis pro, diximus, 
maie exhibet, didiscimus. 

(Valgr. Animadv. Apol., p. 65.) Maie faleor ad rithmum ; 
melius forsitan ad auctoris mentem, qui in toto eo capite, non 
a dicendi, sed a discendi studio nimio conatur avertere. 

27) illi magisiri, ai , 02, bi , b2 = ilii domni et magistri, s5, 
U2 ; illi magni domini, x3 ; illi domini et magistri, ceteri. 

C'est faire beaucoup d'honneur aux maîtres en théologie que 
de les appeler des seigneurs. Le texte primitif était plus mo- 
deste et plus vrai quand il se contentait de dire : illi magistri. 
Volg. Ven, : quelli doctori. Volg, Tosc. et Bol, : quelli signori 
e maesiri. 

— quos novisti benc, ai ,a2, bi, b2 = quos bene nosii^c i,c2, 
fi, r2, r^; quos novisti dum, ei ;.quos bene novisti, ceteri. 

— et in studiis = et siudiis, S2, s3, U2. 

Lcctio C. Antuerp., et studiis, peculiari sensu (videlicet, suis), 
non est lectio antiqua. Nam Codd. veterrimi habenl, et in stu- 
diis (scilicet in scholis, academiis, etc.), plenius, et cum distin- 
ctionc facia, Domini et Magistri, magis congrue. Sensum ctiam 
eumdem refcrunt interpp. vet. et Intern. Consol. (Gcnce.) 

La leçon du Kempis ne peut être défendue, ni par le nombre 
ou l'autorité des mss., ni par le sens. On voit, d'ailleurs, par 
le présent exemple, que Kempis, loin d'être l'auteur, ni même 
un recenseur de l'L C, s'est borné à reproduire servilement le 
texte de l'espèce s. Ce n'est pas le Gram., ni le Gaesd., ni le 
Thev. qui lui ont servi de modèle, mais un ms. congénère, au- 
jourd'hui disparu. 

28) recogilent = recogitant, bi, b2, C2, c3, ei , e2, e3, e4,f2, 
f;i, hi , m3, ni, n2, n4, 01, 02, pi , qi , q2, ri , r2, r3, si, S2, 
s3, u3y J'i , V2, XI ; de eis cogitant, X2, 

recogitent, est la leçon qui s'impose grammaticalement et 
homophoniquement. Kempis n'a pas manqué de suivre le texte 
s, faisant acte, comme toujours, de copiste servile. 54 porte 
Cependant la leçon, recogitent. 

29) aliquid videbantur= aliquid esse, //, 13, ni, n2, r^, S2, 
5j;aliquid videbantur esse, n*/; aliquid vidcbatur, ri; aliqui 
videbantur, yj; videbantur aliquid, m5. 
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— de illis = de cis, d2, d3, C2, i2 : de ipsis, //, 13; et de il- 
lis modo, n4. 

3o) gloria mundi = gloria mundi et concupiscentia ejus, n^. 

3i) scientis eorum concordasset, ai, a3, bi, C2, c3,fi, //, 
13, m2, m, n2, 714, p3, X2 = scientix concordasset eorum, ci, 
b2; vita eorum et scientia eorum concordassent, mi ; vita et 
scientia eorum concordassent, ;w5 ; utinam vitam eorum pcri- 
luram recogitasseni, et vita scienliae eorum concordasset, n^ ; 
eorum vita concordasset ipsorum scientiae, r^; conscientis ip- 
sorum, ui ; scientia ipsorum concordasset, ceteri. 

— et tune, ai, a2, bi, b2, h2, u3 := quia lune, et ; tune, 
ceteri. 

— studuissent et legissent = legissent et studuissent, c/, C2. 

32) per vanam scicntiam = per vanam laîtitiam, 13 ; qui va- 
nam scientiam, C2 ; per vani scienliam, x3. 

— in hoc saeculo, ai, a2, bi , b2, ci, C2, c3, €4, 12, 01, 02 
= in seculo, ceteri. 

Ce n'est pas seulement dans le siècle, c'est-à-dire, parmi ceux 
qui mènent la vie séculière, que la vaine science est pernicieuse. 
Elle n'est pas moins préjudiciable aux réguliers qu'aux sécu- 
liers. Aussi doit-on préférer la leçon des primitifs : in hoc se- 
culo. 4c Combien, a dû s'écrier notre auteur, périssent, dans 
notre siècle, par vaine science ! » 

33) Et quia eligunt magis esse magni, ai, a2, bi, b2 = magis 
diligunl magni esse, ci, C2, ri ; magis elegerunt magni esse, 
di ; et magis eligunt magni esse,//; et quia magis eligunt ma- 
gni esse, ceteri. 

34) Entre les n*»* 33 et 34, on trouve dans plusieurs mss. la 
phrase suivante qui manque dans beaucoup d'autres : Vere ma- 
gnus est qui magnam habet caritatem. 

Elle manque dans ai , a2, bi, b2, ci, C2, c3, di , d2, d3, A2. 
I2, X2, x3, Volg. Yen. 

Elle se trouve dans ci , C2, c3, C4, fi, f2, pi , g2, hi ,ii , 12, 
Il , 13, mi, m 2, m3, m4, tn5, m6, ni, m, n3, n4, 01, 02, p3, 
qi , q2, ri , r2, r3, 1-4, si, S2, s3, 54, ui , 112, u3, pi, V2, x5* 
y'2, y'3, Volg. Tosc, Volg. Bol. y Lambert, Int. Cons. 
• — qui in se habet magnam caritatem, r3, r4; vere magnusest 
illc, U4. 

On voit que les primitifs ne portent pas la phrase susmcn- 
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tionnée. Elle a été introduite dans le texte de l'I. C. comme la 
leçon, exterius, du chapitre i*^"", au moment où s*cst opérée la 
révision, qui a engendré les secondaires, c'est-à-dire, à partir de 
l'apparition de l'espèce e et de l'espèce /. 

L'interpolation est manifeste. La phrase ne concorde pas avec 
le système homophonique du passage. Elle ne concorde pas 
surtout avec ce qui précède et ce qui suit. 

L'auteur fait un triple éloge : Celui qui se fait petit, dit-il, 
est vraiment grand ; celui qui méprise la terre est prudent ; 
celui qui fait la volonté de Dieu est savant. Cette énumération 
vise les doctes qui n'ont que trop de tendances à l'orgueil, à 
l'ambition et à la présomption. Mais que vient faire ici la cha- 
rité ? II est incontestable qu'il est grand celui qui a une grande 
charité. Mais la charité est une expression générique, qui n'a 
pas à intervenir dans une série de vertus spéciales au savant. 

De plus, la progression s'établit ainsi : grandeur, prudence, 
science. Pourquoi mettre la grandeur en double ? N'esl-il pas 
logique d'indiquer seulement la grandeur de l'humble, comme 
la prudence de celui qui renonce aux biens terrestres, et la 
science de celui qui obéit à Dieu? 

36) Et vere bene =^ et bene vere, //. 

— et suam relinquit, a/, a2, bi , b2,di ,fi , ri •= et suam vo- 
luntatem relinquit propriam, 13 ; et suam voluntatem propriam 
relinquit,' h2 ; et propriam voluntatem relinquit, i2 ; et suam 
voluntatem derelinquit, €2, ui ; et suam voluntatem delinquii, 
e/; et suam voluntatem reliquit, X2; et suam voluntatem re- 
linquit, ceteri. 

Cap. IV. 

Titre) De prudentia in agendis = de prudentia in legcndis, 
i>i, b2, di ; in agendo, //; de doctrina prudentia in agendis, 
V ; de prudentiis in agendis, x5 ; de providentia in agendis, 
^4, ri, r^, S2, ui, u3, pi. 

La leçon, de providentia, est évidemment répréhensible. 
*vempis et les quelques mss. d'ordre très inférieur qui la repro- 
<^uisent se sont mépris. Il faut dire, toutefois, que Rempis, dans 
^^ table des matières, a écrit, prudentia. 

Les éditeurs, dits de l'autographe, n'ont pas remarque celle 
Correction, et ont adopté la leçon fautive : de providentia. 
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i) nec mullitudinis instinctui, ai , a2 = et inslinclui, ^2; vel 
instinclui, r3 ; nec instinctu, I2, mi, m2, m5, ni, 124, 01, r4, 
VI , x3 ; nec instinctui, ceteri. 

La leçon de VAron, Raven. est confirmée par le Volg. Ven. : 
ne ancora a la multitudine in un subito. Le traducteur a inter- 
prété, comme s'il y avait dans le texte, omni verbo nec multi- 
tudini in instanti. Mais la présence des mots, a la multitudine, 
ne laisse pas de doute sur l'authenticité de la leçon, nec multi- 
tudinis instinctui. 

La leçon de VAron. Rai'cn. est excellente. Il ne faut pas croire 
à toute parole ; on comprend bien que notre auteur le recom- 
mande. Mais est-il nécessaire de recommander de ne pas s'a- 
bandonner à toute impression? Cela ne va-t-il pas de soi? Tan- 
dis qu'il est fort sage de nous faire entendre qu'il ne faut pas 
s'en rapporter aux impressions, ni aux instigations de la multi- 
tude, qui exercent de si despotiques influences sur les esprits 
même les plus dégagés de procédés. 

« Le texte dit : Instinctui. Cette expression paraît signifier ici 
un sentiment intérieur, mais excité par des objets extérieurs, 
comme le suppose tout ce paragraphe. Nous avons traduit : aux 
premières impressions. Nous avons adopté dans notre traduc- 
tion la cause pour i'eflci. > (Simonnot.) 

C'est la seule fois que le terme, instinctus, est employé dans 
ri. C. Il n'y a donc pas de point de comparaison qui puisse 
servir à établir le vrai sens du terme. Cependant il semble que 
le mot, instigation, employé pour la première fois par la Trad. 
Lambert, exprime bien ce qu'est l'impression première d'un 
homme sollicité par un objot extérieur ou par un mouvement 
intime. 

2) quam bonum de alio = de alio quam bonum, a2. 

— ita infirmi sumus = et ita, mi ; iia. infirmi et débiles su- 
mus, h, 13. 

3) quia sciunt = quia insciunt, b2 ; scd qui sciunt, 12. 

— humanam intirmitalcm = infirmilatem humanam,^/, d2, 
d3, CI, €2, e3, e4,fi,f2, ^••/, ^2,hi ,h2, ii , ri, r2,r3, r4,si, 
S2, s3, S4, m , U2, u3, VI , V2. 

— proclivam - proclivem,c/, ci, 13, m, n2, n4, si, s3, vi , 
V2, Y2,y3 : proclinam, .\"2. Proclivus et proclivis appartiennent 
l'un et l'autre à la bonne latinité : le premier est archaïque. 
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— in vcrbis satis labilem = in verbo salis labilem, m5, ni ; 
rébus et verbis satis labilem, x3 ; in verbis satis labilem sive 
bibilem, ai, a2. 

(Rosw. Vind. Kemp., p. 469.) Quia Aronensis exscriptor in 
cxcmplari, e quo suum describebat, invenerat, labilem, scriptum 
p2r compendium, Ibilem, ignoransquid hoc esset, expressit ipse, 
labilem sive bibilem. 

Ce n'est pas seulement le copiste d'Arone qui ne s'est pas 
rendu compte de la valeur du mol, labilem. Le Volg. Tosc. 
traduit : molto habile a parlare. Lambert n'a pas hésité à dire : 
prompte a mal et la bible en paroles. 

(Valart. Dissert., p. 401.) Les copistes avaient coutume, quand 
ils trouvaient, dans les mss. qu'ils transcrivaient, un mot écrit de 
façon qu'il pouvait se lire de deux manières, de faire passer ces 
deux manières dans les copies qu'ils en tiraient. Voilà pourquoi 
on lit dans le ms. d'Arone, L iv, 3 : labilem vel debilem ; III. 
VI, 14 : raperis vel rapiaris, etc. 

4) Magna sapientia est = magna quidem est sapienlia, di , 
d2, d3 ; magna est sapientia, e3, 13, q2, ui, U2, x5 ; magna 
sapientia non esse, ei , gi, g2, hi , 12, li , m2, m3, m6, 01 , 02, 
p3, qi , ri , SI, S2, s3, $4, vi , V2, x3. 

La leçon qui supprime le mot, est, ne présente pas une amé- 
lioration. L'omission blesse la grammaire et Thomophonie. 

— in propriis s^nsibussiare = in propriis stare sensibus, r2, 
r3, r^, SI , S2, s3, 54, U2, u3, vi , V2 ; stare in propriis sensibus, 
m , n3, n4, ri, ui ; in sensibus stare, ci, C2, c3. 

5) Ad hancetiam pertinet non = ad hanc etiam non pertinet, 
b2, CI ,C2, c3, mi, m 2, m5, ni , n2, 01 , 02, p3, qi , q2, X2,y2, 
y 3 ; ad hanc non pertinet, bi . 

6) et conscienlioso = et cum sentioso, a2 ; et cum scientioso, 
e3 ; et sententioso, ci , C2 ; et consensato, bi ; et scientioso,//, 
13, r3 ; et cum conscienlioso, r^. Volg. Yen. suit la leçon de a2, 
setencioso. 

7) consilium =" conscilium, gi , corrigé à la marge en, consi- 
lium. Rempis a bravement écrit : concilium. Il faut être plus de 
deux personnes pour constituer un concile. Quand le copiste 
Rcmpis cesse de transcrire et entreprend de faire œuvre per- 
sonnelle, ce qui lui arrive rarement, il commet de grosses er- 
reurs. Il ne convient pas de dire que ce sont des fautes d'inad- 
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vertancc. Le ms. de Kempis n'est pas ingénu : il a été vu et 
revu, soit par Rempis, soit par une série de correcteurs, qui ont 
surchargé le texte et les marges de retouches. Cf. I. ix, 1 1. 

— a meliore = a meliori, ai, bi , C2, c3, mi, m5, m, vi ; 
a melioribus, ci . 

8) humilior fuerit = humilior et Deo, et, e2, e3,gt, it, 12, 
m2, n3, 02, x5 ; humilis fuerit et deo subjectior, 114, 

— ac pacatior, ai , a2 ^ tt pacatior, ceteri. 

Cap. V. 

Titre) De lectione = de electione, ai , a2, d2,f2, g2, hi, 12, 
Il , 13, 01, 02, p3, $4, ui ; de diiectione, ^/, d2, d3, r3,r4, x5. 

Malgré l'autorité de VAron, Rapen., il ne paraît pas possible 
de conserver la leçon : de electione. Dans le cours du chapitre, 
il n'est jamais question du choix des lectures, mais toujours de 
la lecture des Écritures : legi, n' i ; légère, 4; legendum, 5; 
lectione, 9; lege, 10. Le Volg. Yen. témoigne de l'existence 
d'une erreur de transcription dans ai et a2, en donnant la 
bonne leçon : de la lectione de le sancte scripture. 

— sanctarum scripturarum -- sanctarum, manque dans bi, 
02, CI, C2, c3, 7x4, r3 ; scripturarum sanctarum, h2 ; sacrarum 
scripturarum. m ,q2, x5, \'2, y3, 

i) Veritas est in = veritas in, 13, y 2. 

— scripluris sanctis = sanciis scripturis, hi ; scripturis sa- 
cris, C2, fi , x3 ; in scripturis sanctis veritas quœrenda est, 7-4. 

— ex spiritu = ce spiritu, ci , c3, di , d2, d3, ei , €2, e3, €4, 
fi, f2, gi, g2, hi, h2, 12, h, 13, m3, ni, n2, n3, ri, r2, r3, 
r4, SI, S2, s3, S4, ui, 112, u3, vi , V2, x5, y'2, y3 ; in spiritu, 
m/. Eo spiritu, est trop ambitieux. L'homme ne peut arriver à 
lire la Bible dans le même esprit qui l'a dictée, puisqu'elle 
vient de l'esprit divin. Mais il peut la lire d'après l'esprit, ex 
spiritu, où elle a été écrite. 

— débet legi = legi débet, y3. 

3) potius debemus = debemus potius, ci , C2, c3, 12, li , I2, 
13 y mi , 1112, m3, 1114, m5, mO, m, n2, n3, 114, 01, 02, p3, qi, 
q2, SI , ui , X2, x3, y 2, y3. 

— subtilitatem sermonis = sublimitatem sermonis, ri , r2, s3: 
utilitatem aidilicationis in scripturis, quam utilitatem sermonis, 
qi : utilitatem in scripturis quam utilitatem sermonis, q2. 
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Vulgo, subtililatem. An contraccionis nota, sublilatem, ex- 
scripiores fefellil ? £quidem auctor passim subtilem doctrinam 
seu disputationem carpit. Numvero usquam in Scripturis subli- 
liias sermonis quaîrenda argui possil ? Hic aequius ad Episl. I. 
Corinih. ii, i, alludi existimetur : Non in sublimitate sermonis 
annunlians vobis leslimonium Chrisli, ail Apostolus. (Gence.) 

C'est se donner bien de la peine pour faire prévaloir la leçon 
du Cod. Gram. En réalité, l'auteur de l'I. C. semble ici recom- 
mander de rechercher Tutiliié plutôt que la subtilité des inter- 
prétations accommodatices tropologiques, etc., dont le moyen 
âge a fait si grand abus. In eis utilitas potius, quam orationis 
subiilitas. Cast. « Les motifs de M. Gence, dit M. Simonnot, ne 
sont pas concluants. D'abord presque tous les copistes et les 
éditeurs ont lu, subtilitatem.En second lieu, ce mot rend mieux 
l'antithèse que l'auteur paraît avoir recherchée dans la conson- 
nance avec, utilitatem. En troisième lieu, la subtilité était, dans 
le siècle auquel l'auteur paraît appartenir, le caractère domi- 
nant des compositions philosophiques et théologiques. » 

4) Ita devotos, ai , ai, bi , bi = ita libenter simplices et de- 
voios, m5 ; ita libenter devotos et simplices, ceteri, 

5) Non te offendal = non le defendat, ci ; non te afficiat, 
mi , m3, m5, 

— aucloritas scribentis = scribenlis auctorilas, 34. 

6) hoc dixerit = hœc dixerit, a2, e3, 

8) Sine personarum acceptione = sine sono et variis modis, 
ui ; sine acceptione personarum, y 2. 

— variis modis = diversis modis, m5. 

— loquitur nobis, Deus = nobis loquitur deus, ci , C2, ri ; 
deus nobis loquitur, rJ. 

9) intelligere et excutere, ai, bi , b2, c3 = excutere et intel- 
ligere, a2 ; quum volumus et discutere, /2; intelligere et discu- 
te re, ceteri. 

L'expression, excutere, nous semble beaucoup mieux en 
place que celle de, discutere. 

— essel transeundum = transeundum esset, // ; est irans- 
eundum, ci, m5, r3, r^ ; ubi simpliciler et fideliter debemus 
credcre, l2, 

10) profectum haurire = profectum sive perfectum, ai , a2 ; 
pcrfeclum, C2, X2 ; perfecte, hi ; pcrfecte audire, d3. 
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(Rosw. Vind. Kemp., p. 469.) Quis non videt hic hssîtantiam 
scriploris? Inveneral in ms. : Si vis pfcctum haurire. Non per- 
cepil compendiariam scriplionem, quarc maluit utrumque sc- 
cundum suum captum poncre, profcctum sivc perfectum, cum 
hoîc sola vera lectio sil : Si vis profeclum haurire. 

Nous avons déjà rencontré une semblable incertitude au 
ch. IV, n' 3 : labilem sive bibilem. A cette occasion Valart a 
fait justement observer qu'il s'agit d'une simple hésitation de 
copiste dans la lecture et la transcription de l'ouvrage. Ros- 
wcyde ne manque aucune occasion de faire remarquer ces im- 
perfections de VAron. Elles attestent en effet qu'il y a quelques 
erreurs de transcription dans notre ms. Mais quel est le ms. qui 
n'en présente pas? Les erreurs semblables à celle qui est signa- 
lée ici, démontrent que 1 '.4 row. n'est pas l'autographe de l'auteur 
de ri. C. Personne ne lui attribue ce caractère. D'autre part, de 
semblables tâtonnements attestent la conscience et la sincérité 
du copiste. Il est probable que l'original qui a servi de type à 
VAron. contenait déjà cette hésitation de lecture, puisqu'elle se 
trouve encore dans le Raven. 

Cai>. VI. 

Titre) De inordinatis affcciionibus = de inordinalisaffeclibus, 
Cl : de ordinatisalTectionibus, mi , ri ; de ordinatisafFectibus, 02. 

i) Quandocumque enim homo, ai, a2, bi , b2, 13, m5 ; Ogni 
volta per certo che Ihomo. Volg. Yen. — Le mot, enim, semble 
étrange au commencement d'un chapitre. Si on lui donne le 
sens de « assurément, il n'en faut pas douter », ainsi que le fait 
le Vo/^^ Yen., il ne suscite pas d'étonnement.^ Quandocumque 
homo, ceteri. 

— inordinate appétit aliquid, ai , a2, bi , b2 = aliquid appétit, 
c/, C2, c3, m5y m y U2 ; aliquid inordinate appétit, ceteri. 

— inquielus lit = inquictus est, x3 ; in se inquicscuni, y2; 
fil in se inquielus, p3 ; in se fit inquielus, r^. 

2) spirilu in = spiritu et in, ii. 

3) qui necdum = qui nedum, ei ; qui nondum, l2. 

— in se pcrfecte = pcrfecte in se, ci , C2, e3, C4,fi,f2, gi , 
g2, hi , h2, il, ri , r2» si , S2, s3, ui , u3, vi , V2, x5; perfecte 
moriuus in se est, 112 ; in se morluus est, p3. 
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— in rebus parvis ei vilibus = in parvis vilibusquc rcbus, di , 
d2, d3 ; in pravis parvis et vilibus rcbus, m5 ; in rcbus parvis et 
vilibus, l2; in parvis et in vilibus rebus, X2, x5 ; in verbis par- 
vis Cl vilibus, ai,a2, bi, b2 ; in parvis et vilibus verbis, C2, c3. 

Lhomo chi non c ancora perfectamente morto in se stcsso 
tosio e temptato c per pizole o uile parole e uinto. Volg. Ven. 
Celte traduction suit fidèlement le texte de VAron, Raven, tille 
ne fait que plus re>sortir l'impossibilité de maintenir la leçon, 
in verbis parvis et vilibus. 

4) Infirmus spiritu, ai , a2, bi , b2, C2, c3, di , €4, g2, 13, ri , 
S4, ui , u3 = infirmus in spiritu, ceteri. 

— et quodammodo carnalis, ai, a2, bi, b2, y'2, y3 •= et 
adhuc quodammodo carnalis, r2, r3 ; et quodammodo adhuc 
carnalis, ceteri, 

Adhuc carnalis, in spiritu, ce sont des textes farcis, et par 
conséquent secondaires, les copistes et les recenseurs procédant 
de préférence par additions, plus que par retranchements. 

— carnalis et ad = carnalis ad, y2, y3. 

— ditficilitcr, ai , C2, di , d3, e3, fi, hi , h , 13, V2 = diiri- 
culter, ceteri. 

— potcst se, ai, a2, bi, b2, ci, C2, c3, m5, 114; potest a, qi; 
potest dilîiculter se, x5 ; se potest, ceteri. 

— a lerrenis desideriis = a desideriis, S2. 

— ex toto = in toto, e3. 

5) leviter enim, ai , a2, bi = levitcr eliam, ceteri. Le mot, 
eiiam, manque dans d3, hi , S2, s3. 

— dedignatur = indignatur. di , ei, e2, e3, e4, fi^f2, g2, 
hi, h2, il, i2, 114, ri, r2, r3, r4, si, S2, s3, S4, ui, U2, u3, 
m , V2, yi , y3 ; leviter esse indignatus, d3. 

tj) prosecutus fueril — consecutus fuerit, //; assecutus fuerit, 

l2, 13. 

— quod concupiscit = quod concupivit, d3 ; quod concupi- 
scitur, CI ; manque dans r3, vi . 

7) pax vera — vera pax, a2, bi, b2, c3, e3, gi , ii , ni , 112, 
fi4, r3, SI , VI , V2, X2, .X.5. 

— serviendo cis = eis serviendo, $4. 

8) homineexterioribus = homine in exierioribus, ci . 

— in fervido spirituali — in fcrvido et spiriluali, ii , 13, ri , 
r2, r3, r4, S2, s3, 54, m, 112, u3, vi , V2, y2, y3. 
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Voici un nouvel exemple de la mélhode défectueuse de far- 
cissage, qui est le propre des textes secondaires. L\Aron, Raven. 
donne la leçon, in fervido spirituali. L'expression se comprend 
d'elle-même, pour qui a la clef terminologique de V\. C. Le 
spirituel est celui qui écoute Tanimus, ou le spiritus, par op- 
position à ranimai, ou charnel, qui est livré à l'anima, c'est-à- 
dire aux sens. Dans ce chapitre, il est démontré que celui qui 
est charnel ou peu spirituel n'a pas la paix, tandis que le spiri- 
tuel fervent la possède. Cette simple explication démontre que 
la leçon de quelques textes transalpins, parmi lesquels se trouve 
celui de Kemp., ne saurait être maintenue: In fervido et spiri- 
tuali. La paix ne peut se trouver que dans le spirituel arrivé à 
l'état de ferveur. Ici la ferveur ne se sépare pas de la spiritualité ; 
elles doivent être inséparables : dans le fervent spirituel, et non, 
dans le fervent et le spirituel. 

Cap. VII. 

2) Non pudeat te = Non te pudeat, di , d2, dS, ei , e2, eS, 
€4, fi, gi, fr2, hi, h2, i2, 714, q2, ri, r2, r3, r4, si, S2, $3, 
$4, iii , U2, u3, VI , j>2, y'2, y3 ; non pudeat aliis, f2. 

— servirc amore = servire pro amore, s3. 

Ne faut-il pas, pro amore, conformément à ce que l'auteur dit 
ailleurs : pro nulla rc mundi, I. xv, i; supportatio cujuslibet 
adversitatis pro amore Christi, I. xxiii, 22; pro honore Dei, 
II. IX, 9; amicum pro amore dei disce discernere, Ibid., ^? Il 
ciit vrai, pro amore, serait plus correct. Mais que de fois notre 
auteur ne supprimc-i-il pas l'emploi des prépositions en des 
cas semblables à celui-ci ! Amore creatoris, amorem hominis 
supcravit, II. ix, 8. 

— amore Jesu Christi = amore domini nostri Jesu Christi, c/. 
Magis reverens magisque benevola est nostra dictio. (Grégory.) 

Sans doute, mais l'autorité de VAdv. n'est pas suffisante pour 
l'emporter sur tous les autres Codiccs, et ordinairement noire 
auteur se sert des simples noms de Jésus, Christus, Jésus 
(^hristus. 

3) Non stes super teipsum = non stes servire temetipsum,^.?; 
non stes super temetipsum, di,ei , e3; Non stes aut speres super 
teipsum, i2. 
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5) vel cujuscumque astutia, ai, ai, bi, ci, C2, c3, d2, €4, 
hi,mi,x5, y 2, y 3 ; vel cujuscumque vivenlis astutia, ni ,ri ,r2, 
r3, r4, si, U2, u3 ; vel in cujuscumque aslutia, //; vel astutia 
cujuscumque, S2, s3 ; nec cujuscumque astutia viventis» e2 ; 
conscientla vel cujuscumque viventis sed magis, m5; vel cujus- 
quam astutia, b2, di, d3, ei, e3, f2,gi, g2, h2, ii, li, 13, 
m2, 01, 02, p3, qi, q2,ui, X2 ; vel cujusquam viventis astutia, 
12, 712, n4, 54, PI, P2. 

— viventes •= viventium, di ; juventutis, d3, li; manque dat»s 

— qui humiles adjuvat = quas, u3 ; qui adjuvat humiles, di , 
d2, d3, ei, 62, e3, e4,fi,f2,gi, g2, hi, h2, i2. 

On trouve ici un exemple frappant de It parenté des fa- 
milles G et H. II n'y a que le Veron. i2 qui donne ia leçon, 
humiles adjuvat. 

— de se prssumentes = de seipsis praesumentes, ni, n2, n4. 

6) Non glorieris, ai,a2,bi ,b2,ci,c2,c3,e3,i2=^ne glorieris, 
ceteri. 

— si adsunt = si adsint, ci, C2, c3, 

— amicis quia = amicis qui, //. 

— seipsum super omnia dare = seipsum dare, l2, p3, 

— omnia dare desiderat = omnia desiderat, y2, 

— modica infirmitate = modica etiam infirmitate, ci, C2 ; 
qu« infirmitate corrumpitur, mi, m5, 

— corrumpitur et defœdatur = corrumpitur et fœdatur, ci, 
di, d2, d3, e2,fi, r3 ; devastatur et defœdatur, l2, 13, 

8) de habilitate = de humilitate, ci, di, 

— aut -= et, SI. 

— ne displiceas Deo = ne deo displiceas, 02. 

— naturaliter habueris = naturaliter habemus, ci ; quidquld 
boni habuerimus, /5; naturaliter boni habes, n^;quidquid boni 
naturaliter habes, n2. 

9) te reputes = reputes te, e3. 

— quid est = quid sit, h2 ; quidquid est, mi, m 2, m3, m5, 
n2, n3, n4' 

10) operibus tuis, ai, a2 = operibus bonis, ceteri; non insu- 
perbire de le tue opère. Voig, Ven. 

1 1) Sialiquid ==>si autem aiiquid, /2, /J ; sed et si aiiquid, 

r4' 
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— Crcde =- inde crede, l2. 

— de aliis meliora = meliora de aliis, r/, r2, r3, si, ui» U2, 
u3, P2 ; semper meliora de aliis, r^. 

12) Non nocei ut, ai,a2, bi, b2, c/,c2,cJ= non nocet 
crede mihi, d2 ; non nocci si, ceteri. 

— omnibus te = le omnibus, C2, c3, 12, mi , m2, ni , n2, n^, 
01 , 02, p3, q2, X2, x5, y2, y 3 ; te in omnibus, m5 ; si homini- 
bus le, CI , hi , h2, u3. 

C. Aron., Si hominibus le supponas, loco, si omnibus, quod 
requirit oppositae senlentiaî ratio, si vel uni te prxponas, ex 
D. Bernardo Serm. 3 in Cantic.v, Non est periculum quantum- 
cumque le humilies... est autem grande malum, si vel uni te 
prxferas. Ht similiter, 1. III, cap. xlvii, potius omnibus subesse 
quam uni praeesse. (Gence.) 

Nous n'avons trouvé la leçon, si hominibus, ni dans VAron., 
ni dans le Raven., ni dans le Volg. Ven. : Non noce se ad ogni 
persona li sollomellc. 

Cap. Vlll. 

Titre) De nimia familiaritatc cavenda, ai, m, x5 = de pro- 
videntia in agendis, V2 ; de cavenda nimia familiaritatc, ceteri. 
Dans la table des chapitres VAron. revient à la leçon commune. 

Le Vol^. Ven. donne la leçon* de VAron. : de la iroppo fami- 
liaritade e como se de fugire. 

i) sed cum sapienle et limente =: scd cum homine sapiente, 
di ; sed cum sapienli et timenti Deum, m5. 

Gence dit avoir rencontre dans quelques anciennes éditions la 
leçon, cum sapiente timente Deum. Nous ne Tavons rencontrée 
que dans le Volg. Ven. : con lo savio chi leme dio. 

— Age causam "-- augecausam, a2. 

3) blandiri ^= blandire, //, o/, 02, p3, r2, r^, S2, s3, U2, ri , 
V2, X2, x3, x5. 

— magnatibus, ai ,a2, di , d2, d3, ei , e2,e3, hi , h2, r4, s/, 
X2 = magnatis, bi, b2, ci, C2, c3, e./, //, f2,gi,g2, ii, 12, 
Il , 13, mi , m5, ni , n2, 01 , 02, p3, qi ^ q2, r2, r3, S2, s3, $4, 
ui , U2, VI , V2, x5y y2, y3 ; manque dans ri . 

4) Cum humilibus et simplicibus ^= cum humilibuset devotis, 
cum simplicibus et bene morigeraiis, h ; cum humilibus et de- 
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votis, simplicibus et morigeratis, q2 ; cum devolis cum morige- 
ratis, n4 ; moriginatis, 13, X2 ; cum devolis, manque dans e3, 

— qu2e xdificationis sunt = qux xdificationes sunt, hi ; qu£ 
devolionis sunt, m/, m2, m3, m^, m6, ni, m, n3, 1x4 ; et quae 
sunt devotionis, m5. 

— pertracta = tracta, si . 

8) Quandoque = quandocumque, i2. 

— Accidit ut ■= accidit quod, m3, qi, ui , x5 ; Accidit pcr- 
sona, d3. 

— lucescat cujus tamen = lucescat tamen, b2, U2, x5 ; luce- 
scit tamen, bi , C2, c3, 01 ; lucescit tum praesentia, ci ; lucescit 
cujus tamen, //, m2, m, 112, qi, q2, X2, y2, y3 ; lucescit ejus 
tamen, 13, 

Voici en quels termes Grégofy défend la leçon de VAdv. : 
« Omnes non intellexerunt aucloris lectionem : nam adverbium, 
lum, idem sonatac, quando, scilicel, eo momento, eo tempore, 
quo praesentia personae magni nominis offuscat oculos : quod 
saepc evenit etiam hodie. » De même peut-on défendre la leçon 
du Cav. et du Ma^., tamen praesentia, avec la suppression de, 
cujus. « Par la présence elle (la personne jusqu'alors inconnue) 
blesse les yeux qui la voient. » Mais pourquoi renoncer à la 
leçon commune si claire ? 

— offuscat = efuscat, e3. 

o) Putamus aliquando = pulamus nos aliquando, m5 ; putc- 
mus enim aliquando, I2 ; putamus aliis, ci , 

— ex convictione nostra, ai , ci, h 2, 13, m2, x5 = ex con- 
versatione nostra, x3 ; ex communicatione nostra, mi, 114, p3, 
q2, ui ; ex conjunctione cara, C2 ; ex conjunctione nostra, 
celtri. 

Non tantum, communicatione, vel, conversatione, sed, con- 
junctione, propter consequentium rationem, ad quae post vcr- 
bum, displicere, addalur, cum Intern. Consol., vel iis quibus esse 
utiles cupimus. (Gence.) 

Convictio, idem sonat ac, conversatio. Ideo, jucundissima 
convictio, idem resonat ac, vitae conversatio. (Grégory.) 

Convictio, communicatio, conjunctio, ne se trouvent em- 
ployés nulle autre part dans TI. G. 

Noi pensiamo aluma volta piacere ad allri per la nostra prc- 
sencia. roZ/f. Yen., Volg. Tosc, 
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Par nostre familiarité. Iniern. Cons. 

Par nostre présence et approchemens. Lamb. 

Putamus aliquando nos aliis inita familiaritate. Cast. 

Cap. IX. 

Titre) De obedientia et subjectione = de inobedientia et sub- 
jectione, a2 ; et subjectione praelatorum, x5 ; de obedientia, 
rf/. 

2) est stare = quam stare in, h. 

— praelatura — praelatura seu regimine, r2, r^, s3, $4, ui, 
u3, x-2 ; vel regimine, 5/. 

3) sub obedientia = in obedientia, d3,g2, 

— et illi pœnam = et isti pœnam, ri , r2, r3, r^ ; hi enim 
pœnam, di. 

leviter. Cf. I. vi, 5. Dans ce môme endroit, on lit, habet tri- 
stitiam, ce qui répond à, pœnam habent, du présent n". 

4) hic vel ibi = hue vel illuc, g2, hi , ui ; hic vel alibi, I2, 

— non invenies=^ ibi profecto non invenies, di, d2 ; si in- 
venieres quielem, hi ; non invenies requiem, bi , b2, C2» di , d2, 
d3, eiy €2, 02f pi , s3, x5, 

— sub praelati regimine = sub regimine praelati, S2, m ; et 
sub praelati regimine, h ; subjectione sui praelati vel sub ejus re- 
gimine, ri ; subjectione vel sub praelati regimine, m5, 

6) magis ad eos, a/, a2, bi , b2y li ,13 -= 2id eos qui magis, C2; 
ad eos magis, ceteri. 

7) nccesse est ut = necessc ut, yJ ; necessarie est, m5 ; na- 
tura est, x3 . 

— ut rclinquamus= ut derclinquamus, di . 

— ctiam quandoque =^ reiinquamus quandoque, yni ; etiam 
quantocumque, C2 ; ctiam nostrum sentire, ci. 

— nostrum senlire = sentire nostrum, di . 

8) scirc plenc, a/, 122, 62, q2, x5 = qui plene omnia scire, 
qi : qui omnia scire, ni , «2, p3, r3, r^ ; qui omnia plene scire, 
ceteri. 

— potest -- possit, CI, di , d2, d3, ii , qi , r^. 

La plupart des mss. présentent l'abréviation pt en telle ma- 
nière qu'on pourrait lire, potest, ou, possit. L'homophonie de- 
mande, polcst, la grammaire, possit. C'est, possit, qu'ont ira- 
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duit Lambert : Et qui est si sage qui puisse plainement savoir 
toutes choses? — Marillac : Il n'y a personne si savante qui 
puisse savoir; — Corneille : Nous souvenir qu'en terre il n'est 
point de sagesse qui sans aucune erreur puisse tout concevoir; 
— Sacy : Qui est l'homme si sage qu'il sache, etc. ; — Intern. 
Cons. : Qui est celluy qui puisse estre si sage qu'il puisse tout 
scavoir ? 

9) sensum aliorum audire, ai,a2,b2 = aliorum sensus, 12; 
aliorum sensum audire quia nullius sensus utilis spernendus est 
juxta dictum Catonis, r^; aliorum sensum audire, ceteri. 

10) et alium sequeris = et aliud sequeris, s3. 

Lambert : et ensuyves l'opinion d'autrui; Intern, Cons.: la vo- 
lonté d'autrui ; Marillac : Si votre avis est bon... et suivez celui 
d'un autre; Sacy : Si le vôtre est bon et... le quittes pour en 
suivre un autre. 

Author ipse paulo supra : Velis etiam libenter sensum aliorum 
audire. Et mox infra : Acciperc consilium. Sensus, sentire, con- 
silium, sumuntur hic pro eodem. Igitur et cum prius legatur : 
Si bonum est tuum sentire ; deinde : et hoc ipsum dimittis, 
iegendum est, et aliud sequeris. Sic etiam scribit author, I. III, 
cap. vil, n' 1 1 : Quod si suum sentire. (Quatremaire.) 

Alium, peut se rapporter à, sensum, du n' précédent. Aliud, 
ne s'impose pas absolument. 

10) magis exinde proficies =^ magis inde proficies, ^/, ^2, c/, 
C2, c3, hi , 13, mi , m2, m5, m , m, n^, 01, 02, p3, q2, y2, y3. 

1 1) Audivi enim saepe securius =■ Audivi securius saepe esse, 
d3 ; audivi enim sxpius, si , vi ; audivi etiam saepe, r^. 

— securius esse = securius est, a2. 

— audire et accipere = accipere et audire, ui . 

— consilium = concilium, S2. 

Solemnis est hic barbarismus Thomae, a quo omncs alii co- 
dices et cditiones abhorrent. (Quatremaire.) C'est la seconde 
fois que Kempis écrit, concilium, pour, consilium. Cf. 1. iv, 6. 

12) Potest enim = potest etiam, di , d2, d3, ei, e3,fi,f2, 
g! , g2, h2, il, ri , r2, r3, r4, si , S2, s3, S4, u3, l'i , V2, x5. 

— enim contingere = enim esse, //, 13. 

— uniuscujusque= uniuscujuscumquc, //; unicuique sentire, 
m2, n2, n4, qi , X2, x3. 

— quum id ratio aut causa = quum idcirco vcl causa, hi ; 
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quum illud, 72^, U2, x5 ; ratio id aut causa postulat, dr, d2,d3, 
CI , €2, e3 ; ratio vel causa, r^, u3, V2. 

— aut pertinaciae, ai , a2, bi, ci, di , etc. = et pertinacix, 
plurcs alii. 

Beaucoup de mss. parmi lesquels le Kemp. donnent la leçon, 
et pertinaciae. La leçon de VAron. est préférable. Le défaut 
d'acquiescement a ordinairement une de ses racines dans Tor- 
gueil ; néanmoins, il peut arriver, et il arrive, en effet, quel- 
quefois, que le refus d'assentiment provient de l'opiniâtreté seu- 
lement, défaut distinct de l'orgueil. 

Cap. X. 

Titre) De cavenda superfluitate verborum = de superfluitate 
verborum cavenda, a2, bi , b2, C2, c3, ni ; de superfluitate 
verborum, ci , 112 ; de cavendo superfluitate verborum, <// ; de 
cavenda verborum superfluitate, r^; de pertinenda superfluitate 
verborum, 12. 

i) impedit tractatus ^^ nocet tractatus, x3. 

— secularium gesiorum — secularium negotiorum, mi , m2, 
m4, m5, m , «2, n3, y3 ; secularium negotiorum vel gestorum, 
U4. 

3) pluribus tacuisse, ai, a2, bi, b2 =-- saepius tacuissc, r3 ; 
pluribus aliter pluries tacuisse, c3 : pluries tacuissc, ceteri. 

On voit par cette dernière leçon comment la leçon, pluribus, 
a été abandonnée dés Torigine par l'espèce c, mais non sans 
qu'il en soit resté quelque trace : pluribus aliter pluries, c3. 

Le Vnl^. Yen. conserve la leçon de VAron. Raven.: lo vorrei 
de moite cose hauere lacinto. 

L'I. C. emploie souvent et de diverses manières le mot, taceo : 
taccant omncs doctores, I. m, i3 ; de illis tacetur, L m, 29 ; de 
aliis tacet, II. v, o ; a multis tacetur, III. xxxi, 24; de te tace- 
bitur, 111. xijx, 22 ; incontincns in tacendo, IV. vu, 4. 

La forme, me pluribus tacuisse, est donc insolite, et on com- 
prend que, dès la première révision, on ait cherché à lui substi- 
tuer la f(^rme plus usitée, pluries tacuisse. iMais la locution, me 
pluribus tacuisse, est grammaticale et présente un double sens 
s'adaplant fort bien à la suite des idées : Je voudrais avoir été 
silencieux devant plusieurs personnes: ou bien, comme traduit 
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le Volg. Ven. : Je voudrais n'avoir pas parlé de plusieurs sujets. 
— La leçon, me pluribus lacuisse, étant donnée par les textes 
les plus autorisés, ne doit pas être rejetée sans une absolue né- 
cessité : ce qui n'est pas ici le cas. 

4) tam libenter = tam fréquenter, cr ; tam solemniter, bi, 

b2, C2, c3, 

— redimus = redierimus, m3, 

5) tam libenter =tam fréquenter, ci ; tam solemniter, bi, 

b2, C2, c3. 

— quia =^ ideo quia, m5 ; dico quare : quia, r^. 

— per mutuas = pcr multas, ci. 

— ad invicem = ab invicem, b2, di , d3, ei , e3, e4,fi,f2, 
gi , g2, hi, h2, il , 12, I2, 13, 01, 02, p3,qi, ri, r2, r3, si, S2, 
s3 , 34, ui, U2, u3, V2, X2, y2, y3. 

— optamus relevare = relevare optamus, si , 54, vt , V2 ; 
relcvare cupimus, r3 ; relevari optamus, n2, 114 ; optamus 
relevari, x5 ; optamus revelare, 13. 

6) Et multum libenter = et multum de his libenter, h2, li , 
13 ; Libenter loquimur, I2 ; et valde libenter, m/. 

— vel quae nobis contraria senlimus = vel quae nobis con- 
traire sentimus, x3 ; vel nobis contraria sentimus, 0/ ; vel quae 
nobis sentimus contraria, ci, 

— libet loqui = libet nos loqui, mi, m3, m5. 

— loqui et cogitare = loqui vel cogiiare, X2. 

9) Ideo vigilandum est et nobis orandum saepc ne tempus 
nobis misericorditer impensum ad salvandas animas oliose 
transeat. Si loqui, etc., di ; et nobis orandum est ne, d2 ; vigi- 
landum et orandum ne tempus nobis ad servandam, d3. 

10) quae aedificabilia sunt loquere = qua: xdificationis sunt 
loquere, r^ ; qux aedificationis sunt loquamur, I2. 

11) ad incustodiam = ad custodiam, \i, li , y2 ; facit in 
custodiam, mi . 

— oris nostri = cordis nostri, /2. 

Cap. XI. 

Titre) De pace acquirenda et zelo proficiendi = De pace 
quxrerKla, hi , b2, ci, C2, c3 ; De pace acquirenda, ;i/ ; pace 
sibi acquirenda, 1x4; acquirenda zcio professionis, ri. 
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i) Multam = multum, vi, 

— si non vellemus = si volumus, ci, 

— dictis et factis = dictis vel factis, C2; dictis aut factis, mi, 
m2, m5, mô, ni, n2, n3, 114. 

— quae = et quae, ri, si, S2, s3, $4, ui , U2, 

Si ante relativum, quae, prxmittas conjunctionem» et, nul- 
lum erit in periodo antecedenti ad quod referatur : sed ad el- 
lipsim confugiendum fuerit. (Quatremaire.) 

Cette remarque judicieuse s'applique à la leçon du Kemp. qui, 
avec quelques autres mss., donne la leçon défectueuse, et qux. 

3) in pace manere = in pace esse, di, d2, d3 ; in pace diu 
manere, c2, c3;\n pace diu permanere, c/; diu in pace ille 
manere, // ; in pace diu vivere, mt, mi;diu in pace vivere, 
m5, ni,n2,n4; diu in pace movere, P2; diu in pace permanere, 

X2. 

— intermiscet = intermiscit, bi, b2, x5; intermisil, u3 ; im- 
miscet, I2, 1712, m5, m , 712, 114, x3, X4. 

3) quoniam multam pacem = quoniam ipsi multam, 62, 114; 
quoniam ipsi pacem, bi ; quoniam pacem multam, di . 
Le n* 3 manque dans r2. 

5) Omnino mortificare seipsos ab, ai , a2, mi, m2, m5, ni, 
n2, n4, qif q2 = omnino mortificare se, bi , b2, y2f y'3 ; mor- 
tificari omnino, ci, 13; omnino morlificari, C2,c3 ; omnino 
seipsos ab omnibus terrenis desideriis mortificare, i2 ; omnino 
seipsos mortificare, ceteri. 

— ab omnibus terrenis desideriis = a rébus terrenis et omni- 
bus desideriis temporalibus, 12. Le mot, desideriis, manque dans 
mi , m3, p3, x3. 

totis mcdullis cordis Deo inhaerere ideoque totis animi sensi- 
bus Deo adhaerere. Cast. 

— libère sibi = sibi libère, ci , hi ^ r2, r3, r4 ; sibi vacare li- 
bère, 13 ; libère se sibi vacare, vi ; manque dans w/. 

6) nimis sollicitamur = nimium solilcilamur, si , 

7) perfccte unum vitium •=^ unum vitium pcrfecle, e3,gi, ii . 

— non accendimur = non ascendimus, d3 ; non accedimur, 
€2; non attendimus, bi, b2, ci, C2, c3, hi, mi, m3, n4t p3 ; 
non altendimur, u3, vi . 

8) nobismciipsis, ai , a2, bi, b2, ci , C2, c3, mi, m5, n4, p3 
^ nobis ipsis, ceteri. 
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interius = exterius, ci ; in terrenis, hz, mi, m3, m5, r4, 
x3, X4, x5, y2jy3. 

— minime implicati = minime multiplicatif U2 ; minime com- 
plicati, 01 ; minime occupati, 13. 

— contemplatione = dulcedine, 55. 

9) impedimentum est quia = impedimentum quia, ei; impe- 
dimentum est quod, si, 

10) cito dejicimur, non viriliter agimus, non fortiter resisti- 
mus, sed molles sumus et delicati et ad humanas consoiationes 
convertimur, di ; non viriliter agimus nec forte resistimus, d3. 

1 1) Si niteremur sicut viri fortes stare = si niteremur viri 
fortes, 02; sicut veri fortes, ri ; sicut viri perfecti fortes, 12; 
fortes stant, x3. 

— in praelîo, viriliter agere, fortiter dimicare, profecto, di, 
d2f d3. 

— super nos videremus = videremus super nos, e3. 

1 3) certantes et de sua gratia sperantes = certantes de sua 
gratia sperantes, /^J, r/; certantes et de sua gratia certantes. 
Cl ; certantes et de gratia sua sperantes, 04. 

Cette dernière leçon est caractéristique. Elle signale toutes 
les éditions qui ont suivi Tincunable de Venise. Celui-ci a donné 
cette variante pour la première fois. 

i3) Si lantum = si tamen, m2, I2. 

— habebit finem, ai, a2, bi , b2, ui = finem habebit, ccteri. 

14) ad radicem securim = ad radicem id est ad finem vitx 
nosirae securim, I2; securum, bi , ri. 

— purgati = purgata, h2 ; liberati, s3. 

i5) extirparemus = extirperemus, h2 ; expurgaremus aut 
extirparemus, i^. 

16) Sed modo e contrario saepe = sed modo sxpe e contrario, 
hi ; sed e contrario saepe, r<^. 

— saepe sentimus = senlimus saepe, a2, 

— puriores in initio = puriores inilio, e/, pJ, qi, r3, s3, vi , 
y 3 ; puriores in principio, n/, n2, 1x4. 

— conversionis nos = conversationis nos, rf/; nostrae conver- 
sationis, h2; conversationis nostrae, e2, hi ; conversantis, d3. 

— fuisse inveniamus = fuisse invenimus, «/, ;i2, «^, xb ; 
fuisse quam, bi, b2. 

— multos annos = annos multos, /J, y 2, y3. 
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— annos professionis = annos conversionis, ri, x5 ; annos. 
Perfectionis fervor, .s/; annos. Professionis fervor, x3 ; profes- 
sionis. Unde dicit Bernardus : Multo facîHus reperies mulios 
saecuiares converti ad bonum, quam unum quempiam de reli- 
giosis iransire ad melius. Rarissima avis in terris qui de gradu 
quem forte in religione attigerit, vel parum ascendat, m/. 

17) Fervor et profcctus = Fervor ctiam cl, y3. 

— profcctus nostcr quotidie = profcctus quotidie, 6/, di, ei, 
€2, e3,fi, f2,gi, g2, il, i2, m5y qi, ri, S2, s3, 54, ut, U2, 
VI y V2 ; profcctus quotidiane, hi ; profcctus denique quotidie 
crescere, r3 ; profcctus débet quotidie, r2 ; profcctus deberet 
quotidie, h2, r^ ; pcrfeclus quum quotidie deberet, di, d3 ; 
profcctus nostri, si . 

La suppression de, noster, n'est pas certainement une amé- 
lioration du texte. 

— partcm possct = partcm possit, S2, s3, 

18) violcntiam facercmus = faceremus violentiam, r^; face- 
remus nobis violentiam, rj ; violcntiam nobis facercmus, 55; 
violcntiam feccrimus, X2. 

— cuncia postca possemus, a/, bi , b2, c3, 12, li , m3, 914,01 , 
02, qi , q2, y 2, y3, X2 ; tune omnia possemus, ci ; tune cuncta 
omnia possemus, a2, C2 ; tune cuncta possemus postca, w/, ni2, 
m4, m5y mO ; tune postca multa possemus, m, n2, ui ; tune 
cuncta faccre postca possemus, p3 ; tune postca cuncta posse- 
mus, di, d2, d3y Cl, C2, e3, €4, fi, f2y gi , g2, hi , h2, it, 13, 
ri , r2, r3, r4, si, S2, s3, S4, U2, ;»/, Jf2, x5. 

Le classement de ces variantes est curieux à étudier. 11 montre 
tout à la fois la permanence et la divergence des textes. 

19) assueia dimittere — assueia rclinquere, h2, h, 13, ri, r2, 
r3, r4: delinquere vel dimittere, mi, m5. 

— scd gravius = et gravius, ci . 

Dom Quatremaire propose la leçon suivante : Grave est as- 
sucta dimittere; gravius, contra propriam voluntatem ire. Scd 
si non vincis, etc. 

Intempestive adversaliva conjunctio, scd, bis ponitur : unde 
et interpreles quamvis non codcm ycnsu vertant, semel tantum 
adhibcnt : Il est grief à laisser la chose accoutumée, mais plus 
grief est encontre sa propre voulenté aller. Se lu ne vaincs les 
choses petites et Icgières, quand pourras-tu vaincre et surmonter 
les ditliciles. Lambert. 
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Je sais qu'aux veux du monde il doit paraître rude 

De quitter les douceurs d'une longue habitude ; 

Mais puisqu'on trouve encor plus de difficulté 

A dompter pleinement sa propre volonté, 

Dans les choses de peu si tu ne te commandes, 

Dis, quand te pourras-tu surmonter dans les grandes ? 

(Corneille.) 

Il est fâcheux et pénible de laisser ce que Ton a accoutumé, 
et est encore plus fâcheux de faire contre sa propre volonté. 
iMais si vous ne surmontez, etc. (Marillac.)— Il est difficile de 
quitter la mauvaise accoutumance ; il Test encore plus de s'op- 
poser à sa propre volonté. Mais si vous ne pouvez pas, etc. 
Intern. Cons. — 

Évidemment, il vaudrait mieux que la conjonction, sed, ne 
fût pas répétée. Mais on rencontre souvent de telles négligences 
dans ri. C. 

21) malam dedisce = malam désiste, bi, b2, C2,c3, m2, vi ; 
malam desere, ci, fi ; malam dejice, h2, m6, r4 ; malam 
abjice, ei; malam noli ediscere, mi ; malam dimitte, m5 ; ma- 
lam dedisce et devince, e2. 

Ex C. Cavensi Edd. Ital. vet., ac inde Lugdun., Paris, et 
Lovan., désiste, quasi oppositum verbo, résiste, servato tamen 
accusativo rei. Al Codd. plurimi et Ed. Z., dédisse, nempe con- 
trario usu, malam consuetudinem ; hac forte respecta Ovidii 
sententia, ex Remed. Amor., v. 5o3 : Intrat mentes usu, dedi- 
scitur usu. Sic et modo, ex eodem fonte, cap. xiii : Principiis 
obsla, etc. (Gence.) 

— paulatim ad majorem te ducat difficultatem •= paulatim le 
ducal ad majorem difficultatem, m , n2, 714 ; te adducal, di , 
d2, d3. 

Cap. XII. 

Titre) De ulilitate adversilatis = prœsenlis adversitatis, ri, 
i) Bonum est nobis, ai , di , d2, d3, ei , e2, e3, €4, fi ,f2, 

gi , £(2, hi , h2, il, 12, m4, p3, x3 = bonum est quod, // ; 

bonum nobis est, ceteri. 

— habeamus, ai , a2, bi , b2, ci, C2, di, d2, d3,fi, hi , 1x2, 
12, ri , r4, S2, s3, $4 ■= habcmus, cetcri, 

— aliquando habeamus, ai, ci, C2, di, d2, d3, fi, hi , h2. 
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12, r4, S2,s3, $4 = habeamus aliquando, 02, bi , b2 ; habcamus 
aliquas, ri ; habemus aliquas, l2, 13, mr ,01 ,02, p3, qi , r2, U2, 
vi , V2, y 2 ; aliquando habemus, c3, ei , e2, e3, e4,f2,gi, g2, 
il , m2, m5, ni, n2, 114, q2, r3, si, ui, X2, x5, y'3. 

2) quod patiamur quandoque = quod aliquando patiamur, 
e3. 

Contradictores. Le système d'abréviation employé ordinaire- 
ment par les copistes, contradictoes, met souvent le lecteur dans 
Pcmbarras de choisir entre, coniradictiones, et, contradictores, 
deux termes qui sont, dans le cas présent, également accep- 
tables. Néanmoins, contradictores, se lit nettement dans Aron. 
Raven. 

Soffriamo li conlradictori. V^o/^. Ven.; habbiamo di quelli che 
ci contradichino. Volg- Tosc. 

C'est nostre granl proflit que nous souffrons contradictions. 
Inteni.Cons. Il est bon que nous souffrons et ayons aulcunefois 
contradicteurs. Lambert. 

Codices veterrimi ac divcrsi, majori vi sensus, contradictores, 
pro, contradictiones, ponunt ; personam pro re. (Gence.) 

— el quod malc = et maie, bi , b2, ci , C2, c3 ; et quod ma- 
lum, m5 ; manque dans d3. 

— de nobis senlialur — senliatur de nobis, di, d2, ei, e2, 
rr, r4 : de nobis seniiamus, vi: senliamur, //; sentialur, U2. 

3) Ista ssepc juvant = ista juvant ad.hi ; ista saspc ad humi- 
litatem juvant, di, m , n2, 114; ista juvant saepe, mi , m2, m5, 
y'2 : nam sa:pc juvant, V2. 

— ad humilitalem -- juvant et ad humilitalem, bi ; ad utili- 
tatem el a vana, d3 ; ad utiliialem et humilitatem, 12. 

— non bene nobis crcditur—bcne de nobis creditur, c/, C2,c5, 
fiyl2 ; bene nobis non, d3 ; non nobis bene quaritur, 6/ ; non 
nobis bene creditur, di , d2, ci ,c2, e3,x5,y3 ; non bene credi- 
tur nobis, ni , 112, 114, p3. 

el de noi e facto catlivo iudicio. Volg. Vcn. 

Non bene (videlicet, bonum) de nobis creditur ; quod germa- 
nice minus sapit Werlino, quam vulgarc illud, non bene nobis 
creditur, licel jam sil, vi maj(.>ri, crcdcrcdc, etc., cquidem cum 
re crédita. (Gence.) 

6) in Deo lotalilcr firmarc = se homo totaliler fîrmare, ci ; 
lotaliier in Deo confirmare, di ,d3 ; in Deo lotaliter confirmare. 
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d2 ; se homo in Deo firmare,e2,/2, x3 ; se homo in Deo totaliter 
se formare, hi ; se homo totaliter in Deo firmare, ei ,fi , li ,mi , 
m5, n4 ; se homo in Deo firmare totaliter, p3 ; in Deo taliter 
firmare, 13, ri, r2, r3, r4, si, S2, s3, $4, U2 ; in Deo se taliter 
firmare, pi, 

— ut non esset = et non esset, ci, C2, h2, y3 ; ut non sit ei, 
ei, r4. 

La locution, totaliter, est fréquemment employée dans notre 
livre : I. xv, i3, ad Deum totaliter refert ; II. v, 11, si tibi et 
Deo totaliter intendit ; II. vi, 25, liquet quod Deo se totaliter 
commisit; III. xi, 3, Utdesiderium luum ponas totaliter secun- 
dum beneplacitum meum; IV. xiii, 3, meique totaliter oblitus; 
Ibid., i3, ut cor meum Deo meo totaliter tribuam ; IV. xv, 14, 
et ipse se posuit totaliter in manu ejus. 

Le sens de la phrase est bien celui qui se rapporte au mot, 
totaliter. Quand on est totalement fixé en Dieu, on n'a pas be- 
soin de consolations humaines. 

— multas humanas consolationes = multas consolationes, bi , 
b2, CI, C2, c3, €4, //, 13, mi, m2, m4, m5, m, n2,oi, 02, p3, 
qi , q2, ri, r2, r3, r4, X2. 

6) vel tentatur =• et lentatur, /;, I2, 13. 

— et a malis, ai , a2, bi , b2, C2, c3, x3 = tentatur a malis, 
01, 02; et malis, x5 ; aut cogitationibus malis, mi ; aut cogi- 
tationibus affligitur malrs, m2, m5 ; aut a malis, 13 ; aut malis, 
ceteri. 

— affligitur = infligitur, bi, b2, C2, c3. 

— Deum sibi magis necessarium = deum magis sibi necessa- 
rium, CI, c3, hi, 13, r3; deum magis necessarium sibi, ui ; 
deum magis necessarium intelligit, m5, p3 ; deum sibi necessa- 
rium, x3. 

— nihil boni se posse ^=^ nihil se posse, //, 13, mi , m2, m3, 
ni , n2, n4; nihil boni se posse habcre, //; nihil se boni posse, 
r2; nihil omnino se posse, ci , C2 ; sine quo homini aliter omni- 
no se posse, c3. 

7) Tune etiam =■ tune enim, e3, 

8) optât venire = optât invenire, e3, 

9) Tune enim, ai , a2, bi , b2, y3 ■=■ tune etiam, ceteri. 

— non posse stare, ci , hi ; non posse consistere, ci ; consiarc 
non posse, m2, m5, ni, n2, n4; manque dans vi. 
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Cap. XIII. 



Titre) De lentationibus resisicndis = de resistendis teniatio- 
nibus, Cl , C2 ; de lentationibus resistendo, dî , d3, y 2, yS ; de 
resistendo lentationibus, d2, h2. 

Non notum unde Chifflet sumpserit , reprimendis , quod 
Ed. Boudet, ab Ed. regia recedens, admittit. Satius Fronteau 
cum Ed. Badiana, et Delfau cum C. Clarom., emendant, re- 
sistendo. Codices omnes tamen quos novimus alii, et Editioneâ 
veteres, pure habent, resistendis, passive, ut alibi sxpius verba 
hujusmodi. Vide libro eodem, cap. xx, n" 4, pro bonis medita- 
tionibus insistendis, etc. (Gence.) 

i) sine tribulatione et tentatione esse non possumus = sine 
tribulationibus et lentationibus, ni ,1x2, n3, n4; sine tentatione 
et tribulatione esse, di , mi , m3, m5, p3 ; sine tribulatione et 
sine tentatione, x3 ; sine- tribulatione esse non possumus et 
tentatione, s3 ; sine tribulatione esse non possumus, h ,ri, ui. 

2) vita humana = vita hominis, c/, C2, di,d2,d3,ei , 62, e3, 
€4, h, I2, mi y fn3, m5, p3, qi, r^, ui, U2, x5, y'3 ; vita ho- 
minis humana super tcrram, y2. 

D'après la version des Septante : Tenlatio est vita hominis 
in lerram. (Job vu, i.) 

In vulgala versione libri Job non scriptum legitur, lenlatio, 
sed, mililia. Valere quidem vox primigena possit asque, tenlatio, 
ut liquet ex versione graeca LXX interpp. ; et sic exponitur a 
Gregorio Magno (Moral, in Job, lib. VIII, cap. m). lia etiam 
ab auciore conjunctim, lib. III, cap. xlv, iota (vita) tenlatio 
fertur et mililia. Unde haîc synonima vel pure exegetica vox 
maie ibi a Seb. Casial. vertitur, malitia. Casterum, de vario 
sensu vocis, tenlatio, vide Drusii Observ., 2, 8, et Theodorel. in 
Deutcronom. (Gencc.) 

3) esse deberet ^- esse débet, n4, p3, vi , 

— circa tcnialiones = conlra icntationes, mi, m2, m3, m5, 
ni , n2, n3, p3y qi , qa. 

— invcniret locum =-- locum invenirel, d2,d3,ei, e2,e3,c4^ 
fi,f2, g2,hi, h2, il, r2, r3, r4,si,s2, s3, S4,ui,u2, u3, if2 ; 
locum invcniat, di , 13, ri , vi; invcniat locum, ;î^. 

— sed circuit = sed semper circuit, // ; sed currit, y2. 
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4) Nemo lam = nemo enim tam, y'3. 

— tam perfcctus et sanctus, ai , a2 = tam sanclus et perfe- 
cius est, CI , C2 ; tam perfectus est sanctus, V2 ; tam perfectus 
est et sanctus, ceteri. 

— qui non habeat = qui non habet, u3, x5 ; qui non ali- 
quando habeat, m5. 

— aliquando tentationes = tentationes aiiquando, ii, x5 ; 
aliquas tentationes aliquando, a2, 

— et plene = quia plene, u/, y2, y'3. 

5) Sunt tamen tentationes =^ sunt autem tentationes, e2 ; et 
lamen tentationes, mi ; erunt tamen tentationes, y 2 ; sunt ta- 
men aliquando tentationes, ui. 

— tentationes homini =^ tentationes hujus mundi homini, I2. 
-r homini saepe valde utiles ^= homini valde, bi , b2, ui , U2, 

u3 ; hominum valde utiles, C2, c3 ; hominibus valde utiles, ci ; 
homini saepe utiles valde, di , d3, 12 ; saepe homini utiles, d2 ; 
homini sunt saepe valde utiles, mi,y^2; saepe homini valde 
utiles, //. 

— in iis, ai = in his, a2, bi, b2, ci, C2, c3 ; in illis, ceteri. 

— humiliatur purgatur et eruditur ^= purgatur humiliatur et 
eruditur, m/, m2, m5, ni, m, 714, s3 ; humiliatur eruditur et 
purgatur, ri, r2, r3, r4, 

6) tribulationes et tentationes = tentationes et passiones, ri , 
r2, r3, r4, u3 ; tentationes et tribulationes, x5 ; manque dans 

VI , V2. 

7) Et qui bene tentationes =^ et qui tentationes, ci, C2, ri, 
r2,'r4, SI , S2, $4, vi , P2 ; et qui passiones vel tentationes, r3 ; 
qui tentationes bene, 12 ; qui tentationes, u3. 

Sensu restricto,CC. diversi, Bethléem., Rebdorf., Mazarin., Et 
qui bene (pro, valde, vel, satis) tentationes sustinere nequive- 
runt, etc. C. Gérard, etiam, additum habet, bene, sed inter 
lineam Absoluie vero, Codices.alii, vel CC. veterrimi, Et qui 
tentationes sustinere, etc. Lectionis hujus immutaïae, ac minus 
generaliter expressae, nonne in causa fuerit ordo vulgaris ver- 
borum, reprobi facti sunt, et defecerunt, hoc ultime posito 
propter consonantiam cum verbo, profecerunt ? quod rerum 
inversa ratio nobis exstare videtur : nam nonnisi actam tentati 
defectionem, reprobationis efFectus sequi débet. Et sic rcipsa 
Intern.Consol., Et ceulx qui ne les ont peu porter ne soustcnir. 
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ains en icelles ont été surmontés, sont réprouvés de Dieu. 
(Gence.) 

sustinere bene. Volg. Ven.; bene sostenere. Volg. Tosc; 
quelli que non sostennero. Volg. Bol. 

— reprobi facti sunt et defecerunt = defecerunt et reprobi 
facti sunt, s3. 

8) allquîs ordo tam sanctus •=- aliquis tam sanctus, q2, 

— nec locus = et locus, ci, C2 ; vel locus, mi, m5, q2, y2, 
y3. 

— tam secretus = tam securus, r/ ; tam perfectus, r3 ; tam 
sanctus, //. 

— ubi non sint = ubi non sunt, p3, qi, u3, pi, X2. 

— tentationes vel adversitates = tentatîones et adversitates, 
a2,ci , 12, h, mi , m2, m3, m4, ni, 1x2, n3,n4, p3,qi,q2, y2, 
y 3 ; nec adversitates, u i . 

9) in concupiscentia = in concupiscentiis, I2, 

— nati sumus = nascimur, m/, m3 ; manque dans X2. 

10) Semper ad patiendum aliquid habemus, ai , a2, bi , b2 
~ semper aliquid ad patiendum habemus, ci, 13, rr, x5 ; 
semper aliquid habebimus, d3 ; semper aliquid ad patiendum 
habebimus, ceteri. 

— bonum felicitatis nostrae perdidimus = bonum felicitatis 
perdidimus, bi, b2, ci , C2, c3,f2, 12, li, 13, m2, m3, 1714, ^^> 
m, m, 1x3, 01 , 02, qi , q2, X2 ; patriam felicitatis perdidimus, 
m/. 

hauemo perduto el bene délia nostra felicitade. Volg, Ven. ; 
habbiamo perduto el bene délia nostra félicita. Volg. Tosc. ; 
siamo privati per lo peccato del bene délia felicitade e beatitu- 
dine nostra. Volg. Bol. Les trois Volg. ont suivi la leçon de 
VAron. Raven. 

12) non possumus =^ non possimus, y2. 

— vlncere = eas vincere, sJ. 

i3) tentationes ad eum, ai , a2, bi , b2, li , m5, p3, ri , r2, 
X2 = ad deum tentationes, n^ ; ad cum tentationes, ceteri. 

— accèdent, ai , a2, bi , b2 = redeunt, di , fi, f2, g2, m6, 
n4, p3, ui ; reddent, V2 ; redient, ceteri. 

Radient, saepius, et in Bibliis, pro, redibunt. Ex Cod. Aug. 
praesens, redeunt, cum futuro antécédente et subséquente minus 
convenit. (Gence.) 



14) Paulalim ei per =^ paulalim per. As, «i5. 

— per palietiliain cum longanimUate = cum patieniio cum 
longanimitate, d2,ei,e2, e3 ; et pejus paulalim sentiei, l'er 
patieniiam ejus el longanimitate m, r^. 

Pianamentc per patji'ntia ton longanimitade. Volg. t'en. ,■ 
poco a poco con patieniia et con lunghe^a liî tempo. Volg. 
T'ose.; a pocoapoco c con pazicnza e longanimità. Volg. fioL 
On voit ici clairement le partage des Volg. Le Volg. Ven. suit 
la leçon A'Aran. ; les deux autres, la leçon de Bob. et Chig. 

i5) in leniationibiis, ai , ai, bi , b2 = in teniatione, ceteri. 

— ingère = jungere. ai . ai. 

Il n'est pas possible de conserver la leçon, jungere. de ['.Aron. 
Raven. Ni le sens, ni la grammaire ne le permettent. Il faut en 
venir à la leçon de tous les autres mss., ingère. 

ma dagli consolaiionc. Volg. Ven. ; consolationem adhibe. 
Cast. 

itj) Initium enim omnium, ai, ai =■ initium omnium, céleri. 

— inconstantia animi — est inconsianlia, va ; Inconslanlia 
animi est, ci , ini , m , ni, n3, R.f., r4 ; animi inconstantia, ui , 
U2 ; inconstantia et parva animi, h. 

— confidentia = fiducia, y3 ; confidentia est, di , d3. 

17) navis sine gubernaculo. Sic lalini Codices, collaia rc cum 
P?rsona : sed magis directe, Intern. Cons., sans gouverneur, ut 
et German. Gallica versio, sans patron ou gubernateur, actorc 
ipso potius quam instrumento aclus expresso. Ex hinc, Valart, 
sino gubernalore. At enim Ed. lat. Paris.. 1540, unde plurima 
hausil, fcri lantum. rcspectu quidem aclus. sine gubernatione. 
(Gence.) 

— hinc CI Inde, m, ai, bi, bi, hi, x5 — hinc inde, ceteri. 

— a fiuctibus impellitur = a flucilbui mergitur impellitur, e3. 
ly) Nescîmus sa:pe = ncscimus quippo, li, 13. 

— possumus = possimus, d3, ii, m3, m , qi , xH ; quid pos- 
sumus. Et nos mulla posse credimus, undc tentatio apcrit quid 
sumus, et vires demonstrai nostras. Vigilandum, etc., di ; 
posse multa credimus, d2, d3. 

Il faudrait, d'après Quatremaire, possimus, simus. Aulhor 
ipse infra xvi, 14 : occasiones namque hominem fragilem non 
faciunt, sed qualis sit ostendunt. N'arrive-t-il pas souvent à 
notre auteur de négliger la syntaxe du subjonctif? 



— 114 — 

20) Vigilandum lamen prœcipue est, ai, a2, bi , b2, C2, c3, 
01, 02; vigilandum lum praecipue circa, ci ; vigilandum tamen 
est praecipue, hi, 12, li , 13, mr, m2, m5, m, 714, qi, q2, rS, 
s3, X2, y2 ; vigilandum tamen praecipue circa, m ; vigilandum 
est tamen prxc'ipue, di , d2,d3, ei, e2, e3, e4,fi ,f2, gi , g2, 
h2, ir, p3, ri, r2, r4, si, S2, $4, ui, U2, u3, vi,V2, x5, y3. 

— facilius hostis = hostis facilius, i2, r3, x5 ; facilius tune 
lioslis, n4; hostis, manque dans 5/; vincitur, quum sibi in 
nobis nullus datur aditus, et caput ejus conteritur, si ostium, 
di , d2, d3, 

— si ostium = sed ostium, ai : leçon insoutenable. 

— intrarc sinitur = intrare permitlitur, I2, 13, p3. 

— sed extra = si extra, a2. 

— illi obviatur î= illi obviabiiur, d3 ; ei obvialur, n3, s3 ; 
illi obvietur, r3, r4. 

obviatur, facile de eo Victoria obtinetur, unde, di, d2 ; 
obviabitur, d3. 

21) Unde quidam dixit = unde dixit quidam, n^, x5 ; unde 
Ovidius, p3. 

Fronteau (Thom. Vindic, p. 68) établit que Kempis, comme 
notre auteur, emploie souvent l'expression, quidam. Les exem- 
ples cités par Fronteau ne valent pas. 

L'I. C. dit, quidam, sans plus : Quidam ait — dixit quidam 
— cum quidam — unde quidam. 

Kempis emploie l'expression, quidam, avec adjonction : 
quidam devotus — frater quidam — quidam expertus — juvenis 
quidam. 

— sero medicina =■ scro enim et tarde nimis medicina, r3. 

— Quum mala per longas convaluere moras. 

Ce vers se trouve dans ai , a2, di , d2, d3, ei , 62, e3, e4,fi, 
f2, gi , g2, hi , h2, il, 12, n3, p3, Volg, Ven., Volg. Tosc, 
Volg. Bol, 

Ce vers manque dans bi , b2, ci , C2, c3, li , I2, 13, mi , ni2, 
m5, ni , 112, 714, 01 , 02, qi , q2, ri , r2, r3, r4, si, S2, s3, $4, 
ui, U2, u3, VI , V2, X2, x5, y2, y3. 

— invalucrc moras, p3 ; medicina paratur, et alibi : non con- 
fundetur cum loquctur inimicis suis in porta, l2. 

Les Bénédiciins, dans leurs enquêtes, ont fortement appuyé 
sur l'omission, dans certains mss., du second vers d'Ovide, et 
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ils en ont tir£ des conclusions sévères ci 
On voit par les variantes que la défeciu 
comme d'ordinaire, avait sa source dan: 
milirs. Aron. Raven. avaient li 
En., Georg. ne l'avaient pas. De là, \ 
ici uns avec la citation complète, les ; 

Mais que le déTaui vienne de loin o 
moins inexcusablc. 

Hexamctcr istc sine penlamelro sequenlî non modo imper- 
fectum scnsum habei, sed insupcr authori conirarium et ridicu- 
lum. Sensus enim crit, quod si Principiis obsiilcris sero medi- 
cinam paraveris. (Ca)etan.) 

Dcfectus pentamelri, in quo prœcepii ratio ponitur, exscri- 
ptorcm arguti, cl quidem quid cxscriberet parum intclligcntem ; 
cerie ssnsuï verborum i^torum : Sero medicina paratur, pcndet 
a sequeniibus : Ouom mala... (Quatremaire.) 

Il me parait que Gence répond trop subtilement à cette cri- 
liqus : « Hoc distichon, jam a Divo Bernardo, née tamen intè- 
gre, in Episi. ad Josselin. Episcop, Suession. refertor. Etenim, 
licet ratio propositi a subjuncta phrasi videaii:r pendere, versus 
aller vere sensui non deest. Post jllud, Principiis obsla, aut 
subintelligiiur, sin minus, aui, immo, ut habetur in C. Lebeuf, 
modum minus quam sensum e.xhibenle, sero, enim, aut tarde 
medicina paratur, subjectum absolute sumi potest. » (Gence.) 

(Deibillons. Disput,, p. 55.) Versus, Quum mala psr longas 
invaluere moras, ad plenam sententiam neccssarius omittîiur. 
Poluit auctor hune omittere, quod illud distichum satis notum 
eiset omnibus. Ipsum tamen adjicere licei ne sententia imper- 
fecia remaneat. 

Le l'o/jf. Tose. donne une paraphrase plutôt qu'une traduc- 
tion : Onde disse uno sapiente. Se tu non rcsisti al principio : 
!ardis3ra la Victoria : imperocheditficilmemesicacciano e caLivi 
pjnsieri : quando si sono foriJJicaii per lunghezza di tempo. 

3i) deinde =^ et dcinde, e3. 

i3) ex toto = et ex loto, li. 

eK toto ^= entre au cœur de la personne Ji; tous pointi, Inlcrn. 
Cons. 

34) diuiius ad resistendum quis ~ diutius quis ai, ii.pJ; 
qu*s diutius ad, A', l'i; quis, manque dans m 1 - 



ior, céleri. 

= quasi maie habent, uS; 



Casl.; sono iribulaiî et alïljcti. Volg. 



\ s3, S4. Il est dillîcile de recoill 
ipistes ont écrit, leviier, ou, lenitef? 

b2.ci,c3,c3.e3.f2.h2. 13. mi. 

s^, VI ^^ prudenliam sapicnliam 
alem qui, céleri. 
qui, on ne sait à qui se rapporte U 



î5)dcbiJior lit, ai 

r~<) habeni maie, a 
mile babenl, céleri. 

Malc habent vexar 
7'kïc. 

37) Nonnulli salis = nor 

— leviier = leniier, si, 
mitre ordinairement si les 

— a;quitatem qua;, ai,b 
m5, «2, «4, p3, ri, il, s. 
et a:quîtaiem qui, di ; xqi 

Dans la leçon, xquitaieni 
pronom, qui. II faut absolument réprouver te solécisme, que 
Kempis a admis dans sa copie, bien que ses congénères s;, s^, 
S4 l'aient repoussé. 

— ad tlei;lorum suorum salutem = suo:um coronam, 62 ; sa- 
lutem, manque dans bi.fî.hi ; suorum mérita, ci ; secundum 
eicctorum, si, ui : ad saluiem electorum suorum, ra. 

28J Idco non debemus desperare quum tentamur ^ de deo 
non debemus desperare ad tenutiones, li, x3. 

— quaienus dîgneiur in omni trîbulaiione nos ^ quatenus 
nos in omni trîbulaiione dîgneiur, rfa, rf5, e/, eî, e3,e4,fi, 
fi.gi ,i}3, kl, fta, il , ri, r3, r4, si, sa, s3, $4, ui, U3, u3, 
l'i, va ; quatenus in omni tribulatlone nos dignelur, m5, r3 ; 
quatenus nos digneiur in omni tribulatlone, 1^1 ; tribulatlone 
nostra nos, e;. 

— dicLum Sancti Pauli.ûf, ai,bi,b2, c3,ia,at, 02, p3. 
qi, qi, x5 ; diclum beali Pauli, // ; beati Pauli dictum, 13, nu, 
ma, m, iis ; bcatî Pauli apostoli dictum, n^ ; dictum l'auli, 
Cl , C2, di ,di, d3, ei , ei,e3,e4,fi,fi,gi,g2,hi,hî, il ,ri, 
rs, r3,r4, si, S2, s3, 14, ui, us, ii3, i-i , vi.yn, j-3; secundum 
Pauli dictum, mS. 

~ lalem facial cum = talem facial eum, d2,xi ; talem faciaE 
leniationem provcntum, rf5 ; etiam faciel cum, ci; taliier faci[ 

faclurus utiqueui ferre valeamus ejusmodî tentationis cven- 
lum. Cast. ; — laie provvedîmento fara. Volg. Ven. : — pour- 
verra tellemenl a la lempiacion. Lambert; — il nous fera tirer 
p.ofit de ia tentation en nous aidant à la surmotiier, (Darbov.) 



a'))sub manu Dei ^sub potenti manu Dei, hi. mi , m3, mS, 
ui ; &ub manu Dei poienlis, r^. 

D. Qualremaire pense qu'il faui : sub pmenii manu Dei. Il fait 
même un grand grief à Rempis de n'avoir pas adopté cctie le- 
çon ; « Si Thomas ex ipso fonte sentenliam hanc hausisset, in- 
tegram uiique reTudisseï : restât proinde ui ex Codice inemen- 
dato exscrjpserit : unde sit author, necne, salis superquc inlelli- 
giiur. • Il y a dans la copie de Kempis d'autres erreurs plus 
grandes que celle-ci. 

Gencc me parait faire une réponse satisfaisante : « Juxia cfTa- 
lum Apostoii, Codices Germani plures. Mell. a, Zujfalt., etc., 
subjiciuni, potenti, quod in sermone Divi Peiri (I. v, 6) pure 
auxesis est, sed hic minus necesse. Qui enim auctor e Scriptura 
collcgit, parce ac breviori modo sxpe refcrt, suoque tcxiui 
aptare solet. Verum vel in Bibliis, manus potentiam, ut polenlia 
manum dai a:quc inlellegi. Et ea est lectio Jntern. Consol, : 
Nous devons nous humilier sous sa puissance. (Gence.) 

— tentaiione et tribuiatione ^ tribulatione et tentatione, $4. 

— salvabil et exaltabit ^r-.salvabit liberabîi ac exaltabiT, mi, 
ms, m.?, m^, m5, nifl ; liberabit salvabit et exaltabit, ni, n2, 
n4 : salvabil liberabît et cxaltabil, d3 : salvabit et cxuliabil, ci ; 



Ivabit, 

3o) profecit 

— majus me 



- proficit, d3, 
iium \b\. ai. c 



■2, r3.t 



I libi magis 



rilum, P2 ; et ibi majus meritum, céleri. 

— existit ^ eonsistit, I2, sj, s3. 

La correction du Grain. Kenip., eonsistit, au lieu de, existit, 
n'est pas heureuse. Les quelques rares innovations qui se 
trouvent dans le Kemp. allestent plus d'iinpérîlie que d'ingé- 
niosité. M faut dire d'ailleurs que Kempis n'a pas révisé lui- 
même le texte de l'I. C, Il n'a fait que reproduire servilement 
une recension dont le Grani.est aussi un dérivé. 

— melius paiescil = magis paiescit. ui. 

— prolicit... existit... patescît = proficiat.., existât.., pate- 
scai, x3. 



Codex Sanmartin., an 
rescit ? L'nde vetbum 



■opt, 



r verbum, patesi 
, Valart mutai 



it, fert 
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profcceril... exislit... patcscit. Cast. ; — profecerit.. . excrescii... 
patescit. Val. 

3i) devotus sit et fervidus = sit devotus et fcrvidus, si, S4. 

32) et a parvis, ai, a2, bi, b2, mi , mi, m5, ni, m, 114= in 
pirvis et in quotidianis, ci ; et parvis, pi ; et in parvis, ceten. 

Les anciennes traductions italiennes reflètent les leçons, a 
parvis, et, in parvis : dalle pizzole. Volg. Ven, ; dalle chose pic- 
chole. Volg, Tosc. ; nelle cose piccole. Volg. Bol, 

Cap. XIV. 

Titre) De temerario judicîo vitando = De temerario judicio, 
ni, n2, X2. 

2) et leviter peccat = et graviter peccat, «2 ; et levius pcccat, 
C2 ; sxpius peccat et leviter errât, d3 ; et peccat leviter, n^. 

— et discutiendo = et discurrendo, c5. 
I.c n' 2 manque dans I2. 

3) verum judicium propter = rectum judicium, m6 ; verum 
est judicium, ni . 

— res cordi est : ut erga quamque rem affecti sumus. Ca^t, ; 
corne la cosa sta nel core. Volg. Ven. 

4) Si Deus semper esset = si semper deus esset, X2 ; si deus 
e;sct semper, \2, n4, x5. 

— pura inientio = quod si solius Dei studio semper duccre- 
mus. Cast. 

5) Sed saepe = sed semper, ci , C2, g2 ; sed saepius, vi. 

— ab extra concurrit = ab extra latet vel etiamab inlra con- 
currit, x5. 

— quod nos eliam pariler = quod nos pariler eliam, ri , si, 
U2, X2 ; quod nos esse pariter, I2 ; quod nos pariter trahit, 01. 

6) Multi occulte seipsos quaerunl = seipsos occulte, m5,p3> 
ri, r2, r3, r4, u3 ; sxpe occulte, /2;mulli seipsos qua»runi, 

SI , X2. 

7) in bona pace stare = in bono statu slare, di , d2, d3 ei, 
€2, e3 ; in bono stare, h ; in pace bona stare, m5, ni, n2. 

On voit par la présente leçon que le Volg. Bol. appartient 
aux espèces d c : stare in bono stato. Or comme il ne donne pas 
la leçon du ch. i, 10, exterius, qui se trouve dans e, il appar- 
tient à Tespèce d. 

— quando res = quum res, ci. 
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— pro eorum = secundum eorum, r^. 

— pro eorum velie fiunt et sentire = pro eorum libilu, si ,U2 ; 
pro illorum iibitu, ui ; fiunt pro eorum velle et sentire, n2,n4; 
et sentire, manque dans ci. 

ex ipsorum arbilrio. Cast. 

8) aliter fit = fil aliter, $4. 

Le n* 8 manque dans Adp.-- Grég. excuse ainsi cette lacune : 
« Haec omnia apposita fuerunt a glossatoribus in posterioribus 
codicibus; nam nosier amanuensis dum adjecit verbum, velle, 
quod omiserat, etiam et alia adjecisset, si in suo ms. originali 
ea invenisset.» La raison serait excellente si on était sûr des scru- 
pules du copiste de VAdv. On se prend à en douter quand on le 
voit si souvent omettre des mots essentiels, par exemple, plus 
bas, n' II, écrire, omnem per inflammatum, au lieu de, omnem 
raiionem per inflammatum. 

9) sensuum et opinionum = sensuum et opinioncm, di, m5, 
114: optionum, m3. 

10) relinquitur = dimittitur et relinquitur, mi , m2, m3, 112, 
n3y 114. 

Gence signale la leçon, ultra proprium videre et stare, sans 
en indiquer la provenance. 

1 1) virtuti subjectivae = 

C. Sanmartin. distincte, virtuti vel subjectioni, sejuncto sensu 
verborum, virtuti subjectivae, id est qua Christus valet sibi sub- 
jicere omnia, juxla Pauli Episl. ad Philipp. m, 21. (Gence.) 

quam ei virtuti quae hominem Jesu Christo subjicit. Cast. 

— raro et tarde =^ raro etiam et tarde, e/ ; raro vel tarde, 
m3 ; raro vel tardus, x5. 

Cap. XV. 

Titre) De operibusex caritate factis = de omnibus ex caritale 
factis, o/;de operibus in caritate factis, m5, r/, ra; de operibus 
caritatis, n/;de operibus ex caritale, y2. 

— est faciendum = facicndum est, e5. 

— sed pro= et pro, ^2, d3 : sed, manque dans sî. 

— utilitate tamen indigeniis = utilitaie tanlum indigcniis, 
// ; utilitate tamen aliquando indigentis, x5 ; utilitate indigcn- 
tis, bi , b2, Cl, C2, c3. II, 13, mi, m2, m3, m4, m5, m6, m, 
n2, n3, n4, 01 , 02, p3, qi , q2, X2. 



-bonuLT 



opus, 



■2,c3, 114 — opus bonut 



— opus aliquando =; opus libère aliquando, ri , ti, si, s:, 
s3,s4, «ï, i'(, _v5; aliquando libère, «4. 

po essere intermessa alcliuna voila. Votg. Veti.;— si debbe las- 
sare el minore bene per fare cl magiore. l'o/g. Tosc. ; — aulcunci 
fûiz laisser ou différer a faire aulcunbien, hitcrn.Cons.; — aucu- 
nes fois de laisser et différer a faire aucune bonne œuvre. Lavib. 

11 ne paraît guère possible de supporter dans le texte !e moi. 
hbere. « Hoc, libère, dit Gence, abest a CC. ei Edd. vei. pluribus 
vel Gcrman., non tamen a G. Belg,, nec a G. Aug. 14^7 et Ed. 
Z. In codicibus autem nonnullis aliis conirahitur, El forsan lecium 
vel scriplum fueril pro, libenter. » En réalité, le mol, libère, « 
Éié introduit dans la révision Avtn. i Celest., d'où il est passé 
dans le texte du Kemp. et de ses congénères. 

— iniermiltendum est =^ est inicrmiliendum, n, r3, r^, s/, 

— aut eliam — ac eiiam, hi ; aut quandoquc pro, ci : sut,- 
pro, mi : manque dans r4. J 

— muiandum ^^ immutandum, r3 ; est muiandum, 114. H 
3) Hoc enim facto — hoc nam facto, ci , ^ 

— bonum opus, ai , ai, bi, èï— opus bonum, céleri. 

— non desirullur = non deserilur, si, s3, ui, ua. 

Loco, destruitur, cui opposiium proprius, commulalur, lit- 
lera 11 intermedia erasa C. Gram. habel, deserilur, respectu 
linlum iniermissi operis supra expressi. (Gence.) H ne s'agit pas 
de lettre omise, mais de mot substitué à un autre par un révi- 
seur peu inlelligenl. 

3) Opus exiernum = opus exircmum, bi, di, d3, m5 ; opus 
extrinsecum, I2, 13; opus bonum exiernum, mi, rii3. 

— nil prodest := nihil valet, nihil prodest, na; non prodesi 
quemquam, ci. 

4) quaniumcumque pan'um, ai, as, bi , ts, mi,p3 =quar- 



n sil et despeclu; 



= parv 



t dcspeetum, s3 ; aui 



1 quanii 



: agii. d3: ex 

6.ni.n2.n3. 
x3.x5 :q\iam 



5) ex quanto qilis agU = ex qua rr 
quanto amore quis agit, p3 ; quis agat, i 

— quam quanium quis facît — quan 

n4,oi , 03, p3, ri , r2,r3, r4, s3, j^, fi, 

quantum, mS : quam opus quod faeil, sa, ui, U3,y3 ; quam 

quam opus quod facii, si ; quam posi quod facil, yj. 

Posi, exquanlo, P. Chifflet explicate addH.desiderio et amore. 
ac saltcm serval opposite, quantum, cum Sommalio, qui tamen 
habcl varie vel, opus quod agit. Rosweydi auiem seconda, non 
prima, simul Ed. Bollandî, juxta C, Anluerp. 1441, el t'ort^an 
post C. Gérard., ex quanto, quidem pure habeni, sed loco, 
quanium facil, ponunl, opus quod facit:ci sic Desbillons ei 
Bcauïée. adeo concise cl cncrgeticc opposilorum vi omnino 
Bblala. Al prxterquam quod eiiam occurrit, lib. III, cap, xxxi, 
Quantum quls fecerit quxriiur, sed ex quanta vinuie agit non 
lam siudiose pensatur, Codicum velust. German , Meil. et VVein- 
gari, 141c et 1433, vel CC. Bcig., Bethléem, et Ghcsq., ul in 
Codd. sub Gersonis nomine, lectio hic intègre e.istai, ex quanio 
et quantum; ac immo genuina ipsa probatur c Gregotii Magni 
senicntia : cor, non subsiantiam, Dominus pensai, nec quanium 
sed ex quanlo proferatur. (Uomel. 5 in Evang.). (Gence.) 

Il est bien difficile de ne pas considérer comme défectueuse la 
leçon suivie par le Kemp. et trois ou quatre autres copies. La 
pensée de l'auteur esi que Dieu se préoccupe du quanium de 
charité et non du quanium de prcduciion, La correciion du 
Kemp. détruit cette opposilion. 

6) Multum facil. manque dans il. 
Le n' 6 manque dans bi, C2, mi. 

7) Le n" 7 manque dans hi , mi , x3. 

— rem bene facit =; rem bonam facil, I2. 

H) Mulium facit sive bcne facit, ai, 02 ~ multum facit qui 
magis, .x3; bene facil, manque dans rï, r3 ; Bene facit, ceteri. 

J'aime beaucoup la levon de l'.lron. Ravtn., elle complète les 
pensées du n' i> ei du n' 7. Au n' (> : Il fait beaucoup celui qui 
aime. Au n' 7 : Il fait beaucoup celui qui fait bien. Au n' 8 : Il 
fait soit beaucoup, soit bien, celui qui est complaisant â son pro- 
chain, car la complaisance, telle qu'elle a élé recommandée plus 
hiut. suppose l'amour du prochain cl la correciion de conduite. 



— 122 — 

— Magis comitati, ai, a2 = communhali magis, S2, %3. 
Bona facit qui magis communicat aliis, quam suae voluntaii 
servit, l2 ; magis communitali, ceteri. 

La leçon de VAron. Raven. est excellente. Elle n'est pas suivie 
en tout par le Volg. Ven. qui ne reproduit qu'une partie du texte 
vulgaire : Molto fa o uero ben fa colui che piu presto serue alla 
communitade che alla sua uoluntade. 

Cependant la leçon, magis communitati, n'est pas mauvaise, 
mais à condition qu'on entendra le mot, communitas, dans le 
sens d^ ces, opéra communia, dont il est question si souvent 
dans ri. C. et qui font opposition aux, opéra privata, qui cons- 
tituent parfois le défaut de la singularité. On ne voit pas bien 
ce que le service d'une communauté vient faire dans le présent 
texte. 

o) carnalis inclinatio = carnalis est inclinatio, 1/ ; naturaiis 
inclinatio, ri , r2, r3, r^, si , S2, s3, $4, ui , U2, u3, pi , V2, V2, 
y3. 

— afFectus commoditatis = affectus voluntatls, ci, C2, c3; 
cffeclus commoditatis, y'2 ; affectus, commoditas, p3. 

10) Qui veram et perfectam = qui rectam et, hi ; qui vero 
perfectam, fi ; qui autem veram, A'J/qui perfectam et veram, l2. 

— habel = habere desiderat, bi , b2 ; habent... quacrunt, m5. 

— in nulla re seipsum quaerit = in nullo seipsum quacrat, 
bi , b2 ; in nullo seipsum quaîril, c3, 13 ; etiam in nulla re se- 
ipsum quxrit, hi ; in nulla re seipse quœrit, r-/; in nullo se 

quaerit, //. 

— sed Dei gloriam solummodo, ai , a2, bi , b2, mi , m2, m5, 
ni , 1X2, 114 ■=■ sed solummodo gloriam, c3; sed solummodo Dei 
gloriam, p3 ; sed Dei solummodo in omnibus gloriam, ui ; sed 
Dei solummodo gloriam, ceteri. 

— fieri desiderat = desiderat fieri, bi , y3 ; desideret fieri, 62. 
12) sed in Deo super onmia bona optât beatificari = omnia 

optât bona, c/ ; omnia bona vult beatificari ei opiait,dr ,d2,d3 ; 
sed in Dec sempcr omnia bona optai beatificari, ht , pi. 

i3) a quo fonlaliler omnia — a quo iota et omnia, bi,b2: 
unde omnia, ci, C2, c3 ; a quo lotalilcr omnia, a2, di ,d2, d3, 
ei , C2, e3 ; a quo omnia fontalilcr, ;i / , n2, 114. 

Le Vo//,^ \ c;i. suit la leçon de lMro;i.:dal quale fondalmcnle 
ogni cosa procède. 
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Le Volg. Tosc. suit c : del quale procède ogni bene. 
Le Voig. Bol. traduit comme s'il y avait finaiitcr : dal quale 
al postutto tutti li béni procedono. 

— omnia procedunt = omnia recedunt, 02 ; omnia bona pro- 
cedunt, y2, y3. 

— in que finaliter omnes sancti fruibiliter = in quo omnes 
fruibiliter, ni, n2; in quo omnes sancti fruibiliter, m5, n3, 1x4 ; 
sancti frui, ui. 

— quiescunt = requiescunt, b2, S2, s3, pi. 

1^) profecto omnia = perfecte omnia, c/; omnia profecto, si . 

— plena fore vanilatis = plena vanitatis, ci, C2, c3 ; picna 
eisc vanitatis, n/, n2,n^; plena fore vanitatis sentiret, mi,m2; 
fore plena vanitatis, p3 ; plena vanitatis fore, r3 ; plena sentiret 
fore vanilatis, 5/. 

— vanitatis = vanitatis et defectuum, e3 ; vanitatis et mi- 
seriae, l2. 

Cap. XVL 

Titre) De sufferentia defectuum aliorum = de sufferentia 
aciuum aliorum, e2 ; de sufferentia defectuum, p3. 

1) Quae homo = quae rarissime homo, ci, 

— in se vei in aliisemendare = in se emendare, l2, 

— non valet =^ non vellet, u3 ; non potest, X2. 

2) Cogita quia = cogita quod, ci ; cogita sic quia, 1/2. 

— sic melius est forte pro tua, ai , a2, bi , b2 = forte sic mc- 
lius est pro tua, €4, ii, 13, m5, ui; quia melius est pro tua, U2 ; 
quia sic forte melius est, ceteri. 

3) Deus dignetur tibi, ai , a2,di ,d2, d3, e3, mi, m5, m , n2, 
724, p3, SI ,S4, ui,u2 = tibi dignetur deus, c/; tibi deus digne- 
tur, C2, c3 ; supplicare ut dignetur tibi, hi; deus nobis dignetur, 
r/, r2, r3, r4; deus dignetur, qi ; deus tibi dignetur, ceteri. 

— subvenire ut possis, ai , a2, bi, b2, ci, C2,fi, hi , 13, ni , 
n2, n4, p3,ui, u3, VI = subvenire ut posses, m i,m5; subve- 
nire ut possimus, r3, r^; subvenire et possimus, r/; subvenire 
et possis, ceteri. 

Dignetur ut ista aequo animo ferre queas. Cast. 

On trouve trace de la leçon, ut possis, dans les Voig. iial. ; 
azo che tu posse. Volg. Ven. ; acioche tu possi. Volg. Ven. ; chc 
tu possa. Volg. Bol, 



I 



4) semcl aui bis — semel vcl bis. s i . 

— sed [otum Deo commiue ^= Deo, manque dans bi. 

— qui benc scit malum, a;, 02, fc/, 62 = qui seit bene ma- 
lum. Cl, C3, c3, I2, p3. ri, r4, si, y2; qui scii malum, n, t3. 
u3: qui scit mala, di , tii, d3 ; qui scit bene mala. céleri. 

6) poieris alium = potes alium. bi : poteris alîos, bi. 

— habere ad luum beneplacitum = habere ad beneplaciium 
tuum, Cf. -alium facere ad [uum beneplacitum, jc5/ ad tuum 
habere beneplacitum, fi, gi , h, r3, S2, s3, S4, i'2. 

7) libenier volumus alios esse perfeetos, ai , as, bi, bt =]]• 
benter videmus aiios perfeetos, ci : libenier habemus perfeclM, 
Mi,5 ; libenter habemus alîos perfeetos, céleri. 

— sediamen = et lamen, di , di, d3, ei , ei.eS, e4, f\, fi. 
f;i, g2, kl , il , ix, 13, m5, qi ,q2, ri, r3, r4,sr, S2,s3, s4,tti, 

1(2. U3.VI,I'2. 

~- emendamus defeclus ^= emendamus mores, m / . 

8) disiriae corrigantur, a/,aî. 61, fc2,c/,cï,cJ, m 5 =siricie, 
céleri. 

dislrectamentc. Volg. lefr.,- stretiamcnic. Volg. Tosc./Volg. 
Bol. 

severe eorrigantur. Casi. 

étroiiement. Lambert; corrigés 1res fort ei aigrement repris. 
Inlern. Cons. 

9) Displicel larga aliorum licentia = dîsplicei aliorum Urg» 
licenlia, ca./a, hi, 13, gi, ri, ri, r3, r^, yi, y3 ; displicet 
nobis larga aliorum Irccntia, m5 ; displicct larga aliorum licen- 



ce n" (1 manque dans bi, ba, ci, c3, d3. 
i) quam raro ;^ quod raro, f2, hi, li , ti, 



^4' 



■ sicut nos ipsos = 
- amamus, c 



^ V2._vj; 
e3.l2.l3. 



t, bi ,b2 == pensemus, u3: pensai 
imemo el proximo. Volg. l'en. 
; leçon qui parait défectueuse à Cajelan. (Apparat., 
17O 'I la reproche à Kempis. Le reproche va plus haut. La 
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vuli reclius Icgi, amamus ; quod minus aique, quum prïccpium 
gcnîralcdccharitatecommuni, Diligesproximumskul te ipsum, 
hic de aciibus pcodendis sensu pecuHari sumatar. Unde vulgo 
habei Inlcrn. Consol. : Nous ne pesons pas nos frires L-omme 
noas, mais voulons avoir, comme on dil communément, uny 
dfoii (une mesure) pour nous ei ung aulire pour nos voisins, 
(Gcnce.) 

Gence a des qualités de philologue; mais, comme théolo- 
gien. Il est d'une nullité désespérante. Il est vrai qu'il se ha- 
sarde peu dans le domaine de la théologie; mais on peut être 
certain que toutes les fois qu'il met le pied sur ce terrain, et 
c'est ici le cas. il émet des opinions sans valeur. 

i2)Si essent omnes perfecti = si omnes esseni perfeeti, 62, 
Cl ,di , di, d3, mS, ri , rs, r3, r4. 

i3) adjuvare instruere et admonere = adjuvare et admonere, 
bi. b3, Cl, cï, c5;adjuvare et insiruere et admonere, mi ; 
adjuvare, inslrucre, admonere, i-a. 

Le Votg. Ven. suit la leçon de VAron.; les Valg. Tosc. et Bot., 
le texte b c. 

A la marge de si : alius allud est viijum. 

14) Quanti autcm virtutis quisque fuerit ^= quantas autem 
TÎrlules quisque fecerit, bi , bi, ci , c3 ; quantx autem quisque 
virtutis fueril, ei, ei, 13; quantœ autem quisquis virlutis fue- 
rit. e3. 

adversitalis. Prosperitas legit vîtia, adversilas delcgit illa. 
Mulli videnlur quieti ac pacilici, quum nihil habentadversi, qui 
si aliquantulum tangantur, impatientes apparent : di, di, d3. 

de quanta uirlude sia in ciascheduno. Volg. Yen. Les Volg. 
Tosc. et Bol. omelleot ce passage. 

i5) hominem (ragilem... qualis sit = homines fragiles... qua- 
I lessint, ir. 



Cap. XVII. 



flre) De monastica vita — qualitcr sit vivendum ir 
io, ni : de modesiia vita. x5. 
Délia vita monastica et religiosa. Volg. Ven. 
De U vie monastique ou de religion. Inlern. Cons. 
^ce cherche à justilicr le changement de tiii 
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fait subir à ce chapitre. Il traduit : De la Vie Religieuse. En 
présence de runanimité des manuscrits il est difficile de trouver 
bonnes les raisons suivantes : Idcirco exinde hujus capitis titu- 
lum duximus, De religiosa vita, sensu paulo laxiori quam» De 
monastica, et magis congrue cum latine ipso textu, qui non 
tantum monasticae vita;, sed et congrégation! religiosx, hic ap- 
tatur. » Gence est trop préoccupé de faire disparaître ou d'a- 
moindrir tout ce qui, dans 17m«7a//o;i, pourrait empêcher que le 
chancelier Gerson ne fOt reconnu comme Tauteur de Tadml- 
rable livre. Or, ce chapitre démontre que Tl. G. a été écrite par 
un moine pour des moines, et jamais Gerson n'a embrassé la 
vie monastique. 

i) Oportet ut, ai , a2, ba, ci , C2, c3, di , d2, d3, ei , €2, e3, 
lu , 12, mi , m5, ni , 724, 01 , 02, vi , X2 = oportet quod, ceteri. 

2) in monasteriis = in monasterio, 13, m4, ri, r2, r4, si . 

— vel in congregatione= vel congregatione, rfJ, m/, m3,x2; 
vel quacumque congregatione, p3. 

— et ibi, ai , a2, bi , b2, di , d2, d3, ei , €2, e3, €4, f2, g2, 
hi , h2, il , 13, m , 112, n3, 114, qi , q2, r3, si, vi , x5 = et inibi, 
ceteri, 

— conversari et usque = conversari usque, e3. 

— ad mortem fidelis perseverare = ad mortem fidelis perma- 
nere, mi, m2, m5, ni, n2, n3, n4; mortem fideliter perseve- 
rare, fi,f2,gi,g2, h2, il , II, 13 ; mortem et fidelis perseverare, 
d2, d3, ei, C2,e3 ; mortem fidelem perseverare, si. 

3) Beatus qui ibidem bene vixit -= beatus quidem qui ibi 
bene, di , d2, d3, ei , e2, e3, e4 ; beatus est qui ibidem bene, 
x5. 

Nouvelle trace du partage des anciens Volg, italiens. Le Volg. 
Yen. suit la leçon de a : bealo e colui che. Les deux autres 
Volg. traduisent le, quidem, de ^ e ; Certo beato e colui che. 
Volg. Tosc. ; beato e certo colui. Volg. Bol. 

— et féliciter = et fideliter, bi , b2, h2, i2, n4, si. 

Dire : heureux... qui y a consommé heureusement sa vie, 
serait une ingénuité. Il faut ici donner à, féliciter, le sens de, 
avec succès. Lambert : paisiblement ; Intern. Cons. : loyalement 
et persévéramment. 

— vixit... consummavit ^= vixerit... consummaverit, I2, m3, 

SI , S2. 
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4) leneas te = habeas te, c3 ; caveas te, bi , b2, C2. 

— cxulem et peregrinum = exulem peregrinum, liJ3, or , 

02, qi , S2, S3, S4, U2, V2, x3. 

L'auteur de TI. C. aime à dire, en parlant de l'homme, qu'il 
est, exul et peregrinus. La leçon, exuIcm peregrinum, du Kemp. 
n'eit conforme ni au texte de saint Pierre, qui a inspiré l'auteur 
de ri. C, tanquam advenas et peregrinos, I Pétri, ii, ii, ni 
cohérente aux autres passages identiques du pieux livre : te 
tanquam peregrinum et hospitem, L xxiii, 46 ; Extraneus es et 
peregrinus, II. 1, 18. 

6) Habitus et tonsura modicum = habitus modicum, a2. 

— faciunt sive conferunt, ai , 02. 
modicum faciunt, bi, b2, cr , C2, c3. 

modicum conferunt, c//, d2,d3, 64, fi ,f2, li , h, 13, tni , m3, 
m 5, ri , r2, r3, r4, si, x3, x5, 

modicum confert, ei , e2, e3,gi , g2, hi , h2, ii , 12, m2, m4, 
m5, ni , n2, 01 , 02, p3, qi , q2, S2, s3, $4, ui , U2, u3, vi , V2, 
X2, X4,y2,y3, 

modicum faciunt et conferunt, n4. 

Volg. Ven. : poco ti fanno o uero donano. C'est la leçon de a. 

Volg. Tosc. : poco o niente ci fanno pro. C'est la leçon de b c. 

Volg. Bol. : poco utilità ti farà. C'est la leçon de e. 

Cette variante est curieuse à étudier. Elle indique bien le 
classement et la généalogie des textes. 

Il ne faut pas négliger de remarquer que, de toutes les leçons, 
la seule défectueuse, modicum confert, un vrai solécisme, a été 
suivie par Kemp. 

8) et omnibus subjectus = et esse subjectus, 1/ ; et in omni- 
bus subjectus, hi, s3, X2 ; et omnibus esse subjectus, qi, ri , 
r2, u3 : et omnibus fieri subjectus, r^. 

subjectus. Ambitio pœnam habet, semper mala et ambien- 
tium crux amara. Quid quaeris praeesse ? di , d2 ; semper mala 
et ambientium erunt amara, d3. 

9) Ad serviendum venisti aut ad regendum ? Telle est la leçon 
de VAron. Elle est excellente. 

Le Raven. et tous les autres textes : Ad serviendum venisti 
non ad regendum. 

Je maintiens la leçon de VAron. puisqu'il n'y a pas nécessite 
d'y renoncer. 
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lo) Ad patiendum et ad laborandum scias te vocatum, â/, 
cil , d2, f2, 13 = ad patiendum scias te vocalum et ad laboran- 
dum, a2, bi , b2 ; ad patiendum ad laborandum scias te voca- 
tum, p3 ; ad patiendum et laborandum scias te vocatum, ceter'u 

— vel ad fabulandum. ai , a2, bi , b2, c3, d3, li , m2, n3,oi, 
02, p3, X2 ^^ et ad fabulandum, mi, m3 ; et fabulandum, e2, 
fi, 13, x3 ; vel fabulandum, ceteri, 

non ad otiandum, qi , q2 ; vel ad fabulandum, manque. 

12) Hic ergo probantur = hic autem, qi ; hic probantur, s/. 

Cap. XVIII. 

Titre) De exemplis sanctorum patrum = de exemplo, ci ; de 
cxercitio, x5: de exemplis patrum, mi,m2, ni,n2, 01,02, p3, 
qi , q2, r2, s3, yi, y2, y3. 

Gence prétend que la leçon, sanctorum Patrum, est moderne 
(additio postera) et qu'il faut lire comme dans le Gram., De ex- 
emplis Patrum. On peut juger, par la simple inspection des 
variantes, combien une telle assertion est gratuite. Gence pré- 
tend encore que le mot, Patrum, a été ajouté au texte de Kempis 
par une main récente : c'est une erreur. 

i) refulsit et religio et videbis = retluxit, e2 ; et vera religio, 
r4. 

ucra perfectione e rcligione reluce. Volg. Ven. ; fu illumi- 
naia la perfectione délia rcligione. Volg. Tosc; Volg. Bol. 

refulsit et videbis, bi , b2, C2, 13, mi , m2, m5, ni , n2, 174, 
01,02, p3, qi, q2, x5 ; fulsit et videbis, ci, c3 ; refulsit vera 
perfectio, //. 

3) amici Christi = amici nostri, h. 

— et siti in frigore et nudiiale = siti, frigore, p3, ui ; et siti 
et frigore, vi ; in nuditate et frigore et labore, m5 ; in frigori- 
bus, I2. 

— nuditate in labore ^= nuditate, labore, p3. 

— labore et fatigatione ^ in labore, in fatigatione, I2, si . 

— in vigiliisct orationibus, in jejuniis et sanctis, ai = in vi- 
giliis et jejuniis, in orationibus et sanctis, ceteri. 

Le Volg. Ven. suit le texte de VAron. : in uigilie e oratione, 
in ieiunii e sancte meditatione. Les deux autres Volg. suivent 
la leçon commune. 



i — aposioli confessores 
elestis martyres, d3 ; 



— et saaciis meditalionibus ^ et mcdilatio 
a, s3. 

4) multas el graves =■ multas graves, m5. 

— iribulationes ^lentaiioncs, li, m5 ; lentatic 
iiones, 13 ; pcrseculioncs et tri 

— aposioli et martyres, ai , i 
martyres, p3 ; apostoli principes regni ■ 
apostoU, martyres, céleri. 

Volg. Vert. ; li apostoli et li martiri. C'est la leçon de VAron, 
suivie aussi par ie Volg. Tosc. 

Le Volg. Bol. suit le texte commun : li aposioli, li martiri. 

— Christi vesiigia = vestigia Chrisii, si. 

5) ui in vitam xlermm.ai ,ax,bi . ba.c, , C2,c3,li ,p3.tii = 
ut in xivrna viia, mx, ni , n2, n3 ; ui xlerna vila eas posside- 
rel. ui: ut inlernam vilam eas possiderci,y;; ui in auicmam vi- 

eas, al , ai, bî =^ eas possidoreni, cctcri 

am, donnée par tous 
■ne ridée développée 
e d'ailleurs une ligne plus 
au teste de VAron. 

— el abdicatam = et abdiiam, d2, d3 ; el abjectam, /»,/», 
x3, .X4 ; abiectam abdicatamque vitam, 13 ; sirictam viam et 
abdicatam vitam, yi, y2, y 3 ; arclam vitam, ni , ni, n3, n^, 

— fréquenter = crebro, si. 

— adversus edomalionem = quam acre bellum in edomandis 
vitlis gewerunl. Cas!.; conlra de li vîiii. Volg. Ven.; in domare 
e vitii. Volg. Tosc; à mortifier leurs vices. Intern. Cons.; pour 
dompter, dominer et vaincre leurs vices. Lambert : adversus 
domjnalionem (Fouler); ad edomalionem vitioriim, id est, ad- 
versus vitia edomanda (Desbillons). 

D. Quatremaire propose, adversus dominalionem. 11 ajoute : 
Hic locus ita corrupius a Thoma et aliis exscripioribus est rela- 
lus, utcorruptior non potuerii. Nam, 1' edomatio non nisi bar- 
bare dicitur, t' bellum gerere adversus seu conlra edomitionem 
vitiorum, seu, quod id^m est, aperto marte prohibere ne quis 
vitia edomet, non est sanclorum, sed impiorum, et ipsius împio- 
rum capiiis opus. Resiat proindc ui dicamus scriplum fuisse ab 
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authore : adversus dominalionem vitiorum, quod sapienlissi ^^ 
vertit Corneille hune in modum : 

Qu'ils ont fait de rudes combats 
Pour achever de mettre à bas 
Cet indigne pouvoir dont s'emparent les vices. 

Alque ex hoc uno loco, liquet Thomam fuisse barbar 
exscriptorem. (Quairemaire.) 

Contracta forsan, vel non capta eo loco praepositione, adv 
sus, et muiata pro, ad, C. Gesqh., et Ed. Paris. 1546, qu 
sequiturValart, ferunt, ad edomaiionem vitiorum. Sed hic inc- 
ligi débet, seu, adversus vitia edomanda, ut adnotat Desbili(^ 
seu, adversus edomationem (sin potius hoc sensu domination 
quam agunt vitia, genitivo active sumpto, ut passim. Vide étal 
impedinientum distractionis, eodem libro, cap. xxi ; fuga tri 
lationis, lib. II, cap. xii. (Gence.) 

La pensée de l'auteur se devine sous l'expression défectue 
Ad edomationem, exprimerait correctement l'idée, mais l'aul 
on ne peut le nier en présence de l'unanimité des docume 
ayant employé une locution vicieuse, il ne nous appartient 
de la corriger. 

7) orationi diuiinae — orationidiutius, e2; orationi diutur 
SI ; orationibus diuiine vacabant, u3 ; et noctibus diuline v 
bant, U2 ; orationi divinse, C2, di , d2, d3, I2, m , n2, n3, 
p3, r3, r4, yi,y3; divinœ orationi, 13, y2 ; orationi do 
nicai, //. 

— minime cessarent = minime cessassent, bi , b2 ; non 
sarent, ei ; minime cessabant, e3, I2, 13, 114. 

8) expcndebant = expcndebatur, C2 ; exponebant, h2, 

9) brcvis videbatur = videbalur brevis, r3, r^, $4, V2. 

1 1) corpori etiam in necessilate servire, ai , a2, si = et 
corpori servire in necessilate, ui ; corpori etiam servire in 
ccssitate, 13, 114, 112 ; de necessitate, h ; in necessitatibus, 
manque dans rJ, r^, V2 ; corpori servire etiam in nécessité 
ce ter i. 

12) Dans tout ce chapitre il n'y a que ce seul passage ^^"' 
semble ne pas rentrer complètement dans le système de I ' -^^' 
sonance. 

Tous les manuscrits et toutes les éditions, sauf le C. Gera^"^ 





partent la leçon : Pauperes igilur erant rebus terrenis, scd 
dîvites valde in gralia et virtutibus. Le copiste du Gram. a 
remarqué que Tassonance is et us ne se répondait pas dans la 
phrase, pas plus qu'elle ne pouvait s'harmoniser avec les finales 
des phrases précédentes ou suivantes. Il a tranché la difficulté 
en commettant une grossière erreur de transcription. Il a déplacé 
le mot, foris, qui est très bien à sa place au commencement de 
'3. phrase suivante et qui est un non-sens à la fin de la phrase 
présente. Il a écrit... sed divites valde in gratia et virtutibus 
foris. L'euphonie existe, mais aux dépens de la raison. Il nous 
Paraît qu'il suffirait de transposer deux mois, terrenis rebus, au 
lieu de, rebus terrenis, pour rétablir l'assonance; à moins que, 
foris... intus, ne répondent à, terrenis... virtutibus ; ce qui est 
plus probable. 

ï ^) proximi et = proximi ac, e3, gi, ii . 
I S) tanquam nihili = tanquam nihil, d3,fi,g2, h2, ii , mi, 
'"-^-. p3, ri, u3, PI, x5 ; videbantur nihili, U2 ; quasi nihil, 114. 

et huic mundo = et erant huic mundo, l2. 

et electi = et dilecti, m5, p3, S2, $4, vi. . 

CHodd. plerique, ac etiam Gérard., et Kdd. vetustaî omnes, 
ele^iii, opposite cum verbo, despecti. Itidem Intern. Consol., 
esl las de luy. In codice ipso Thomaeo 1441, dilecti, est correctio 
'^^^'Va : prius erat, electi. (Gence.) 

E n effet, [Kempis avait d'abord écrit, electi. La correction, 
<iilecti, n'est pas heureuse. Elle n'appartient même pas à Kem- 
pis, qui Ta empruntée, sans discernement, au Theven, ou autre 
"^s- de môme espèce. 

t 6) in spiritu quotidie, ai , a2, bi , b2, mi , m5, r2, 112 =■ et 
ideo quotidie proficiebant, ci, w^ ; quotidie spiritu, C2, c3 ; 
^^uotidie in spiritu, ceteri ; manque dans r3, r4, vi , V2, 

I 7) ad bene proficiendum = ad bene faciendum, 12 ; ad pro- 
ftciendum bene, X2 ;ad proficiendum, m2, m5, m , 112, 114. 

— quam lepidorum numerus = quam tepidorum numerositas 
ïi^ in us ad, b2 ; quam tepidorum numéro minus ad, bi ; quam 
|<ïpidorum numerus minus ad, c3 ; quam tepidorum languores 
"^ iniseria, ui. 

Qïiairemaire pense qu'il aurait été correct de dire, numerus 
'"agnus ou bien, numerus tantus. Le Volg. Yen. a traduit en ce 
^^"s : cl grande numéro delli tepidi. 



i8) suae sanctae institutionis = suae instilulionis, bi, b2, mi , 
m5 ; suae religionis et instiluiionis, yi ; sanctae suae institu- 
tionlSy U2. 

19) La première partie du n* manque dans s/. 

— sub régula magistri in omnibus = sub régula in omnibus, 
bi , b2, CI , C2, c3. Il , 13, mi , m2, m5, ni , n2, n4, 01 , 02, p3, 
qi, q2, X2. 

Volg. Ven. : sotto la regola del maestro; Volg. Tosc. : verso 
di loro maggiori e maestri; Volg. Bol. : la regola e lordine im- 
posto loro dalli maestri in lutte le cose. 

20) viri sancti et perfecti fuerunt ^= vere viri et perfecti fue- 
runt, d3 ; vere sancti et perfecti fuerunt, n^; vere viri sancti 
fuerunt, r2, r3, r4 ; viri sancti fuerunt et perfecti, ri, 

22) O tepor et negligentia status nostri, ai , b2, ci , C2, 

O teporis et negligentia status nostri, a2. 

O temporisel negligentia status nostri, bi, c3. 

O negligentia del noslro^tato et tempo. Volg. Ven. 

tolerare potucrit ob leporem et negligentiam status nostri, 
di ; ob teporis et negligentiae status nostri, d2, e3; ob temporii 
et negligentiae status nostri, d3. . 

per cagione dclla loro tiepidita et negligentia. Volg. Tosc. 
E questo addivienne per la tiepidita e negligenza nostra, e 
dello siato delTanima nostra, li quali si presto cadiamo. Volg. 
Bol. 

O lemporis el negligentise status nostri, 62, gi , g2, 02, q2. 

O teporis et negligentiae status nostri, ei , €4, hi , h2, il , i2. 
Il , h, m2, ni , m, n4, 01 , ri, r2, r3, r4, si, S2, s3, S4, u3, 
VI, V2, yj, y 2, y3. 

Ah teporis et negligentia; status nostri, mi, m5, U2. 

O torporis et negligentia; status nostri,//, f2. 

O temporum et negligentiae status nostri, p3. 

Ah et teporis et negligentia; status nostri, ui. 

O otii et teporis et negligentiae status nostri, 13. 

Ah teporum el negligentia; status nostri, X2. 

Ah torporis et negligentia status nostri, x5. 

O faiblesse et négligence de notre état. Lambert. En tant que 
(tellement que) c'est grant pitié de la laschetc et négligence de 
nostre état de maintenant. Intcrn. Cens. 

Ah temporis slatusque nostri socordiam. Cast. 
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Des le premier instant, une erreur di? transcription a donné 
naissance à ta confusion. 

Les primitifs se sont partagés. 

Les uns avec Aroit. onl suivi la leçon correcte : O lepor et 
negligentia. 

Les autres, déroulés par la leçon du Raven, : leporis et ne- 
gligentta, onl passé par ; ob teporem, ob teporis, o lorporis, 
pour abouiir à ; o teporis et neglieenlia;, de Capp., Chig., 
Marc, Unh:. Venet., Veron., c'esi-à-dire. des ultimes repré- 
sentants du texte italien. C'est de là que l'erreur a passé dans 
les mss. transalpins. 

On Toit ici un exemple frappant de classcmenl et de généalo- 
gie des textes. 

Les déviations des primitifs se répercutent sur tous les descen- 
dants et engendrent les différences caractéristiques. 

Les textes italiens, comme loujours, sont i la tête de toutes 
les modifications typiques. 

23) et icpore = et torpore, 114, l'i , x5, y3 ; et tempore, r3. 

34) in te penitus non dormirei, ai, ai, bi, ci, C2, c3, 01 =^ 
penitus in le dormirei, bi ; inicmptaïus non dormiict, di, d3 ; 
psnilus in te non dormitaret, p3; in te inius non dormitct, x3; 
in te penitus non dormitct, ceteri. 

Vnig. Ven. : non fosse addormentalo. Texte de VAron. 

yolg. Tosc. : che in te non dorma. Texte du Bob. 

l'o//f. Bol. : che in te non s'addormenti. Texte du Chig. 

— qui multa sxpius e.\empla vidisti devotorum ^= qui mulia 
sïpius vidisti devotorum, dj, rfj/qui multa exempla sœpius 
vidisti, i>i/. 1112, i'i3, m5, m , U2, qi ; c]u'i multa sxpius vidisti 
exempla devotorum, p3; qui multorum saîpjus exempla vidisti 
devotorum. rj, rS, r4. 

Sanmarlin. mutât, sxpius, pro,superius, Nam quomodo, multa 
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Cap. XIX. 

Titre) De exerciliis boni reIigiosi= de exercitio boni religio- 
si, y 2 ; de exercitiis religiosorum, n/ ; de exemplis boni religio- 
si, x5, 

1) ut sit taiis = ut talis sit, i2 ; ut sit taliter, n^. 

— qualis videlur exterius hominibus, ai , U2 = qualis vide- 
tur exterius ab hominibus, x5 ; qualis ab hominibus videtur 
exterius, ci ; qualis videtur ab hominibus exterius, C2 ; qualis 
videtur hominibus exterius, ceteri. 

2) El merito plusdebet esse intus, ai, a2, bt , b2, C2, c3, fi , 
g2, m3, n3, ri, s3, ui ,y3 = et mullo plus, ci , x3 ; et merito 
plus in mullo débet esse inierius, I2 ; et merito multo plus de- 
bel esse inierius, 714 ; et merito plus multo débet esse inlus, yi ; 
et merito mullo plus débet esse intus, ceteri. 

3) renovare debemus == debemus renovare, 13 ; revocare dc- 
bemus, r3, r^; debemus ubicumque fuerimus proposilum, .x5. 

— et ad fervorem = et ad forliorem, bi , b2, 

— excilare = concitare, bi, b2, x3 ; exerciiare, l2 ; excitarc 
nos, ri ; nos extare, d2. 

— quasi hodie ad conversionem primum, ai , a2, bi , b2 = 
quasi hodie ad conversionem venissemus, ni ; quasi hodie pri- 
mum venissemus ad conversionem, // ; quasi hodie primo ad 
conversionem, s/, xJ; quasi hodie primum ad conversionem, 
ceteri. 

4) domine ^^ manque dans ci , C2, hi . 

— Deus '-= deus meus, di , d2, d3, ei , e2, e3, 13, ni , m, p3, 
r3, r4,y2, 

— hodie perfecte incipere = hodie incipcre perfecte, a2. 

5) nostrum cursus = nostrum est cursus, ci, u3 ; noslrum 
extendit se cursus profectus nosiri, m3 ; proposilum cursus, X2. 

In C. Mell. 2 explicatim, et sic apud Ben., extendil se cursus, 
etc., al illud inielleclum supplclur ; quemadmodum, in hoc 
versu (Deutcron. cap. xxi, 5), et ad verbum eorum omne nego- 
lium, subauditur, pendet, advertcnte F. Luca Brugensi. Cœic- 
rum Scb. Castal. cum phrasi subséquente annexa conjunclim lo- 
cum sic cxponii : Ad proposilum cursus cl profectus nosiri, multa 
diligenlia opus est. (Gencc.) 



— i35 — 

— proficere volenli = volenli proficere, si. 

6) quid ille qui raro = quid faciet ille, ci ; quid ille faciet qui 
raro, ei ; quid illi qui raro, yi , y2, y3. 

7) contingit deserlio =- contigit desertio, x5 ; contigit de 
servitio, d3 ; coniingit defeclus, // ; contingit discretio, ai , a2, 
bi , b2 ; discrctione del nostro proposito, Volg, Ven, 

II est question d'abandon, de, desertio, dans le contexte, et 
non de. discretio. II faut donc adopter la leçon commune : 
mancamento. V'o/g. Tosc; traslaciamenlo. Volg. BoL 

8) in gratia Dei potius = in gratia potius Dei, ci, C2. 

— in propria sapienlia = in propria patientia, ci, C2 ; scien- 
lia, I2, 13. 

— pendet = dependet, 114, 

— in quo et semper = in quo semper, 62, e2, mi , m 2, ni , 
n2, n4, qi , q2, yi, y2, y3 ; in qua semper, m5, 

— quidquid arripiunt = quid^uid accipiunt, €2 ; quidquid 
arripiunt aut incipiunt, 13 ; quid arripiunt, l2, 

9) sed Deus = deus autem, si . 

10) Si pietatis = sed si pietatis, m, n^ ; sed pietatis, mb ; sed 
suas pietatis causa, n4.. 

— aut fraternae utilitatis proposito = causa de fraternae uiili- 
tiiis, di ; aut fraternitatis proposito, m , 1x2 ; aut fraternae uti- 
litatis, m5 ; aut fraternae dilectionis et utilitatis proposito, n^. ; 
aut supernae utilitatis proposito, r^ ; aut utilitatis fraternae pro- 
posito, r3. 

— proposito, quandoque consuetum ^= propositum quando- 
que consuelum,e/, e2, m/, w5, m5. 

— exercitium =^ per exercitium, mi, m3. 

— facile postea potcrit = facile poterit postea, m5, p3, r2, 
r3, r^. 

11) nocivum sentielur ^= nocivum sentitur, ci ; et nocivum 
sentire, d3 ; et negotium sentietur, ei , €2. 

i3) et illa praecipue = et proponenda sunt illa praecipue, ci ; 
et contra illa praecipue, e^, n^, ri , r2, r3, si , S2, s3, S4, u3, 

PI , V2. 

e principalmente quelle cose. Volg. Ven ; et maxime di quelle 
cose. Volg. Tosc. 

(Rosw. Vind. Kemp., p. 462.) Ms. Aronensis omiltit, contra; 
quod tamen ad sensum et scopum auctoris hic requiritur. 
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. Apol., p, 66,) Sensu optimo, et ad scopum 
vox, contra. Nam in to[o hoc ca- 



(Valgr. Animadv. 
auctoris apposiio, 
pite agens de exerciliis boni Religiosi, consucia exerckia, e[ ea 
prxcipue qux diffîciliora cvadunl, quxque majora secum tri- 
hunt impedimenta, sjepius cerio, ac foniter prœponenda consu- 
lit. Kempisius Codex pro, et ea prjecipue, habet, contra ea pts- 
cipue, sensu plane contrario, ac si Iractarel ibi auctor dt 
Tcntationibus resistendis, cui lam prxccdenlia quam subsequen- 
tia apene refragantur. 

ce. Ual.vel German, plures.CC.Ghesq.,Sancrucian.,C!arom , 
et illa, etc., quod per, exercitia, exponens défendit Valgravius : 
at quomodo ea îpsa exercitia proponenda sint qlla^ amplîus nos 
impediunt ? CC. Bethléem., Rebdorf., August. a. Ed. Z-, ferunt 
quidem, et illa, sed, quje amplius non (loco, nos) impediuni, 
mutato sensu. Verum lectio intègre exstat, ... aliquid certi (for- 
san, certanti) proponendum est, et contra illa quie amplius nos, 
elc, tum in CC. vet, Gérard, et Brug., ac C. Antuerp., tum in 
CC. Avenion. i et a. Kdd. Bas. et Lugdunensi. Particulam hanc 
adversaiivam, contra, requiri ad sensum et scopum auctoris ad- 
verterat Rosweydus; et immo eam quasi firmare videiur hîec 
fere eadem scnienlia J. Gersonis : In spécial! proponendum est, 
et contra illa vit la quas magis molestant, et frequeniiusadveniunt. 
Epist. ad Tratr. Cœlest., De custodia sui ipsius habenda. 
(Gence.) 

Comme il arrive souvent, les commentateurs se donnentbeau- 
coup de peine inutile. Marillac a traduit : Il faut toutes-fois 
prendre toujours quelque chose de particulier à réformer, et 
principalement les choses qui nous empêchent le plus. — Cette 
traduction est exacte el raisonnable, bien qu'elle ne tienne pas 
lieu de, contra. Veui-on en tenir compte et admettre comme 
authentique la leçon des textes du groupe K ? La traduction 
Gence donnera satisfaction : On doit toujours se proposer 
quelque but certain, et avoir surtout à combattre les choses qui 
nous empêchent le plus. 

Quelle différence y a-i-il, pour le sen 
ductions i" 

— qua; amplius nos — qua; nos ampliu 
hs ; qua; amplius non impediunt, mx. "t. 
qi , t{2, VI I V2 : quie amplius impugnant 



;, entre les deux ira- 

\,di.d3,d3,ei,e3,e3, 
, m, iiz, n3, n4, p3, 

Kis et impediunt. 



int, 13. J 



inienora nosira 



, S4,U2 = 



parJt«r et interiora, r^, si, 14. ui ; exteriora 
parittr, mi ; e.xieriora pariier nobis, x5. 

— pariier nobis = pariter a nobis, y3. 

— el ordinanda ^^ alque mundanda, x3, 

— ad profcclum = ad proprium profectum 
I 5) saliem interdum ^ sallem ad minus, Si 

— ad minus semel in die ^ ad minus bis ii 

— ei vespere, ai, ai, h2,mi , m 2, m3, ni ,n 
manc el vespere, 114 ; mane aui vespere, r3 ; mane vîdelicel ïcl 
vespere, p3 ; mane videlicei aut vespere. ci-teri. 

Volg. l'en, : almeno una voila el zorno, ovverodue, cioèsera 
o malina. 

(Valgr. Animadv. Apol., p, 67.) Mane et vespere : ila ut bis in 
die colligendum admoneat. Codex aulem Kempisius : Mane 
aut vespere. Sed explicai se auclor verbis immédiate subsequen- 
tibus. Mane, inquit, propone, vespere discute mores luos. Hoc 
caput et locum opiime intelJexit S, Ignalius Loyola, libelH hu- 
jus zslimator mirJlîcus, quandoquidem in eorum praxi Sociela- 
lem suam instituil. Nimirum mane per tioram meditando, seu 
proponendo; vespere conscieniîam diseuiiendo : et cirea prin- 
cipalia festa, exereitia, et bona proposita, seu vota religiosa re- 
oovando. Quo magis dcmiror loeî hujus inielligentiam lam 
Sommalio quam Roswcydo excidisse ui eum disjunclive pone- 
rent : Mane aut vespere. 

— I. 'auteur a mis, non pas, semel in die, mane aut vespere, 
mais, bis in die, mane... ac vespere, comme je l'ai trouve dans 
plus d'un manuscrit, et comme lisait l'auieur de rinternelle 
Consolation qui a ainsi traduit cet endroit : Si nous ne pouvons 
pas continuellement avoir cette récoUecllon..., tout au moins 
ayons-la deux fois le jour; c'est assavoir au matin et au soir. 
L'auieur de la traduction française réimprimée à Anvers, 
en é53o, chez Lempereur, lisait aussi en cet endroit, bis in die, 
mane ac vespere, puisqu'il traduit, deux fois en chaque jour, au 
matin et au vespre. (Valari. Dissert,, p. 404,) 

(Gcry. Dissert., p. 10.) Il est bon d'observer d'abord que, 
semel, ne peut être ici une faute de copiste. !l n'est pas aisé de 
prendre, semel, pour, bis; cela a donc été mis à dessein : d'où 
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il faut conclure que Thomas à Kempis, à qui M. Valart rend la 
justice d'avoir été un fidèle copiste, avait trouvé, semel, dans 
l'exemplaire qu'il copiait. Outre cela, le sens est tout aussi bon 
avec, semel, qu'avec, bis. Le sens est : Recueillez-vous au moins 
une fois le jour, le matin ou le soir ; si c'est le matin, faites des 
résolutions ; si c'est le soir, examinez votre conduite. Qu'y a-î-il 
là-dedans qui choque le bon sens ? Et à quoi bon nous dire ici 
que saint Ignace de Loyola et saint Vincent de Paul voulaient 
qu'on fît l'oraison le matin et l'examen le soir, et que c'est là 
le secret, le sûr moyen de parvenir à la plus sublime perfection 
du christianisme ? 

Edd. vulgares, semel in die, ac, mane aut vesperc, loco, mane 
et vespere, cum, bis in die; quod non modo ipsa Intern. Consol. 
christianos seu fidèles omnes alloquens, ac Germanico-Gallica 
versio vêtus, sed et latine habet Codex Thevenotianus. At vel 
ce. German., August. i et Allât., C. Santhil., Sanmartin. et 
Kâ. Z., per conjunctivam, mane et vespere, eumdem fere scn- 
sum, cum, semel, relative exhibere videntur. Nam hoc ipsum, 
mane propone, vespere discute, ex Epist. ad fralres de Monte 
Dei, altcrum nempe alteri respondens, ad duo exercitiorum 
puncta referlur, quaî ita exponebat J. Huesden et D. Ignatii 
instituta praxis. (Gence.) 

i6)qualis hodie fuisii— qualis fueris hodic,rf5;qualis indie,i2. 

— in verbo opère et = in verbo et opère, e3. 

— in iis, ai = 'm his, ceteri. 

— sacpius forsitan Deum ofTendisti = deum saepius offendisti, 
CI , C2, si; offendisti deum et proximum, ri; deum in his of- 
fendisti, m, 712 ; deum saepius in his offendisti, 114 ; deo offen- 
disti, u3. 

17) diabolicas nequitias = fraudes diabolicas, r^. 

18) sis ex loto otiosus ^-= sis otiosus, mi, m5. 

— aliquid utilitatis -- quid utilitatis, p3, 

19) Corporalia exercitia, ai , a2, e3, ii = corporalia lamen 
exercitia, ceteri. 

— discrète - disiricle, hi , li, r3,x2, x3. 

— discrète sunt agenda -~" sunt discrète agenda, 13, 1/2. 

22) Cavendum tamcn ne — Cavendum tamen est ne, W2,m5 
7)14, 77x5» 77iO, 7u , 712, 7i3, 72^, qi, q2, vi, y'2, y'3 ; Cavendu 
lamen libi est, ui ; Cavendum est tamen, f2, hi , ri. 
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— ne piger sis = impiger sis. mi; ne pigresis, C2, lu: ne sis 
pigtr, Ii,u3 : ne ibi piger sis, m5 ; ne impigcr sis, rf/. da, rfJ, 
e3. e4,fa, g3, il, mi, m6, oi , os, qi , s3, S4, ui, pi , vs, xS. 
x^, x5. 

ce. Gérard, el Aug. 1437, sensu quasi adverso, impiger. In C. 
Antuerp. 1441, eadcm exindc vox prius scripta, fuit posthae 
no»a manu erasa et correcia. Jam cnim in Codd. Gcrm, 14*1, 
1433, 1434, legebttlur, piger, cuî, prfmptus, dein opponitur. 
<Gence.) Je n'ai point constaté une semblable retouche dans le 
Kemp. 

— ultra vacal — ultra vacei, rj, r^. 

33) habere unum exercitium — haberc exercitium unum, bi, 
b2, cr , C2, c3 ; unum habere exercitium, as, di , es, fi, fi, 
p3, ri, Ti, ta; habere omnes unum exercitium, u3, x5. 

34) diversa placent exercilia. Hic post vocem, exercitia, in 
Cod. Kemp. legebafur, cl sanclorum suiTragia; qua; minio de- 
leia sunt a descripEore Thoma, cujus otuli abcrraverani ad 
quatuor eadem verba paulo infra subsequentia, ut animadver- 
sum est in Insirumento Benediciinorum ann. iCt^i : Inde ad 
prodendam librarii manum novi adjumcnti est Codex anni r44i. 
(Cence.) La remarque est fondée de tout point. 

Kempis avait d'ahord écrit : diversa placent exercitia et san- 
clorum iuffragia. Il a biffé ces deux derniers mots qui ne doivent 
pas se trouver dans le texte. Que s'éiait-il passé? Il venait do 
finir une page, d'en commencer une nouvelle, d'y inscrire le 
mot, exercitia; ses yeijx distraits par ces petites occupations 
Wni tombés sur le passage qui se trouve plus bas, cinq lignes 
(pris, exercitia et sanclorum sulîragia fencntius 'mploranda. 
De là son erreur de copiste. Spiizen n'admet pas celle explica- 
tion. Voici ce qu'il imagine pour donner à une distraction de 
copiste la valeur d'une correction d'écrivain. 

(Nouv. Déf., p. 1,16.) La phrase, diversa placent exercitia cl 
sanclorum sulTragia, était excellente. La période contenait 
tnéme quatre assonances en a ; le cursus, ou rhylhme final, ciait 
parfait. Seulement, après avoir terminé la période, l'auteur 
Uouva bon d'amplifier son idée ; il voulut développer un peu 
les mots, temporis congruentia, et, exercitia ; il bilfa, el sancio- 
nimsuffragia, et poursuivit, quia alla (exercitia) in feslis alla in 
^^Bb, etc. Ce n'était pas certainement ici le fait de la disirac- 
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tion d*un copiste sautant par mégarde quelques lignes du codex 
qu'il copiait : c'eût été un très étrange effet du hasard qu'en 
omettant des lignes entières, il eût composé une période qui 
présentait un sens parfait. 

— Pour ne pas admettre que Kempisa commis une simple er- 
reur de copiste, Spitzcn trouve plus simple de prétendre qu'en 
1441, le chanoine de Sainte-Agnès voulut se livrer àun dévelop- 
pement de texte que déjà l'on rencontre dans les mss. de Moelk 
en 1 421, et de Sainte-Justine de Padoue en 1436. 

— alia feriatis, ai , 02, gi , g2, hi, ii , 12, mij m2, m5, ni, 
n2, n3, 714, 01 ,02, qi , r2, S2,s3, X2 -= alia ferialibus seu fc- 
riaiis, // ; alia in ferialibus vel feriatis, y/ ; alia feriatis, manque 
dans W4 ; alia in feriatis, ceteri. 

ut aliaî festis, aliae profestis. Cast.; alia in festis magis pla- 
cent, alia in diebus feriatis. (Valart.) 

Alcuni in di feriali. Volg, Ww.;altri exercitii edi feriali : et 
altri edi délie feste. Volg. Tosc. 

es festes on doit avoir aultres occupations que es jours fe- 
riaulx. Intern. Cons.; aultres... es jours feriaux. Lambert, 

27) Circa principalia = circa tamen principalia, {2, 

— renovanda sunt = revocanda sunl, bi, b2, c3, r^ ; remo- 
venda sunt tcmporalia bona, l2. 

28) migraturi simus, ai , di , d3, ei , 02, f2, gi, g2, hi , h2 
= migraluri sumus, a2, e3, ii, n^; migraturi, ceteri. 

2()) Ideoque sollicite = ideoque solliciti, bi , b2, c3 ; ideoque 
nos, ei , p3 ; idco nos, x5 ; ideo sollicite nos, 714. 

— observantiam = conservantiam, d3 ; omnem conservatio- 
nem, observantiam, e3. 

3o) ad exitum = ad exercitium, I2. 

Les n"* 3o et 3i manquent dans r2, r3, r4. 

3i) ait livangclista Lucas = ut evangelista lucas ait, b2 ; ui 
evangclista lucas, ba, cJ, y2; ait evangelista san'ctus lucas, /r/, 
p3. 

Cap. XX. 

Titre) De amore soliiudinis et silcnlii ^ sollicitudinis, hi; * 
silentii, manque dans 0/, 02. 
1) Quaifc = sumc, mi, m3. 



— aptum icmpus = apium locum. s3, yi ; tempus vacandi 
libi aptum. n : !empus aptum vacandi tibi. ri, r.J, r4. 

Propicr vcrburti. quxrc, C. Gérard, habet. aptum lucum : scd, 
quxre, hic csl pro, sume, quod Icei'iT in CC. Mell, et Allai. 
(Gence.) 

— libi et de = tibî de, bi, bi. et, c3. 

fréquenter cogita. Multum enim confert ad excilandum amo- 
rem noBtrum in Deum. frequens rccordatio beneficiorum ejus. 
Rclinquc, di: semper cogita, Relinque, 43. 

L'inicrpolaiion du Bob. se trouve placée à la marge du Panor. 
Est-ce un indice que les interpolations du Rob. n'claicnt primi- 
tivement que des rérlexionsjetées par quelque lecteur à la marge 
du livre, cl puis indiscrètement adiointes par un copiste mala- 
droit au texte mCme de l'I. C? 

4) locutionibus et otiosis circuitionibus = iocutionibûs et cu- 
riosis circuitionibus, bi, bs, ci, ei, c3 : Iocutionibûs, otiosis, 
et ; occupationibus et otiosis, il ; necnon a otiosis, y'3 ; et 
otiosis sermocinationibus, x3 ; et oiiosis rumoribus, ci. 

— et rumoribus = ac rumoribus, m, m, >i4; ci a rumori- 
bus, ma, m5. 

— ioTenies — inveniens, e3. 

— insisiendis = insistendi, bi, bi, ci, c3, xi; insislendo, 
di , 13 : aptum... ad insistendum, oi . 

3) Maximi Sanctorum = maximi sancii, b2 ; maxime sanclo- 
fuiïi, bi ; maxime sancii, r.î. 

— ubi poteranl = ubî potuennt, 13; viiabant humana con- 
soriis ubi poieranl. ni. 

— et Deo := et ideo, x3 ; et deo vivere in secrelo eligebant,Ar . 

— vivere =servire, sa, s3. 

Vivere Deo eligebant, par opposition à, humana consortia vi- 
ubant. L'auteur s'exprime de !a même manière au commence- 
'"ent du chapitre xxv : Nonne ut Deo viveres? Cependant, 
'expression, servire Deo, n'est pas moins usitée dans l'I. C. que, 
*''Vere Deo, 

Û) Dixit quidam = dixit enim quidam, m5 ; quidam ex sanctis 
P«tribus, l3. 

• — mînor homo rcdii = minor homo rcdigi, di, a : minus 
"*:»fno, Ai, ni^. 
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quoties inter homines fui, solus fui : et nunquam minus sol»^ Ju^ 
quam quando solus, ei . 

7) Hoc saepius ^= hoc quippc sâepius^ €4 ; hoc sape, e3. 

8) Faciliusest omnino = facilius est cnim, ci , C2, c3 ; facil^C/ui 
autcm, h, 13 ; et facilius est, m3. 

— omnino taccre =^ omnia tacere, ii. 

— quam verbo -—^ quam in verbo, bi, b2, ci, C2, li, 13, *>/, 
02; quam in vero, c3 ; quam verba, X2, 

verbo non excedere. Facilius est domi latere quam, ces nr^ois 
manquent dans m/^ ni2, m5, ni , n2. 

Car plus legier serait du tout se taire. Lambert. L'ancien fran- 
çais traduit indifféremment le mot, facilis, par, legier, ou, fac: île. 

9) quam foris se posse sufficienler custodire = foris se posse 
suHiciens custodire, rfJ; foris se posse custodire, l2, yi; sese 
foris posse sutficienter custodire, $1, U2 ; foris se non po^se 
sutVicienter custodire, // ; foris posse sufficienler custodire, ^' » 
foris sufîîcienter se posse, r^. 

1 1) libcnter latct = latcnler latet libentcr, 02. 
Dans b2 Tordre des n»* est 11, 1 3, 12. 

12) Le n* 12 manque dans bi, b2, ci, C2, c3, hi , h, ri, r 2^ 
r4. 

Le n' 12 est placé dans e3 après 14. 11 en est de même cfa n^ 
le Volg. Tosc. 

Nessuno seguramente parla se non chi uoluntiera tace. Vo^£' 
Ven , Volg. Bol. 

i3) Ce n' manque dans ci. 

14) qui libenter obedire = qui bene obedire, 62, mi, ni, r ^' 
SI , s 2, s3, $4, l'i , V2, X2, x5, y 2; qui obedire didicit, ci, c^ ' 
c3, 02; nisi qui libenter didicit, 13. 

i5) nisi bon.e conscientiai lestimonium habeat = nisi qui L 
siimonium bonx conscientiœ habet, c/; nisi qui bonae conscieJ^^ 
tix* lestimonium habcl, di, d2, d3, ei, 62, e3, €4, I2, 13, ^^\ 
r4, yi : nisi bona; conscienliaî testimonium habet, c3, m/;nL — 
conscicniiiE bona; lestimonium habet, C2;nisi conscienliae bon 
lestimonium haboat, 114; nisi bonx conscicntiaî in se,g2, n ,r: 
r3, SI , S2, s3, $4, U2, u3, vi , V2, yj/conscientiœ teslimoniui 
in se, ui ; nisi qui scienlia: testimonium habet, p5. 

bonai conscientiai in se. Bonne conscience en soi-même : 
donc peui-on avoir le témoignage de la bonne conscience, si c 
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l'cit en soi-même? Le Kemp. et ses congénères ont introduit 
dans le texte un pléonasme puéril. On dira peut-être qu'on 
trouve ailleurs des locutions analogues. C'est possible ; mais ce 
n'est pas une raison pour que les réviseurs introduisent dans le 
texte des tautologies. 

Il aurait été logique que le texte, continuant Thomophonie et 
la construction grammaticale, latet, tacet, subest, gaudet, donnât 
la leçon, habet, et non, habeat. On voit par les variantes que la 
leçon, habeat, est la plus autorisée. Il est probable que notre 
auteur aura voulu préparer l'assonance avec, securitas, du 
II* suivant. 

16) extitit = existit, ri, r3, r^, x3 ; extat, 02, 

— quia magnis virtutibus = quia magis virtutibus, ni,n2, 
n^f ; quia plus aliis virtutibus et gratia poUerent, r^. 

17) ex superbia et praesumptione = ex superbia et elatione, 
^»3; ex superbia et ex praesumptione, h ; ex praesumptione et 
superbia oritur, X2, 

— in deceptionem = in desperationem sui, br, b2, ci, C2, c3 ; 
iri sui deceptionem, mi, ri, r2, r3, r4; in sui deceptionem 
ftriiiur, yi ; in deceptionem suiipsius, S2, Cette variante du 
f^^mpis a été placée à la marge. On ne voit pas bien la nécessité 
^e cette retouche. 

*8) Cœnobita aut devotus eremita = aut bonus eremita, ci, 
^^» videaris bonus cœnobita aut devotus eremita, si ; cœnobita 
^ut eremita devotus, 13 ; aut devotus aut humilis eremita, I2, 

'9) gravius periclitati sunt = periclitali sunt gravius, bi, b2, 
^^ * magis periclitati sunt, ci, C2 ; gravius, manque dans r^. 

^irniam, manque dans Kemp. Une main plus moderne a 
si^ppléé le mot, en l'écrivant à la marge. 

^o) multis utilius est = multis est utilius, di ; multis melius 
^^^ ^i, r2 ; multis utilius ut, e2 ; unde melius est, r3 ; multo 
"^^^iusest, bi , b2, r4 ; multum utilius est, ci , C2, c3, mi, m2, 
^^» m5, mô, m , ?i2, n3, 7x4, 01 , 02, qi , q2, X2. 

teniationibus careant = careant tentationibus, mi, m2, 
'"^ / careant penitus tentationibus, m, n2, 114, 

■~~ ne etiam = nec etiam, hi ; et ne etiam, x3. 

"^ declinentur = déclinent, e3. 

^0 qui nunquam transiloriam laetitiam quaereret = o qui 
uansiioriam laetitiam nunquam, bi , b2 ; o qui nunquam trans- 
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itoriam gloriam, di, d2,d3; o qui nunquam laetitiam irans- 
iloriam, y'2 ; o qui nunquam transitoriam licentiam^ //, «4; 
o quam felix esset ille qui nunquam transitoriam quaereret lae- 
titiam, ui; o qui nunquam transitoriam quaereret, y/. 

— qui nunquam cum mundo se occuparet = in mundo, u3, 
yi , y'2, y3 ; se cum mundo, X2 ; se mundo, x5. 

— conscicntiam servaret = conscientiam observaret, b! , b2, 
p3 ; conscientiam conservaret, d3, m, n2, n^, 01, rij r2, r4; 
conscientiam talis servaret, 112. 

22) salutaria et divina, a/, a2, dr, h, I2, r3, r4, y 2 = salu- 
laria divina, ^2, d3 ; salutaria atque divina, x3 ; divina ac sa- 
lutaria, ni, n2, n4 ; salutaria ac divina, ceteri, 

— pacem cum Deo possideret, l2, 13. 

24) intra cubile = înira in cubile, di, hi, r2, r3, r4 ; intra 
in cubiculum, //, 13, ri ; intra cubiculum, ci, x5, yi , 

Quatremaire pense qu'il faudrait lire : Intra cubiculum. 
Pourquoi ? N'y a-t-il pas plus loin : In cubilibus vestris com- 
pungimini ? 

25) saepius amittes = amittis, //, si , U2 ; sœpe amittis, y2 ; 
deforis amittis, y/; quod saepius foris amittis, r^ ; quod foris 
sœpius amittes, 02, m4, 02, p3, r3, s3 ; quod de foris sœpe 
amittes, qi , q2 ; quod de foris saepe dimittes, u3 ; quod saepius 
de foris amitteres, ri ; quod de foris saepius amitteres, r/. 

26) générât = gencrat et vilescit, dans TEidit. de Chifflel sui- 
vie par TEdit. Rcgia. Aucun des documents que nous avons 
consultés n'autorise cette leçon. 

27) conversionis tuae = tuae conversionis, n2, n4 ; conversa- 
tionis, Cl , hi , h2. 

— bene eam = eam bene, e3. 

29) lîuenta = lluentia, si . 

— quanto longius = quanto longior, e3. 

— seculari tumuitu = tumultu seculari, r3. 

— degit = dcget, mi , m5 ; degebat, 112, 

30) abstrahit a notis et amicis = a notis et amicis abstrahit, 
r4. 

— se abstrahit =^ se subtrahit, bi , b2, ci, C2, c3, li , 01, 02 - 

— appropinquabit illi = approximabit illi, ci , S2, s3, $4, u^ » 
u3, V2 ; appropinquat illi, i2 ; illi appropinquabit, ui; appro— 
pinquabit sibi, «4. 
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— angelis sanctis = an|;elis suis, «5, 

3:) signa faccrc ^= singula facere, ei, m5. 

33) homini rcligioso = omni rcligioso, di , di, d3, ei, ei : 
omni religioso viro, p3 ; a l'homo religioso. Valf;. Ven. ; a ogni 
rcligioso. Volg. Tosc. ; ad ogni religioso. Volg. lîol. 

On voit par cet exemple que le Ven. suit, comme toujours, 
l'espace a, le Tosc, l'espèce rf, et le liai., l'espèce e. 

— ei noii homines videre, ci ; noilc et homincsvidere, d3, s». 
videre. Heu me quid dicam. Quam muiti sunl religiosî. quos 

delectat exire. qui excundi occasiones quaeruni. et non solum 
cum viris. sed et cum mulieribus longa habent parlementa, ma- 
gnas faciunl familiaritates. Quid vobis miseri cum mulieribus. 
An fortiofcs estis Sansone. sanctiores David, sapîenliores Salo- 
mone. innoceniiores Adam ? Hos omnes femins decepit et in 
peccatum tradidît. Quîcnam vobis securitas erit? Crédite mihi 
non est tuta via vestra. ut cum mulieribus sit convcrsatio vestra. 
Quid vis, rff.da, d3. 

34) hora iransicrit= iransierii hora, bi, ùa, It, 13. 

— importas = imporlatur, bi, bs, c3 ; portai, ci ; importât, 
C2. «4, u3, X2, x5 ; inde portas, ei , es ; importastii 0/; repor- 
tas, J/. rfs, rfj, (f, /5, m3,ri. 1-2, r3. r4.si. S3. s3.S4,ui, 
¥t,V3.yi.y2,y3. 

35) triste mane facit = mane triste Tacii, ni, m, n3 ; iristera 
mane facil, us, vi ; triste mane sxpe facit, r^; triste mane pa- 
rU, m3. 

36) in 6ne mordet et perimit — ut vipera mordet et perimit, 
fi; mordet perimit, yj ,' mordet et punit, wf, ms, m3, m.f., 

mS. n3, 114. 
C, Sanmart., pungît. C. August. i, premil, (Gence.) 
3?) atibi videre = videre alicubi, ci ; alicubi videre, d3. 

— alibi videre quod diu poiest sub sole permanere, c;, hi, 
p3. Cette leçon omet partie des n" 3j et 3(i et le 38 en entier. 

38) et tcrram, ai, a 3, il , S4^ et terra, ceteri. 
3çi)diu potesi = diu non potest, e3. 

— sub sole permanere = sub cœlo permanere, ri.rS, r^, jc5; 
Illb sole tibi manerc, u3 ; sub sole potest permanere, gî, 114, a : 
^libsole subsistere scu permanere,/^; poiesi sub sole mancre, îi . 

40) forsitan saiiari = forsiian saiiare, ta ; forsilan sotiari, 
<#î, d3, et ; forsan satiari, m3, 114. 



- i4(. - 

— sed non poieris = sed non poies. 
Le n' 40 manque dans n, r.î, r^, l's 

45) invenies alibi laniam pacem 



licubi. 



alibi inveni 



tanl 



. '■ï. 



iscursus. Amat 
ui addilec[o^ si 
nqua rct:ipii dooa 
ella. rf/,^î, ," 
nelius, céleri. 






tantam paccm. Non amat Jesu; lurbas e 
liludincm et slabilitatem, et in soliiudine I 
et libenter cum eis moratur. l'as eu in cell 
mulia anima devota. foras autem nonnis 
4'3) audisses cl melius, ai, as = audisse 
47) Ex quo nova dciectat aliquando ^ Ex quo nova 
aljquando, bi ; ex quo nova delectaris aliquando, ci , 
ex quo nova aliquando deicctai, d;,di,cl3, es. e3, ga, 13. mi. 
03 ; ex quo nova délectant aliquando, hi , ii ; ex quo nova le 
delectat, ni, ni; ex quo aliquando deleclat, m5, p3 ; ex quo 
nova aliquando délectant, xi, y2 ; ex quo delectat audire ali- 
quando nova, r^ ; ex quo nova te aliquando délectant, 14 ; ex 
quo nova vana delectat aliquando audire, x5. 

C\p. XXI, 

Titre) De compunciione cordis — de compunctione cordis et 
proFeclu, m ; de timoré dei observando, xx. 

1) cohibe omnes sensus = cohibe sensus, e3. 

2) ad cordis compunctionem — ad compunctionem, s;. 

3) aperit =; repcrit vel aperit, m;, ni3 ; reperii, m5 ; paril, 
114, r3 ; operatur, X2, yi, ys, y3 ; invenii. Casl.; sa trouare. 
Volg. l'en.; truoua. Vo/g. T'ose. ,■ acquista. Volg. Bol. ; euvrc et 
fait. Lambert; tu trouveras. întern. Cons. 

4) quod homo = quomodo homo, yi, yi, y3. 

— homo poiest unquam = homounquam potcsi, 1x4, vs; ho- 
mo nunquam poiesC, ei, e2, ki : homo potest nunquam./i^ 
homo nunquam in bac vita polcst, mi : homo unquam pcrft 
in hac vita potest, xi, x5; homo possit unquam^ 
■il , e4, ni4, s^; unquam possit, bi , bi, mt, 01, ui . 

— perfccte in hac vita Ixtari ^ pcrfecie Ixtarl in hac vita 
bi, C2, c3, di, 14; in hac vita perfecte lœiari, mi, mi, ni, m 
114,01 , p3, r4, UI ; potest perfecte Ixiari, m5,yi ; potest in hii 



unquam I; 



A 



— iionsiderat ei pensât ^ pensât et considcrat, 
sidcrai et compensai, ri , rs, r^ ; considérai et larr 



cula 



multa peri- 



E pen; 



. "4- 



t omnis locus, rfa ; pnpa- 



pensai. Ah miser homo in hac miseriœ valle éjecte, quot et 
quam duri suni hostes tui. Quam graves et fraudulenias libi 
conllnuo parant insidias. An forte ignoras illos? Mundus, caro, 
dîsbolus, hi sunt inimici lui crudeles et duri, qui horaiim tuam 
quxrunt perditJonem. Nulla tibi securitas, a circulo Lunx 
usque ad centrum tcrr^ nulla securitas, et omnis locus palet 
insidiis, et doloribus plena est v 
peiicula nosira. Propter, di ; i 
nntur insidias. . ubi omnis, d3. 

6) Non est vera lîbertas, ncc bona Ixtitia = non est bons li- 
berlas nec beata conscîentia, bj ; non est bona liberlas nec bona 
conscientia, bi; non est vera libertas nec bona conscieniia, ci, 
c3, mi , u3, yi : non est vera liberias nec bona licentia vel \x- 
lilis, di ; non est bona liberias nec bona Istîtia, hi ; non est 
bona libertas nec vera Islitia, s3 ; non est vera liberias et bona 
Ixtitia, xS. 

7} distractionis = devotionis, nt, 113, n3 ; deiractionis, x5. Id 
est, sensu active genitivi, est passim, omnem distractionem qu» 
impedit. (Gence.) 

— se reducere, ai, aa, ftï, (3 — se recoliigere, si, S3, s3, 
14 ; se redigere, ceteri. 

ce. Ital. ei Belg, nonnulli. se recolligere. CC. alii vel German, 
veiernmi, se redigere, magis apte cum regiminis praposiiione. 
ad unionem, etc., et vi majori cum verbo, abjicere omne impe- 
dimenium, etc. Ua Edd. et inierpp, vet.; lia etiam Intern. Con- 
So\., se réduire à union de cœur et sainie compunction. Sed 
■talicum vet., œque ac latinum, hœc non sejungit, genitivo, ut 
prius, active sumpto. Immo Henriquez omnino habet, in una 
santa compunclione. (Gence.) 

8) conscientiam suam = suam conscîentiam, bi, bi, ci, ci, 
c3, ni , m, n4, n ; conscientiam, si ,gi. 

p) Cerla viriliier = Certa virile, ii; Ceria virililer, résiste po- 
lenter, obtinebis profecto de inimicis tuis triumphum jllo ad]u- 
vinte, qui non derelinquit in se sperantcs, di , d3. 

10) ipsi bene te dimiltent — ipsi bene dimiiient te, ci, 



114, p3 ; ipsi 



nittcni, e^, 1 
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ipsi le permitlent, m6, n3 ; ipsi bene dimitlenl tua facta, ui. 

1 1) nec le implices = nec impiices, hi , b2. 

— causis majorum = canis (sic) majoris, bi, b2 ; causas ma- 
jorum, y2 ; causis vivorum, vi. 

12) Habe = habeas, ci , C2, si , S2, s3, 

— specialiter prae = spirituaiiter pro, ii. 

i3) noli ex hoc = noii exinde, b2, c3, m2, n2, 114, X2, x5. 

— sit tibi grave = tibi sit grave, e3. 

— sicut decet, a/, 02, di, d2, d3, ei, 62, e3, f2, mi, n^, 
r4, S4, V2, x5 = sicut deceret, ceteri, 

religiosum. Hanc vocem, forte contraclam, exscriptores mo- 
nastici legerunt, religiosum. Ed. Z. vêtus, ex C. Âug., tantum 
et plane habet, religiose, minus peculiari conditione vitx spectata, 
quam ratione vivendi cum hominibus, de quibus modo anie 
dictum, si non habes favorem hominum, etc. Consol. Intern. 
adhuc latius, per periphrasim : comme il appartient à un bon 
chrétien. (Gence.) 

Suivant son habitude, Gence cite la seconde rédaction de 
Vlntern. Cons, La première rédaction traduit fidèlement le 
texte : saigemenl et dévotement comme il appartient à ung 
bon religieux. La leçon adoptée par Gence, devotum religiose, 
est tout arbitraire. 

14) in hac vila = in hoc mundo, e3. 

i5) Tamen quod divinas = tamen quod divitias, ei , e2 ; quod 
autem divinas, r^. 

— et externas omnino abjicimus = et extraneasabjicimus, 6;; 
ac externas abjicimus, b2, yi; ac vanas et exirinsecas non ab- 
jicimus, CI, C2, c3 ; et externas consolationes omnino, mi , ni, 
y 2, y3 ; nec vanas nec externas omnino abjicimus, //, 13; nec 
vanas consolationes et externas, ni, n2, n4, x5 ; nec vanas et 
exteriores ei externas non abjicimus, /7J; et externas consolatio- 
nes omnes, ri, r2, r3, r4 ; nec varias et externas consolationes 
omnino abjicimus, U2. 

16) Cognosce te indignum = Cognosce indignum, m5 ; co- 
gnosce igitur, x3. 

17) est perfecte = perfecie est, bi, b2, ci, C2,c3,di ,d2, d3, 
ei , 62, 63, 64, Il , 13, mi, m2, m5, m , 1x2, 01 , 02, qi , q2, X2, 
yi, y 2, y3 ; pcrfectus est, p3 ; manque dans r2. 

19) Sine enim se = dum enim se, r2, r3, r4 ; sive se, x5. 
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— se considérât = considérât se, ci . 

— considérât... pensai = consideret... penset, m^, ni, 112, 
n3, n4 ; consideret... pensât, m/, m2, 

— sive de proximo = sive proximum, //, 12. 

— sine tribulatione hic = hic sine tribulatione, ui ; hic, 
manque dans bi , b2, U2, u3. 

21) Materiae = materia,//, m4, m6, m; maximae, r3, 

— quibus ita involuti = quibus involuti, si . 

— coniemplari = contemplare, e3. 

22) viia; tuae cogitares, ai , a2, bi, b2, ci, C2, c3, di , d2, d3, 
ei ye2,e3,e4,ft,f2,gi,g2, hi, h2, il, 12, ti, x5, yi, Y2, y3, 

vitse cogitares, 13, mi , m2, m5, ni, n2, n4,oi, 02, p3, qi, 
q2, ri, r2, r3, r4, si , S2, s3, S4, ui, U2, u3, pi, v2, X2. 

Il faut remarquer cette variante. On y trouve, d'un côté, tous 
les mss. italiens; de l'autre, tous les mss. transalpins. Ce partage 
des textes, que nous trouverons si fréquemment dans les livres 
suivants, se présente, dans le livre 1, ici, pour la première et 
unique fois. 

— ferventius = frequentius, bi, b2, C2, c3, d3, hi, ii , li , 
I2, n4, p3, ui, u3, yi; quin frequentius vel ferventius, 13 ; quin 
fréquenter, 02. 

23) futuras, manque dans si . 

— sustineres et nihil rigoris formidares = sustineres nihil 
rigoris formidans, bi , b2 ; rigoris timeres, ni , n4. 

25) Saepe •= saepius, mi , m5. 

— inopia spiritus = inopia nostri spiritus, ni , n2, n3. 

26) pane = pace, 02. 

Cap. XXII. 

Titre) De consideralione humanae miseriaî = de conditione 
humanae miseriaî, bi, b2, ci, C2, c3 ; de consideratione hu- 
ma na, x5. 

1) Miser es ubicumquc ^= miser es o homo ubicumquc, m, 
X 5 . 

— ubicumque fueris et quocumque te verteris = ubicumquc 
te verteris, nisi, ii. 

2) lurbaris quia non succedit = lurbaris si succedit, e3. 

3) qui habet omnia = qui habeat omnia, a2, e3. 
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~ nec aliquis hominum super ^= nec aliquJs alius super, Ji, 
di, h3 ; nec aliquis super, e3, ii. 

4) quamvis Rex sii vcl Papa ^= quivis rex vel papa, ci ; 
quamvissit rex vel papa, p3, yz/sivc sic rcx ve! papa, dt . «14, 
m6 ; sive rex sii sive papa, mi , m3, m5, ni , hï, n3, 114 ; sivt 
rex sit vgI papa, ini ; etiam si sii rex vel papa, r^.. 

5) pati valet = paii vellei, bi, x3 : pati valent, -ta. 

7) ille homo habei = ille habet, e3, st. 

— quam dives, quam magnus = quam dîves et quam magnti^, 
bi, bs.ci. Cl, c3 ; quam dives quam potens quam excelsus 
quam magnus, di, rfa, d3, ei, eï, eS, 14. 

— quam potens et excelsus = quam potens, qtiam cxcel- 

quam magnus quam pulcher. O quam bene et ad nutum suc- 
cedunt eî omnîa, Sed attende, di, dj, d3. 

Molli dicono noi semo debîii e inTermî e quello aliro homo e 
lanio grande lanto exceiso lanto possenie tanto richo e ha tanlo 
bona uiia. Volg. Ven. — .Molli equalisono debboli et infermi dî- 
cono. Ecco quanta buona uita ha quello quando e ricco : e 
quatldo e potente grande e bello. Volg. Tosc. —Sono molli in- 
fcrmi c deboli nella viriude chc dîcono : oh corne buona viia 
mena quello 1 o corne ë ricco, grande, potente, nobile c bello! 
Valf;. Hol. 

8) temporalia = spiritualia, ii. 

— sed valde inceria = sed inccria, 02. 

— sed valde incerta et magis gravantia = sed magis incerta 
et valde gravantia, bi , bi, ci, es, c3, di, e3, h ; sed valde in- 
certa sunl et magis gravantia, 13 ; sed magis incerta el gravan- 
tia, rfJ ; si magis inccria el gravantia, ei.ci ; sed magis incena 
et magis gravantia, r3, r4 ; sed eiiam valde incerta 
gravantia, n^ ,' sed valde incerta et In magis gravaniie 

— quia nunquam = el quia nunquam, x3. 
1 1) voluorii esse = esse, manque dans ia, d3. 

— amarior — 
(Rosw. Vird. Kemp., p. 463.) Ms. Aronensis loco, amarior. 

habet, amantior, plane contra scnsum, quod ex scqucniibus 
verbis colligiiur. Dicîi enim, homini spirituali ideo pra:sc'ntem 
vitam lieri amariorem, quia, inquil subjungendo, sentit meli 
et videi clarius humanjE corrupiionis defecius. 
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Noui n'avons pas relevé !a leçon, amansior, dans VAron., non 
plus que dans le Raven. 

— melius vidci clarius, bi , b2,ct , es, c3, oi , 03, y a = melius 
et vivii clarius, dS ; melius ci vidit clarius, w ; ; sentit plenius 
et videl clarius, mi, ni, ni, n^; sentît levîus et videt clarius, 
m5: melius sentit ei clarius videt, r^. 

— corruptionis defeclus = corruplîonis affecius, ci. 

et videt clarius humana: corruplîonis defecius cui vita prisons 
dulcU est et amabilis. sciio illum spiritualem non esse, et non 
«mbularu secundum spirilum. sed magls desideria carnis perli- 
ccre. Nam qui ambulat secundum spiritum cupit dissolvi, et esse 



1 Chri 



o. Nai 



, di. rfî, d3. 



est c 



la) quiescere, laborare = quieseere 
, /), 13, mi, ni3, m.î, ni, na, 114, 
icsccre et ceteris naturse, p3, 
— vere magna mîseria est et afflicti 
est, eJ. 



ei laborare 



. ba.. 



: magna s 



— absolutus et liber ab =^ absoluius ab, bj, ni, m, n4, ri, 
r2, r3, r^, u3 ; absolutus et liber opiat esse ab omni peccato, 
ei ; absolutus est ab, es. 

14) liber ab istis esse valeat= ab isiis liber, ci, ei; liberari 
ab istis valeai, nt5 ; liber valeat ab istis, rs; liber valeai esse ab 
istis, r3; ab isiis valeat liber esse, r^. 

i5) et amplius = sed amplius, ki ; unde et amplius, 03. 

Cl amplius vx illis qui diligunt hanc miseriam, manque dans 
bi, bî. Cl, C2, c3, ir^, r^. u3. 

— hanc miseriam et =^ hanc miseram et, as, di, ei , e3, e^, 
/i.fi.gi. il, ("a, ni,}>3.qi. q2, m. si. s3, S4, lia; hanc mi- 
seram viiam et corruptibilcm, y/, j-s, j-5; miseriam illam et, 
ml. 

— corrupiibikm vitam = miseram corruptibilem vitam, x5 ; 
incorruptibilem vîtam, u3. 

mollo piu guai a coloro chi amano questa misera e corrupti- 
bile uita. Volg. Yen. C'est la leçon du Raren. 

e molio piu guai a coloro che amano questa miseria di quesla 
uilc uita corruptibilc e mortale. Vn!g. Tiisc. C'est le icxlc de 

e molto piu gua: 
corruitibil 



10 quelli che amano questa 
Vnle;. Roi. C'est la leçon de l'espace e 



, x5 



ui mediiando, c3, di, d3, et, et, «3, 
vel mcdiundo, dt ; ac mediundo, vi, 



Pro mendicando, Codiccs sub nominc divi Bcrnardi ei Edi- 
liones conslmiles. C. etiam Brup. Canus., raediiando, dipnius; 
a[ meditaiio (sive oratio) minus xque, ut modus qu^rendi 
victum, labori opponilur. Seb. Casialio, ac ipse cum eo F. Fol, 
mendicando, iinerpretaniur, soHicitis curîs qusrcndo. Ctelt- 
rum, veteris italici texius unicc habet, affaticandosi, loco uirius- 
que verbi, laborando aut mendicando. (Gence.) L'ancien Volg. 
dont parle Gence esi le Tosc. ; il suit le texte du Georg. Quant 
aia i'olg. l'en-, il dit expressément, comme VAron.: lauorando 
o mendicando. Il en est de même du Bol. : affaiicandosi molto 
mendicando. 

17) lam profunde = tam profundi, bi, ba. 

— in lerrenis^ in terris, ci. di. da, d3. ei. ea. e3. 

— jacent ut nil = jaceni ut nisi, oa.-jaceni. manqi 






in terra i: 



Bol. 



. Volg. VVi 



/ giaciono in 




'olg. Tosc. et 


miseri In fin 


e,s/. 




=^ in fine se 




viler, ci,st; 



labai^H 
deriii^^ 



18) miseri adhuc in fine = 

— in fine graviter sentien 
graviter in fine sentient, 13. 

19) anhclabani — anhelabat, i 
anhelabant, ad gaudia paradisi suspirabant, di ; anhelabi 

suïpirabat, d2, d3. 

ïo) Ferebaïur loium desiderium eorum = toium dcsideriui 
ipsorum fercbatur, n^/totum desiderium eorum ferebaïur, ni, 
na, r4; desiderium suum seu eorum, n:5. 

— eorum ad mansura ==ipsorum ad mansura,/r,/j. gi , hi, 
ha, il. II, mi, ma, 01, qi, ui , u3, vi , va, X3, x5, yi, y3 ; 
ipsorum sursum ad mansura, l'i, s/, 5.^ ,'eorum sursum ad man- 

— ad mansura et invisibilia=; ad mansura invisibilii 
ad invisibilia mansura. r^f.; ad mcnsuram et invisibilja 

— ne amore = ncc amore, e3. 

— iraherentur ^= tenerentur. I2 ; trahebanlur, e3. 
ferebatur... invisibilia, ad gaudiosa et amabilia, di , da, dSJ^ 
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I habes, 



.c3; 



il) adhuc habcs ^^^ adhuc 
adhuc habens, hs. 

habes lempus el horam. NuUa xtas tarda et nullum lem- 
pus ineptum ad bonum. nam et horaundecima misit dominus 
operatores in vineam suam. Quare vis procraslinare propo- 
situm luum. Omnis dijatio nocet. Toile moras. accéléra festi- 
nanicr. Quid ultra sedes in sorde peccaiorum luorum ? Cur 
non erubescis dominum offendere luum. sine quo vivcre et esse 
non potes? An forte credis dominum luum consentire peccalis 
luis, quia tardât vindiciam. Falleris. ei pro cerio punicris, nîsi 
cmcnderis. Surge festinantcr. et ne différas de die in diem, sed 
instant! incipe el die. Nunc tempus est lacicndî. Nuni: lempus 
est pugnandi. nunc tempus rcvencndi ad dominum meum el 
seniendi illi. Nunc tempus emendandi et salis faciendi. Nunc 
tempus clamandi ad Dominum cl dicere. Miserere mei Dcus 
miserere mei. adjuva me domine, suscipe n 
licei indignum/ venientem et ciamaniem ad 
fasciculos comprimenles. releva domine jaceni 
(cram foriiiudinis luœ. et erue me de man 
tuorum quxrentium animam meam. Quando... di; babes lem- 
pus aplum ad bonum... quia vis... sed in Insianti... dominum 
nostrum... 1^5; sed in instanti... tempus l'acicndi... et dîcendi.,. 

33) et in instanti - 
çi, ri.u3.X3,y3; sed in insti 
insianter. A/; et siatim,/i. 

— nunc tempus est pugnandi = tempus puynandi esi, ci: 
nunc, y3. 

— pugnandi, lempus, ai. jci — pugnandi, et nunc tempu 

— tempus aptum est = tempus esi aplum, ci, f-j, 13. 02, r 
rz, r.j, u5. jc.î, y/ ,- tempus est emendandi, »i2, ;ji5, ixt.n 
14 •' pugnandi, nunc lempus mciendi, nunc tempus est <.'mci 
dandi, t7i5; nunc tempus est faciendi et nunc tempus est pi 
gnandi. Nunc tempus apium esi emendandi, y3 ; nunc tempi 
est incipiendi, nunc tempus est pugnandi, nunc lempus e 
emendandi, /;, r3 ; nunc aplum tempus, p3, s2, s3, vi , vî. 

^^a^tribularis = 

^H^lMaium pro. turbaris, in C. Mani., verbum, tribulari 



e servum tuum 
e. Solve domine 
;m. porrige dex- 
bus inimicorum 



nstanti. ai, bi , bu, ci, ei, eî.fx, li, 
nli, ds, d3 ; sed instante, di ; et 
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Ed. Valart omlttit, Biblicum quamquam, et rei valde congruum, 
quum scquatur, tempus est promerendi. (Gence.) 

— tempus est promerendi = tempus promerendi, ta, $4; est 
tempus promerendi, r3, 

tempus promerendi, patientiam habe, et lauda dominum 
tuum, quia te dignum fecit, ut patiaris pro nomine ejus. Opor- 
tet, di, d2, dS. 

25) antequam venias = ut venias, mi, m3, m5 ; antequam 
venies, P2, X2. 

— venias in = venias ad, ci. 

26) Nisi tibi vim feceris = nisi tibiipsi vim, bi, b2 ; nisi te 
vinccris, p3 ; vim, manque dans g2, 

— superabis. Fortis est tibi pugna, viriliter âge. Quamdiu, di : 
tibi est pugna, d2, d3. 

27) dolore vivere. Omnis vita peccatosa, est valde tsediosa. Li- 
benter, dr, d3. 

28) peccatum perdidimus = peccatum amisimus, g2, i2, ri, 
r2, r3, r4, si , $4. 

— etiam veram = etiam et veram, 1/. 

29) tenere patientiam = habere patientiam, m5, ui ; tenere 
pacem, x3 ; nos ferre patientiam, u3 ; tenere veram patientiam, 
di , d2 ; nos sustinere patientiam, p3. 

— Dei expectare misericordiam = expectare Dei gratiam, st. 

— et mortalitas = et mortale, r3 ; et mortalis, /2. 

30) ad vitia. Cognosce miserias praesentis exilii. et revoca 
animum tuum. ab iiiecebris vitae praîsentis. Non enim Deus 
ejccit hominem de paradiso. ut gaudeat et iloreat in hoc mundo. 
sed ut pœnitentiam agat de peccato suo. Cur ergo hodie, di, 
d2, d3. 

3i) perpétras illa ? Non est hoc pœniterc, sed magis dominum 
irridere. Nunc, di,d2, d3. 

32) post horam agis = horam ita agis, ci ; horam magis agis, 
m/, m2, m5, m, 724, 02. 

33) nos ipsos humiliare possumus = nosmetipsos humiiiare, 
bi , b2, CI ,C2, c3, y2 ; nos humWïaTc, ei, ri, r2, rJ, r^ ; nos 
ipsos possumus humiliare, //,/2. 

34) Cito potest etiam, ai, a2, d2, ei , e2, fi,f2, 12, 13, m2, 
02, r2, r3, SI , y 2 = cilo potest perdi, hi ; cito etiam potest, 
ccteri. 
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per gratiam. Non torpeas ergo, non negligas. Ah si scires 
quanlum modicum est quod habes. et quam cito perdes illud 
nisi qui dédit custodiat. profecto s te pelleres omnem negligen- 

— tam mane^ tam Jn mane. bj ; de mane, l'i, V3 ; (empe- 
Siimus lam mane, 114 ; manque dans r^. 

35) Quid fiel = quid fiât, ta. 

— de nobis adhue = adhuc de nobis, S4. 

36) in nostra conversatione =^ in conversatione noslra, rî, 
S2. s3. 

37) Beoe opus esset = bonum opus esset quod, //, h 1 ; unde 
opus esset ut, n; ; unde opus cssct quod. na, 114, 02 ; unde 
opus adhuc esset, r3 ; unde opus esset adhuc ut, 7-4. 

— institueremuf, ai, aa, ci, rfz, cl3, ei , ea, e^, //, /î, g2, 
il, ri, T2, r4, si, S4 ^ instituerentur, di: adhuc verum in- 
struercmus, c3 ; verum instruamur, hi5 ; instiluercmur et in- 
strueretnur, 13 ; insirucremur, ceteri. 

Cence nous donne ici un exemple de la manière tout arbi- 
traire avec laquelle il a traité le Gram. qui sert de base à son 
édition. Au lieu d' 
écrit, institueremur 
Pauli(Hebr.v, la), 
facia, insirui, viden 
normam hic respicîi 
lur. Ea mente verbi 



que porte son manuscrji, il 
. Pourquoi? M faut l'écouler : « Ad illud 
rursum indigetisut vos doceamini, allusione 
îtur ponendum pro, doceri. Sed ad morum 
lur, cl informationi vita; locus.aposiolî apta- 
im, institui, cum Sommalio et Henriquez, ac 

juxtB C, Gerson. et C, Theven. veiust. reponimuç. • 

Pour autoriser un changement de leçon, il faudrait d'autres 

raisons. La bonne raison, ici, c'est que, institueremur. est la 

leçon des lexies les plus autorisés. 



Cap, XXIII. 

i> Valdc cilo erit tecum hoc factum. ai, as. ci, c2, di, ds. 
d3, e3. e4,fi.g3.h3, I3. m6, p3, qi , n , x5 — erit libi bot, 
bi : loium hoc. e» : Fili «tiende diligenier quomodo vivis în 
hac miserabili vita. Valde cito erit lotum hoc factum, cr ; erit 
hoc factum, ra, r5 ; hoc eril factum, r^ ; hoc iccum factum. 
JCï ; essel hic tecum factum, /( ; tecum hic facium, u3 ; hic te- 
cum erit (acium, ni, n2, n4; cril tecum hic facium. céleri. 



Badius cl Frontcau. Icxius edîti sub Kcmpcnsi nomme, idic- 
licam hanc phrasim muiant pro ca paraphratii, hinc est mi- 
grandum, lîcei ex latino velere diclo, actum erii de te, pro. 
morieris, Codd, ci Edd. vet. ferani, valde cito erii lecum (de te, 
inierp. G. Varad.) hic facium ; seu, hoc factum, non lantum 
germanice ut vull Heserus, sed et gallice, ce sera bientôt fait ici 
de vous. (Gence.) 

— vide aliter = 

Quairemaire pense qu'il doit y avoir ici une erreur de copie : 
«Vox, aliter, uti cam retulii ex itiemendaio codice Thomas K,, 
vix commodum seosum offerre potest : videtur itaque author 
sctipsisse : Vide qualiler modo te habeas. » Mais ii n'y a que le 
Melens. qui autorise cette leçon : et ce n'est pas suffisant. 

I.e texie porte : Vide aliter quomodo te habeas. Nous tradui- 
sons : Voyez donc, autrement que vous ne l'avez fait jusqu'ici, 
en quel état vous êtes. Notre interprétation est continuée par 
le 3"' paragraphe du même chapitre, où on lit : Quando îlla 
exirema hora venerit, multum aliter sentire incipies, elc. 
(Simonnot.) 

Lectio, aliter quomodo, ab exscriptoribus varie vexatur, seu 
invcrso adverbio, quomodo aliter, in C. Aven, a et C. German. 
Zwyfalt., seu mutato, aliter, pro, aliqualiter, in C. Witaling., 
pro, qualiter, in C. Sanmartin., Ed. Bad., etc. Al nîsi grxcanica 
sit dictio, pro, aiio quo modo (vide Lcxicon Xenoph. Slurzii). 
idiolice inlelligi potest per syncope, more conciso auctoris, si, 
posi, vide aliter, subaudialur, quam agis (gallice, voyez autre- 
ment que vous ne faites). Conf. modo infra. § 3, aliter sentire, 
etc. (Gence.) 

— quomodo te habeas = quomodo hic te habeas, cï, v( : 
quomodo te hic habeas, mi , "13, m3, m^, m.î, m6, m , nt, n3, 
n4, qi. q2, Y2, y3 : nuomodo aliter te habeas, j;î,- quomodu 
te habes, l'i ; vident aliter te habeas, m. 

3)5ublatus - ablatus. cf. 



Loin des yeux, loin du cccur, dit le proverbe Irançaîs. 

In C. Parcensi 2, transit a viante : sed sublata persona ab 
>culis, opposite scquitur ratio, transita mente. Cxterum, trans* 
re a, hoc sensu, est Grico-Biblica dictio apud Marcum, xiv. 35. 
■iec pure ibi profcriur scnientia qua^ ut serman 



^ 



I 

ab 
35. 



Werlino (Vmd., p. t8), ausden Augun, aus i 

4) prxvidei = providet, s ( . 

5) dcberes tenere = debes tenere, bi , c3,fi ,13, m i , ins.n 
i>2 . SI , 14 ; deberes habere, di , dj, d3, ei , a, c3 ; itnere d 
bes, r^. 

i3) mortem iimeres= monem paveres, »/, ut. 

7) Melius esset = melius est, I2, m5. 

— pccCBla tavere — peccalum cavere, e3. 

fugere. Quia vclis, noiis illa te apprehendel. Peccatum n' 
consenlias, le non involvet, .//, d2, 43. 

9> hâbebis. Audi quemdam sic diccnlem. Nemo tam dies h 
buil faventes, crastinum ui sibi possii polliceri, di ; lam div 
habuit iavcnies dies crastinum ui sibi polliceri, d3 : lam div 
habuit favenics, crastinum ut sibi possit polliceri, rfï. 

10} quando tam parum = quando parum, b 1 , bi, ci , 1:2, c 



l'.lB. 1 






.p3,qi, 



lunga, . 



va, j-3;quum parum, 114 ; quum lam parum 

— emcndamur = emendamus nos, h. 
I [) Ah ! tunga vita ^= Nobis lunga, ai , ai 

Non cnim lunga, di, di, 43 ; Vere lunga vita, c3 ; Vœ lunga 
Vita, £3 ; Sed lunga vita, /a ; Heu I non semper lunga, X2. 

Le ^olg. Ven. suit la leçon de l'Aron. : La longa ui[a non 
semprc ce la migliori. 

Le Volg- Tosc. suit la leçon du Pap. : Ueramcnte... eiamenda. 

Non la lunga vita. Volg. liai. C'est la leçon du Bob. 

Nous ne conservons pas la leçon de VAron, qui ne peut se 
soutenir grammaticalement. Quant au sens, elle est très (I£fen- 
dable : Pour nous, une longue vie n'amende pas toujours. Bien 
qu'à regret nous acceptons le, Ah 1 longa vita, des congénères, 
AngeL, Adv., Est. On voit toujours que les dissidences à l'o- 
rigine se poursuivent dans les séries complètes. 

— culpam magis augei = magis auget culpam, J2; magis 
culpam auget, r^. 

Auget, et lempus quod nobis misericordiier conccditur ad 
emendandum, sxpc consumimus ad peccandum, 4i, 42, 43. 

ÎD hoc mundo. O quantus limor et dolor, quum exigemur 
reddcre ralîonem vilicationis nostrx, et a nobis requiretur omnc 
lempus jmpcnsum, quomodo tuerîi cxpcnsum, dj, d2, 43. 



mpuianl conversionis, 
, Sanlhil., non, 



i3) tonversionis compulani, i 

Propter verbom aniecedens, conversari, ii 
ui vulgo exscripium, convcrsîonis, 
etjam Intern. Cons, ; Plusieurs comptent bien leurs ans, com- 
bien ils ont en ce monde cy vescu, etc. Coofer locum sïmilem 
supra, cap. xi ei cap. xiir. (Gence.) 

14) periculosius est = periculosius erîl, fta, ci,//. 12, rr.r^, 
SI , la, s3. «a, u3,yi , y3 ; periculosius diutius, d3,ni . qi, ^1, 
X3 ; periculosius diu, li . 

— diutius vivere =^ diu vivere, bi, a, d3, es, C4, ki , Il , li, 
13, ini. m5, 01, 03, qi, r2, r3, 10, u3, i-r, x3, yi, va, y3 ; 
vivere diu, ci. 

i5) sux semper ante= sux anle, m. 

16) Si vidisli aliquando homînem raori = si vidisti aliquem 
hominem mori, bi , bj, C2, c3, yi ; %{ vidisli aliquem mori, ei : 
si vidisli aliquando homines mori, // ; si hominem aliquando 
morientcm vidisti, r^ : vidisti aliquando hominem mori, l'i^, qi . 

iR) Semper ergo paratus esio = semper esto paratus, si. 

19) et improvise = et improvist, ci,ini,n3; subito împrovisi. 
d3 ; mulli subito et improvisa morte moriuntur, 02: multique 
cilo et improvise moriuntur, yi. 

30) il!a extrema hora vencrit ^= hora illa exlrcma, cl ; illa 
exirema venerit hora. ri , ra, r3, r^, va; hora extrema. rfa, d3, 
m, N2, 114, x5; hora véniel, S4; hora adveneril, p3. 

— dolebis quia = dolebis quod, e^, mti m3, ii/j na, n3. 114, 

Quatremaire pense qu'il faudrait, dolebis quod. Mais dans 
l'I. C, quia, est souvent employé pour, quod. 

— negligens et remissus fuisti = negligens fuisii et remissus, 
»■;, r3, r3, si, $4, ui, ua, vi, va; remissus et negligens fuisti, 
r4i remissus fuisti in bonis operibus, /a; Tuisti. Sed quid prode- 
rit tune dolere, quum hic non curas pœnitere, di, dx, d3. 

31) Quam felix et prudens = quam felix quam prudens, 1114: 
quam felix est et prudens, ya, y3 ; quam felix et prudens est, 
yi ; quam felix prudens qui talis, hi. 

— esse in vita qualis ^ esse qualis, si. 

Entre les n" ai ei aa, le r^ contient le passage suivant : Ait 
Augustinus. Lege perlege njl miserabilius nil sluliius nilque de- 



squat 



o sialu viv 



in quo quis 



33) Dabît namque magnam = dabîi namque, profccio ma- 
gnam, x3 ; dabJt magnam, yi . 

— confiderjtiam féliciter moriendi — confidentiam moricndi 
Teliciier, d3; fiduciam féliciter moriendi, ri, ra, s3, S4, ui, 
u3.vi.v2.yi : spem moriendi féliciter, Hs; fiduciam fideliter 
moriendi, r3, y2, y3 ; féliciter moriendi magnam fiduciam, 
r^; Gduciam moriendi, bi, ba, ci, ci, c3, li, 13, mi, ma, m5. 



m, m, n4, 01, 02, p3, 
rîendi, xa. 

Omisso adverbio, felic 
Aug. a et Ed. Z., Val 



, q2. 



■ fiduciam magnam : 



, Blés., 



12, 13. 



citer, quod quidcm dee 

dii, morienii, regimen factum 
: quanta fiducia crit mori- 
luro I Sed Codices plerique et Edd., post antecedentem versum, 
Quam felii et prudens, etc., magis xque, fiduciam (spem) feli- 
citer moriendi, scribuni, ui, hoc ipso libro, cap. xxir, confiden- 
liam proficiendi. (Gence.) 

— contemptus mundi = mundi coniemptu; 
a3J bona potes = bona opéra potes, s/. 

— sed infirmatus = sed infirmus, hi, p3, x5. 

— nescio quid = nescis quid, la ; nescio qu«e, xa. 
ï4) Pauci = pauca, bi. 

— emendantur ^= melioraniur, si, s3 

Emendantur, lailnius, sed respectu verbi in proverbio sequenie 
oppositi, minus valide quam, melioraniur. (Gence.) Emendan- 
.1 plus latin. Cl beaucoup plus auiorisi par les manuscrits 
nelioramor. sans avoir, quoi qu'en dise Gence, une moins 
grande force d'expression. D'ail leurs, les deux motsapparlienncnl 
i là terminologie de l'I. C; mais, emendare, est d'un usage plus 
frfqucni. 
sic et qui multum peregrinantur. Quairemaire voudrait, sicut 



35) Noii considerarc, ai = noii confidere, céleri. 

C Rosw. Vind. Kemp., p. 463.) Ms. kemp. : Noii confidere 
super amicos et proximos, ubi ms. Aron. loco, confidere, maie 
exhibei, considerare. 

(Valgr. Animadv. Apol., p. 67.) Perpendat tamen Rosweydus 
an non mutuatus sil auctor, de morte loquens, verbum illud. 



considerarc, ex oliicîo dcfunctorum, Ps. cxli, 5 : Considerabïm 
ad dejtleram, et videbam, ei non erat qui cognosceret me. 

Codicis Aron, Icciio insoHta, considerare super amicos, cic . 
per verbum Psalmislœ (cxli, 5), Considcrabam, et non erat qui 
cognosceret me, a Valgravio adversus Rosweydum malc defen- 
djtur. Est autem, confidcre super, idiotica auctoris diciio, vcl 
potius Biblica, Ecce confidis super baculum arundineum 
(Isaiae xxvi, 6); ut eiiam, Sperat super infideli in die angusiix 
(ex Proverb. xxv, 19), ab auctore dîcium modo infra, supct 
aljorum auxilio sperare. (Gence.) 

Dans le cas prisent, il nous paraît qu'il est indifférent de 
dire : « Garde-loi de faire trop de considÉralion de tes amis, » 
ou bien de dire : « Garde-toi de trop te confier en tes amis • 
Considerare, et, confidere, sont également bons. 

— nec in fuluris, ai, as, cr, ci, di, di, d3, ei, ex, e3, €4. 
fi, S3, kl, hx. il, p3, m, ui, xi, x5, yi = nec facturis, /»; 
nec in l'uturo, IS : nec salutcm tuam in fuiurum, ni, ni, n4; 



— loam salmem différas, at, a3,fi.f2, gi , gi, ht, h2. il. 
13, q2, ri, ri, r3, si, S4, iti, u3, vi, m = nec salutem tuam 
in futurum différas, m, ni, n^;deferas, oï;iuam différas salu- 
tcm, S2, s3 ; salulem tuam différas, céleri. 

proximos, qui libi succurrcrc non poieruni in illa tremenda 
hora mortis tui, nec in futuris, di ; quia... timcnda, d2, d3. 

37) pro teipso sollicitus modo = soliiciius pro leipso modo. 
m, m, n4; pro teîpso modo sollicitas. //, r^.. 

— erii soliiciius pro le = erit pro le sollicitus, ta, 12. 

in fuluro. Si negligis nunc animam tuam, quis in posterum 
illius suscipiei curam ? Crede mihi si te neglexeris, profeclo ne- 
gliguris. Nunc tempus, di, di, d3. 

~ quod hoc = quia hoc, ai. 

— utilius non expendis = utilius expcndis, bi; inutilius 
expendis, c3. 

38) promereri vales = promereri valeas, si. 

Entre les mots, valde pretiosum, et les mots, sed proh dolor, 
quelques manuscrits ont introduit la phrase suivante : Nunc 
sunt dies saluiis, nunc tempus acceptabile. Celte phrase manque 
dans ai, as, bi, bi. ci, C3. e3. di, di. d3. ei, es. e3. e4.f1, 
f3,i;i,g3. hi.k3.ir, 12. h, I3.nu. nu, in5, ni.ns. n 
02, p3, qi, q3, s3. XI, x5. 



ine lieu à des obser- 
e passage appartiennent tous au 
mt pas sont italiens (classe A) ou 



Celle phrase se trouve dans n. r-j. r3. r4, s 
u3, VI . V3, xs, yi, yj, y3. 

La présence ou l'omission de ce texte donni 
valions de grande importance. 

Les mss. qui contiennent 
groupe K. 

Les mss. qui ne le contien: 
appartiennent au groupe L 

L'absence de ce texte de la classe B et du groupe 1 suffit à 
démontrer que le prototype de l'I. C. n'appartient pas au 
grotjpe K, puisqu'il n'a pas eu l'influence de faire pénétrer sa 
leçon dans les autres textes. 

Il est inutile, d'ailleurs, de faire remarquer que le passage, 
Nunc sunt dies, etc., est un simple pléonasme, qui n'a pas à être 
considéré comme un complément nécessaire ou utile. 

On peut discerner le point précis où l'interpolation s'est intrc- 
duite dans les manuscrits. Le Qram, ne la contient pas. Le 
Kemp. l'introduit en addition au bas de la page. Le texte, 
Nunc sunt dies, a été primitivement inséré dans un des modèles 
de l'espèce s. 

Entre les n" j8 et 39, le Sfetens. introduit les mots suivants :.,. 
«lernaliter vivas. Nam ut dicit Gregorius. Nequaquam satisfaci- 
mus si ab iniquilate cessamus. nisi voluntaies quas diligimus 
cum e contra non oppositis lamcntia insequamur. Et ut dicit 
Crisostomus. Veniei quando unum dicm, etc., etc. 

39) Vcniet quando— vunicl credc mihi quando, di , d2, d3. 

— unam diem seu horam ^ unum diem scu horam, di , d2, 
d3, e3, fi . gi, hi , il, si, X2 ; unum di 
unum diem vel horam, m/, x5; unum di 
hs; unam diem vel horam desiderabis, 
horam, m; unam diem vel horam pro, 
horam unam, r3. 

impetrabis. Nihil tam tuum est in ho 
pus tibi indultum, (//, i'^, .'.î. 

— de quanto periculo te ^ de quanto te, 
est omis dans le Kemp. U a été suppléé à 
manifestement oublié, dit Spitzen. 

— le potes,a/,a2, mi ^ te posset, 112; periculo poteris, 
le poteris, celen. 



horam, es ; 
nam horam. 



lUm die 



: mundo. 



large. U avait été 
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— si modo semper = si semper modo, a2 ; si semper, $/. 

— et de morte suspectus = suspectus de morte, n/, n2, 114, 
S2» s3 ; et de morte suspectus, dS ; de morte tua suspectus, 
m5, u3, 

su;pcclus. Eia carissime mi surge velociler de loco torporis 
et ncgligcntiœ. excutere de puivcrc terras gloris. Leva cor tuum 
ad Dominum. Quid times. quid hsesitas. quid moraris. Stude, 
di ; terrenae gloria», d2, d3. 

3i) valeas polius = potius valeas, eJ. 

timere. Parva et falsa sunt gaudia praesentis vitx. et multa 
macrore respersa. vera gaudia sine tristitia sunt in cœio. Disce, 
di ; Prava et falsa, d2, d3. 

33) pergere = pertingere, s/. 

34) ut tune valeas certam habere confîdentiam = ut tune cer- 
tam habeas fiduciam, b2; ut tune certam valeas habere, mi, S2, 
53, S4, u/ ; ut tune valeas habere certam confidentiam, ei, e2, 
e3,fi,li, ri,si,yi ; ut tune certam habere valeas confidentiam, 
ni, 112; ut tune certam valeas habere confidentiam, n^; ut 
tune certam habeas confidentiam, r^; ut tune valeas habere 
œternam confideniiam, r3 ; ut tune certam possis habere confi- 
dentiam, r2. 

35) \x ! slulte, ai , a2 = ah slulte, ccteri. 
Guai a te homo matto. Volg. Ven. 

— stultc quid cogitas = stulte qui cogitas, a2 ; stulte quid stulic 
cogitas quid agis cogitas te, b2, di , d2, d3; stulte quid le cogi- 
tas, mi. 

37) ille ab alto ruens = ab alto ille ruens, 62. 

— obriguit, a été refroidi, dans le sens italien de, s'é raffre- 
dâio, il est mort. 

38) umbra pertransit = unibra subito pertransit, e3; umbra 
transit, si, 

40) Age, âge nunc carissime = âge nunc âge carissime, bi, 
b2, ui ; âge âge carissime, 112 ; âge nunc carissime, m5, p3, vi , 
V2; âge nunc carissime âge, q2 ; ah âge, âge nunc carissime, 02. 

morieris, et tamen certissimum est, te debere mori, nescis 
eliam, di ; debere te, d2, d3. 

41) quid tibi = quidquid post mortem tibi, n4 ; quid te, 
13, SI . 

Quatrcmaire préférerait la leçon, quid te. Cependant, la leçon. 
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quid libi, est irréprochable. « Plauius in Amphitryone, Volu- 
ptall mccror sequîtur, etc. Et ita eiiam gallicum vêtus (Iniern. 
Consol.), quelle chose te adviendra; (interp. Tolos.), l'ensuivra.» 
(Gencc.> 

— sequaiur, ai, ci, m3, m.S = servalur, m^i sequitur, c3, 
fi, ni , m. n3, 114, p3 ; quid tibi sequitur post mortem, r^ ; se- 
quetur, céleri. 

43) lempus est = tempus liabes, ai, e3, ii. 

— congrepa diviiias = congrega tibi divilias, di, rfa, d3, es, 
ex, e3, €4, ni. 

immonales, virtuies scilicet quibus ad consortium possis 
scandeie beatorum, di, di, d3. 

4-1) Fac nunc libi = fac tibi nunc, p3, ri, n, r3, r4, xi, 

ianetos — venerando sanctos, ci ; veneran- 
lo sanctos dci, ci, mi, mi, qt; 
enerando, m5, ni, m, (14. 
vere dicuniur negoiia, quia negant otium 
;t corporis. Serva, di , d2, d3. 

(emiius quotidianos=^ illuc gemiius el 
, 62, Cl, Cl, c3 ; illuc preces agemus 
wî ; quotidianos, manque dans r3. 
r ad Doininum post mortem ^^ posl moriern me- 
rcalur ad dominum, e3. 

— transire. Amen, ai, ai, ta, di , eu, 14, gi , hi, ii , 13, m, 
01 , qi , qj, SI, s3, VI , 1-2, X2 =■ pervenire, rj : transirc, céleri. 



— venerando Dei s. 
dos dei sanctos, 62; 



45) negotiis. 1 
et quietem mcn 

47) Illuc pre 
preces quotidîanas. 



Cap. X.\IV. 

Titre) De judicio et pœnis peccatorum = de judiciis stve judi- 
cio et pœnis peccatorum, aa.— A la table des chapitres, le titre 
est rétabli dans sa correction, — De pœnis inferni, qi, us ; de 
judiciis et pœnis peccatorum, r3 ; de pœnis peccatorum, nii. 

i> omnibus rébus respice =^ omnibus respice, si. 

— judicem stabis = stabis judicem, n , rs, r3, r^, sî, s3, u3, 
in. 

— muneiibus non placalur ~ non placatur muncribus, //. 
judicabit. quanius pudor, quum ante lalem judicem denu- 

dabuntur abominationes lux, el volupiatcs carnalitatis lux. 
O quanta confusîo.quando mullipliciier et graviter accusaberis. 



^ 



nec invenics quid respondca^. O quantus luctus et dolor, quairdu 
damnaberis in xternum cruciandus, nec vidcbis, qui te eiucic 
possil. Quid tiinc miser faciès ? Ad quem confugîes ? Qui» 
auxilium prsslabit? Nihil aliud invenics nisi pudorem ei dam- 
nutn. Ubi' te occuliabis pra: pudore maximo? Ubi te salvabist 
lantiï p(£nis? Nul lus locus salut! patebil. ScddabJs pcenas scelc- 
rum tuorum. miserrime, di ; quando anie talem lantumqut 
judicem denudabuntur, tJ2;pudor quando an te lalem taniuinquï 
judicem denuntiabuniur... nec invenias... quam pudorem... pm 
dolore... ptenam scelerum. d3. 

a) omnia niala lua scient! = omnia tnala lui scienii. Ai ; 
omnla tua mala scicnii, im ; omnia scient! mala tua, ai : omnia 
mala scient!, ui ; omnia peccata et mala tua sclenli, yi ; pec- 
cata tua et mala scienti, m5, y2,y3. 

3} non provides tibi =^ prievides, c3, da, d3, e3, gi , ki , il , 
mi , ma, m5, n^, oi, ra, r^, si, s3, xa, yi. 

poterit. Dans le Kemp. il y avait, potcst. Le mot, poiesl, a été 
biffé et remplacé par, poterit. Le premier, dit Spiizen (Nouv. 
IJéf., p. i4h), était passable, mais, poterit, était plus correct, 
surtout quand la phrase tinit par ces mots, sed unusquisque suf- 
ficiens onus erit siblipsi. Spitzen ajoute cependant qu'il ne ^e 
fonde point sur ce passage, pour démontrer que l'autographe de 
Kempis est le ms. de l'aulcur de l'I. C. sur lequel ont été opé- 
rées les corrections. L'érudit hollandais reconnaît qu'il peut n'y 
avoir dans le cas présent qu'une distraction de copiste. Il a rai- 
son. Aucun des textes que nous avons consultés ne donne ta Ic- 
ïon, polcst. 

— in die judicii ~ in judici! die, ci ; in diem judicii, injf.nS. 
Gence corrige l'expression, in die, qu'il considère comme 

contraire à la syntaxe. Il imprime, in diem. Casi. avait déjà cor- 
rigé le texte original : cur tibi non prospicis in illius judicii 
dicm.^ Deifau et Valart ont admis la correction dans leurs édi- 
lions; mais que devient un texte qui est ainsi soumis aux scru- 
pules grammaticaux des éditeurs? 

4) Nunc labor tuus ^= O miser aperi oculos lui cordis et non 
corporis el sic poteris videre quia nunc labor, x3. 

— exaudibilis dolor satisfactorius = exaudibilis Deo salisfa- 

— purgativus — purgalorius, ga, r4, xt. 
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5) t label magnum =^ magnum habet, 12, mi , m2,m5, ni ,ni, 
114: magnum et salubre purgatorîum habei, p3. 

— ïuscipiens injurias ;= suscipiens injuriam, bi , ba. 

— ei ex corde culpas indulget^^et ex toto culpatusindulgeai, 
p3. 

— qui veniam ab aliis petere = ab aliis postulare, mS; ve- 
niam peiere ab aliis, ri, r^, je; ; ab aliis venire petere, y'3. 

— pcierc non (ardai, ai, 02^ non lardât reeipere, mi, m3 ; 
petere non rccusai, x5 ; peiere non reiardat, ccleri. 

— vîolenliam fréquenter fscit ^= violentiam sœpe facit, ci; 
violentiam facit fréquenter, di, di, d3 ; fréquenter violentiam 
facil, p3, r2, r3, T4. 

— et carnem omnino = et carnem suam omnino, bi , ba, ci, 
C3. c3, «4,13, mi , 01 , 02, XI ! et carnem spiriiui omnino, î/. 

— subjugare eonatur ^ subjugare nilitur, hî, li , 13. 
Kcmpis a écrit d'abord, subjugare nilitur. Puis, s'apercevant 

que son modèle portait le mot, conaïur, j] a effacé le premier 
mot, pour lui substituer le deuxième. Spitzen (Nouv. Déf., p. 147) 
voil, dans celte correction, une preuve que le ms. de 1441 est 
l'autographe primitif, sur lequel ont été opérées les retouches 
d'auteur. « Que si Thomas n'avait fait que transcrire un exem- 
plaire existant où il trouvait, eonatur, il n'eût nullement pu 
d'abord vouloir le remplacer par le moi, nilitur, qui devait 
blesser son oreille musicale. » 

Le mot, nilitur, vient tellement se placer de lui-mtfmc en cet 
endroit, sous la plume des copistes, que /lies., Slus., htarc. 
l'ont adopté. Il respecte le sens, en même temps qu'il rime à. 
irascilur. Cependant, subjugare eonatur, représente une linak- 
cn cursus planus. 

— purgare pcccaia = peccata purgare, 02, f 2, ni , 112, p3. 

— in futuro purganda =: in futurum purganda, bi, bi ; in 
fuiuro purgando, m. 

8) illê ignis = ignis ille, !3, nu, m2, m5, m, n2. 114. qi. 



s3. 

- devorabit ■= dévorai, c 

h. 

u) libiipsi amplius, ai , a: 

^amplius tibiipsi, cvleh, 

lajorem materiam i:e 



; purgabit. fi . 



irdebit c 



ad eomburendum, xi , 



I comburendi. uJ^ 
et comburendi i 






, di. d3. II. 13. 









lo) peccavit = peccat, 
peccat vel peccavit, yi ; homo gravius peccavit. 113. 

gravius, loco, pro graviiate, vcl, pro magnitudine, jusia ini«r- 
prei. Seb. Cast,, a grsdu minus quam a génère peccatî vim ducii. 
juxia illud SapientiiE xr, la. Per quœ pcccai quis, per hec lor- 
quetur, ut exsequentibus patei. (Gcnce,) 

[ i) perurgentur = purgenlur, ôa, ci , ci, dt , e,f, i 1 , 13, m, 
"4, 03, qi, m, VI, vi, X2, x5 ; purganlur. u3 ; pungenlur, Aï. 
Il , h. mi, m3, m4, m5, m6,ni, n3, p3,qi , yi , yi, y3 ; pun- 
genlur et perurgentur, mi ; punieniur, ui ; manque dans n, 
ï-a. r4. 

On voit par cet exemple quelle est la filiation des textes. Les 
Italiens donnent la leçon, perurgeniur. Ils sont suivis par 
quelques Transalpins en petit nombre. La plupart des Transal- 
pins donnent la leçon barbare, purgeniur. Les autres écrivent, 
pungeniur. Mais comme pour Taire reconnaître qu'il s'agit d'une 
retouche, l'Allal. porte, pungeniur et perurgentur. 

Slimuli primus et proximus elTectus est pungere, dit Quatrc- 
mnire. Assurément, la leçon, pungeniur, serait bonne. Mais, 
perurgentur. ils sont harcelés, n'est pas illogique, tant s"en faut, 
et est appuyé par tes mss. les plus autorisés. Quant â l'objec- 
tion que l'on pourrait faire à la leçon, perurgentur, qu'elle ne 
correspond pas aux futurs, punieiur, cruclabuntur, perfunden- 
tur, etc., on peut dire que, dans ce passage, notre auteur em- 
ploie indilTéremmcnt le présent et le futur, ainsi qu'on le voit 
au r' 16 : Ibi nulla requies est... 

(Valart. Dissert., p. 405.) Kempis a mis, stimulis perurgentur, 
au lieu de, siimulis pungeniur. Le contexte demande ici un 
verbe au futur : les verbes précédents sont à ce temps, devora- 
bii... reservabis... punieiur. de même que les suivants, crucia- 
buntur, perfundeniur, ululabunt. Ce qui aura trompé un des 
premiers copistes, c'est que, pour écrire, per, on écrivait seule- 
ment, p, avec une ligne horizontale qui traversait la queue de 
ce, p; quelqu'un aura cru qu'il fallait lire ici. perungentur, < 
aura barré la queue du p. Ainsi, perungeniur, aura prodtl 
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xlc, elsera passé dans 
;opies. Ce qui est sûr, 
lisait ici, pungenlur l 
elle Consolation : Là, 



pcrurpentur, qui se ^cra inlrnduit dans le 
l'extmplairc sur lequel Kempis faisait se 
c'est que dans les anciens exemplaires oi 
et c'est sur ce pied qu'a été traduite l'Intc 
les paresseux seront aiguillonnés et percifs d'aiguillons ardents. 
Ex G. Antuerp. Rosweydus, ut et Cajeianus ex G. Aron., non 
melioris not» sicut nec svi antiquioris viso, perurgentur : at 
propler seriem verborum hic exsiantem in tempore futuro, Ed. 
Sommatii recussa Parisiis an no ]6[K, jam videiur emendasse, ac 
sponte quidem, perurentur, quod sic rescribit Heumannus, cui 
non asscntior. Bollandus autem, prxsens illud, perurgentur, 
mutai in futurum, perurgebuntur, sails apte, sed productius, et 
nulla etiam Codicis lide. Sed in GC. Belg., Bethléem, et Ghesq., 
verbumomnino et inepte scriptum.purgentur, exquoin CG. plu- 
ribus per produciioncm ineuniis litterœ efFeetum est, perurgen- 
tur, Codicum Germ. et Gall., iHell. 1421, i434,August. 1437, .ic 
Salzb., Clarom. et Leb., leetionem. pungentur (quasi, da vespc 
stimolati, juxia il Dante), genuinam probai, quam sic jam dm a 
Badio ipso correctam cum eo imprimis reponimus. (Gence.) 

Gence propose la leçon : furîosi, sicut canes, et pn dolore, 
invidiosi ululabuni. Il appuie sa correction, non sur les docu* 
ments, mais sur les considcrations suivantes : « Ex septcm pecca- 
Its capitalibus dictis, totidem hic peccatores ab auctorc nume- 
rarî videnlur, videlicet accdiosi et gulosi, luxuriosi, furîosi 
(ipsi non duntaxat de canibus dicii comparative) ac invidiosi, 
superbi et avari. Unde, vel postposîlo adjectivo, cum C. Au- 
gusi. a, intcrsena tantum virgula, sicut canes, furîosi, vel pra;- 
posilo dislinctius. cum C. Sanmartin,, furîosi, sicut canes, epi- 
iheion isiud dicendum de hominibus; nec tamen ex eo Codice, 
Ut Ed. Valarl, addcndum explicaiive alitid verbum, latrabunt ; 
nsm et ipsa Intern.Coosol. unum habet pro diversis hic anima- 
libus expressis, comme chiens et loups hurleront de douleur, r 
Ibi furiosi sicuC canes prœ dolore latrabunt, et invidiosi prœ 
tristitia ululabunL (Val.) 

|3) quod suum proprlum = quod proprium suum, Èa ; quod 
proprium cruciaium, u3. 

— non habebit = non habeat, bi, bi, ci, ci. ei.fi.hi, 
13, r.î. 

[S) in amarissima pœnitentia = in picnitentîa aniarissimn, 



vjssiina pœnitenlia, qi ; in gravissima et amanssima poeniieniia. 
y',y'iy3; in gravissima poenitentia, si, $è, U3 : \n pœnUen- 
lia, li. 

C'est en éiitdiant de près des leçons comme celles-ci, que 
s'acquiert la conviction que le Kemp. esi un dirivé éloigné du 
prototype. Il est difficile de croire que la genèse ait iti : gra- 
vissima, gravissima et amarissima, amarissima. Les modilica- 
tions de la leçon commune, amarissima, ne se sont produites 
que dans les espèces postérieures^, î, r. 

16) rcquies est nulla ^= requies nulla, bj.ci , C2,c3, pi ,'nulla 
est requies, 43, y; ,- refoules et nulla, /(, 

— consolatio damnalis = consolatio damnanii, d3 ; consola- 
lin est damnaiis,//, u3 ; nulla consolatio damnatorum vel dsm- 



natis, 13 ; c 



iolatia 



/ï. 



D ergo modo. 



■ 

lit us 

I 






T7) Esio modo ^ esto ergo, I3, p3 ; e 

— sis sccurus =;securussis, g2, 12, ni , na, 114, : 
i(l)sesubjicit — subjicit se. aï. 
ai) didicit — didicerit, I2 ; dicilur, p3. 

— slultus et despeclus esse^siultus et despectui 
et defectuosus esse, xi. 

a3) mcerebit = miserebilur, /a ; mirabilur, y; ; dolebit, ui. 

— omnis irreligiosus = omnis religiosus, y;. 
34) caro afllicla = caro in prœsenii afflicta, (2. 

— fuissel semper — fuisseï in deliciis semper, (il , 
e5;semper fuissci, bi, bi, cz. c3, hr . hi. mi , m2, m5, m, 
712,114. 01 , 02, p3,qi. q2, fi , I-3. XI. XI, yi, y3 ; semper in 
deliciis fuissel, ci ; fuisset nutrila semper. yi. 

2i) vestis subtilis = habitus subiilis, m5 ; habitus subtilis cl 
preliosus, h. 

28) Tune amplius exaliabitur = tune exaltabilur amplius, 
rî, r3, r4 ; lunc plus exaltabilur, rfj, d3, 13. 

2q) lœtificabit — lœiificabitur, ya. 

3o) ponderabit conlemptus = conlemplus ponderabit, rfj; 
appreiiabilur conlemptus,//. 

~ divitiarum ^^ dclitiarum et dii 

3i) super dcvola — sub devoia, /: 

3i) potius gaudebis = plus gaudcbis, h2, mS. 

33) plus valebunt = valebunl pli 



â 



34) plus placebil, 
T/. t'ï, hi , hî, il. 



, ai, di, di, d3, et, ei, e3, C4., fi ,f2. 
cî, x5 — plus 



il, i3, s3, S4, PI 
valebunl. m5, p3, n . n ; plus valebil, cet 

— vita et ardua =^ vita bona conscîentia et ardua, 13, 

35) Disce te nurc — disce nuni;, ci, es, d3,fi, g2, hs, 13, 
mi, p3, r4, xS.yi. 

— valeas a gravioribus. ai, ai, mi , mi, m5, ni , ns, n^ — 
in gravioribus valeas, bi, bx, C3, c3 ; a gravîoribus valebis, yi, 
y3 : a gravioribus valeas, ceteri. 

36) quid possis postea = qutd poies, x3 : quid possis paiî 
postea, bi.bî.ct ,c3,c3. C4, li ,13. 'n5, 01,03, p3, qi,si ,xi , 
x5, y2 ; quid pati possis postea, yi : quid tune possis pat! 
postea, tn 1 , mi, n 1 , 114 ; quid tune posées paii postea, lu, n^. 

In ce. diversis Cav., Mazarin., Rebdorf., cxplanaïc, quid 



subfludiendum, concisi 

, aut ipsummet, possis, active 

scimus sEepe quid possumus. 



possis pati postea; scd hic 
aucloris, verbum, pati, vel, i 
sumilur, ut supra, cap. xin, nescin' 
(Gence) 

37) lam parumnon vales, a;, «a. c 
t3,t4..fi.f2,g,,^2,h2, il, il. 13 -- 
t«m parum vales, céleri. 

Cum C. August. a. Germa 
prxtermittil, quasi a subseqi 
saliem ante, lormenta, omitlil, xtcrna, 
Inrernum. Et indeapriorc sensu gradatir 
Nam quidem de igné (anium Purgaiorii, 
huic priori senlenlia reeurril, licet nunc ad sempilen 
(Isaîae xx\rit, 14) alludcre videalur auctor. (Gence.) 

Le Kcmp. ainsi que d'autres mss. portent la leçon, lam [ 
vales : Quairemairc la trouve réprchensible. Ca$t. n 
manqué de corriger celte faute du Kemp. et de traduire ; « 
si nunc lantula lolcrare acquis... » 

— quomodo potcris atcrna lormenta, ai , a2, ci, cî, d 
d3.ei, t3, e3. il, Ii.x5. 

quomodo poieris tune xterna tormenta. £4. 

xterna poieris tormenta, bi, 62, c3,fi , gi ,g2, hi , I. 
13. 01. 02. p3, SI, S4, U2,xi, X2. 

aierna tormenta potcris, /s, n, r;, r3, 1-4, S2, s3, u 



.c3.di.d2,d3.ei.ei, 
tam parvum vales, j-3; 

co-Gallica versio hanc sententîam 

me forsan suppleiam. C. Clarom. 

ut C. Ghesq. postea, 

L ad alterum tran&itur. 

ib. 111, cap. XII, similis 

, ignés 
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quomodo tormenta poteris sufferre, yS. 

Le n* 37 manque dans mi, mi, m5, m, n2, n4, qi, qi. 

38) Si modo modica passio = si modo te modica passio, ui; 
si modica passio» U2 ; si nunc modica passio, rt , n, r3, r4t vi, 
P2, yi , y 2 ; si autem nunc modica passio, y3. 

Le n* 38 manque dans 12. 

39) deleciari hic = delectari scilicet hic, si. 

— regnare cum Christo =: regnare in cœlo cum Christo, e3. 

40) si jam in instanti mori = si jam in instanti tibi mori,//; 
si jam instanti mori, er , hi , 02 ; si te in instanti mori, n^; si 
jam in instanti te mori, mi ; si tamen in instanti mori, y5;si 
jam mori in instanti, S2, s3. 

42) nec mortem nec supplicium nec judicium = nec mortem 
ncc judicium nec supplicium, q2 ; nec supplicium judicium infer- 
numve metuit, //; nec mortem, nec supplicium, nec infernum, 
l'i : nec infernum, manque dansg2. 

— infernum metuit = infernum timet, ft, r^, 

— ad Deum accessum = accessum ad deum, e2, 13, n^^pS: 
ad deum facit accessum, di, d2, r3 ; ascensum, d3 ; ad deum 
securum accessum facit, y 2 ; facit ad deum accessum, si, 

43) non mirum = nec mirum, m5. 

— si mortem et judicium = si judicium et mortem, ya. 

4O ut si necdum, ai, ci, d3, e3, 04, gi, g3, il, 12, 13, m5, 
n4, qi , q2, r4, S2, s3, $4, ui , U2 = ut si nec divinus amor, y/. 
y2,y3 : si necdum, ceteri. 

— timor gehennalis =^ timor œualis, a2. 
45) citius incurret = hactcnus incurret, xi . 

Cap. XXV. 

i) scrvitio et cogita = servitio cogita, //. 

— ad quid vcnisti = cur venisti, p3. 

— venisti et cur --^ vcnisti cur, ;i^. 

— seculum rcliquisti =^ substantiam reliquisti, ;w2, m3, 1114, 
77î3, qi, q2 ; secularem substantiam, mi ; seculum, manque 
dans VI . 

— rcliquisti = relinquisli, d3, 01 . 

— vcnisti et cur vanitales reliquisti? cur sacerdotii dignitatem 
susccpisti, X2. 
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— cur seculum reliquisti, manque dans bi , 62. 
ce. Mell. et Rebdorf., cur substantiam, etc. Caeteri omnes, Co- 
dice Cavensi in quo hsc desunt excepto, cur seculum (id est, 
mundum) reliquisti ? Qux qutdem libri hujus desituri dicta, et 
libri proxime ineuntis, relinque mundum, quum sic inverse 
prateritum ejusdem verbi tempus, ac deinde prxsens impera- 
tivi, exhibeant, nonne alium exstitisse librorum ordinem, quasi 
indicio sint, eumdem nempe qui serratur in C. Clarom. ac in 
Gallico vetere, ubi rêvera operis vetustius inscripti, DeConsola- 
lione (C. Clarom., De Conversatione) interna, liber vulgo secun- 
dus eflicitur primus, ut primus vulgaris fit tertius, sicut jam, 
pag. I, annotatur? (Gence.) — Une rencontre de mots, fût-elle 
plus importante que celle dont Gence relève l'existence, ne 
suflirait pas à autoriser le renversement dans Tordre ordinaire 
des livres. Comment Gence se laisse-t-il aller à donner quelque 
valeur à cette rencontre fortuite de quelques termes? Par esprit 
de système. Gence, sur l'autorité du C. Gram,, veut que le 
titre de V Imitation soit : de Interna Consolatione. Les manus- 
crits qui ont adopté ce titre placent ordinairement le premier 
livre en dernier lieu. De là provient la tendance de M. Gence à 
défendre cette disposition hybride. 

2) et spiritualis homo fieres = et homo spiritualis fieres, yi, 
y^>Y3 ; ut spiritualis homo fieris, u3 ; et spiritualis fieres, 6/, 
*^» <^/,C2, c3. Il , mi, m2, m5, m ,n2, n4, 01 , 02, p3, qi , q2 ; 
^^spiritualis efficereris, 13. 

^^ voit ici un type de la division des textes du L. I : d'une 
P^'"^ aGHK; d'autre part, FI. 

) profectum ferveas =^ profectum studeas, r/. 
.^ ncc erit tune amplius = nec erit tibi tune, bi,b2 ; nec 
^•^'^ tibi amplius, e2, p3 ; nec erit amplius, //, I2, y2, y3 ; nec 
^"^Plius timor, y3 ; nec tune erit amplius, r^. 

^ tirnor aut dolor = dolor aut timor, mi , ma, m5, m, n2, 

"*^ »• labor aut dolor, r3. 

^) fidelis in, ai, a2, e3,gi, ii =fidelis et locuples \n,ceteri. 

*-^ mot, locuples, est employé, III. xxxii, 9, dans son sens 

"^^urel, de riche, enrichi : ut locuples fias. Ici, il est impossible 

/^dire que Dieu est fidèle et riche, ou enrichi. 11 faut s'en tenir 

3 leçon de VAron. : Dieu est fidèle à rétribuer. Les traduc- 

"''s se trouvant en présence de l'interpolation, locuples, ont 
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lourtiO la dilîîculié en interprétant : Dieu te sera fidèle en'cn- 
richira par ses rémunérations. Ils ont donné au moi, locuplK, 
la valeur de, locupletans, qui enrichit. Le lexique del'l, C. 
n'autorise pas cette interprétation. 

6) ne torpeas aut elatus 6as = ne superbus aut elaïus lîis.l!: 
ne torpeas aut fias elatus, di, d3 ; torpeas et elaïus fias, vi.». 

7) Excmplum, si. 

Quum quidam = quum enim quidam, */, bi.ci, cî,c5, (4, 
//, 13, mi. mt. m3. m^.. mS. m6. ni. ni, n3. n4. 02. pS.iji. 
q2, r3, SI, yi , yi, y3. 

— se in oratione prosiravisset ^ se ante quoddam altare pro- 
stravisset, si; proslrasset, ai. 

(Rosw. Vind. Kcmp.. p. 463.) Ms. Kemp. : Hœc intra se rc- 
volvit; vitiose in Aroncnsi, inier. Qui error imperito librario 
contigil ex compendiaria scriptione, ut paulo post ostendam. 

(Ibid., p. 465.) Hic error exscriploris se prodit quod non sit 
assecutus hanc abbrcviationem ms. ex quo sua e.tprimebat, 

(Valgr. Animadv, Apol., p. 08.) Inter se, Edit. Sommalii cum 
Codicibus omnibus impressis. Rosweydus tamen ex ms. Kemp. 
(cujus abbreviaiiones ipse solus sibi videtur assecutus) pro, 
intcr se. habet, intra se. 

Il y a. en effet, inlra se, dans Thevenot., Gaesd., Gram.. 
Kemp,. aussi bien que dans Aron. et Raven. Mais le Vcn. 1483 
porte, inier se, et cette leçon s'est glissée dans tous les impri- 
més, même dans l'éd. de Cajcian et de Sommalius. C'est Ros- 
weyde qui le premier a rétabli la bonne leçon. 

R) divinum intus — inius divinum, si. 

— Quod si hoc = quid si hoc, ai.ci .di, d3, ^4, p3, 12,112: 
qui si hoc, b! ; quid si ha;c, di ; si hoc, r^. 11 y a dans sa un 
sigle qui indique le mot, quid, et non, quod. 

9) quod tune facere =^ quod facere, ci , C2, e5,/a, hi , II, 1 3, 
x3 : quod tu facere, ei ; quod tune velles facere, si ; f 
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W^V. Bonavcncure ou l'ai 
^ Tolosanas a inséré dans s 

34, a?, aij. 3o, 3t, 3a. 
' La leçon des CoIIaliones ne se rapporte pas aux manuscrits 

I connus. Elle contient des leçons particulières : 



:1 qu'il soit des Colhtiones ad 
il les numéros i3, 14, i5, 18, 



, il perfecla au I 

. Quoniam 

, ubi homo... ibi magis 

, melius quxrat 

', parle angustiam 



a profectu 

Enimvero 

ibi homo... ubi magis 

parte patilur angusiiam 



14) Enimvero illi = illi enimvero, e3. 

— illi maxime =^ ilti permaxime, ri. 

— maxime prje aliis ■= maxime pr^ierea in, mi ; maxime in, 
r3 ; maxime pn ceterîs, mi, m5, ni ,n3, 114, si, s3. 

— virîlius vincere = viribus vincere, bi, bi, ci, c3, e^,, 13, 
m5, p3, SI , ui ,U3, u3 : viribus, manque dans ei .'la leçon, vi- 
ribus, a passé du Ven. 1483 dans presque tous les incunables 
et imprimés du xvi" siècle; viriliier, yi, y 3, y3. 

i5) Nam ibi homo = Nam ubi,.. et ubi, bi , 63 ; Nam homo 
ibi, hi.yi ; nam in bono plus proficit, ri , ra, r^; nam homo 
plus proiicil, r3; nam plus homo proficit, n3, ui . 

— et gratiam = et gloriam, // ; ubi graiiam, r3. 

— et in spirîtu mortilîcat=^ei ipsum monîficat, rf^.spiritum 
tnorlilîcai, I2. 

Al., Biblice, absque prxpositione, spiritu (id est, per spiritum) 
mortificat (se ipsum, ncmpe suam carnem). Nec opus est, cum 
C. Clarom., conjunctivam loeo mulare : se ipsum vincit in spi- 
ritu, et mortificat, (Gence.) 

16) habeni «que multum — habent a;que donum, 6», ta; ha- 
bent xque nutum, ca, c3 ; xquc in alierum, ii : habent vultum 
aique, ia; xque mulium ad vincendum habent. Ha. 

— ad vincendum et moriendum = ad vincendum vel morti- 
ficandum, ci ; ad vincendum et mortiflcandum, ri, n ; ad vin- 
cendum habent et moriendum, r3 , U3 ; ad moriendum et vincen- 
dum, sJ. 

— etiamsi plures — etsi plures, ;'(. 

18) subtrahere se violenter = subirahcre violenter, i3,li,yi. 
yi ; se subtraherc violenter, m;, m 3, m 5, ni, ni, 114. 



— ad quûd = ab eo ad quod. ri ,r2, r3, xi . X4. 

— inclinalur ^^ inclineiur, di ; se inclinai, yi. 

— pro bono =^ pro eo bono, ii. s^, 
1 9) studess magis cavcre =^ magis sludeas cavere, C2 ; Uiiita 

mngis gavcre scu vincete, 13 ; siudcascavcrL', p3, r^; magis ai 
dcas habere, yj. 

ao) vel audias, manque dans si. 

a[) le cmendare studeas, ai, ai, hi, ri, r3 = emcndare 
siudes, d3; citius cmendarc studeas, e3,Ji, m , ri2, 114., p3,^ 
emcndare le siudeas, céleri. 



t 



, n4: SIC eiiam, ei, x5. 
, mi, m3, m4, mtf, »3, 



non ad commissum sensum, 1 
er arrcpli, I2, r^. ; esio propOl 



aj) sic iterum — sic inle 
34) nocivum = nocuum, 
n.u2,u3.y,. 

— et ad non cùmmissa ~ 
aS) esto arrepti = esio sempe 

arrapti, mi ; csto recii propositi 

— tibi pone crucilixi, ai, ax. 
libi propone crucilixi, di , di. ei , ei, e3, e^.fi.fs, gi, j 

hi, h2, il, i3,li,l3, ri, ri, r3, r4,si, S3, s3,s4,ui,ua,n 
VI, V2, XI, xS. 

crucifixi tibi propone, bi ,b2,ci,c2, c3, d3, mi.mi, m5,^ 
Q2.p3,qi.q2.yi,yi,y3. 

crucifixi propone libi, ni, ni; crucilixi propone tibî, n^. 1 

La leçon, pone tibi, semble étrange. Mais elle est confoffl 
au texte que l'on trouvera plus loin : posuert 
lll.vn, 9, 

Genee introduit laleçon,pra;pone:«Contraciionlsnoiassepius, 
prœ, cum. pro, mutari facit. Idée, non ut vulgo cdilum, pro- 
pone. sed ex C. Augusi. a legimus, praspone, respeclu ad imagi- 
nem et acta, et sic distincte a proposito vita; prius exprcsso. » 

ni) quia necdum - qui necdum. r^; ei necdum, n^. 

— diu in via dei fuisii ■= divina dei fuisii, d3 ; diu in via 
fuisli, di : diu in vita dei, ht, p3 ; diu via dei, r2 ; vjta fuisti, 
(/, 13. 

ij) in sanclissima viia ei passione = in sancUssima vila d 



- in cor venir 



manque datis r^. 



r 



ïii) capit qux = capit e» qux, h. 

qiis illi lubenlur. Cod. Ciarom., vel occurrerinl, unde Valari 
addit, et occurrunt. In sequenii versu. edilor idem omiitit, cuin 
Delfau ei Cajeian-, ex C. Aron., super ir ibulalioncm, licet alibi 
sîmiliter, irisiitiam super iristitiam habcre, sil iocuiio auctoris c 
■Scriplura. (Gence.) Les mois, super tribulationem, se trouvent 
(tant ï'Aron. et le Raven. 

3o) negligens et tepidus = tepîdus et negligcns, II, I3,m5,ui, 
tu ; ïiidcvoius et tepidus, li ; fervidus et tepidus, u3. 

3i) vivons — serviens, fta.-savienî, bi. 

— gravi palet ruinîe =■ gravi ruinte patet, di , rfi, d3, ei, ei, 
C4: gravis patet ruinx, Ar ; grave paiet ruina;, 0/ ; gravi patîlur 
ruins. 114. 

3a) Qui laxiora — qui laliora, ei ; quia laxîora, x3 ; cl qui 
laxiora, ti4. 

— in angustiis erii = m;, m 2, nt ,113, 114, y 3. 

— quia aui unum aut reliquum — ci . h, r3, 34'; quia aut 
unum aut alium sibi, y2. 

— sibi displiccbil ^ sibi dispiii:ci, e3. 

33) artlaii suni sub = arciati sub, bi,fi, vi . ei, X3 ; aplali 
sunl, d3, m5 ; hnrlati suni, I3. 

— sub disciplina = sub, manque lians 113. 

Considéra fili amanlissime quid faciunt tam muili alii reli- 
giosi qui satis, ei. 

parum ioquunlur, manque dans si. 

34) maiure surguni, oraciones = mane surgunt et, bi, bi : 
manc, m/, w/, y/, va; mature surgunt et, C2, e5, pJ; matuti- 
nc, «3. 

— prolongent = perlonganl, n. 

35) Attende Carthusienses, Cisiercienses, et diverse religionis 
monactios ac moniales = Cartusienscs ei, bi, 62, di, d3, d3 ; 
Caciusienses et benedigiinos et cisiercienses, ci; cartusiensis et 
benedictinx et cisterciensts, es, f:J;attendite cariusicnses cisier- 
cienses, h I ; cartusienses et diversje, xt ; cartusienscs cisiercien- 
ses ei cœtestînos, /a ; attende eariusienses cccleslinos cisiercienses 
cluniacenses, ti ; attende cartusiensium cïslerccnsium clunia- 
ccnsium el diversi, r^ : attende cluniacenses cisiercienses et di- 
verse, r3 : attende cartusienscs cluniacenses cisiercienses et di- 
vers», X3 ; ac diversœ, bi, b2, ci, C2, c3 ; diversa; legionîs, e2. 



Les mss. d'Avignon inumèreni parmi les religieux iigfia 
d'être imités : les Célestîns. Si à cet endroit ie lexle Était put, 
ri. C. n'aurait pu être citée par saint Bonaventure mort plus 
de vingt ans avant que les CéJestins ne prissent leur nom, i'il 
est vrai qu'ils ne l'ont porté qu'après que leur fondateur a iii 
élu pape. Kcmpis n'aurait pu, d'autre part, présenter pour mo- 
dèle à SCS compatriotes la piété des Célestins. puisqu'cn toute la 
Flandre, il n'y a eu qu'un seul monastère de cet Ordre, à Lou- 
vain, lequel n'existait pas au xv siècle. Mais le teste, ici, a été 
surL-hargè d'une addition par le copiste des manuscrits d'Avi- 
(jnon. La concorde, sur ce point, de l'immense majorité des 
manuscrits ne permet pas de croire à une suppression. 

36} ad psallcndum Domino ut lu debes. Lt ideo lurpe est te 
in tam sancto opère pigritare, ri. 

surgunt ut tu debercs et ideo turpe est et deiestabile le pigti- 



dorr 



irpe esseï 



cî, c3, m5, ni, n: 
t pigritari, c; ; pigrîtar 



n4. qi. 



ïJ. 



37) nitiil aliud faciendum = nihil ad facicnJum, di ; nihil fÉd 
ciendum, m/, m2, iii5, ni, m, 114, 02. 1 

— ex toto corde, p3. \ 
39) ex qualicumque necessitate servis = ex quacumquc ne- 

modo carni ex qualicumque necessitate servire, bi, bi ; set- 
viens, ci , ca, c3. 

'40) nécessitâtes sed =■ nécessitâtes corporales tam multipliées 
scd, 11. 

41) consolationcm suam^=suam consolationem, ^^ ; susiDj 
manque dans hi, r3, X2. x5. 

4ï) sed ponit se — sed miltit se, hi. 

— nihil utique périt — nihil périt, sf. 
43) incipies = incipis, 6y, ta, ci , a, c3, ei ,13, mi.ms, m5, 

ni.ni,n4,p3. 

4'i) dederis te ad ^ dans Kemp. le mot, le, a été inséré au- 
dessus de la ligne. 

48) vitiis et passionibus = vitits peccatis et passionibus, m, 
rt3, 114; vitiis quam corporalibus, nt^ / resistere passionibus et 



1 



49) ail ' 



s ^ ad majora, 
02, gi, p3, s3, \ 



bi, bi. 



c3, d3. ha, I4À 
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5o) semper de vespere = bi , b2, ci, C2, cS, ii, 13, mi, m2, 
m5,ni, n2, n4, oi, 02, p3, qi , q2, sr, s3, X2. 

— diem expendas = diem expendis, d2, d3, ei,e2, ri ; diem 
expendes, b2,ci ; diem expenderis, U2, 

5i) excita teipsum, manque dans </. 

— negligas teipsum = teipsum, manque dans a2. 



EXPLICIT DU L. I. 



L'explicit des manuscrits est l'abrégé de la formule, explicitus 
liber, dont les anciens se servaient pour marquer qu'un ouvrage 
était arrivé à sa fin. La formule prit son origine des rouleaux de 
parchemin qui constituaient, dans l'antiquité, les volumes des 
bibliothèques. On développait les rouleaux à mesure qu'on 
avançait dans la lecture. La fin de l'ouvrage était indiquée par 
l'avertissement que le livre avait été déroulé en son entier. C'est 
ce qui paraît clairement par cette épigramme de Martial (II, 108): 

Explicltum nobis usque ad sua cornua librum. 
Et quasi perlectum, Septitiane, reters ; 

et par cette autre, Apophor. lib. I : 

Versibus explicitum est omne duobus opus. 



ai Explicit liber primus. 
a2 Explicit liber primus. 
bi Explicit libellus devotus de I. J. C. 
b2 Explicit libellus devotus de I. C. liber videlicet primus. 
C2 Explicit liber secundus de interna conversatione. 
c3 Explicit libellus devotus de I. J. C. 
di Finit liber primus. 

d2 Explicit liber primus de I. C. et contemptu omnium vani- 
tatum mundi. 

12 
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I 

d3 Explicit liber primus de I. C. et conlemptu omnium vani- 
tatum mundi. 

ei Explicit liber primus. 

e2 Explicit liber primus. 

e3 Explicit liber primus. Deo Gratias. Amen. 

€4 Explicit liber primus. 

f2 Explicit liber primus. 

gi Explicit liber primus. 

g2 Explicit liber primus. 

h2 Explicit liber primus. 

il Explicit liber primus. 

i2 Explicit liber primus. 

mi Explicit. 

n4 Explicit primus liber de I. C. et de contemptu omnium 
vanitatum mundi. 

01 Explicit libellus devotus de I. C. dictus : Qui sequitur. 

qi Explicit prima pars de I. C. 

q2 Tu autem Domine. Amen. 

ri Explicit prima pars ammonitionum ad spiritualem vitam 
utilium. 

51 Et sic est finis. Deo Gratias. 

52 Amen. Expliciunt ammoniciones ad spiritualem vitam 
utiles.* 

$4 Expliciunt amonitiones ad spiritualem vitâun. 
U2 Et sic est finis. Laus Deo semper. 

u3 Expliciunt ammonitiones ad spiritualem vitam valdc utiles. 
X2 Expliciunt ammonitiones ad spiritualem vitam utiles. 
yi Explicit tractatus de modo vitandi vitia et peccata, sed et 
virtutes etiam sequendi vel acquircndi. 
y3 Sic terminatur liber. 
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VARIANTES DU LIVRE II 



Titre particulier du Livre II. 

Sans titre. 

ai , a2, bi, b2, C2, c3, di,ei, e2, e3, e4,fi,f2, gi, g2, ht , 
h2, il , 12, II, 13, r3, r^. 

De interna conversatione. 

Cl Inciplt liber de interna conversatione. 

d2, d3 Incipit secundus de interna conversatione. 

r2 Scquitur tractatus secundus de interna conversatione. 

Regnum Dei. 
ui Explicit liber Regnum Dei. 

Admonitiones ad interna trahentes. 

mi Incipit pars secunda et sunt ibi admonitiones ad intra 
trahentes. 

m5 Explicit liber primus. Incipit liber secundus de admoni- 
tione ad inleriora trahentes. 

mj Incipit secunda pars de Imitatione Christi et contcmptu 
omnium vanitatum mundi et sunt ibi admonitiones ad interna 
trahentes. 

n I Secunda pars. Incipiunt admonitiones ad interna trahentes. 

n2 Incipit pars secunda et sunt ibi admonitiones ad interna 
trahentes. 

n4 Sequitur secunda pars hujus libri qux est de admonitionc 
ad interna trahentem sive admonitionibus ad interna trahentes. 

;;/ Incipiunt capitula in quibus reperies qux te trahunt ad 
internas admonitiones et sunt duodecim. 

p2 Incipiunt duodecimx monitiones ad interna trahentes. 

p3 Incipiunt admonitiones ad intra trahentes. 

p5 Incipiunt admonitiones ad interna trahentes. 

qr Incipiunt admonitiones ad interna trahentes. 
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ri Incipiunt admonitiones ad interna trahentes. 

r2 Expliciunl monitioncsad interna trahentes. Dans Tincipit. 
le Cclest., ainsi que nous l'avons indiqué plus haut, a donné au 
livre II le titre : De interna conversatione. 

r3, r4 manquent de titre. Voir plus haut. 

51 Incipiunt admonitiones ad interna trahentes. 

52 Incipiunt admonitiones ad interna trahentes. 

s3 Incipit tractatus admonitionum ad interna trahentium. 

ui Voir à, Regnum Dei. 

yi Incipiunt admonitiones ad interna trahentes. 

y'2 Expliciunt admonitiones ad interna trahentes. 

y'3 Incipiunt admonitiones ad intra trahentes. 

Caput I. 

Titre) De interna conversatione = de interna consideratione, 
CI ; De interna inspiratione, m/, mj, n2 ; De interna consola- 
tione, m5, 

i) intra vos est = intra nos est, d2, ii , mi, n2. 

2) ad dominum = ad deum, s3, 

3) exteriora contemnere ^= conlemnere exteriora, a2. 

— in le venire ^= intra te, ci. 

4) Dei pax et gaudium ^= Dei justitia pax et gaudium, vu, 
m3, m5, my, 

5) si dignam illi ab intus ^= si dignam illi intus, m/, p2 : si 
dignam illi abjectam, m5; si dignam sibi ab intus, joJ; si dignam 
ab intus, r^. 

ab intus, par dedans, gallicisme. Cf. II. viii, 29, liber ab intus. 

6) décor ab intra est = ab intus, mi, niy, ni, n2, 114, r3, 
r4 ; et décor abjectus, m5, 

7) Frequens illi visitatio = frequens illic, d3 ; et ibi complet 
sibi frequens visitatio, mi , my, p2 ; tl ibi complacet sibi fre- 
quens illa visitatio, m5 ; et ibi complacet sibi frequens illi vi- 
sitatio cum honore interno, 114; et illi complacet sibi, //; ut ibi 
compleatur sibi frequens illi visitatio, I2 ; frequens illius, r3, 

multa pax, manque dans s3. 

9) servabit et ad eum vcniemus = servabit, et pater meus dili- 
git eum et ad eum, 6/, 62, di , d2, d3, mi, m3, my, qi, r4 ; di- 
liget eum veniemus et, p2, 

— et mansionem apud eum = et apud eum mansionem, w/. 



. Beauzéc, de 



Juxia Scriptura; verba, CC. Mell. 2 et Allai., ob plur 
persotiam, et ad eiim veniemus. prsponunl, ei P 
get eum r quod ctiam a ValarC additum, servas 
hac re a Cl. Larcher (in litteris ad nos scriptis) minime compri 
baïus, quum omnino texlum ad mentem aucioris restiiuendui 
dcbuisset. (Gence.) 

10) Da crgo Christo ^= Da Christo, e^. 

1 2) sii opus = sit libi opus, s 1 . 

— in hci[iiinibus= in omnibus, if . 

\3) Hommes enim cito = homines eiio, n3 . si, .va, .vj, 

— mutanlur el deficiunt velociter ^= moriuntur el delicim 
velocitcr. mi , m3, mj ; deficiunt et velociter mutaniur, 13. 

— et alstai^^et stat, ei . ei, e3, hi, r^. 

usque in finem lirmiter --= usque in finem et firmiti 
titer. \3, yi; fortiter et firmiter, li. 

14) magns fïducia ^ fiducia magna, s3. 

— frafiili et mortali = mortali et fragili, s3, 

— mulla capienda ex hoc, ai , ai. bi , bi, cl, c 
/a.fff . ^'2. iî; mulia capienda csi ex hoe,/f;r 
capienda ex hoc, d2, ei , ci, e3, hi , h3 ; multa tristilia capien- 
dum si interdum ex hic, rfJ ,- capienda, manque dans 11. Ces 
manuscrits qui donnent la leçon, capienda ex hoc, sont tous 
italiens. Il arrivera souvent que les mss. italiens affecteront un 
semblable accord de teste. Dans un tel cas, je désignerai désor- 
mais la classe des mss. Italiens par la lellre \, et je supprimerai 
les indications particulières des mss. 

iDulta ex hoi: capienda, /(, 13, mi , 1117, 112, n4, pi ,p3, p5, 
SI, tî, x3, ui , yi , VI : nequc iristitia libi sit ex hoc multa, ;)2. 
Ce sont les mss. transalpins qui se réunissent ici sur la variante, 
ei hoc capienda. Quand cet accord des inss. transalpins se fera 
de cette manière, je supprimerai les indications particulières 
pour m'en tenir a la désignation générique B. 

— adïcrseiur e* contradicai ^ adversatur cl contradicat, ei ; 
advcrsantur et contradicani, r^. 

1 5) contrariari possunt = conirarii esse possunt, fi ; libi con- 
irariari possunt, m5 : contrariari tibî possunt, r3, ya.yjf ; tibi 
possunt esse contrarii, r^. 

— et e converso = el e conlrarîo, d3 : et simillter c convcr- 



ir.d3;{ot- 



,c3,di.e3. 

lulia tristitia 



— e converso saepc ui :^ e 

— aura verluntur — aura muianlur, bi ,41, d2, p3, s3. 

— verluntur ^= verluntur homines, er. 

i6) liduciain (uam in Domino A, r3 ; fîduciam luam toiam in 
Domino, ci, ca. 

fidudam luam în Deo B ; luam fiduciam toiam in Dec, n ; 
hduciam luam totam in Deo, ê3 ; toiam tuam spem in Deo, «4. 

— Ql ipse sil, ai , ai ^= et sit ipse, céleri. 

18) et ubicumque — ut ubicumque, ui ; sed, I2 ; et, manque 
dans.?,. 

— nisi Christo intime fueris = nisi Chrislo fueris intime, dt, 
pi : nisi in Chrislo, /y, m3. m5. mj, 114 ; nisi Chrîsio in temet 
fueris, hi ; nisî Chrislo fueris unitus, r3 ; intime unilus fueris, 
Ii.t3,y3. 

Dans A'ewifly eitraneus et peregrinus. Le moi, es, a été iup- 
plOc et appojè entre les lignes, 
20) esse habitalio tua ^= esse requietio tua. 



- et s 






- et s 



n tran; 



«.J.".7.ciijj 



traniiiu, //, 13 ,pi , pi, p3, si , ui , yz, y3. 

— cuncla lerrena suni — cuncia sunt, ci. 
îi) Iranseunt omnia ■= iranseuni tuncta, s3. 

— non inhîereas = non hsïreas, ci. 
23) sit cogitalio tua = tua dcprccatio lua. il 
34} Si nescis alla speculari A, 
Si nescis speculari alta B. 

— vulneribus ejus = ejus vulneribus, ini , my, s/ ; in pasMi.- 
nibus vulnerum ejus, h. 

— libenter habita = habita libenler, fi.li, p3 ; tibenter in- 
habita, bi, ml. '>i5. niy, pi, r^, s3. 

aS) et pretiosa ^= et speciosa, ci. 

— confugeres, ai, 02, bi.fi, qi ; confugias, 13 ; confugis, 
ceteri. 

— confortationem ^ consolaiionem, ci. It, nu. m3, ni^ ; 
consolationem ac conformationem, li, 13 ; conlbrmationem, n3. 

— confortationcm sentie? =■ conforiaiionem sentires, m5 ; 
senties consolationem, ci. 

— hominum despectiones = despccliones homînum, t3. 

— verba detraheniium A, I2, 13, mi. m3, mj.pi , p3, pS.s. 
verba detrahcniia B, 



— pcrferes — profères, //; pertrahes, h ; priefcrcs, s3. 
ï6) Christus fuit =^ Jésus Christu5 dominus, ci . 

— fuit etiam = etiam fuit, sJ. 

Les n" 36 et 37 manquent dans e3. 

38) habere amicos = amicos liabere, as. 

3o) unde eoronabiiur = ubî coronabilur, ci , p3. 

— si nil = si nihil.e/. rfî, tl3, eS.it, p3.qi , si , sï, etc. ; si 
libi nil. mj. 

— il ni! adversitatis occurrerJt = si nitiil occurrerii advcrsi- 
taiis. es ; occurril, ci. 

3o) Si nil= si nihil, ai, e3,e4,gi , si , etc. 
3i) Susiine tum Christo = suslioe le cum Christo,bi .c3,di . 
e4.p1. ii.s3, etc. 

— regnarc cum Chrisio = regnare pro Christo et cum Cliri- 
sto. s3. 

— regnare cum Christo, Christus etiam fuit in mundo ab ho- 
minibus despectus, et in masima necessiiate a notis et amicis 
rnier opprobria derelictus. Chrislus pati voJuit et despici, et tu 
audesdc amieo conqueri. Si semel, i^(. Cette même transposi- 
tion se trouve dans dx 

3i) semel perfecie inlroisses = perfecte semel, r^ ; semel in- 
Iroisscs. //, mi. mj, pi ,Cfi , ri ; cum Christo introisses, li. 

— de ardente ejus amore ^^ ardente amore ejus. II, 13, pi, 
P4. p5. S3 : ardenU ejus amore. bi, C2 ; ardenti amore ejus, 
ci.fi, 13, mS, m, m, 114, p3, qi , ri, ri, r3, r4, si, s3, yi, 
»-J ; ardenti amore sapuisscs, mi, m7,p2;At ejus amore sa- 
puisses, di . 

— nihil curares ^= nihil curasses, A ; ; nil curares, bi, bi, 
di .ti ,ii . mi , mj.qi ; modicum curares, r^ ; nihil vel modi- 
cum curares, h. h. 13. 

— de opprobrio iliato gauderes ^ de opprobrio lato, d3 ; de 
illaio opprobrio gauderes, fla, s3 ; de opprobrio gauderes illalo, 
pi . p3, p3 ; de opprobrio illicito, m5 ; de opprobrio gauderes, 
nu : deopprobriis Jllatis, //, tx. 

Dans Kemp. k mot, sapuisses, est 01 
marge, de même encre et de mém 
(Nouv. Déf.. p. 148). De même caractère, 
encre, ce n'est pas probable. 
S3) Amaior Jesu ei verus inlernus ^= Am 



, Il a été fupplOé à la 
caractère, dit Spil;een 
, j'en doute ; de mfme 

i et veritfllis 
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et verus inlernus, li , 13, pi, p3, p5, si , si, s3, ui, yi, y3 ; 
Amator Jesu et veriiaiis internus et Ijber, pi. 

Verba tixc, et veriiaiis, abundare docet ipsa ratio, contenue 
que sermonis : non enim hîc de verilate, sed de hominc qui 
vere internus seu verus internus sii, sermo est. (Quatremaire.) 

I/observation de Quatremaire est irréfragable. Elle est in- 
firmée par Gence, qui ne doit cependant avoir blâmé qu'avec 
peine une leçon du Gram. 

lia in ce. Weingart.. Mell. a. Salzburg.,CC. Ghesq. et Brup.. 
ce. ctiam et Edd. Gers., amator Jesu, et verus internus. In C. ci 
Edd. Kempens.. id quod vulgo interjicitur, et veriiaiis, cxabun- 
dare videtur, quum hic sermo sit proprie non de verilate, sed de 
vera spiriiuali vila in Chrisio. Forsan, loco adjeccivi, et verus 
(pro, vere), sic conjuncti cum voce, inlernus, lecium fuerit, cl 
veritatis; margini quod primo adnotaium, deinde le.tiui ipsi 
fuerit insertum. Vide anîmadvers. consimil. apud .Mabîllon, De 
Re diplomatica. (Gence.) 

— ad Deum = ad eum, bi, bj. 

— ad Deum libère convertere = libère ad Deum convencre. 



e\e\ 



a seipsur 



esupraseipsum 



se supra ipsuni, es. 
ri, ri ; elevare se su- 

I, /3; elevare super se- 
ma.;!/, ;)J,j/, S2,ïJ, 



— elevare se supra seipsui 
mb ; elevare se super ïpsum, 
pcr seipsum, 114 ; et levare se s 
ipsum,m7,;j5;el 
ui; relevare, h. 

— fruiiive quiescere =; fructuose quiescere, e3. 

— modicum res ab extra = ab estra, pi, ps, p5, 
yi, y3; cl pro modîco res ab extra, mi , m5, mj ; modum res 
ab extra, 11^. 

— non requirit =^ tune non requirit, es. 

— nec tempora expectai A ; loca vel tempora, dj. 
nec expectat tempora B. 

36) quia nunquam = et nunquam, bi, ba, ci, es, c3, 

— effundit ~ elTudii,//, ui ; diffundîi, m, m, n3. 

37) sic se illis accommodât =^ sic lllis accommodât, h 

38) non curât mirabiles et perverses --=■ non curai perversos el 
mtrabilcs, nî, 11^, r3 ; nunc aulem mirabiles, d3. 

t;dd. Paris. 154a et Lugdun. i555, cum Gernmnico-Gallica 
interp., mutabiles. Ed. Valart autem, miserabiles, cum intern 



es 

I 
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Consol., aeque ac in D. Leonis lib. De vocatione Genlium, ml- 
scrabiles, loco, mirabiles (operalionis effeclus), edilum reperitur. 
Verum hic absque ulla contractionis nota^ Codd. et Edd. latin, 
vetust. lectionem exhibent, mirabiles (id est, mirificos) et per- 
verses hominum gestus : quae quidem verba si socientur haud 
mirum, quum non semei rerum ipsarum conjunctionis vel in 
homine uno patuerit exemplum. Epilheton idem servat, sed 
sensum dividit G. Varadcrii carmen : Non hune mira virum, 
nec mala gesta movent. (Gence.) 

39) attrahit = attrahitur, //, I2, m6, m , m, n3, qi, r2. 

40) Si recte tibi esset ■=■ si recte tibi esses, bi , b2, a , c3, di , 
h2 ; SI recto tibi esset, C2, 

— et profectum = ad profeclum, e3. 

41) Ideo multa tibi = ideo tibi multa, d2, e2, g2, 13, my, pi , 
r3. r^, s/, y2, y'3 ; imo multa,//. 

— et saepe conturbant = et te saepe conturbant, 13, mi , in3, 
mj ; et saepe te conturbant, m5 ; et se secreto conturbant, m6 ; 
et multa conturbant, pi , ^5, si ; et conturbant, qi ; et saepe 
conturbantur, hi ; saepe dfsplicent et saepe conturbant, ci . 

— quia adhuc non es = quia non esadhuc, I2, mi , m3, n3,qi , 
ri , r3, s3 ; quia non es perfecte tibi, m5, my,ni , 1x2, 1x4, r2, r^. 

— tibi ipsi perfecte A; tibi perfecte, C2. 

B perfecte tibi ipsi, p2, p3, p5, si , S2, s3, ui , y3 ; non es tibi 
ipsi, y 2 ; perfecte tibi mortuus, ci , li , 13, mi, m5, m6, my, 
ni , 112, n3, n4, pi , qi, ri , r2, r3, r^. 

42) Nihil = Nil, mi , pi , p2, p3, p5, si , S2, s3, ui , y2, y3. 

— maculât et implicat = implicat et maculât, 62, ri. 

— sicut impurus amor ■= sicut et purus amor, hi ; sicut im- 
purus amator, n2 ; sicut impurus homo seu amor, m5. 

43) interius jubilare A ; interius jubilari, e3. 

jubilare interius B; jubilare exterius, /J; jubilare exterius 
interius, p5. 

Cap. II. 

Titre) Il s'agit vraiment dans cechapitre de l'humble soumission 
aux supérieurs, et non de l'humble soumission se rapportant en 
général à Dieu, à la raison, à la règle, etc. Dans tout le cours 
du chapitre, notre auteur ne parle que des reproches et des con- 
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fusions qu'on peut recevoir des prélats, (.-t de la manière dont il 
faut leur opposer le silence, la patience et l'Iiumilité. 

nisi in humili subjectione sub priclali regimine, I. ix, 4 ; De 
humili submissione sub priclali regimine, II. ]i, litre. 

Dans le premier texte, on parle de la sujétion extérieure; 
dans le second, de la soumission intérieure. 

valde magnum est... sub prxtato vivcrc, I. ix, 1 ; esl amor sub- 
jeclus et obediens pra;latis, III. v. 33; utrum a prxlaio suo, 
III. XIX, 11; sivepra:laius...aliquida teexpoposccril, llI.XLix,3£i. 

prxiatura ; lutius est stare in subjectione quatn in przlamra. 



I. I 



Abbas qui prascsse dignus est 
3enoiI, c. 11. 



Règle de saint 



Les abbés étaient appelés prélats de toute antiquité, ainsi 
qu'on peut le voir par le Glossaire de Ducange. 

M, Nolhac<Du Livre de l'I. C, p. [[7) pense que l'expres- 
sion de, pra;!atus, n'était en usage qui' parmi les bénédictins. 
C'est une erreur. Tous les Ordres religieux se sont servis de ce 
terme pour parler des supérieurs, soit réguliers, soit séculiers. 

i) Non magni pendas = Non magnum pendas, Ir, I2, ri ; 
perpendas, n^. 

— re quam facis =; rc quam ayis, bi. 

2) bene te =^ le bere, e3, s3. 

3) Qucm enim adjuvare = qucm cnim dcus, ca. ds, 
p3, p5, r3, SI, sa, s3, ui, ys. y3 : quem deus enim, 11 

— adjuvare voluerit = voluerit juvare, p2 ; juvare voluerit, 
ds, «2, 114; defensare voluerit, j;. 

— nuHius perversitas ^^ nulla perversitas, es ; nullius adver- , 



— nocere poterii ^^ ej nocere polerit, ei. 

4) domini auxilium A ; divinum auxilJum,// . 
auxilium Domini B.ci (?) Celte indication relative à ['Adv. est 

empruntée k l'édition imprimée qui peut-être n'est pas conioritic 
lu ms. Nous citons l'édition de Grégory. en avertissant, une fois 
pour toutes, que, dans les cas semblables à ceux-ci, 
k confirmation. 

5) Ipse novit = îpse enim novil, Iz. 

— tcmpus et modum ^ modum et tenipus, s3. 

— debesic illi A, n4. 



I 
1 



i le resignarc 



- 1K7 - 

le debcs ilii B ; te illi dcbes, mi, my 
dcbes. mS. 

6) Dei «st = Dei enim est, s3. 

7) Riajorem humiliiatem = humiliiaiei 

— rescrvandam = conservandam, bî. < 
SI. st. US. 

— sciunl et redarguunt = sciant ei redarguant,//, /i , h. 13, 
p3. Les bénédictins ont accueilli cette dernière leçon. 

S) Qgando homo pro ^^ quando pro, l-i. 

iji gratiam magnam — gratiam plcnam et magnam, a . 

— suam deprcssionem =^ depressionem suam, S2. 

1 1) accepta contumelia et confusionc ■=■ accepta confusionc. 
Il , I3, t3, pi .p2, p3. pH. SI , S2, ui, yi , y2 : confusione ac- 
cepta, e3, r2, r4 ; contumeliœ confusione, s3. 

— satis bene est in pace = bene siat in pace, bi . b2. 
1 1) nisi omnibus = nisi hominibus. 1 ; . 

— inferiorem ic ^= le infcriorem, ci. 

»C\v. 111. 
Titre) De bono pacifico homine ^^^ de pacitico bono homine, 
bi, 63; de bono et pacifico homine, d 1 , e 1 , m i , r3 , r4. y3 ; de 
pacifico homine, ds ; de bono pacifico, /ï, yï ; de bono pacitico 
hominis. Ai; de pace habenda, ni; le liire manque dans d3. 
I) Pone le = lene \e,g2.i2.li .12.13. p3,si ,s2,s3,ui ,y2.y3 

— primo — primus, ci, si. 

— alios poleris = A si; animos poieris, di, d3 ; potens pa- 
cilicare alios, hi. p2. 

poleris alios B. 

a) plus prodesl A. 

magis prodest B. 

3> in malum trahît = in malum convertit, !,3. 

— omnia ad bonum ^= omnia in bonum, pi. 

— ad bonum convertit =^ ad bonum trahit, /( , mi , m5, mj, 
ni . na, 1x4. r2, r3, r4, s3 ; omnia trahit ad honum. /3, 

^) suspicionibus agitatur =- suspicionibus agilur, I2. 

— quiescere permitlit = quicscere miliil. il. 

4) bonus pacificus homo = bonus homo pacificus. ci. 
L 6) Dicit Sïpc = Siepe dicit, r^. 
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— quod dicere = quod omnino dicere, 114. 

— non deberet = non débet, bi, b2, C2, c3, hi, p5 ; non 
debelur, W2. 

quod saepe sibi magis facere A ; sxpe quod sibi magis facere, 
ci; quod sibi saepc facere, di, d2,d3; quod sxpe magis sibi 
facere, e2 ; quod saepe sibi facere, i/. 

quod sibi magis facere B; quae sibi facere magis, j?/; facere 
quod magis sibi, r3 ; facere omiltit quod sibi magis, r^ ; quod 
sibi facere magis, ni, m, 914, qi ; quod fieri aut facere magis 
expedirel, mi , mj ; quod fieri magis expediret, m5 ; quod sibi 
magis expedirel, y2. 

7) quod alii = quid alii, si , S2, s3. 

— quod ipse facere teneaiur = quod ipse facere tenetur, e3, 
€4, si; quid ipse facere teneaiur, s3 ; quod ipse teneaiur, 122, 
p5, y' 2, y 3 ; quid ipse teneaiur, 1x4, s 2 ; quod ipse tenetur, r^. 

8) super leipsum = super temetipsum, eJ, €4. 

— lune zelare poleris juste A; tune zelare poteris etiam juste, 
bi , b2, CI , C2, c3, 04. 

tune juste zelare poteris B ; tune juste poteris zelare, m5 ; et 
sic juste poteris etiam zelare, r^; juste, manque dans ;i^. 

— zelare poteris juste etiam proximum tuum = poteris et 
proximum tuum, d3 ; zelare poteris proximum tuum, mi , m5 ; 
zelare proximum tuum, m/; poteris proximum tuum, v-2. 

9) facta tua scis = facta scis, ci ; seis facta tua, si , S2, s3. 

— exeusare et tolerare, ai, a2, bi, b2, ci, C2, c3, €4, hi , ii , 
12, 13, r2 ; tolerare et exeusare, r^ = exeusare et colorare, 
ceteri. Excuser et colorer sont une seule et môme chose, tandis 
que excuser et tolérer sont des choses différentes. Aussi la leçon 
de VAron. est-elle préférable. 

— non vis recipere excusationes A ; aecipere excusationes, ci . 
excusaiiones non vis recipere B ; non vis aecipere, pi . 

\o) Justius essel ut = Justus esses, si, ci . 
I 1) porta et alium = porta alium, bi , b2, ci , C2, c3 ; porta 
cl alios, //; porta et lu alium, mi, my. 
I 2) es ad hue — adhuc es, s3. 

— indignari vcl irasci A ; indignari ncc irasci, ei , €2. 

irasci vel indignari B ; irasci novil vel indignari, m/, m5, mjy 
ni,n2, 114, qi, ri, r2 ; irasci novit et indignari, r3 ; irasci aut 
indignari, pi , h , y3. 
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— nisi tantum sibiipsi A. 

nisi tantum sibi B ; nisi sibi tantum, m/, m5, li, y2, 
i3)libenter pacem habet == libenter habet pacem, mi,m5, 
my ; pacem libenter habet, p2, r4. 

— gratia est et laudabile = gratia et laudabile, mô, ni y n2, 
fi3 ; gratia laudabile, m5, p3. 

— laudabile = laudabilis, r^. 

— laudabile nimis virileque factum = nimis laudabile, y3 ; 
laudabile minus, p3 ; laudabile munus, p5 ; laudabile nimisque 
virile factum, di. 

— factum = factum est, pi , p2 ; factum esset, mi , m3, m5, 
W7, qi. 

i5) Sed sunt qui A, s3 ; Et sunt qui, a2. 
Sunt qui B. 

— cum aliis etiam pacem habent = cum aliis pacem, I2 ; et 
cum aliis etiam habent, pi ; pacem tenent, m3, m5, ni , n2,n3, 

1 6) aliis sunt graves == aliis graves, e3. 

— sibi sunt semper graviores = sibi semper, b2, S2 ; sibi gra- 
viores, si ; sed ipsi semper sibi graviores, s3. 

17) ad pacem alios reducere student= alios ad pacem redu- 
cere, bi , b2, 13 ; ad pacem animos reducere, d3 ; ad pacem alios 
ducere, hi ; pacem ad alios deducere, mi , m3, my ; ad pacem 
alios student reducere, y2, y3. 

18) Et tamen tota pax A ; Et tamen pax tota nostra, di ; Et 
quum tota pax, hi. 

Est tamen tota pax B. 

— in hac miserabili vita, 12, m/, m5. 

— ponenda est quam A. 
ponenda quam B. 

19) pacem tenebit majorem A. 
majorem tenebit pacem B. 

Cap. IV. 

Titre) De parva 'mente et simplici intentione, C2 ; De simpli- 
cilate et puritate cordis, m ; De pura et simplici intentione, I2, 
Hic, C. Parc. 2 f/sj cessât ab inscriptionibus. Unde et apparei 
quod si in aliquibus codicibus desunt inscriptiones, non id ex au- 
cioris animo, sed ex amanuensium neglectu ortum habuit. 



(Qufliremaire.) C'est ce qu'on peut encore déduire de l'examen I 
Ju !icb. (di). Les litres des chapitres sont interrompus du 
c. XV (lu L. I jusqu'au c. i du L. 11. Ils s'interrompent encore 
au c, VIL du L. Il pour être repris sans imerruption du com- 
mencement du L. 111 à la fin du L, IV. 

i) simplicilate scilicet = scilicet simplicitate, ci. 

3> apprehendit Deum et gustat, ai, at ^= apprchendil el 
gusiai, bi , bi. Cl , etc. 

4) Nul la bona actio te impediet = ntllla actio, ci ; nulla bona 
le impedient. //, I2, 13 ; actio impediet. e3 ; te impedit, s3 ;ie 
impediat, hi , h, mi, m5, mj . 1x4, p3, yi, y3. 

— ab omni inordinato = ab inordinato, il , si, sa, s3. 

Nulla bona actio. fere in omnibus editionibus ut in Bob, co- 
dice ; aiiamcn exislimamus adjectivum inutile esse hoc loco : 
nam si homo liber ab omni inordinato atfectu est. actio crii 
certe bona. (Grégory.) Il est certain que toute mauvaise action 
est un empêchement de la liberté d'drae ; mais il n'est pas 
moins vrai qu'une bonne action, faîte à contre temps, par 
exemple, ou avec trop de contention d'esprii, est un empêche- 
ment réel. Que si on est libre de toute atTection désordonnée, 
aucune bonne action, en quelque circonstance qu'elle soii pro- 
duite, n'arrêtera l'essor de l'âme. C'est en ce sens que l'adjectir, 
bona. est nécessaire au sens de l'auteur, 

i) Dei beneplacitum ^ et Christi voluntatem intendis et qux- 
ris. mi , "i5. ^m 

iliCatem,//- ^M 



tibi 



— proxi 


■ni utililatem 


= prox 


imorum u 


— iibert 


te frueris A, 


frueris 


manque 


libertale 


perfrueris B 






6) specu 


um viti et liber sa 


ctK doctr 


tœ el sanci* doctrina 


, Ml. r 


nj ; doctr 


bi esset. 


nanque dans 


1-4. 




Quatre m 


aire préfère. 


tibi es 


set, à. tu 



s tibi < 



; esset. D'après lui 
tune, est superllu, et. tibi, nécessaire. U ajoute ; Suspicor Tho- 
mam et quosdam alios exscriptores legisse. lunc, pro. tibi, qua 
abbreviata non vaidc dissimilia sunl. 

Aux mss. plus haut signalés, donnant la leçon, tibi esset, 1 
faut ajouter, d'après M, Gence, Wibling. el Weing. 

Quelques traducteurs suivent ces mss. : vous auriez en toute 
les créatures (.Marillac); toutes les créatures vous deviendraien 
(Sacy), 



La le^tin, libi esset, ne me paraît nullement imposée, ni par 
Ici mss.. ni par le sens. 
7) boniiaiem Dei A, ri. 
Dei boniiatem B ; Dei et boniiatcm, p5. 

— reprœseniat = repnsentet, tï, ci, c3, ei, e3, si, s3. 
L'hontophonie de la phrase s'établit ainsi : Non est crealura, 

[am parva ei vills, qux bonitaiem Dei, non reprxsentai. 

S) Capcres bcne A, r^.; videres, manque dans et. 

benc caperes B ; videres el caperes, pi, p3 ; vîdens bene es- 
pères, s3 : videres et ea bene caperes, nu ; videres et ea cape- 

lo) inlus esl = est inlus, bi, ci , ca; iratus est, n ; interius 
natus est, qi ; natus est interius, mi, m5, mj ; inlus nalus 
esl, «4- 

— laliier judicat — taliler judicat vel îndicai, bi : talis indi- 
i:ai, i;? ; talis indicaïur, hr;lalis judicat, ^r;laliter indical, 
fi.fi.K', ft3.li. 13. mi. m?. «4, p2.p3.p4,r3, r^; totaiiter 

In ce. nonnullis, nalus, velul de dispositione înnata.ei.indi- 
c&i, quasi de sîgno physiognomico : sed uirumque poilus maie 
lectum pro, intus, opposite voci, exterius, et pro, judicat, cum 
aniecedentibus connexe, si tu esses,., purus, tune, omnia bene 
caperes, etc. (Genct 



Il n'y 
. Il n 



est , 



11 dedai 



i pas de doi 
.ullcme 
. On par 



l'il faut [ 
li qu'on : 



leni tr£ 



e montre 

àdiS' 



s pensùi 



et ses seniimenis, tandis qu'il est incontestable que nous ne ju- 
geons des choses que d'après nos impressions. 

Il) puri cordis= cordis puri, ci ; pravi cordis, //. 

13) Ht si esl alicubi = El si alicubî, m5, m , 112, n4: et si esl 
alicui, m 1 , mj, ya ; et simililer si est alicubi Irjbulaiio, r3. 

— novit mala ^ nocuit mala, hi . 

i3) totum candens = totum candidum, ss. 
ad Deum se intègre convertens A ; intègre se, e/, es, Ai. i"a, 
r3. r4 ; homo cotiveriens ad Deum se intègre, h 1 . 

intègre ad Deum se B; intègre se ad ïttum.mi , ni5.iny,qi .s3. 

— a lorpore — a corpore, et ,e2,ki , ti ,13, mi . m3, ma. niG. 
m?. 114. pi.p3,p5. ri. ri, r4. s3 , iii,yi. 

ce, Ghesq-, Rebdorf,, Allât,, Rd, Z„ eic, a corpore, sive hac 
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voce, propler verbum, exuilur, eo proclivius lecta quod sii 
lapsus facilis a littcra / ad litteram c. sive ultro exscripta, sed 
minus apta, quum de conversione, non de discessu ad Dcum 
agaïur, nec corpus nisi figurative, sed nimis coacte sumi possit, 
at vero torpor, ut rubigo animi, ferro comparis, hic aequius di- 
caiur. (Gence.) 

La remarque de Gence est juste. A corpore, ne se peut soute- 
nir. A torpore, s'impose. 

14) libenter externam accipit = externam accipit, ci ; inter- 
nam accipit, m3, n3, yS ; externam recipit, mi , m5, ni, «2, 
W4, qi, ri, r2, r3, r^ ; externam libenter recipit consolatio- 
nem, my. 

i5) quae prius, ai , a2 =^quaB sibi prius, ceteri, 

— gravia esse sentiebat = sentiebat et taediosa, di , d2» d3. 

Cap. V. 

Titre) De propria consideralione = De respectu hominis ad 
seipsum. ni . Le chapitre entier manque dans 13. 

i) Non possumus = non debemus, e3, h2, mi , m3» ot5, nid, 
ni, n2, n3, n^, qi , ri, r2, r3, r^. 

— nobis ipsis =■ nobismetipsis, h2, m5, p3, y'2, yJ. 

— sœpe nobis gratia = saepe gratia nobis, ci ,p2, si , S2 ; sae- 
pius nobis, s3 ; sa;pe gratia Dei, p3, y'2, y'3. 

et sensus, manque dans ci. 

2) est in nobis ■=■ in nobis est, e3. 

3) Saepe etiam = sœpe enim, I2. 

4) excusamus et passione A. 

excusamus. Passione B ; excusamus interdum passione, r^. 

— interdum movemur = in intentione movemur, pt ; saîpc 
movemur, s3 ; promovemur, mj ; monemur, n^. 

5) nostra majora = majora nostra, s3. 

6) senlimus = persentimus, ci . 

— et ponderamus = et non ponderamus, eJ, 

— quid ab aliis = quod ab aliis, C4. 

7) non esset quod de alio ■=^ non est quod de aliis, s5. 

8) suiipsius curam = seipsum, I2, y 3 ; curam suiipsius, //. 
10) de alienis = de aliis, c/. 

— ad teipsum specialiter = ad le Christum spiritualiter, ii. 
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silueris, eonformimeni à U 
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^^^K re&pexeris = aspexeris, e3. 

■ Quatremaire voudrait lire, de si 
locution précédente, faciliter de a 

; Castatio : Interior et religiosus nunquam 

l silebis, et in teipsum in primis intueberis. 
1 1) quod foris — quod de foris, bi. 

i i3) Si debes habere pacem = si cupis habere pacem, 

I velisui debes, mi, m3, m/ ,- si velis habere pacem. mS 
vel debes habere pacem, qi ; si vis habere pacem, !i4. 

, ^ Cajetan {Apparalus, p. 17) préférerait, si velies. 

ce, et Edd. muici, si vis, vel, si vis ut debes, si desidera 
pis, varie ferunt. Sed Ct;. perveiust., vel CC. \Ve 
Gérard., lantum ei pure, si debes, nempe, si habenda 1 
pax, vel, si débite vis habere pacem : quod idiotlcum,' debere, 
pro, velle.seu pro auxiliarî verbo, passim occurrtt, et hoc libro, 
cap. vil, S 1 ; Jésus libemer deberci lecum habitare, etc. (Gence.) 

— pacem et unionem — pacem et humorem, (f. 

— oporiet quod lotum adhuc postponas ^=oportet quod lotum 
mundum adhuc postponas,// ; oportet quod lotum ad hoc te 
postponas, hi ; oportet adhuc quod toium, // ; oportet quod 
totum postponas, m3, mS, 116, mj, ni , m, ti3, n4. qi , ri , ra, 
ri, r.^ ; oportet ui loium, mi : oportet quod cetera cuncta 
postponas, si . 

CC. divers!, Bethléem,, Sangerm., Clarom., etc., totum adhuc 
postponas. Sed quid, lolum adhuc? Undc id adverbium omJt- 
lunt CC. Mell., August,, Sancrucian., etc., ve! pro uiroque 
verbo ponunl, estera cuncta, etc. Verum ipsa vox, adhuc, sensu 
vacua, nlsi pro ea legalur, aliud, genuinam leciionem contra- 
clam, nec capiam, ad humeros, seu, ad terga, cui nempc auctor 
opponai, prae oculîs, indicare videtur. Quam, ab interp. P. Vi- 
vian- îta inielleciam, Il faut que vous mettiez tout derrière vous, 
italicum vêtus plane habei, pungi ogni cosa dopo le spalle. 
Immo ex Iniern. Consol.. cum omnibus mundi rébus Deum op- 
ponens, Valarl, muiando, te, addil : Deum solum prse ocuiis 
habeas, et libi semper caveas. (Gence.) 

l'i veram pacem et concordiam adipiscaris, necesse est, ui 
omnibus posipositis te solum ob oculos habeas. Casi. 
^= temporali cura — cura temporali, c3. 
liquid = aliquod, s3. 



i(i) Nil 



magnui 



1 ml ms^num A, 
nil altum B : nil 



n Dilgn- 



magnum nil accepium 

gratum, s3 



lum nil altum, r3, r^. 

— nil gralum nil acceplum = nil accept 

— nisi pure Deus = nisi purus deus, hi. 

— au[ de Deci sît ^= aiit quod de Deo sii, aï, et. !i, I2, mi, 
n4, pi; aul deo sit, ci ,■ aut aliquod de Deo sil, nii, m3, mj. 



lima ■= 



17) a 

— occurrit = occurreril, bi, bi, di, hi. 

18) Deo despitit = deo contemnit despicîi, c*. 

19) solatium est inimie A, Il , mi , m5, mj, ni, 
solatium animx B; solatium animx est, r^. 

— vera cordis = vera mentis, ci . 



Cap. VI. 

1) hominis testîmonium =^ tiominis est testimonium, m5 : 
celte leçon est recommandée par Qualremaire et adoptée par 
l'Éd. Bén, : mais que de fois noire auteur ne sous-en tend-il pas 
le verbe, esse 1 — bonis hominibus, ci . 

a) semper habebis Iseiiiiam = habebis la;iitiam semper, rf/, 
rfa, d3, !i3 ; habebis semper lictitiam, m, «4, r3, si , sa, s3. 

4) timidfl est et = limida et, bi, ci. Kempis avait d'abord 
^'crii, timida et inquiéta, [.e mot, est, a été rétabli au-dessus 
de la ligne. 

5) Suaviter requiesces — suaviler et requiesees, bi 

— si le cor tuum A ; sin aulem cor luum, fi, ti. 
si cor luum te B. 

— non reprahenderit ^ non reprœhendit, 62, rf. 
11(6, na. n3. n4. qi, ri, r^. 

6) bene fcceris. 

7) Mali nunquam =^ mali enim. 11. 

— nunquam habent veram = nunquam veram habenl, «4. 

— iniernam seniiunt paeem = iniernam pacem sentiuni, s3. 
u) in tribulatione = in tribulationibus, ci. 

— sic enim gloriari est in cruce domini gloriari A. 
Ce dernier, gloriari, manque dans C2,/i, p3, ui. 

sic enim gloriari, est gloriari in cruce domini B ; sic enim 
gloriari oporiet in cruce domini, 114 ; si enim gloriari est, glo- 



1 



bk 



riari in crucc D. N. J. C, 1-4; si enim gloriari esi, in cruce 
dominj gloriare, Ii; si enim gloriari est, gloriare in cruce do- 
mini, h, 13. 

10) Brevis giaria ^: brevis est gloria, mi, m.'», mj ; brevis 
gloria esi, n4.li- 

— daiur vel accipiiur, ai, ai =■ ab liominibus accipiiur, mi, 
m3, m? : accipitur et datur, pa ; datur et accipiiur, ceteri. 

1 1) comiiaiur tristiiia := sequitur tristitia, mi, m5, my,ni, 
m, n4, qi, ri, ra, r^ ; comiiatur et sequilur irisiilia, r3. 

— tristitia = trisiitia laeia iristitia, h, h, ui, y3. 
i a) Bonorum gloria, in conscienliis eorum. 
Quairemaire propose la correction : Bonorum gloria in con- 

scït-niia eorum. C'est le texte de l'Ëd. Bén. II s'appuie sur deux 
exemptes. L'Apdire a dit : Gloria nosira lia:c est, tesiimonium 
conscientix nosirx. Il ne dit pas : conscientiarum nosirarum. 
D'autre pan, on trouve dans les œuvres de saint Gré(;oirc le 
Grand : Hi nimirum gloriam suani non in ore hominum po- 
nunt, sed intra conscientiam conienuni- 

On saisit sur le fait la méthode de correction appliquée, pen- 
dant le xvir siècle, à la publication des textes; méthode d'amé- 
lioration grammaticale et de purification de style, procédant de 
l'appréciation personnelle des éditeurs. 

i3> de Deo est et in Deo est, ai, as = de deo et in deo esi, 

i5) qua^rit gloriam A ; non quirii, rfj. 
requirit gloriam B. 



16) laudes c 

17) content 
'Ji.yi.y3. 

et placatus 
18} lauderiï 



irai nec vituperia = laudes nec vituperia 
el pacatus A. /;, h. pi, pi, p3, p5, s 



s A. 



:3, s3. 



lior, bi. 



ïitupei 
laudaris... vituperarts B ; 
19) nec major = nec mt 

mi : major dici valeas, «4. 
— Deo leste = teste te. 13 ; te ti 
ao) loquantur homines Toris A, 

de te loquaiur Toris, // , 11, 13. 
loquantur homines B ; loquunl 

quanlur homines exterius, r3. 



, s3 : loquentur, a 
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auicm pensât 


/', 11. ï3 


deus lu- 
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s pensai, ei 












deu5 vero pensât B; de 


s vero inl 
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nés pensai 


13 
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ro cogitatio 
t eliam inte 


es pensât, n 
lioncs, 114. 


;. m3, m6 


n3 


n : deus 




peu- 


a3) de- se ser 


lire, ai , a3 


— de se len 


ère, 


ce ter i. 






34) Tiducia; 


ndicium esi 


A. 










liducix sign 


um esi B, bi 


; lœ:iti« s 


gnu 


n esi. ^■3. 







Le n° 34 manque dans di . di, d3, gi. 

a5) « Deo tûtaliter A : deo se loialiter. cl, ci ; se loialiier 
Deo. bj.di. da.dS, h,. 

loialiter se Deo B ; loialiter Deo se, 13 ; taliter se Deo, mi. 

a'.i) ail Bealus Paulus — ail paulus apostolus, di, di, d3; lit 
beatus apostolus, 11 ; ail apostolus, m 1 , m5, mj, r3 ; ut aït apo- 
siolus, n r , m, n4, r4. s3 ; dicit beatus paulus, pS ; ut ait san- 
cius paulus. s3. 

17) cum Deo intus nec= cum deo deintus nec, di, pi;cum 
deo dcinlus el, p5 ; cum deo nec, mi, m3, mS, ni6.my,ni. 



Cm: Vil. 

Titre) De amore Jesu super omnia — De amore Jesu Chnsti, 
711: De amore super omnia, 114. 

1} dilecium pro dilecto — dilecium proptcr dilecium, et. ci, 
mi , "i3, 1117, s3 ; dilecium omn laque pro dilecio, ri . 

L'Ed. Bén-, dilecium propter dilecium relinquere omnia. 
Quaircmaire défend ainsi cette dernière leçon ; «Sic legen- 
dum docei ipse conlextus sermonis, et Thomsei codicis simi- 
liumqiie hic erratum arguit ; sequilur enim, quia Jésus vull so- 
lus super omnia amari. Ita et lib. III, cap. v : Oportel amanlem 
omnia dura et amara propter dilectum libenter amplecii, Quod 
autem, omnia, addiium oportueril, liquei ex consequentibus : 
quia Jésus vull solus super omnia amari. » 

Cajetan (Resp. Apolog., p. 66) avait déjà proposé ia correc- 
tion, propter dilectum. 

ce. Brug-, August. 3. Allai., re, non persona, objecium verbi 
effccla, Oportel dilectum pro dilecto omnia relinquere, quia 
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nempe Jésus vult super omnia amari. Et sic, ut melius, jubet 
legl Cajeianus. Sed qux sequuntur, dilectîo creaturx fallax, et, 
dilectio Jesu fidelis, dilectum dilecto pure opponi ostcndunt, 
ncc Deum sensu perceptum, Deo spirîiualiter conceplo, ut exco- 
giiai Werlinui(Vindic. Vind., pag. i57),sed e conlra, Mundurti 
Dqo, ui recte exponit noscra Consolatio Interna. (Gence.) 

Ces contestations démontrent combien il est nécessaire de se 
former une conviction préalable sur l'aulorité des textes ; sinon, 
on révise et on corrige, lorsqu'il s'agirait d'éditer purement et 
simplement. 

3>fallax et inslflbiiis A, li,pi, pS.pH, îi, sz, s.î, uf , yî.r.î; 
manque dans bi. 



fall 



est et II 



labilis B. 



— tidelis et perseverabilis = fidelis est et, >n5 ; lelix et pcrse- 
verabilis, ci ; Bdclis et stabilis ac perseverabilis, d3, ei, ei. e3; 
stabilis etiam et fidelis et perseverabilis, di; manque dansp^. 

4) firmabilur =^ firmatur, ii. 

5) amicum lene tibi h ; amicum lenc qui, ci. 

amicum libi rétine B ; amicum rétine, h. pi ; amicum luum 
rctine, r.î. 
te non derelinquet, e3. 

— perire = te perire, si. 

6) Ab omnibus oportel ^ Ab omnibus creaiuris oportet, l3. 

7) Teneas te apud Jesum = tcne te, c/, C2, h i, n 2, si ; il- 
ergo mitte apud Jesum, s3 ; teneas apud Jesum, r3. ■ 

— vivens et moriens = et vivens et moricns, il ; vîvens ac 
moriens, ii. pi, pi, p3, r3, si, S2, ui, yi ; et vives moriens, 
n. r2. r4. 

Cod. Cel., ac vives moriens : quod non hic ;eque convenit ut 
alibi (cap. xii, g 14), morientcm te oporiet ducere vitam. Est 
auiem, vivens ac moriens (Intern. Consol., vivant et mourant), 
fere idem dictum quod iritum istud gallice, à la vie et à la mort, 
et latine (Mb. III, cap. xlix, sub Hne), sive per vilam, sivc per 
mortem. (Gence.) 

— te potest adjuvare, ai ,ai, bz,di,e<3,d3,ei ,e2, e3; poiest 
le juvare, bi , ci, c3, ^4, hi, li, mi, mS, mj, ni, ni, n^, p5. 
Çf , ri , ri, r3, y3 ; potest te adjuvare, ci; te potcsl juvare, /(, 
fi. gi , g2, hi.ii , il, mi , pi , pi, p3, si, si, s3, ui ; solus 
poiest adjuvare, r^ ; te solus polcsl juvare, yi. 



: bene ab omni — si scires te ab omnî, 
, c3, fi : si scires bene te ab omni, 



A propos de, bene. 



c trouve pas dans VAdv,, Grégorr 



: Ad quid adverbium, bene ^ Est-ce qu'il est indifférent de 
dire, si lu savais bien, ou, si tu savais ? Esi-ce que l'adverbe de 
redondance, bien, bene, n'es[ pas d'usage fréquent en lalin aits^i 
bien qu'en français el en italien ? se lu li sauesse bene sepatite 
da ogni creatura. Vo/^-. Ven., Volg. T'ose. 

— Jésus deberet libenter tecum habiiare = deberet libent» 
habitare. bi ; Jésus libenter tecum habilaret, ci, // ,- Jésus de- 
beret lecum libenter habitare, di, di, d3, ei, e2, e3, ii, pi, 
n ; Jésus lecum deberet libenter habitare, hj ; Jésus deberet 
tecum habitare, /;, /a ; Jésus vellet libenler tecum habitare. 
mi, nj.î, ni ; Jésus libenter deberet tecum habitare, yî. y3. 
A la place de, Jésus deberet. Cajeian (Resp. Apolog., p. 66) 
l.'l^d. Bén. accepte celte correction, 
los du verbe, deberet : quxnam est obli- 



propose, Jésus velli 

Grégory dit, à pi 
gaiio Jesu? 

C'est ignorer certaines accepti 
On dit couramment en français : 
pas une obligation, mais un acte qui 

mplir. Le verbe, devoir, indiqi 



ins fréquentes du mot, debere. 

il doit venir; ce qui n'importe 
manquera pas de s*ac- 
'S le futur d'un autre 



verbe : il doit finir 
indiquer un projet 



lur, il finira. On l'emploie encore pour 
doit aller, pour, il a Tintention d'aller. 
Ces acceptions, qui ne se rencontrent guères dans les classiques 
latins, sont fréquemment en usage dans l'I. C. et dans les écrits 
du moyen âge. 

la) Pêne totum ^= pcne te lotum, n4. 

— totum perditum invenies = totum 
1 1) nec inniiaris = ncque innitaris, s3. 
la) accipieris — deciperis, ci. 
i3) in aliis quxris= in illis quxris, si. 

— siepe senties, ar , aa.elc. ^= senties sîepc, bj, c3, 
tics ssepius, il, si, sa, s3, etc. 

i5) invenies eliam leipsum, manque di 

i6) Plusenim homo nocivior sibi, ai , ai, bi, e3, di, d3, 

p3, p3, iii; plus est enim homo nocivior 



perditum, ^^M 



sibi, tî, e4,fi,f2, hi, 
Cl, c2. d2, e3, II, 



: plu! 



1 hom 



r est i 



, m5, 



i>4.qi. 




sibi, gi ; magis enim h 
:ivior est sibi, pi; plus e 



s3; adversarti ejus, 



u = de amicitJB Jesu, m5, m ; 
Tt : adesi tune lotum, mi , mS, 



s3 ; plus homo nocivior 
esi sibi, n3: plus enim no 
sibi nocivior, r^, r^ ; plus en 
— sui adversarii = adversar 
fi ; adversarii, n3, n, n, r^. 



Titre) De familiari amicitia 

de pra;seniia Jesu Chrisii, ni. 

i) adest loium = deest tolut 



3) con&olatio — exierior consolaiio, nir, m3, mS, hifi, ntj, 
ni, n3, «4, n, r3, r^. 

4) unum verbum loquitur tantum A; loquitur unum vcrbum 
lanium. fi. 

unum lantuTD verbum loquitur B; unum verbum tantum lo- 
quitur, px; unum tantum loquitur, p5; tantum unum verbum 
loquitur, mi, mS, mj, 114,, pi, qi . 

5) in quo Débat, correction introduite dans l'Iid. bénédictine. 
La correction n'a été faite dans aucun autre texte latin ; mais 
elle se rencontre dans Volf^. Ven. : Non sa lu che Maria Magda- 
lena presto se icuo suso del luogo doue la piangeua; dans Volg. 
Bol. : Maria Magdalcna non si levo suso subito di quel luogo 
ov'cra piangendo; dans Marillac : du lieu où elle était pleu- 
rante. 

« Marie Madeleine ne se leva-t-ellc pas soudain et avec force?» 
Pour jusiilîer cette traduction, Simonnol se livre à la considéra- 
tion suivante : > Le texte dit simplement : Nonne staiim sur- 
rcxit? Il nous a semblé que le mouvement de Marie Madeleine, 
passant des larmes à la joie, comme l'indique la suite du passage, 
n'avait pas dû seulement être un acte de prompte obéissance 
aux ordres de Jésus; mais que l'invitation qu'elle recevait du 
Sauveur lui avait rendu le courage et la force. » Avec ce sys- 
1,'me. une traduction devient un commentaire. 

6> Félix hora = hors felix, ui; felix homo quem, ci, /ï, m5, 
n4.li- 

— vocat de = vocat te de, ei, 

7) si cupis aliquid — si cupis aliquem, c3, yi, yS; i\ cupias 



1(7.' SI cupjs ilind. 



1 



aliquid. ri. ri, r3, r4: si cupis exira Jesuni, 
extra Jesum, di; si quaerJs alîquid, bî. 

Les n" 7, 8, 9 manqueni dans Ries., Slus. 

S) quam si loium perderes tnundum ^: quasi si [otum per<M 
res mundum, Aa/quam si perderes loium mundum, 
hi , pi; quam si tolum perdas mundum, mi, ni3, mS, my. 

()) Quid potesi mundus ^ quid habel, bi , bi, ci , a, cS, hi , 
pi.quid libi poiest, ho; quid conferre poiest, r^;quid pole^ 
libi mundus, n , ii, s3. 

10) gravis est = est gravis, c». 

— duk'is paradisus = duJcîs est paradis 

Dans e3 le n" 10 est placé avant le n' 7. 

u)nullus poteril nocere = nullus poierit nocere tibi, ei; 
nullus poierit nocere tibi, es, my ; nullus tibi nocere poteril, 
mi, r^: nullus libi poterit nocere, m5; nullus nocere poterit, 
rt, r3. 

i3) perdit.,, perdit = perdidit... perdidii, ci . 

14) ditissimus qui = ditissimus est qui, A3, ci , hi ; dillssimus 
paucis cognitus, d3 ; et ditissimus, si , S2, s3, etc. 

manque dans 13. mi , m5, mj, m, m, n4, r2, r4. 

i5) scire conversari cum Jesu A, n^; conversare, hi; conver- 
sari cum Christo Jesu, mi. 

scire cum Jesu conversari B; scire bene cum Jesu converssri, 
pi ; scire cum Jesu bene conversari, ys; cum Jesu scire conver- 



— Jesum tenere 


= tenereJes 


Jm, nii , 


nS, 


ny, 114. 


1 


— prudenlia — 


prude ni la est 


di.d3. 






1 


17) pcrmanebii 


A. 








_J 


manebit B, 








J 


■ 


K|} ad quem tu 


ne fugies A, s 


,s3. 




1 


■ 


ad qucm Tugies 


B ; ad quem 


onfugies 


p3. 


' 


■ 


— qua;ros amie 


um — quaîfis, 


"17. pS. 


qi.s 


l.ui.yf 


^ 


s, "4. 










1 


ao) potes diu v 


vere A, 








1 


potes bene vive 


re B; non potes vivere 


mi. 


m5, my. 




11) confidis et 


ailaris A, s3. 










contidis aut Ix 


aris B : vel 1 


etaris, r3 


H 


Le mol. 


confid 


anque dans my 












33) toium mun 


um habere =. 


habere i 


olun- 


mundum 


c». _ 



I 



ï3> sil Jésus — sil libi Jésus, e3. 

— Jésus dilecius specialîs = djlcctus Jésus specialis, Ji , di, 
d3 : sit Jésus specialis, hi; dilectus et specialis, mi. m3, ni7,'sit 
soius specialis dilecius, ui ; si t Jésus solus dilectus, si , si. 

34) Diligantur omnes = diligantur homines, ci. 
î5) qui solus — quia solus, ta. 

— solus bonus =^ bonus solus, ci . 

— fidelis invenitur prae omnibus = fidclis pra; omnibus inve- 
niiur. pi. SI , si, s3, ui , yi, y3. 

36) lam amici quam înlmicî =^ tam inimici quam amici, bi, I2. 

Gence adopte cette dernière leçon. 

Vulgo, tam amici quam inimici, Verum, quum sensus verbo- 
rum sit, inimici tanquam amici (gallice, ennemis comme amis) 
libi sinl cJiari, eodem illa referimus ordine quo in C. Blés., ex 
lexiu Evange!., Diligiie inimicos vesiros, etc. El sic ad cap. 
seq-, g 1, juxta C. Gérard., conlra vulgarem ordinem, verba, 
tam diïino quam humano, graviori raiionc sermonis, reponcn- 
dum nobis erii. (Gence.) 

il n'y a qu'une réponse i faire : notre auteur ne dit pas qu'il 
faut que nos amis nous soient chers comme nos ennemis, ce qui 
serait un non-sens; mais il dit que les amis, comme les enne- 
mis, doivent Ûire aimés en Dieu, et à cause de Dieu : ce qui 
représente un sens très raisonnable et très élevé. 

a7> laudari et amari A ; amari et laudari, rfs, dS. 

laudari vel amari B; amari vel laudari, di. Il, pi. ri, r3 : 
vel amari vel laudari, 13. 

38) in corde suo lecum A ; In corde tuo lecum, ci, lu 1 , 1117. 

lecum in corde suo B; secum in corde tuo, n^ ; tecum in 
corde tuo, u/. 

— neque lu cum alîcujus occuperis amore ^= nec cum, bi, 
bi. mi; nec lu altcujus, 1117 ; ne lu, m5; ncque lu in alicujus, 
ni ; neque cum alicujus alterius, n4 ; neque cum alicujus occu- 
peris, 13, rjf.: neque tu occuperis cum alicujus amore, r3 : ne- 
que cum alieno occuperis amore, ri; neque lu occuperis alicu- 
jus amore, 13. 

— occuperis= occupaveris, hi. 

— inier omni bono homine. = Celle leçon de l'.Iro/i. ne 
présente aucun sens el est d'une grammaire défeclueuse. Il con- 
vient donc d'y renoncer. Le texte du ftai'en. esl plausible, in le, 



prœ omni bono homi 

autres lextes, suivent 
qui complète escellcn 



le. Cependant, II 

traductions ilali 

a leçon, in ic et 

ni la pensée 



est s 






tous l« 

omni bono hominï, 

l'ameur : In le e in 

iasumo homo. Volg. 

homo. Volg. Bol. Nous avons 



Ogni bono homo. Volg. Vei 
Toac; in le ed in ogni buor 
adopta [a leçon : in le et in oi 
39) liber ab intus = liber intus, ci. 

— implîcamento = impedimenio, nu, ms, m5, mj, ni, m, 
n3. n4. qi , n , >■?, r4. 

3o) te esse nudum ~ te esse mundum, bi ,bj,ii3,/i , ii, 13, 
mi , ri, m, U2, y3 ; le esse purum et mundum cor gcrere, //. 

— Jesum gerere A. 

Deum gerere B; cor gerere ad Deum, 13. 

— quam suavis est = quam suavis sil, pi , pi, p5, st, S2, ui . 
3i) priventus et intractus — prŒventus et introiraclus, ci ; 

pra:^venIus et vi iraclus, di , di,d3 ; praeventus et attraetus, ei . 
/''S^'S^i '-3 ; prîcventus et inira iractus, e3 ; privenius et 
tractus, I2, mi , m2,ni , r3, s3 ; ijlustratus et praîvenius. rj .- et 
sans faute à ce ne peux-tu parvenir sinon que sa grâce te 
Éveille et incite et atiraye à soi. Intern. Cons. ; pnventus et at- 
traetus. Cast. 

— solus cum solo =solus cum Deo, bi, bî, ci, c3, c3, hi, 
n4. p5. 

34) non debes = non debel, s3. 

Al. vulgo generatim de homine, débet, etc. At quum auctor 
sxpius, Psalmistx instar, allocutus primo secundam personam, 
et deinde transiens ad alteram, hinc vtvide magis ad prius argu- 
menlum redit; ea mente, juxta CC. Ghesq.et Brug.,CC. Leb. et 
Cel., Edd. et interpp. vei,, direclum sermoncm, debcs, etc., re- 
petendum duximus, cum Sommalio; sed hac mutationis caus;^, , 
novum numerum paragraphe caput claudenti prKfigim 
CGence.) 

C'est se mettre beaucoup dans l'embarras pour conserver il 
leçon particulière à s3. 

— supervenientia tibi = sibi, si , si. 

— serenitas magna A. 

magna serenitas B ; magna securitas, 13, p5. 
Voici les observations que fait Gence sur ce passage. On y riSJ 



connaîtra le goût du ce 
prêtes du commencemem 

Italicum vêtus, dopo 
L Granai., dc^pucs del i 
hic laiius, ne djcam ex d 



mmentaire, qui caractérise les inier- 

de ce siècle. 

■I verno seguila la state, et Hispan. 

nvicrno viene el verano. Sed auctor 
vcierum semestri (vide 
siatem hiemi, ut nocli 



mal, Thucydid. apud Dodwcll, § 6), a 

cm eliempestati sereniiatem, opposite confert. (Gence.) 

La traduction italienne citée par Gence est le Votg. Tosc. On 

3uve dans le Volg. Ven. : doppoi lo inuerno seguila la esiadc. 

; ^'otg. Roi. reproduit la traduction citée par Gence. 



Cap. IX. 

Titre) De carentia omnis solaiii ^ De carentia orationis so- 
latii, ifï. — Dans la table des chapitres, l'erreur est reclifiie et 
on a mis : omnis solatii. Le copiste de gi a été induit en erreur 
par ^r qui a des indications défectueuses. — De carentia omnis 
solaiii lerreni, r3 ; De subtraciione gratix Dei, ni. 

i) tam humano quam divino — tam divino quam humano, 
s3 : tam humano et divino, e3. 

— pro honore = pro amore, ci . 

— veîle sustinere =; sustinere vclle, s3. 

L'Ed, Bén. imprime, magnum vero est. S'il y avait un, vero. 
à placer, de fantaisie comme celui-ci, je le mellrais de préfé- 

3) Quid magis es, ai, ai, c/, c2, c3 = quid magni es, céleri. 

4) gratia dei = dei gratia, bi. 

rt) Libenter habemus aliquid ^ libenicr aliquid habemus, ci . 

— diRiculter — difficililcr, bx. 

— homo esuitur = exuitur homo, s3; homo difficuller exuitur, 

7) cum suo sacerdote — cum summo sacerdote, ci. 






tDei s 



bi, b3.ci.c3.di.d2.d3.fi.i3. 
et summum Dei sacerdotem B : et summi 
Gence conjecture que la leçon primitive 

Dei suum sacerdolem. Aucun document r 

blable hypothèse. 
— clementer ferebat = demenier ferebai. 



jne sem- 



a) benepiacitum magis elegit — beneplacitum elegîi, 13; ele- 
gil magis, p3. - 

,û)quumabamico. 1 

(Spilïen. Nouv. Déf., p. 149.) Dans le Kemp. le mol, ab, sup-" 
pléé évidemment aussilAt au-dessus de la ligne, éiait indispen- 
sable, (Ce n'est pas, ab, mais, quum, qui a été omis par Kempis 
et rétabli au-dessus de la ligne. On peut renvoyer à cet endroit 
ceuît qui louent U calligraphie du ms. de 1441. Ils y trouveront 
un beau modèle de gribouillage.) Quant au mot, fueris, on ne 
peut dire qu'il avait été omis; il termine la ligne et ne fait que 
la rendre un peu plus longue, ce que Thomas a très bien pu se 
permettre afin d'économiser l'espace. (Le mol, fueris, a été bel 
et bien oublié par Kempis, et il a fallu l'écrire en marge : il n'y 
avait pas de raison d'économiser le papier en cet endroit plutôt 
que partout aill 
— fueris derelictus — derelictus fueris, 
1 i) in seipso ceriare =■ in seipso, manque dans bi ; 



se ipso 



,' in seipso decertare, n^ ; li 
eipsum = seipsum discat, î5. 



- disca 

— suum pler 
suum in Deum B. 
i3)uf omet les n" i3 

— Christi amator A. 
amator Christi B. 

— super illas consolât 
super consolationes t 



, manque dans bî ; certare )^^| 
e, n^ ; In seipso tractare, X^^^H 

n plene in Deo, x3. ^H 



; super consolationes suas, mt , my ; 

La suppression du mot, illas, donne à la pensée de notre au- 
teur un sens répréhensible. L'ami du Christ ne recherche pas 
les consolations humaines ; mais il peut rechercher, et recherche 
en effet, les consolations divines. La leçon des Transalpins tend 
à faire de l'L C. une ceuvre quiétiste. 

14) Quum igitur = quum crgo, mi , m5, mj.ni, n3. n^.. yt. 

— spiritualis eonsolatio a Deodaïur A:a deospirilualisconso- 
latio datur, i'ï. 

spiritualis a Deo eonsolatio datur B ; spiritualis eonsolatio a 
deo tibi datur, m 1 ; spiritualis a deo datur eonsolatio, (3 ; spi- 
ritualis eonsolatio datur, SI. 

— esse intellige, n/, ai = intellige esse, ceteri. 



— mcritum el noii extolli A. 

tneriium. NoIi extolli B ; nolî entolli, manque dans r4. 

i5}inaniicr pratsumcre =^ inaniler eslollere vel prsesumere, 



— in omnibus actibus 
i'>) redoaare gratiam t 



= in cunctis actibus, cf , e4. 

l consolationem A ; redundare, di, d3. 



redonare consolationem B ; libi donare consolationem, 13, 
pi ,r3.ui , y3 ;i\\i\ reddere consolationem, yi ; tibi reddere 
vel redonare consolationem, nii. 

17) viam Dei experlis ~ In via Dei expertis, mi , mj. 

— fuit laits sKpe A ; fuit sxpe, ci ; talis, manque. 

fuit sxpe lalis B ; fuit sxpc alternalionis lalis, pi : sxpe talîs 
allernationis modus fuit, ni;, mj. 

18) Unde quidam pr^ienic — unde prœsenie, bi. 

19) Absente auiem A. 
Absente vero tï. 

30) Dominum rogat = dominum oral, ï.î. 
Il) gaudium et = gaudium mihi el, e3. 
a3) Kl si sic = si sic, s/, ïi, s3. 

— acium est^ faclum est, e3. 

— inlirmis et — infirmis ac, s3, 

Edd. vel. nonnullx, infîmis, opposite forsan, ma^nîs ; sed mi- 
nus xque, quum de inlirmis, modo ferventibus, modo frigidis, 
sgaiur. (Gence.) 

— in frigiditate ei interdum in fervore A. 

in fervore et interdum in frigiditate B ; si inierdum in frigidi- 
late sumus, mi, m3, m5, my, n4, qi. 

a4)spiritus venit ^^ venil spiritus, s3; venit Chrislus, /î;spi- 



, r3. 



; secundum voluntaiis sue 



— sux voluntaiis beneplacii 
beneplacilum, di, di, d3, ei, 

%ux beneplacilum voluntaiis B ; beneplacilum sux voluntaiis, 
mi , my, n4, r3, r4.s3 ; suœplacilum voluntaiis, ri; secundum 
beneplacilum voluntaiis, p3. 

a5) Super quid îgilur =^ super quid ergo,"i;, "17, ni,n2, 
14; super quem ergo, m.S ; super sperare igitur possum,/î. 
confideredebeo nisi = contidere nisi, si. 
nisiinsola magna misericordia Dei A,pi ,p3,p5,si ,S3,y3. 



— ïyd — 

B nisi in sola misericordia Dei magna, mi , m5, mj, r3, sJ ; 
nisi in sola Dei misericordia magna, 13, ni. m, n^, rj, rj. 
nisi in sola Dei magna misericordia, pt. 

— Dei = domini, ci , ci. 

35) fratres el amici A, r3 ; fratres, amicj, bi. 

fraires vcl amici B ; fratres sive amici, yz, y3 ; fratres devoli 



— dulcis cantus = dulces cantus, 
Ed. Valart, cum Ed. Paris. 1546, 

camus et hymni, uirumque numéro 
ticB distincte ab hymnis. AI, dulcis 
dicitur per hendvadim, loco, dulcis 
passim hujusmodi. (Gence.) 

— juvant et modicum A. 
juvant, modicum B. 

— desertus sum = sum desertus, 
sertusagraiia, //. 

37) Tune non = lune enim, h. 

— non est melius ^= non melius, 

— abnegatio mei = nostri, I3. 

38) aliquem relîgiosui 
aliqucm tam reiigiosu 

devotum, j*J ; hominem 
tam religiosum el devoH 
m/;aliquem religiosum 

— J'avoue que [e ne t 
et devolum. Si le révise 
volum, le sens serait cla 



devotum 
igiosum 



l'I, C. 



dans la langue de 
religieux, dans le 

v\) fuit tam =^ fuit unqi 



toujours sij 

de pieux, pratiqi 

, e4. 



et Ed. Colon. iS?!, dulces 
plitraii, quasi sint hic can- 
anius et hymni, graecaniee 
cantus hymnorum. ut alia 



03, Cl , cz, c:i, ni; ae- 

; aliquem religiosum ^^| 
el devotum, ri; inve^^H 
devotum ei retigiosu^^H 

M 

1 leçon, tam religiosu^^M 
m religiosum quam de^H 
it que le moi, religiosuCH 
ii6é, moine, et jamais. 
ant la venu de religion. 



; aliquem religiosum 

invei 
, (f;a!iquem devotum ei retigiosui 
devotui 
iprends pas la leçon, tam rcligiosi 
quam 
est constant que le moi, religiosus^ 



:1 illuminatus, ci, n. 
quin fuerit tentatus, $3 ; non fuil 



— non fuerit tentatus 
leniatus, e3, e^.fi, il, ii. 

3û) Non enim. — L'I. C. ne recule pas devant l'emploi d 
conjonctions. Ici, enim, est employé au commencement de 3o 
de 3i, sans préjudice de, nam, employé au milieu de 3i. 1 
telles répétitions sont fréquentes dans notre pieux livre. 

— dignus est contcmplatione =^ contemplatione dignus esi,c 



3i) leniaiio =^ Iribulatio, ci. 

— probalis cœlesiis promiiiimr consolatio ^= cœleste promil- 
titur regngm. ni, n2,n4 ; probaiis esse signum cœlesiis permil- 
limr, d3. 

33) Ed. Z. Augustana, non cum C. Augusi., ligno de vite, sed, 
e Scripiura, de ligno viia; (vincenii dabo edere) ipsa esi senten- 
tia; qux ad lltieram ex cxlero a Beauzde refertur. quum a 
Valan lantum, posi, inqiiit, addebatur, Chrisius. (Gence,) 

33) Datar etiam A ; datur enim, ea ; datur consolatio, 6a. 
Daturautem B. 

La substitution de, auiem, à, etiam, semble malheureuse. On 
a voulu éviter la répétition de, etiam, employé au commence- 
ment du numéro suivant. Les répétitions n'effrayaient pas 
notre pieux auteur, et il était inutile de le corriger sur ce point. 
I.e réviseur ne s'est pas aperçu que l'énumération des résultais 
de la consolation demande l'emploi de, etiam. 

34) Sequilur ciiam =■ sequitur enim, mi, m5, mj, n^. 
e dans d3. 



36) prsparare te A. 
le prxparare B, ci ; ti 
— sunt hosles A, m 1 
hostcs sunt B ; sunt, 1 



. manque dans/iJ. 
m5, my. m. 112, 1,4 



Titre) pro graiia Dei — pro gratia, 13, mH, m, n4, p5 ; licm 
unde supra, ni. 

Quid quferis A, r^, s3 ; quoniam qujeris, hz. 

Cur quxris B. 

quielem = requiem, p3, sa. 

2) Pone te, manque dans ci. 

— ad consolationem A, 13, mr, »|5, H17, pt.pS, fl,y3,Y3. 
ad consolaiiones B, h, ni, m, n^, pi,p3, ra, r3, r4,ii ,si, 

s3. ui. 

— delicii mundana! — divitiie mundanx, ci; delicîse mundi, 
di , d2, d3, ei , e3, fi, gi ,g3, hi. il ; mundi delicias, ei, p3. 
y2 : Ixtitix mundanse, 13. 

— aut turpes sunt aut vanx A, si; aut lurpes aut vans sunt, 
ti.fi. 



— ao8 — 

aut vanae sunt aut turpes B ; sunt vanx et turpes, m, 114. 
3) Quis enim = quis etiam, ci. 

6) jucundae et = jucund» sunt et, s3 ; sunt jucund», ci, 

— puris infusae mentibus A. 

puris mentibus infusae B; mentibus puris infus», ri; puris 
mentibus effus», rJ. 

7) semper pro suo affectu frui valet == pro suo afifectu semper 
frui valet, mi, my, s3 ; pro affectu fruî soict, 13. 

— A remarquer l'emploi de,enim,nam, vero, sed, toutes pro- 
positions placées au commencement de cinq phrases se suivant 
l'une l'autre immédiatement. 

8) Multum contrariatur A, p2, 

Multum autem contrariatur B ; multum autem contraria su- 
pernae, r^. 

— magna confidentia sui = magna confîdentia, mi» mj ; 
magna sui confidentia, 13 ; magna fîdentia sui, h2. 

9) consolationis gratiam = gratiam consolation is, e3; codso- 
iationes,s/. 

— maie agit non totum = maie facit non statim, c/. 

10) gratiae flucrc = gratis intluere, 1/. 

— origini, i2 = originali fontali, m5. 

1 1) debetur gralia = debetur vel datur gratia, p2, 

— gratias réfèrent! ^^ gratias agent! sive referenti, ci. 

— aufertur = et auferetur, c/, si, s3 ; et aufertur, S2 ; aufe- 
retur, cJ, e^, it . 

12) aufert — auferat, ci. 

— nec affecto — non afTecto, // . 
manque dans hi , I2, 13. 

i3) omne altum = altum omne, a2. 

— omne desiderium purum, nec omne dulce bonum A. 
omne dulce bonum, nec omne desiderium purum B. 

— gratum Deo A. 
Dec gratum B. 

14) unde humilior A, si . 
unde semper humilior B. 

— relinquendum paratior, d2t d3 ; delinquendum me, la. 
1 S) quidquid boni = quidquam boni, ci, 64, si, S2, s3. 
16) quidquid Dei est A. 

quod Dei est B. 



— 20U — 

— adscribe = inscribe, b2, 

— gratia iribuens, ai — gratia rétribue, a2, bi, b2, r4 ; tri- 
bucrc, et , €2,13, qt,ui ; altribuere, l2 ; tribue, céleri. 

La leçon de VAron. n*a rien qui doive la faire rejeter. Au 
contraire, elle est préférable à la leçon commune, qui fait inter- 
venir défectueusement, tribue, à côte de, sentias. Ou bien il 
faut, tribue, sentito; ou bien, tribuere... sentias; ou bien, comme 
VAron., tribuens... sentias. 

18) sine iniimo = cum infime, m/. 

30) A et gloria cœlesti non vans gloriae cupidi, ai, a2, bi, 
b2. Cl, C2, c3, di, d2, d3, €4, ht, p2 ; et gloriae celestis non 
vanae gloriae cupidi, et, e2, e4,fi,f2, gi, g2, h2, ii, 12, 

B et gloria cœlesti non suni inanis gloriae cupidi, mi, m5, 
mj, ni, n2, qi, ri, r2, r4, s3 ; non inanis, n4; et gloria cœ- 
lesti non sunt vanae g\orisd,pi,p3,p5, r3, si,S2, y3 ; et celesli 
gloria non sunt vanae gloriae, y 2 ; et gratia cœlesti non sunt 
inanis gloriae, //; pleni virtute et gratia cœlesti non sunt inanis 
gloriae, I2, 13. 

pieni de ueritade e de gloria celestîale : e non cupidi de uana 
gloria. Volg. Ven. : c*esi la leçon de VAron.; tanlo sono piu 
gloriosi et pieni di uerita : et non sono desiderosi di uana 
gloria. Volg, Tosc. : c'est encore la leçon de VAron., bien que 
dépravée. Pieni di veritade et gloria celestiale, non desiderosi 
délia gloria vana di questo mondo. Volg. Bot. On voit que les 
Volg. ne se séparent pas des primitifs. 

32) Et qui totum Deo = et qui Deo totum, bi , b2, ci, C2, 
c3, e4, hi , mj, r4. 

— gloriam ab invicem = ab invicem gloriam, s3. 

— a solo Deo = a Deo, ci . 

— in idipsum tendunt = in ipsum tendunt, g2, 13, s3 ; et 
semper in ipsum, ci, p2 ; et semper in idipsum intendunt, r^ ; 
et semper in idipsum tendunt, 1/ ; et in idipsum semper ten- 
dunt, e4, 

23) gratus in minimo A; gratus in animo, d2, d3, et, e3. 
gratus pro minimo B; gratus pro minimis, rt, r2. 

— majora accipcre = accipere majora, s3. 

34) minimum etiam pro maximo et magis = etiam, et, magis, 
manquent dans et. 

— contemptibile = contemptibiles, b2. 

14 



aS) A aut munus vile, j/, ci , di.C4,fi ,gi .g2.i1 .li.Hpi. 
p3, qi : aut minus vile, ai. bi, bi. ci, c3, di. et, «, eJ./î, 
/il, h3, il. Il, ri : nullum dalum per unum aut minus ïiit, ci. 

B aut nimis vile, mi, m3, mS, my, ni, 112, n3. n4.pi.p. 
ri. SI, s3. yi, y3 ; nM\im dalum parvum vel vile Tidebilur, 
r^,- dalum parvum nimis vile, si. 

Il est évident que les leçons, minus vile, nimis vile, ne uii> 
font ni le sens, ni les références scripturaires. Il faut s'en lenir 
nécesseiremeni au texte de VAron- : munus vile. 

Remarquer ici, ce que nous avons eu souvent occasion de 
constater, que l'origine des leçons douteuses remonte au p»riag< 
des primitifs. 

Alludit author ad illud Jac. cap. ivii : Omne datum oplimuni 
et omne donum perfectum descendensa paire luminum; — ïid^ 
licct : Nullum datum parvum, quia omne dàtum oplimum: 
nullum munus vile, quia omne donum perfecium.(Qiiairemaift-) 

Loco, nimis, quod hic pro, valde, redundare videlur, CC. Aï^ 
nion. a et Sangenov., Edd. etiam Brixiana, Venet., Paris., plai" 
exhibent, munus, exscriptum per errorem, minus, in C. nosiro 
Gers. Inconséquent! nempe sentent ia auctor alludit ad hoclacobi 
('1 '7). Omne datum optimum, omne donum peifectum.desursuin 
a Pâtre, etc. Unde, nullum datum parvum, nullum munus vile. 
Et sic Germanico-Gallica versio, ni don qui soit petit, ni préstDt 
de petite estime. (Gence.) 

36) veibera donaveiit A. 

vcrbera dedcrit B. 

ay) ut redeat = ut reddatur, c/. 

— pro gratia Dei data A, m. 

pro gratia dala B. 

Cap. XI. 



À 



Titre) amatorum cruels Jesu= amatorum cruels, cr,p3,y3i 
amicorum erucis Jesu, ht; amatorum crucis Christi, c/,p5, yj; 
amatorum crucis Jesu Christi, p5 ; amicorum Chrisit, mi, aJ; 
amicorum crucis Christi, ni5, ^5, s5; de cruce portanda poil 
Jesum, ni. 

1) Habei Jésus nunc =^ habet nunc Jésus, di, di, d3, ti, *î. 
i3, m5, ri; habet Jésus autem, bi, ca, c3, hi ; habel autegj 
Jésus, b2. Cl; habet Jésus multos, //. 



^^B^regni sui =^sui regni, cr, t3. 
1) Habel multos A. 
Multos habei B. 

Le n' 1 manque dans bi, bs, ci, a, c3. 
4) Omnes volunt cum Chrislo A. 

Omnes cupluni cum eo B; omncs cupium cum Deo. pi , p3, 
p5. r3. i3. ui. 

— sed pauci volunl pro ipso A; pro Chris[o, ci.sed pauci 
Volunt cum Chrislo, ^i.-scd pauci voiunt aiiquid pro ipso, ci. 
B sed pauci volunt pro eo, //, 13, pi, si, y 3 ; pauci volunl 
pro eo, p3, p5, si, ui; pauci volunt cum eo, m5, ni, ri , ri, 
t3, T4 : pauci volunl aiiquid pro eo, p», s3 ; sed pauci cum eo 
alïquid susdnere, mS, n^: sed pauci volunt cum eo aiiquid sen- 
tire, mi; pauci cum eo aiiquid suslinere, qi ; sed pauci voluni 
cum eo sustinere, n^. 

L'i antea cxstai, cum eo gaudere, ita in CC. Ghesq., Rebdorf., 
Allai, et. Leb. ponitur deinde, cum eo suslinere. Sed in Codd. 
vel antiquioribus legitur, pro eo sustinere; quod antithesim mi- 
nus sapii. Cl sensum vcrborum, cum eo, compleclilur. Diclx 
timen prscipux ex authenticis, edîilones Sommalii, ferunt 
utrumque, pro eo aut cum eo, ac ilidem prima Rosweydi, qui 
illius leclionem, si aiia fuissel scripiio, ad Codicem Thomxum 
revocasset. Num igitur aucior, annon potius exscriptor, hanc 
{leminam ex diversis Codicibus qussiiam reiulerit ? Quam vero 
non habel C. Gérard., Codlcis Aniuerp. exemplar prototypon 
nobis visum. (Gence.) 
3) sequuniur Jesum = Jesum sequuntur, si , S3, s3. 
— sed pauci ad := sed pauci usque ad, si. 
Voici une des rares occasions où Kempis a fait preuve d'ori- 
ginalité. Il a répété la préposition, usque, landis que tous les 
autres textes se bornent à la transcrire une seule fols : usque ad 
fractionem panis... ad bibendum. 
6)miracula ejus = ïincula ejus, I2. 
7) mulli Jesum = mullum Jesum, h. 
S) recipiunt A. 

percipiunl B; accipiunl, r3, r^. 
9) se Jésus = Jésus se, bi, ci, ti, a, s3. 
f absconderet... relinqueret A ; abscondiderit... reliquerit, ci : 
nnderil.., rclinquerli, d3. 



— llï — 

absi;onJeril.,. reliquerît B; sese ab eis absconderil, "tj. 

— aut in dejeciLonem A, «4, s3; gu[ dejeclionem, n 1 , u3, ri, 
r^; aui deiraciîonem, 13. 

vel in dejectionem B; vel dejectionem, //, pr, ri, n. yi- 
10) ipsum in tribulalione A. 
ipsum in omni tribulatione'B. 

— suam aliquam propriam consolationem, ai, a2, bi,bi,â, 
gt.hi.ht; aliquam suam consolationem propriam, ci, ■aliquam 
suim propriam consolationem, ci, g2 ; suam propriam aliquim 
consolationem, pi, pi, p3, »/; propriam aliquam consolilior 
nem, si, S3, .i5 ; suam aliquam consolationem, di , di, d3,il, 
et, e3, e4,fi,f2, il, 12, ni , h 2, 114, rt, r3, rjf,: aliquam sMui 
consolationem, //, I3, mi, mS, mj, qi, yi, y3 ; aliquam con- 
solationem, p5. 

— et in anguslia A. 

et angustia B, ai, ai. 

Quemadmodum in Codicibus hujusce opcris ciscribendis am»- 
nuenses diversi ac religiosi plura, ut passim vidcre est, addiderc 
iia Codicis anni 1441 scriptor Kempisius, sermon! (ex Soliloq. 
cap. XV) P. Gerlaci canonici Windeshemensis, Rusbroctin 
altcrius valde mystici, consimile dictum istud, nimio pietaiis 
studio, protulerat, deînde quidem minio expunctum : Et si Jésus 



mfer 



vellet quod 
œque conienti esscnt 1 
martyr, in Epist. ad Roi 
Diaboli in me veniant. 



(nempe, 
e nimium curareni, 
m., diccndo, Ignis... 
ibjunxii lamen, solut 



num ignem), ibi 
jgnalius salltcn 
et tota lormenl» 
1 ut Jesu Chrislû 
X, supra, § i 



fruar. Verum, qua raiionc, post verba, 
Kliamsi pœnas et vcrbera dedcrît (Deus), gratum esse debcl. 
ique fldeo et tcmperate loquendi modum subito tam graviiot 
cxcessisset auctor De Imilatione Christi? Nam quidem usque 
renuit amorem proprii boni in terris; at nunquam speti) com- 
munis boni in cœlis, advertente Bossuet (Mb. De Mystic, i[, i5), 
ullatcnus imminui inlendil, quum hic etiam, sectaiores crucis 
Jesu, expresse spectarei, Deum semper laudaturos, vel si nun- 
quam eis Jésus consolationem dare vellet. (Gence.) 

Si celte note de Gence avait été connue de Spitzen, elle lui 
aurait sans doute fait éviter ia page suivante (Déf. Nouv.,p. uS): 
« Ce passage à lui seul suffit pour prouver que le ms. de Kempis 
est indubitablement l'autographe primitif de l'I. C. Cette pi- 



riode, t!t si Jésus vellet quod irent in infernum, ibi quoque con- 
tenu e%senl nec eum minus amareni, esc raturée et une ligne 
rouge est l'nie le long de la rature, de sorte que l'on ne peut 
plus qu'à grand'peine distinguer les mots biffés, 11 est évident 
que la période raturée ne fut pas écrite pour être mise enire les 
deux périodes qui se lisent à présent dans rauiographe ainsi que 
dans toutes les éditions : elle excluait absolument la dernière 
période (jusqu'ici Spitzen est irréprochable) qui est manifeste- 
ment venue la remplacer (il n'est nullement manifeste que le 
n" I i soit une rédaction nouvelle et corrigée; il est plus mani- 
feste que Kempis a introduit une interpolation entre les n°- lo 
et II), Que Thomas ait eu sous les yeux un modèle où se trou- 
vait la période biffée, c'est ce que personne ne soutiendra ; on 
ne l'a jamais trouvée dans aucun ms. de l'I. C. C'est donc en 
auteur du livre qu'il l'a d'abord écrite, (La conclusion n'est pas 
légitime. Une interpolation n'est pas un signe de droit d'auteur. 
A ce titre, le Bob., qui a introduit une centaine d'interpolations 
dans le te.xte de l'I. C, serait plus autorisé à représenter l'autc- 
praphe,) Est-ce que Thomas a vu immédiatement lui-même que 
c'était aller trop loin et que le passage risquait d'être une, 
propositio piarum aurium offensiva? (Le passage n'est même 
pas de Kempis, qui l'a emprunté à Gerlac, ainsi que le dit 
Gencc.) Est-ce qu'il s'en est douté et qu'il est allé sur-le-champ 
consulter le père prieur ou quelque confrère dont il respectait 
l'avis? (C'est déjà trop que kempis ait été capable de retenir 
d'un écrit de Gcriac, une proposition erronée ei scandaleuse, et 
de l'insérer dans sa copie de l'I, C.) On l'ignore : enfin, il se 
hâta de bifTer le passage et de le remplacer par la période que 
nous lisons actuellement dans l'I. C. (Tout cela est pure suppo- 
sition : On ne sait pas quand l'interpolation a été biffée, si elle 
l'a été par Kempis ou par un autre; quant au n° 1 1 , il se ren- 
contre tel qu'il est dans les mss. antérieurs au Kemp.) L'an 
1441 cette période (le n' 11) se trouvait déjà dans un grand 
nombre de copies; elle se lit dans toutes celles qui existent en- 
core d'avant cette année : il était par conséquent trop lard pour 
vouloir la remplacer par la période biffée : c'eût été embarrasser 
Us futurs lecteurs par une déplorable incertitude du texte. (Il 
esta croire que c'est l'impossibilité de maintenir dans l'I. C, 
^ proposition digne de toute réprobation, qui a déterminé le 




bilTsge ) 1,'autotitaphe seul de l'auteur, on le voit, « pritiil 1 
un pareil biffage. (Un bifl'age, encore une fois, témoigne d'unt 
correction, qui peut être le Tait d'un copiste aussi bien que d'un 

— Mon opinion est toute contraire â celle de Spitzen. L'initr- 
polaiion de la proposition de Gerlac est incontestable : el!tesll< 
fait de Kempis, qui Ta introduite entre les n" lo et i j. El!(i 
été raturée après coup par Kempis ou un correcteur, peu im- 
porte. Le fait seul d'avoir accueilli cette proposition, el de 
l'avoir glissde dans le texte de l'I. C, est, â mes yeuit, eiclusil 
d; toute priiteniion à la paternité de l'œuvre. Un mystique qui 
veut que, par amour pour Jésus-Christ, on se résigne à l'ento, 
c'est-à-dire, à la haine de Jésus-Christ, ce mystique-lâ est in 
quiéliste, qui ne se rend même pas compte de la valeur d» 
termes. Kempis ayant recueilli cette monstrueuse doctrine dtni 
des écrits étrangers, ei l'ayant insérée dans l'i. C, mÉme pour 
quelques heures, est incapable et indigne d'être tenu pour l'iu- 
teur de l'admirable livre, modèle de sagesse et d'orthodoxie. 

— benedicunl =^ diligunl et benedicunt, cr. 

1 1) Et si nunquam eis — et si eis nunquam, bi , b3, ci.ei. 
hi , hi, i}i; et si eis consola tionem nunquam dare, c»; et si nun- 
quam consolationem eis, di.dx.dS, ri, r3, y2 ; et si nunquim 
consolationeseis, es. 

— consolationem dare = dare consolationem. s3. 
la) amor Jesu purus = amor purus Jesu, ai. 

— commodo vel amore =■ amore vel commodo, e3, s3. 

14) magis quam Christ: = magis quam Jesu, 6;, (2, ci.cii 
c3, Aï ; magis quam Jesu Chrisii, r^. 

— commoda vel lucra A. 

commoda et lucra B ; lucra et commoda, pi , ri , ra. 
i5) invenietur ^= invenitur, bi, bi, et , ci, c3, di ,ei,fi,gi, 
hi.13. mi. m5. mj. n4. ri,r3, r4. 

— Deo servire = servire Deo, ci. 

16) Raro invenitur tam spiritalis atiquis =: raro invenilUf 
aliquis tam spiritalis, r4 ; raro invenitur lalîs spiritalis tli- 
quis, ni , m ; raro tam spiritalis aliquis est, p2 ; raro tam spi- 
ritalis aliquis, II, 12. 13, si, s3,ui.yi.y3. 

Teste insirumenlo de mss. coram D. archicpiscopo Paris. 
Ilarlceo exhibitis anno 1671 , deprehensa est in Thomseo Codicc 



I autem illic sxpius idem 

1, tune pariter produclis. eo 

in C. Weingart. nec in 



^^Missio verbi, invenitur, Repetilum 
Terbum, etiam in CC. pluribgs alii< 
loco abesl, vel in C. Gérard. Sed, i 
C, Mell. veierrimis deesi. (Gence.) 

L'omission de, invenitur, dans le ms, de Kempis et dans 
quelques autres niss. de peu d'aulorilf , ne peut âtre considérée 
comme une amélioration du texte. Il est à remarquer combien 
Kempis, danssa copie, s'est montré réfraelaire à tout acte d'c.\a- 
men et de critique. Il reproduit les textes placés sous ses Veux, 
sans y opérer la moindre modification. Non seulement i! ne se 
conduit pas en auteur, mais pas même en réviseur, ni en cor- 
recieuf. U exécute une simple Iranscriplion, en copiste banal. 

— qui omnibus = qui ab omnibus, s^.j-J; qui in omnibus, rff , 
1 7) spirilu pauperem ^ pauperem spirîiu, si, si, s3. 

— pauperem et ab := pauperem ab, ci. 

— quis inveniet = quis invenietur, an quis invenitur, ki. 
Le copiste de VAron. ayant gardé un souvenir trop vif de 

l'ubi invenielur, du n' i5, et du raro invenitur, du n* i6, s'est 
laissé aller à conserver la forme passive, quis invenietur, tandis 
que les accusatifs, verum... pauperem... nudum, exigent la forme 
active, quis inveniet. C'est une des rares fautes qui se rencon- 
trent dans VAron. 

— de ultimis = de omnibus, ci. 

i()) substantiam suam adhuc ^ subsiantiam adhuc, hi ; sub- 
stanliam ejus adhuc. pi, yi : substantiam pro hac nudilale ad- 
huc, mi , m3, m7, n.^. 

30) fecerit pcenitentiam mignam ^ pcenitenliam magnam l'c- 
cerit, h, ui. 

— adhuc exiguum est ^= adhuc nihil est, lî. 

ai) viriutem magnam et ~ virtuiem magnam adhuc exiguum 
est. C3 : magnam habuerit virluiem et, fi. 

— devotionem nimis ardenlem ■= devolionem si habucril ni- 
mis ardentem, ci : habuerit devolionem magnam e[ virluiem 
nimis ardentem, jJ ,' devolionem ardeniem, rf5, //; ardeniem 
nimis. 13, pi. 

— adhuc mulium sibi deest = adhuc sibi mulium deest, bi, 
b2. Cl , c3, mi, pî : idhtic multum deest, ca, mi, m7; adhuc 
sibi mulium sibi deest, qi: nimis sibi adhuc dccsi, 13. 

33) Unum scilicet quod sibi summe .\, si . 



st:iliccl unum quod summc sibi B ; scïlicei unum quod sibi 
summe, 13, mi, m5. mj. r3 : sed unum quod sibi summe.ri, 
ri ; scilicet unum summe sibi necessarium esi, r^/si unum 
quod summe necessarium esl, ui. 

34) Quid illud =^ quid illud est, bi ; quld igitur, e5 ; quod 
illud, y5;quid esl illud, 13. mi. m5, «17, p3, r3. 

— illud u[ = illud videlicet ui, r^. 

— omnibus reliciis se rejinquat ^^ ut omnia et se relinquii. 
ml , m3, mj; in omnia relinquai et se, m5 ; ut in omnibus m 
reiinquat, qi . 

ï5) Quum omnia ^ quumque omnia, si, si, i3. 

— nihil se= ni! se, sa, s3. 



slimari posait, fi.k'! 
; xstîmari non pouil, 



aô) ponderet = pondéral, mS, qi. 

— quod grandis a;sumari possit A ; e 
existimare posse!, e2 : œslimare posseï, . 
ta ; JEîlimare poierit,;;!. 

quod grande ^slimarc possit B ; xslimari posseï, inJ ,- aili^_ 
marc posset, pi, p5, ui. ^M 

ce. Mant-, Cav. et Edd. Venet. non, quod grande, sed, (|il^H 
grandis (si:ilii:ct homo) xslimari possil. Et ils inlerpp. Casial. ^H 
Toi, Namque opposite sequiiur, sed servum inutilem se pro- 
nuntiet; quod vero de actis in xîtimatione humana magni hi- 
bitis potius diccndum : omnia nempe. ut modo prius, quum te- 
cerit homo, respectu Dei, nihil se fecisse scntiat. (Gence.) 

Il y a, en effet, différence complète entre les deux leçons, 
quod grandis, et, quod grande. Gence préfère celte dernière 
leçon. Pour notre part, nous trouvons que la leçon, quod gran- 
dis, est plus logique. E non faza grande siima che lui possa es- 
sere estimalo grande : ma in ueritade se chiami seruo inutile, 
Volif. Yen. Il ne nous paraît pas qu'il faille renoncer a un sens 
aussi suivi, pour adopter le texte suivant, qui nous paraît un 
peu décousu : Qu'il ne regarde pas comme considérable ce qui 
pourrait passer pour grand ; mais qu'il confesse qu'il n'est véri- 
tablement qu'un serviteur inutile. (Beauzée.) La plupart des tra- 
ducteurs, qui suivent le texte transalpin, quod grande, ont été 
amenés â adopter le sens de la leçon italienne, quod grandis. 
Kntre autres, Gence lui-même. Il me semble qu'on doit 
tenir à une traduction littérale : qu'il ne tienne pas grand t 
de ce qu'on peut l'estimer grand, 



«4. ri, r3 ; se servum inuijle 
37) Quum fecerilis omnia q 

u I : quum bene feceritJs omnii 
— qui pracepta vobis sunt 

qux prxcep[a sunt vobis, si , . 



14. '•4- 

^ quum fecerilis h«c omnia. 



prœcepta quse vobis suni, ai; 
s3 ; qux nobis prxcepu sunt, 



38) Tune vero A, 11^, 91, ui. 

— pauper et nudus spirilu esse poterit = pauper et nudus 
esse potcril, bi.bî, mi, m5, m-},yi. 

ag) A Nemo islo ditior, nemo tam liberior, nemo potentior qui 
seit se, ai , ai.bi.ci ; poientior to quiscitse, ci ; nemo tamen 
liberior, c3, ^(,(^3, 1;, i'ï ; nemo islo dilior nemo liberior ne- 
mo potentior qui scit se, ta, rf/, rfa, d3, ei , e2, e3 , hs ; poten- 
lior illo qui, e^; nemo in Deo doeiior, nemo lamcn liberior, 
nemo polenlior qui scit se,/;; nemo ideo ditior, nemo tamen 
liberior, nemo poientior qui scit se, /ï. 

Nemo tamen isto ditior, nemo potentior, nemo liberior qui se 
Cl omnia relinquere scit B ; quam qui se, m5 ; liberior est, n^ ; 
nemo liberior, nemo potentior qui sic se et omnia, i; ; liberior 



Ne> 



1 qui! 



tifs, 



, nemo tam liberior, disent quelques 
t la leçon plus correclc, nemo isio di 



D'auircsdonnei 
mo tamen libcrio 

Nous avons conservé la leçon de l'Aron , qui semble déTei;- 
tueuse grammaiicalement parlant, mais qui indique une nuance 
de sens qui m*rite d'ûire signalée. Personne n'est plus riche, 
dil noire auteur, et ne laisse pas d'en Être plus libre, que celui etc. 

— omnia relinquere = omnia sua relmquere, mj. 
'l ad inlîmum ^ et infimum, di,d2, d3. 



^^Rtre) De régla 
I crucem, ni. 



Cap, XII. 
inctie Crucis=de uUlitale porlandi 



vldciur » 



i) Durus hic mullis videtur sermo A ; durus hi 
mo multis, /». 

Durus mullis videtur hic sermo B ; durus videiur mulli 
sermo, pi, p5 ; durus videtur hic sermo multis, 1$ ; durus 
deiur in multis hic sermo, ri. 

— crucem luam et =; crucem el, e3. 

ï) maiedicti = omnes maledlcii, ci. 

3) flb auditione = ab audilQ, 13. s3 

aelerna; damnaiionis, e3, si, S2, s5- 

Ut supra cxstat, audirc vcrbum, alii eitplele hic referuni, 'b 
luditione verbi, etc. (Gcnce.) 

Je n'ai trouvé nulle pari cctie dernière leçon signilfe pir 



5) ad Christum = se Chrislo, 

— con forma veru ni ^= confirm 

Celte leçon de VAron. pourrai: 

tefois, le sen: 



-na: damnationis, 



liic 

4 



a ngucL 



: défendre. Tou- 

parait donc pii 

il est préférable d'accepter la leçon 

■cproduite par fiai'eji.eiles troissn- 

es : si sono conformaii; iransfor- 



■unt, m 5. 



attendent ad Christum, 13; accec 



i 



commune, conformaverunt 
ciennes traductions iialier 
maverunt, bi, 6ï, c2, c.Î, I 

— ad Christum accèdent 
accèdent ad Christum B; 

ad eum, mi, m5. 
7) ab hostibus in cruce protectio, ii. 

— A virtuiis summa, ai. al, fi.f3.gi,f;2, kl. il : 
summa, bi , bi, ci, ci, c3, di , di, d3, ei, a, e3. e4, hi 

B summa virtutis, //, 13, m, m, n3, qi, pi, p3, pi, n, rJ, 
i/. sa, î5, «/, j'2, yJ ; summa virtuium, m/, mS.mi.mj: 
summa virtus, li, pi, ri, r^ ; manque dans n^. 

G. Cav. et Edd. Ttal,, In cruce virlus summa : CC. Gernian. 
Mell. a et Allât., summa vinulum. At CC. alii plures ex divcrsa 
regionc, summa virtutis, ut ei, perfeclio sanclitatis. De hoc 
auiem loquendi modo, seu consimili, vide Riiterhusii plura in 
suo Prodromo ex veleribus libris collecta. (Gence.) 

— perfeclio sanctitaiis = profcssio sanctilatis, Ji ; profeciio 
sanciiiatis, yJ; prolcctioel perfeclio sanctilatis, ii. 

1 1) Crucem et A. 



— aig — 

fcem luam et B. 

— ut lu etiam A ; ei tu etîam, cî, d3 ; ut eiiam, /( . 
ut et tu tuam B ; portes et tu crgo luam, n. 

i3) si tommorluus fueris = si cum illo mortuus fueris, s3 ; 
si cum eo monuus fueris, fti, 13 ; si morluus fueris, la ; si pro 
ipso monuus fueris, /a. 

Le second membre de ce n" et le premier du n» 14 manquent 
dans e3. 

14) pcenx socius eris et glorîx A. 

soclus fueris pcen» erls et glorisc B. 

i5) loium constat = totum jacct, ci ; manqucrtl les mots, 
constat et in moriendo totum jacel. 

— et in moriendo lotum jacet — et in moricndo jacet loium, 
fi : et in moriendo totum latei, yi, y3 ; et in morte loium 
jacel, mi , mS, mj, qi ; et moriendo totum jacet, p3 ; et in mo- 
riendo jacet, p3. 

Omiitiiur verbum, jacet, in C. Parcens, a, et phrasis îpsa in 
vecere ital. Germanice autem et gaJIIcc ea dictio usurpatur. 
Interp. Zuvfalt., Am sterben liyt alies. Vcrsio velus Tolos. se 
Paris., Tout noslre fait gist en la croix et en soy mortifiant. 
Et immo. Corneille nosier, qui gallicismes operis tam xquc 
advertil, sic omnino et ad verbum, Tout consiste en la Croix, et 
tout gît â mourir. Quod iia quidem vel in latino textu absolutc 
expressum, de ultinio vilx actu inielligi possil, nisi addalur, 
sibi ipsi, aut saltem, ea (nempe cruce), juxia Intern. Consul., 
en ycellc mourant. — Eadem deinde habet, vraie paix de cceur 
(veram pacem internam), quasi gallico-latine; quod non eodem 
ordine rcferunt Edd. vulg. (Gence.) 

16) ubi vis= ubi tu vis, 13. 

— securiorem viam infra ^= securiorem infra, ci , d3, et , et, 
e3, r^; altiorem viam nec securiorem \nUa,di ,fi .li.mi ,ui; 
altiorem viam supra nec securiorem infra, m3, mj. 

17) tuum velle = velle luum. ci. 

— invenies nisi ^= videbis nisi, bi. 

— nisi semper aliquid pati debere = debere, manque dans 
di , t3 ; nisi aliquid pati debere, mi, ni.î, mj ; nisi alIquiJ 
semper pati, r3 ; si per aliquid pati, /s. 

— aUt sponte aut invite = libère aut sponie, di, s3 ; aut 
sponte et invite, /14, 



1 8) in corporc dolorem ^ in corJc dolorem, d3 ; doloreoi in 
torpore, éï, hi , ii , mj, ri , r3, r^,, ui , y3. 

iq) a Deo relinqueris ^= a deo reliqueris, ei, rs; a domino 
relinqueris, 13 ; a deo derelinqueris, mt , 117, 

— exercitflberis = excitaberis, C3,fi, li , h, 13, «4. rj. 

— amplius est = est amplius, s3. 

— SÈEpe libimelipsi = sa;pe tibiipsi, e3. 

ïo) sed donec Deus = sec! Deus doncc voluerit, ai. loiet- 

ai)discas pati A. 

pati discas B ; pati, manque dans 1117. 

— et ut illi ^ ut illi, s3 ; etilli, et. 

AI., et ui ; quod alterum, absque conjunctiva, prions esse li- 
dciur >;onsequens ratio, gallicc dîctum, afin que. (Gence.) 
a3) CruK igilur A. 

Crux ergo B, ci, 13 ; crux enim. n3 ; crux sempcr, qi. 
24) Non potes = non poieris, iJ. 

— ubicumque cucurreris ^^ quocumque, m 1 , m5, «7 ; cuitc- 
ris, m5,gi, ri, r3, y 3 ; tu curreris, pi ,p5. 

Pro vulgati lectione repeiita hic. ubicumque. rcponimus.juxii 
C. Mell. 1434, C. Sangenov. et Edii, vel. plures, quocumque 
cucurreris, cum Sommalio, ac deinde, distincta ralione progrev- 
sui, undequaque, seu, undecumque venerîs. non cum Ed. 
prima Rosweydi, qux fert ultro et abunde, quocumque iveris. 
(Gence.) Voici un aveu de correction du texte, pour cause i'i- 
icgance de style. 

— leipsum tecum portas = iemetipsum lecum portas, ci.mi. 
m3, mj ; teipsum portas, (i, /.î. it.# ; leipsum lecum portabiSi 
di , d2, d3, qi; leipsum te portas. p5. 

aS) extra elintra A. 

extra converie te inira B ; extra converte inlra, n : extra] 



ihis,;,ï. 



nibus = et i 



omnibus, di, di, d3, mt, ■ 
libus, manque dans mS 
est libi, p2, p5 ! necesse le.J 



ubicumque, ai , as, 
■ ubique, céleri. 
tcncre palientiam - 



, '-l-.S^.e'.g^. hi, 



3<j) el deducet te A, 

et ducei ad B : et ducet te, (/, 



s patiendi = linis scilicet patiendi, di 
, m5, mj, ni, na, n^, ra, r^; scilicet, i 



. frï. c 



; Jésus dominu! 



:nl,my. Ce membre 



qi. ri, rS.r^: 
cil te. mS. 

— scilicet fini 
erit patiendi, m I 
d»ns e3. 

— quamvis hic non erit = 
de phrase manqu 

37) Gence introduit dans son texte la leçon, onus tibi facis 
Cette fois, il donne à sa correction une raison de prétendue 
convenance de sens : «Sic in Kd. Reg. teriia verbi persona.su- 
pradicife rationi, portabit le, opposite respondet, quum aliter 
onus tibi facis, ut vulgo, et, le ipsum gravas, non satisdiscri- 
minis inter se habeant. « 

39) Credis tu evadere ^ credis lamen evadere, d3. 

— nullus sanctorum evadere potuit, di , d3, et, ei, e3. 

— poteril prœterire, p5 ; polueril prœlerire, p3. 
3o) Cruce et = cruce fuit, e3. 

3i) Dominus noster Jésus Christus A, ri. _vï. 
Jésus Chrisius Dominus noster 
dominus noster Jésus, (/. 

— quamdiu vinii A. 

quamdiu in mundo vixit B, fi ; quamdiu în hoc mundo vixit, 
mi, mx, mS. «7, ni, m, n3, 114, qi, ri, ri, r3, r4. 

Quairemaire n'a pas hésilé à introduire ia leçon des Transal- 
pins m, n, f, r, leçon redondante et inutile, s'il en (ul jamais, 
dans le texte de l'Ed. Bénédictine, qui a pris pour base le texte 
de l'Aron. 

33) Oportebat auiem Chrisium A, j-a, y5; oportebat auiem 
Jesum, ffî ; oportebat enim Chrisium, di , p5. 

Oporlebal ait Christum B. 

— Christum paii =^ ipsum Chrisium, pi ; pati Chrisium, 13, 
r,i.ni.r2.r4.s3. 

33) viam qusris= viamcrucem quïris, ci. 

— regiam viam quœ est via sancts crucis ^ hanc regiam 
qux est via sancla: cruels, ci , di , di, ki, rs ; hanc viam re- 
giam quï est via sanclœ crucis, 114, yi ; hanc regiam viam 
Sinclz crucis, s3 ; hanc regiam viam qux est regia via sancis 
crucis, pu viam hanc regiam quie est sanctx crucis, r^. 



er.p5; 



Crucis? Si ergo Chtistus patJendo intravUin &uam : quomnlD 
m intrare vis in alienam gaudendo? Et quomodo seu qui (icnic 
aliam viam quxris, quam hanc regiam quœ est via sanctic ctu- 
eis?To[a, etc., ia. 

34) tu tibi = tu ibi, si. 

35) Erras, erras, si = erras et prorecto erras, dr, di,d3;a- 
ras, erras, et profecto erras, /a,- erras %\,pi,p5,qi, ri.Ti.Ti, 
yj. y3 ; et erras si, m5. 

— si aliud = si alîquid, ri; si aliquid allud, my. 

— tota isia vita = tota viia isia, e3. 

— plena est miseriis ^ plena miseriis, ai. t^. 

3t)) altius quis = quJs altius, frf, bi,ei,ti, c3,hi; altiusquî, 
d3 ; aUiui aliquis, mi, mj. 

— gravioreserucessaîpe invenii = szpe inveniet, ci, ci, «4; 
cruces inveniei,//;siepe crucesinvenit, ip3. r3, jî, ui, yi,y3; 
akiores sa;pe cruces invenii, /i, la, m5, ni, ni, n^, ri, ri, r^, 
î5 ; aitiores sœpe cruces inveniet, nii, mJ, m? ; altiorem sipï 
crucem, qi; lanio gravius saspe cruces invenit, p5. 

Gence défend la leçon, altiores cruces, par les considérations 
suivantes, purement conjecturales;* Loco vocis, graviores, qu*. 
jam supra expressa, hic minus aeque caperetur subjunclo vel 
subaudito pronomine, sibi, quod et habet DelTau ; Codd. mulli 
vel German. Weing. et Mell. 1433 et 1434 ferunt, altîores, cum 
ralione subséquent!, poena magis crescit, convenîentius : ac id 
Ipsum dat intclligi Iniern. ConsoL, De tant apperçoit-il mieux 
les Croix, quasi, pro spatii discaniia, magis ex amore (seu de- 
sidcrio) nempc, crescenies. » 

Dans le sens chrétien, habere spiritum, veut dire : être spiri- 
tuel, c'est-à-dire, posséder l'esprit de Jésus-Christ. C'esi pour- 
quoi ri. C. se sert indifféremment de l'expression, spirilus 
Christi, comme I. 1, 5. ou du simple mot. spirilus. Ainsi : seip- 
sum vincit ei in spiritu mortilicai, 1. c. xxv, n' iS; quaoto quis 
altius in spiritu profccerit, 11. c. xii, n'36i si spirilum amo, de 
spiritualibus cogitare delector, 111. c, xLViir, n> 36 ; ad gustan- 
dam in spiritu suavitatem tuam, IV. c. iv, n" 3. 

37) multipliciter affeclus = simpliciier affectus, e3. 

— fructum magnum sibi A. 
fructum maximum sibi B; fructum sibi maximum, // 

my, ni ,111,114, ''^ ■ fructum sibi maxime, mi; fructum maxij 
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stbi, ;>3; fructum maximum seniit sibi, />( ; sibi Iruclum maxi- 
mum, 13 ; maximum sibi scit accrescere, r3. 

Pourquoi, dans les Transalpins, ce changement de, magnum, 
en, maximum, ce qui donne un sens ouiré f 

38) Nam dum sponie = nondum sponle, ci; nam sponle, /"a. 

— iili se subjicii A ; ille se subjicit, fi . 

se illi subjicit B; sponte se subjicit, mS; sponte illi subji- 



livinaeconsolationis, c/, j/, sa, j^. 
et, mi, m3, m?, n^, ri ; reverii- 



: spintus 



— comolaiionisdivinz 

— convenîtur ^ convertit, i 
lur, p3. 

3()) per tribulatiooem ^ per affliciionem, sa, jj 

— lanio amplius spiritus A. 
tanto spiritus amplius B; tanlo spiritus per, II; 

— consolationem roboratur A. 

gratiam roboratur B; gioriam roboratur, //, 13; per incernam 
roboratur, ya. 

40) A ut se non sine dolore et tribulatione esse vellet, ai, ci, 
di ,g3, i2;ui non sine dolore et tribulatione, ai, bi, b2,c3, 
c3. rfa. d3, ei, es, e3, e^.fi, /a, gi , hi , ii; ut non sine tri- 
bulatione et dolore esse vellei, Aï. 

UL se sine dolore et tribulatione esse non vellet B; ut quod 
se, m5; ui se sine tribulatione et dolore esse non vellet, ^la, 1/ ; 
sine tribulatione et dolore esse non velit, r^. 

41) Quoniam lanium se A; quoniam se tantum, 02, bi , bs, 
CI , Cl, c3, hi. 

quoniam tanto se B; quoniam se tanto, rij quoniam tanto 
acccpiiorem se, s3 ; quoniam tanto accepiiorem, qi, n. 

— Deo crédit = deo reddit, bi. bi, cj.cs, 

— quantopluraeteraTiora^=quaiitoduraetgravioraplura.<;/. 

— psrferre poterie A; ferre poterit, bi, bs, ci, ca, c3, di; 
proferre poterit, hi. 

perferrc poluerit B; perferre pro eo potuerit, si; proferre 
poiuerit, y3 ; ferre potuerit, //, 13, mi, my. 

4î) Non est iliud A, si , s3 ; non est id virlus, di, hs. 

Non est isiud B, ci; non est hominis, mi , 1117, qi; non est 
omnis, mS. 

— virtus hominis A- 



hominis viriui B; omnîs vinus seu graiia, mS. 

— qux [anta potest = quo tanta, ci; qux esi lanta, dJ;qu> 
t.inlum poiesi, es; qui [anio, çj,y5;qui cuncia, mi; igere 
paient et agit. 11. 

43) conlumeliam — conlumelias. bi, si. sa. s5. 
4.0 ad leipsum rcspicis = ad ic rct.picis, b2. 

— ex te poieris ^= a le potcris, bi. 

45) subjicientur diiioni tu» mundus= subjicientur libi mun- 
dus, h, ri, ri, r3, r4; subjicientur diliones lua;, qi. 

46) nec inimicum dîabolum timebis = nec inimici cum dii- 
bolum, rfi;sed inimicum diabolum non, hx. li. 13. 

— Jesu cruce signalus A ; cruce Jesu, ci. 

cruce Clirisli signatus B; et cruce signatus, fi; cruce Chrisli 
ammonitus ei armatus, m5. 

47) Pone ergo te = ponc te ergo, di , d3, ei , ex, 11, U, '5, 
mi, niT.ni, ni, n4, pi, p3, p5, ri, r3, sa, s3, y3. 

Al., le dispone, loco, pone, quod verbum simples pro compo- 
silo, vel cum, darc, ut apud Grxcos, permutalur, vel germanice. 
ac etiam gallice, mettez-vous à, idiotico modo dicitur. — Eodcm 
paragraphe videre est, pone le, pro, dede te. — Inferius adhuc, 
% la, exsiat, si ponis le ad quod, pro, si confers te, etc., diverw 
sersu. (a=„«.) J 

— sicut lidelis et bonus A, r3. ^1 
sicui bonus et lidclis B. H 

— ad poriandam ^ ad portandum, î2. ™ 

— pro le ex amore crucifiai = pro luo amore crucifiii, Hl 
pro amore crucifix), i/i; prompte ex amore crucifix!, ei, ^i./Ji' 
pro lui amore crucifixi, I2. 

4S) Prspara le ^= prépara ad, bî. J 

— ad toleranda = ad portandum, e3. I 

— varia incommoda =^mira incommoda, qi; innumera ilf 

— ubicumque fuerîs et sic = ubicumque et sic, bi, bs.ci, 
if/, Ai ; ubicumque etiam flieris./i; ubicumque fueris et sic, 



; ubicumqui 



. c3, 13. i 



, rj, r4, , 



a eum invenies A, manque dans ei, 
nies B ; rêvera te invenies, \-2, y 
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— remedium evadendi = remedium evadendum. 13. 
~ — c|uam ut te patiaris = quam ut patiaris te, d3 ; quam ut 
P*^*aris, mi, r4, s3 ; quam ut tu patiaris, m5, ri, r3 ; quam 
invite patiaris, mj, 

^o) si amicus ejus esse ■= si amicus ejus esse vis,//, m5 ; si 
amicus ejus, es, hi ; s\ amicus ejus vis esse, m/, m3, m/; si 
amicus esse et partem, m, ni, 714, qi, ri, r^/si amicus esse 
^]^s, r-3, y2, y3 ; si amicus ejus esse, 5/. 
— cum eo habere = habere cum eo, 5/. 
^ O faciat ipse cum talibus = faciat ipse in taiibus, l2. 
^3) ad futuram gloriam quae revelabitur in nobis promcrcn- 
dam A. 

^<^ futuram gloriam promerendam B. 

Promerendam. Ce mot n'est pas dans le texte sacré, mais il a 
^^^ ajouté ici par l'auteur, pour nous faire comprendre que, 
•l^oique les souffrances de cette vie, prises en elles-mêmes, 
^ aient aucune proportion avec la gloire de l'autre, unies ce- 
pendant avec celles de Notre-Seigneur Jésus-Christ elles peuvent 
'^^^Us la faire mériter, même, de condigno, comme Ta défini le 
Saint concile de Trente (Sess. vi, ch. 16 et can. 32). Ce passage 
^ ^ pas toujours été ainsi interprété par les traducteurs. (Fouet.) 
Oence estime que les documents qui complètent le texte de 
*^POire sont incorrects en comparaison de ceux qui le mutilent. 
est très permis de ne point partager ce sentiment. 
— - etiamsi solus omnes posses sustinere, ai , a2, e2, c3, C4, 
^^ » h2, il. II, l2, pi, p2, p3,p4, p5, r2, S2, ui, y2, y3 = 
e^iamsi omnes solus posses, bi, b2, ci, C2 ; etiamsi omnes pas- 
^«oties solus posses sustinere, c3 ; etsi solus omnes posses, di , 
' ^» dJ, e/; etiamsi solus omnes passiones sustineres, /ï/; etiamsi 
^^ lus omnes passiones posses sustinere, //,g^/, ii,mi, m3, tu5, 
"^^-', mj, ni, n2, n3, 1114, qi, ri, s3 ; si solus, si; sustinere pos- 

^3)Quando ad hoc veneris •= quando adhuc veneris, qi; 
'^^ando ad hoc venerit, y3 ; quando advenerit, 13; quando 
P^rv€nies, pi ; quando ad homo veneris, //. 

— ilbi dulcis et sapit, a/, a2, bi,p5; dulcis erit et sapiet, ci ; 

*^^lcissii et sapit, C2; tibi tribulatio dulcis est et sapit, e/, €2 ; 

^^'t tibi dulcis et sapit,//; tibi dulcis est et sapit, b2, c3, di, d2, 

"^^^ e3,e4,f2,gi,g2, hi,h2, ii,i2, h, 13, ni, n2, 114, pi , p2. 



ditlc 



. r4. 



s3, III. yi. y3: quod libi Uibulaiionc 
CI sapiunt, »ii, »i3, mj ; quod iribiilaiiones tibi 
el sapiunt, ffi.'î, 91 ; quod iribulaiio dukis «^ (i 



sapil, rJ, 

— bcne tecum esse xstima ^= lune bene tecum enislimaesse. 
ai .'lecurn bene esse exisiima, ci; bene tecum esse exi&limt, 
(ti, dj, d3 : [uni: bene tecum xsiima, 6a, e5, ri^, ^iJl, r3,ji, 
va; lune bene tecum testima esse, mi, m3, mj; bene esse 
lecum xstima, li , pf ; bene tecum esse xstîmo, qt . 

54)Quamdiu pati tibi grave est ^ quamdiu tibi patî griv; 
eil. Cl, hi, r3, r^ ; quamilju paii grave tibi est, mi, m3. w5, 



"17,-1/, 



, n4, pt, p. 



3, ri. 



Quatremaire a introduit dans l'Ed. Bén, la correction, libi 
grave erit : tant qu'il vous sera fâcheux. (Mariliac.) 

— et sequetur te ubique fuga tribulationis =: et sequunlur le 
ubique tribulaiiones. ci. 

56) in lerlium cœlum A, p3; in lernum cœlum, as. 
Ufque ad lerlium cœlum B; ad lertium cœlum, M', ^'. p^. 
p5, qi, s;;Uique in lerlium coclum, «17. 

— securatui — securus, bi , bi, ci , C2. c3, fi, hi ,hi. 

— de nulle contrario sustinendo A; de nulle malo&ustincndo, 



. bi. 



,c3. 



de nullo contrario patîendo B; de nullo aJverso pati, n.1,-de 
tiullo adverso paliendo, ni , m. 

— sanatus de nullo contrario patiendo, p5. 

58) perpétue ^= perpeluo, bi , 63, di, d3, ei , pi , pj, pS, r3, 

59) pro nomine Jesu aliquid pati A, yi. 

aliquid pro nomine Jesu pati B ; aliquid, mant^ue dans h, 
"17. "I , pî, ri, rs, r^. 

— quanta xditjcaiîo esseï A, .vi; quanta sdificatio proximi,/r- 
B quanta quoque a;JilJcaiio esseï, li , I2, p3, p5, ^1 , S2, t3, 

III, ys.yS; quanta quoque asJificatio proximi, pi; quanla 
quoque eiseï ajJificatio proximi, m5, m ,n3,n4, ri , ri, r3, r^; 
quantaque fcdificatio esset, p2; quanta esset xdilicaiii) Cbrisii, 
mi ; quanta quoque xdificatio Chrîsti, m~. 

60) recommendani = commendant, ci, d2, d3, et , mi. ni3, 
M7.r4.s1. 

— pauci tamcn pati vclinl — pati paucî, bi, b2 ; pauci I 



lum, Ji : pauci paii velinc, ci, c3, di , ei , hi , ai , m, ii^, pi . 
rJ. r4. 

6i) deber« libenier tnodicum paii = deberes modicum li- 
benter, bi . b2, c3 ; deberes modicum palî, ci; deberes libenler 
patî modicum, li,l3, mi, m5, 'n^ ; mec'ilo debercs paii, t//,- 
Ubenter deberes modicum pati. n^. 

— patiuntut = paiiantur, bs, ci , ds, d3, r4. 
61) Scias A, il. S2, s3. 

Scîio B. 

— quia morienlem = quod morientcm, ci , pi, hi , ni . pi, 
p3. ra: morientium, rJ. 

In ce. Clarom. et Lcb., verbum habciur de personis c[ viix 
termino : Morieniium oporut te ducere viiam. Et eo modo vel 
fuse expnnil Iniern. Consol. : 1! le taut ensuyvre ta vie de ceux 
qui pensent lantost mourir : car il ne leur chault ne de ri- 
chesses, ne d'honneur, ne de force, ne de beaulté; ils sçavcnl 
bien que telles choses ne leur sont plus de besoing. Verum in 
Codicibus latinis plerisque. morientem, verborum phrasis con- 
texius, et sermonis séries, non ad te sed ad vitsm reTerri )ubcnt ; 
hac voce eiiam a pariicipio minus remota in C, Gérard, Et sic 
ad litteram gallicc interp. Marillac : Il vous faut mener une vie 
mourante. Versio gra;ca immo verbum verbo opponit, quasi la- 
line dicatur ; Oponet morientem te viverc; unde nosira inter- 
preiatio T C'est vériiablcmeni en mourant qu'il faut que vous 
viviez. (Gence.) 

— te oponet = te oporiere,//,' oporiei le, es, m;; oporteal, 
mi.mS. 

— ducere vitam ^= viiam ducere, s.î. 
63) til quanto = quia quanto, I2. 

— plus quisque = unusquisque plus. Ci; plus quisquis, mj. 
n4 : quisque sibi plus, // , 13, r3 : quisque plus, p3, p5, si , si, 
s3, m; quis plus sibi, pi , p3, yi, yS. 

— moriiursibi^=sibimori[ur, (la.tî.c;, c3,e5,e4,g/,if ,eic. 

— tanto Deo magis A; tanlo magis, /î. 

wnto magis Deo B; tanto magis plus vivere Deo, ;iy; tanto 
Deo vivere, qi ; tanto magis vivere Deo, r.f, yi. 

(Î4) ad porlandum pro Christo = ad poriandum adversa pro 
Chrislo,/^; ad portandum adversa, hi , n ; ad portandum pro 
ChrisEO fortiicr adversa, I2 ; ad portandum, manque dans ^.5. 
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e)5) sibi salubrius, ai = tibisalubrius, a2, etc. 

L'Aron.esi seul à donner la leçon, sibi salubrius. Il n'y a pas 
de raison pour modifier ce texte, conforme à une manière de 
s'exprimer ordinaire à notre auteur. 

— in mundo isto = in hoc mundo, e3. 

66) pro Christo adversa == adversa pro Christo, e3 : paii, 
manque dans //. 

— sanctis magis conformior = sanctis conformior, a. 

ùj) Non enim stat — non stat enim, y'2 ; nondum meritum 
stat nostrum,//; nondum stat meritum, h. 

— meritum nostrum et = meritum et, 13. 

— suavitatibus ^ sensualitatibus, ci. 

68) Si quidem aliquid melius et utilius =■ si quidem melius 
aliquid et utilius, li, s3 ; si quidem melius alîud et utilius, ç/; 
si quid melius aliquid et utilius, 13 ; equidem si aliquid me- 
lius et utilius, p/;si enim melius aliquid aliud et utilius. mi, 
m3, my ; si enim melius aliquid et utilius, m5, ni , n2, n3, 114. 

Le n* 68 manque dans r^. 

69) sequenles se = se sequentes, ci. 

— omnesque eum sequi cupientes = omnesque sequi cupien- 
tes, di, d2, d3 ; omnesque sequi eum cupientes, /75, r2, s5;di- 
scipulosomnes eum sequi cupientes, ri; omnesque discipulos 
eum sequi cupientes, my ; omnesque secum seu eum sequi cu- 
pientes, m5 ; omnesque se sequi cupientes, r3. 

— post me venire, ai , a2 = venire post me, ceteri. 

70) sit ista finalis conclusio A ; sit iia finalis conclusio, i^2, 
d3,f2 : sit ista finaliter conclusio, bi , b2 ; sit ista conclusio, c/. 

sii haie conclusio finalis B ; sit conclusio finales, ui. 

— intrare in rcgnum Dei = intrace in regnum cœlorum Dei, 
a2 ; intrare regnum Dei, bi , b2, c3, m5, n^; in regnum ca- 
lorum, 13, ri ; in regnum Dei, mi ; introire in regnum Dei,rf2, 
d3, ei , r^. 

— Dei. = Dei. Tu autem Domine miserere nobis. Dec gra- 
lias, y3 : oportct nos intrare regnum Dei per multas tribulaiio- 
nj>. Ad quoJ regnum nos perducat ille qui in trinitate perfccia 
vivit et régnât. Amen, I2 ; dei. quod nobis prasstare dignetur, 
m5 ; dei. quod nobis praîstare dignetur jesus christus qui eum 
deo pâtre et spiritu sancto vivit et régnât in secula scculorum- 
Amen, ;;;/. 
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Explicil liber secundus, ai, bi, b2, d2, et, €2, e3, e4,f2, 
tr/, g2, h/, h2, i2. 

Explicit liber secundus de interna conversalianc, C2. 

Finitur liber secundus, a2. 

Sans explicil, ci, c3, di, d3,fi, ii . 

B 

Kxplicii liber secundus hujus operis, mi . 

Explicit parssecunda libelli de reformatione hominis, m3. 

Explicit secundus libellus hujus operis, m/. 

Expliciunt admoniliones ad interna trahentes, m6, ni, n2, n3, 
y2, y3. 

Kxplicit liber secundus de Imitatione Christi scilicetde admo- 
nitionibus ad interna tractantibus, 114. 

Kxplicit liber secundus, pi , 

Sic est finis : Deo gratias, p2, p5. 

Explicit liber tertius, p3. L'intercalalion dans le Bamb. de 
rExercitatorium Monachale a fait que le L. II est venu en troi- 
sième rang. 

Expliciunt ammonitiones ad divina trahentes, m5. 

Expliciunt admonitiones ad interna trahentes secundx partis 
hujus libri, qi , 

Expliciunt admonitiones ad interiora trahentes pro sccunda 
parte hujus libri, r/. 

Expliciunt monitiones ad interna trahentes, r2. 

L'explicit manque dans r3 et r4. 

Explicit liber iste, si . 

Expliciunt ammonitiones ad interna trahentes, S2. 

Explicit libellus ammonitionum ad interna irahentium, s3. 

Et sic est finis hujus libelli : Sit laus deo. Primus explicit li- 
ber regnum dei, ui, 

Explicit liber secundus, 13. 

Sans explicit, //. 

Expliciunt admonitiones ad interna trahentes, yi. 

Expliciunt admonitiones ad interna trahentes, y2. 

Expliciunt admonitiones ad interna trahentes, y3. 
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Note sur la ponctuation du L. II. 

On a pu s'apercevoir, par tout ce que j'ai eu occasion dédire 
souvent, et par Texamen de Tédition dont on suit icileiexte 
pas à pas (in-8*», 1898, Victor Retaux, Paris), que je me suis 
proposé de dégager le texte de TI. C. de la ponctuation moderne, 
qui est un commentaire du sens, pour la ramener à la ponciua- 
tion primitive, qui est une indication de Thomophonie. LMron. 
a pu servir de guide à cet égard : car il n'est pas de manuscrit 
qui puisse lui être comparé, pour le soin et l'exactitude de la 
ponctuation. 11 n'est pas cependant absolument irréprochable. 
Parfois il a laissé échapper quelque négligence. 11 ne peut 
entrer dans ma pensée de justifier toutes les rectifications de 
ponctuation que j'ai opérées dans les quatre livres. Ce serait 
entrer dans un trop long détail. Mais je ne laisserai pas de 
signaler les corrections opérées dans le livre II. On verra que 
je suis resté fidèle, dans la révision de la ponctuation, à la mé- 
thode suivie dans la correction du texte : conserver la leçon de 
VAron, à moins d'impossibilité; n'emprunter les corrections 
qu'aux documents congénères. 

On trouvera, en première ligne, la ponctuation adoptée pour 
la présente édition ; en seconde ligne, le texte incorrect. Tn 
astérisque (*) marquera la leçon suivie dans l'édition de i883 
(in-4", Bray et Retaux, Paris). 

1, 12 : luus et fidelis. Aron. 

tuus, et fidelis *. Rav., Cap. y Georg. 

— 14 : ex hoc si. Avon., Rav., Cav., Georg. 

ex hoc, si *. 

— i(S : t'ucris, exlraneus *. Rap., Car. 

fucris extraneus. Aron , Georg. 

— 20 : tua, et *. Rav., Car., Georg. 

tua et. Aron. 

— 23 : senties, nec. Rav., Cap., Georg. 

senties. Nec *. Aron. 

— 33 : quicsccrc. Cui *. Car. y Georg. 

quiescere, cui. Aron., Rav. 
11, 5 : auxilium. Ipse *. Rav., Car., Georg. 
auxilium ipse. Aron. 
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111, 3 : bonum in malum *.Rav., Cav. 

bonum, in malum. Aron., Georg. 
Vil, 4 : vilis est. Si autem *. Rat^., Georg, 

vilis est si autem. Aron., Cav. 
IX, 14 : intellige non *. Rap., Cap., Georg, 
intellige, non. Aron. 

— i5 : cautior quoque, et. Aron., Rav. 

cautior quoque et *. Cav,, Georg. 

— 19 : experlus adjungit, dicens. Rav., Cav. 

expertus, adjungit dicens *. Aron., Georg. 

— 27 : remedium, quam *. Rav., Cav. 

remedium quam. Aron., Georg. 
X, 3 : acciperel, si *. Rav., Georg. 
acciperet si. Aron., Cav. 

— 14 : me paratior. Rav., Cav., Georg. 

me, paratior *. Aron. 

— 16 : est, hoc. Rav., Cav., Georg. 

est. Hoc *. Aron. 

— 22 : laudari super. Rav., Cav,, Georg. 

laudari, super *. Aron. 
XI, 14 : commoda vel lucra. Rav., Cav., Georg. 
commoda, vel lucra *. Aron. 

— 29 : potentior qui. Aron. 

potentior, qui *. Rav., Cav., Georg. 
XI 1, i5 : pacem, nisi *. Cav. 

pacem nisi. Aron., Rav., Georg, 

— 26 : deducet te ad. Rav., Cav., Georg. 

deducet te, ad *. Aron. 

— 47 : fidelis et. Rav., Cav., Georg. 

fidelis, et *. Aron. 

— — Chrlsti, ad *. Cav., Georg. 

Christi ad. Aron., Rav. 

— — tui, pro *. Georg. 

tui pro. Aron , Cav., Georg. 

— 48 : vita, quia *. Cav., Georg. 

vita quia. Aron., Rav. 

— 49 : esse, et *. Rav., Cav., Georg. 

esse et. /\ron. 

— 67 : nostri, in. Cav., Georg. 
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nostri in *. Aron,^ Rav, 
Xil, 69 : sequentes se. Rap., Cav., Georg. 
sequentes, se *. Aron. 

On demandera pourquoi la ponctuation de VAron.n^ai pas éié 
plus souvent modifiée dans cette nouvelle édition, et remaniée 
toutes les fois qu'elle est troublante pour la construction gram- 
maticale. 

11 faut, à mon sens, être d'autant plus réservé, je dirai même, 
d'autant plus craintif, dans les retouches de la ponctuation de 
VAron,, que nous connaissons moins les règles d'homophonie et 
de rhythme suivies par notre pieux auteur, régies qui ont déter- 
miné le système de ponctuation. 

UAron. ponctue : Internus homo, suiipsius curam, omnibus 
curis anteponit. (II. v, 8.) 

Rav., Cap. y Georg. suppriment les deux virgules. La cons- 
truction grammaticale est respectée. Mais n'y a-t-il pas dans la 
ponctuation de VAron. des intentions euphoniques, qui se font 
sentir à l'oreille dans la lecture à haute voix, sans que nous 
en puissions donner la loi ? 

— Aron. : Solus Jésus Christus, singulariter est amandus, qui 
solus bonus et fideiis invenitur, praî omnibus amicis. (II. viii, 25.) 

Rav., Cav., Georg. suppriment les deux premières virgules. 
Sans que l'on ait besoin de dire pourquoi, on sent qu'il y a 
mutilation. 

— Aron. : Amore igitur crcatoris, amorem hominis superavit, 
et pro humano solalio, divinum beneplacitum magis elegit. (II. 
vm, 8.) 

Rai'., Çav., Georg. suppriment la première et la troisième 
virgule. La cadence de la phrase et la mélodie homophonique y 
perdent cerlainemenl. 

Aussi bien, VAron. est ponctué avec tant de soin et d'intelli- 
gence, qu'il faut prendre garde d'en modifier les signes, à moins 
de raisons majeures. Le relevé précédent montre la réserve que 
je me suis imposée, en même temps que la correction du ma- 
nuscrit. 

VAron. ponctue de la manière suivante : Si renuis consolari 
exicrius, poteris spcculari cœlcstia, et fréquenter interius jubi- 
larc. (11. I, 43.) La phrase se présente ainsi sans assonance. 
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Les textes transalpins ont corrigé ce qu'ils ont tenu pour une 
faute, et ils ont écrit, jubilare interius. Mais ne peut-on pas ad- 
mettre que l'auteur a voulu obéir dans cette phrase, non à la 
préoccupation de la rime, mais à celle des cursus? 

consolari exterius 

speculari cœlestia 

interius jubilare. 

UAron. et le Raven. ponctuent : Non magni pendas quis pro 
le vel contra te sit, sed hoc âge et cura, ut Deus tecum sit in 
omni re, quam facis. (II. ii, i.) Il semble que la ponctuation 
indique le procédé d'homophonie dont l'auteur s'est servi. Les 
trois assonances qui gouvernent la phrase sont couramment in- 
diquées dans la première coupure : pendas... te... sit. Les trois 
assonances qui leur répondent régulièrement sont indiquées par 
une virgule : cura, rc, facis. 
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VARIANTES DU LIVRE III 



Titre du Livbe III. 

Sans titre, 
ai, a2, ei , e2, €4^/2, h2, pi , p2, p3, r3, r4. 

De interna consolatione. 

Cl , C2, c3, di , d2, d3, e3, fi, gi , ii , i2, 13, mi, m3t m5, 
m6, my, m , n2, n3, n4, qi , ri , r2, si , S2, s3, $4. 

De interna Christi locutione. 
b2,g2, ui, y2,y3. 

Hic incipit liber gloriosus et divinus de incarnatione seu 
aîterna consolatione, p3. 

VOX CHRISTI. 
VOX DISCIPULI. 

A la lin de sa dissertation sur Tauteur de l'Imilalion (in-8, 
1674, p. i3i), Dom Delfau se demande pourquoi Dom Quaire- 
maire, dans l'édition qu'il a préparée, s'est servi du mot, Sal- 
vator, pour indiquer les coupures du dialogue, au lieu des mois 
de, Magister, ou de, Vox Christi, communément employés '■ 
* Unum admodum est quod in ejus codice scriptum reperimus, 
cujus rationem haud dicere valemus. Scilicet libro quario 
vocem, Salvaior, pro eo quod in aliis legitur edilionibus, Ma- 
gister, aut, Vox Christi, nescio qua auctoritate fretususurpavit. 
Sed isthuc tanti non est, ut homini caeteroquin diligentissimo 
succenseas dum ejus labore fruaris. » 

Dom Quatremairc a cependant fait remarquer, dans ses notes 
manuscrites, que Tappclialion signalée n*a aucune importance; 
car les copistes et les éditeurs ont introduit, dans le 111* livre, 
les vocables qui leur convenaient davantage, sans que les mss. 
leur aient servi de guide. 
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^^olo in codice Mantuano atque adeo in capite 32, lib. 111, 

i- 8i, posi hanc sententiam : Hoc mente pertracta, et cum 

ràç>l€veris omnia intelliges, iegitur characlere miniato : Dis., 

i est Discipulus, deinde solito charactere : Domine, hoc non 

i>ti, etc., post vocem autem, religiosorum : sequitur rubricata 

.aeo littera M, id est, magister, item vertenle consueto atramen- 

o : Fili non debes, etc. Et id quidem hac una vice in toto islo 

ît3ro tertio. Hinc agnoscimus, rubricas illas quae in quibusdam 

rodicibus leguntur hac forma : Vox Christi, seu, dilecti, vox 

J-iscipuli, Dominus, servus, ab exscriptoribus additas, ut istorum 

înter Deum et animam fidelem dialogorum alternatas vices de- 

s»ignarent. Quod et duplici forma executus est HenricusSomma- 

lius. Nam in isto libro 111 vocibus istis utitur : Dominus, Servus. 

Kt hoc ad marginem. In quarto autem libro haec adhibet : Vox 

Oilecti, Vox discipuli. Non ad marginem quidem, sed in fronte 

eu jusque capituli. Sed has notaliones ex autoris mente minime 

ortum habere inde patet, quod nequc codices nostri, excepio 

isto quem modo designavi, neque aliae a Sommaliana editiones, 

^5^piam in libro III, praeterquam in hoc uno capitulo et loco 

Ruem modo designavi, easdcm exhibeant. (D. Quatremairc, 

"^*s. Lat. 12,437; ^45, V.) 

Sauf le Mantuanus qui se sert des lettres D et M (Discipulus 
^t Magister) en une seule occasion (f* 81), et VInd. i et 2, qui 
^fïiploient les mots, Deus et Homo, pour signaler ralternance 
^ discours, aucun document latin ne cherche à indiquer le 
Mouvement du dialogue dans le 1I1« livre : ce qui a semblé 
^^ Soin superflu, les mots, Domine et Fili, venant à point, 
^^^ le te>fte même, pour désigner le changement d'interlo- 
cuiion. 

;* 3.1 dit, aucun document latin, car Vlntern. Cons. indique 
^'Rneusement les alternatives du dialogue : Kst la personne de 

l^u qui parle et enseigne son ami ; — Et parle l'homme à 

^^'J ; — Et commence en la personne de Dieu qui enseigne son 
^'^ et loyal serviteur; — L'àme répond à Dieu, etc., etc. 

'I en est autrement pour le L. IV que pour le L. 111. Adv.^ 

'^^^ë't P^P'f Sanger., Slus., Venet., entre autres, emploient, 

^ 1-. IV, les désignations de, Vox Chrisli, Vox Discipuli. Ce 

^nt celles que nous avons fini par adopter, pour le 111*= aussi 

^<-'n que pour le IV'* livre, comme étant les plus anciennes cl 
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les plus autorisées. Vox Dilecti, n'est employé qu'une sei 
fois dans le Bur. en tête du chapitre x du livre IV. 

Simonnot a introduit les termes : Le Christ, le fidèle. « Dî 
le texte latin, dit-il, le titre du chapitre est : De interna Chr 
locutione ad animam fidelem. Cest sur cette expression, anim 
fidelem, que nous nous sommes fondé pour donner au pi« 
disciple de Jésus-Christ, dans les dialogues dont le UV et le 
livres sont composés, le nom de, fidèle, qui ne signifie pas 
Icment, chrétien, mais chrétien faisant profession particul 
de dévotion, et que le divin Maître appelle toujours, mon 
Quant au céleste interlocuteur, nous le désignons par L "ex- 
pression, le Seigneur, laquelle convient aussi bien au Saf/. 
veur qui parle dans la plupart des chapitres, qu'au Père fcfey- 
nel dont le nom paraît dans les chapitres v, xxix et lix du 
L. 111, et même à la Sainte Trinité à laquelle s'adresse le cha- 
pitre XL. » 

Horstius fait observer combien il est important de marquer 
dans le L. 111 les coupures du dialogue : « Quia hic liber tcr- 
tius, iota sui parte, per modum colloquii inter Deum et homi- 
nem scriptus est, diligenter observandum leclori ubi vices lo- 
quendi mutentur : alias vis verborum, et scopus pii scripioris 
sacpc Icclorem fuj^iet. » 

Caput l. 

Titre) De interna Christi locutione = locutione Chrisli, 
pi , p3.— Avon., locutione Christi, dans le titre du chapitre, et, 
Chrisli locutione, à la table des matières. — de interna consola- 
tione, c\,f2; de interna consolatione Christi ad animam fide- 
lem, C2; de interna consolatione Christi ad animam fidelem, n^; 
de interna consolatione et interna (Christi locutione ad animam 
fidelem, d2, e2, c3 . 

Le titre manque dans di , 13, p2, s^. 

ad animam lidelem, manque dans m/, m3, m6. 

i) dominus deus in me, a/ = in me dominus deus, ceteri. 

2) Beata anima = sancta anima, qi. 

\/lntcrn. Cons. donne une interprclation exacte quand elle 
dit, revoit la douce consolation de sa parole, c'est-à-dire, de son 
inspiration. 



3) venudivini susurrii, ai ,c3,e3,i!4, ii , s3 = divini susurri 
venas, ci; venas divini suspirii, n^,- venas divini susurri, ceteri. 

Il serait plus classique de s'en tenir à l'expression de Job(iv, 2): 
su^cepil auris mea venas susurri ejus. Mais, susurrium, sî 
rencontre souvent dans les écrits du moyen âge. Saint Bernard 
a dit ; murmur tenue sive susurrium. Exhort. ad milites Tcmpli. 

— susurralionibus — susurraloribus, pi, ri, r2 ; manque 

4) non vocem foris sonantem sed inlerius A. Ce signe A ser- 
vira désormais à indiquer les textes italiens, c"esi-à-dire, ai .ai, 
b3. ci.c2,c3,di.d3.d3. ei.ei.eS. e4,fi,f2. gi.gi.hi, ii. 
is, /5, composant la classe A, les groupes F et GH, les espèces 
a. b.c.d.i.f.g, h. i.I. 

B. Ce signe B désignera les textes transalpins, composant les 
groupes 1, K, llybr., les espèces m. n, p, q, r, st, u.y. — non 
vocem Torissunantem curant, mi , m3, m5, mj : non foris vocem 
sonantem, qi : non vocem foris sonantem sed in tus, n/, ni, rr^, 
pi, pi. p3. p5, n , r2, r3, r4, si , ss, s3, S4, ui,y2, y3. 

— A verilatem loqueniem et dicentem, ai , ai, èï; veritatem 
toquentem et docentem. c G H. 

B verttalem dicentem, p< , p2, p3, y 2 ; veritatem docentem, 
mi , m3,m5,mli, my, ni ,n2,n3, Jt4,p5,i]i ,11 ,r3,r3.y4.si , 
SI, s3, 54, y3. 

Gence prétend que, docentem, est inutile après, loquentem. 
Cependant, on ne parle pas toujours pour enseii^ner. 

Les traducteurs qui suivent le texte de Kempis, veritatem do- 
centem, se contentent de dire : la vérité qui enseigne. .Mais les 
textes primitifs,.4»-on., Rufcn., Cav., écrivent : veritatem loquen- 
tem et dicentem. Marîllac qui a suivi le texte d'Arone traduit ; 
la vérité qui parle et enseigne au dedans. C'est plutôt la traduc- 
tion qui convient auï textes des autres mss. italiens qui donnent 
la leçon : veritatem loquentem et docentem ; la vraie vérité qui 
parle et enseigne l'âme par dedans, dit Lambert, tl nous parait 
qu'il faut disposer et traduire le texte de VAron, ainsi que nous 
l'avons fait. Le contexte nous parait réclamer cette interpré- 
tation. 

5) extcrioribus clausi interioribus autem sunt intenti = exte- 
rioribus clausi sunt interioribus sutem intenti, et, c3 ; inierio- 
rtbus sunt, di , di, d3. 



a leçon des transalpin 
nle,c/;dôt 



Cl. t}'^^ 



— ad capitnda = ad capiendum, di , d3. 

— pnparare. Intern. Cons. : s'éludient à eux appareill 
e.tercilalion quotidienne. 

7) Deo vacare gesliunc = deo vacari, s3 ; vacare deo. ii; 
deû vacante, C2 ; deo, manque dans mi . 

8) Animadvcne hxc — anîmadverte hoc, . 

— o anima A. 
anima B. 

— possis in le audire A. 
possis audire B, 
Adv.. d'après Grét;ory, su 

— A quid loquatur Dominas Dei 
'^4-/i>/',Si3g3< ii.l3 ; deus domi 
in te, Ai; Dominus dcus luus, ei . 

B quid loquatur in te dominus deus tuus, m i , m3, mS, my. 
Il/, (lî, n3, 04, pi , p3, qi , ri , n, r3, r^, ui : quid in lï l'> 
quaiur dominus deus luus, pi, p3, p5, si , sa, s.*, s^, vj. ?■'■ 

di . d2, C3, e3 donnent la leçon du genre 1. 

On voit, par cet exemple, comment la classe B se diviit. 
comme, dans le L. Il, en deux genres 1 et K. 

g) dicit dilectus = dicit dominus dilectus, m6 ; dicit dominui 
deus tuus, pi. 

1 1 ) transitoria et quœre = iransiloria quœre, fi , p2, p3, p5, 
qi , ri, r3, r4, si , S2, y2. 

Il) quid suni omnia transitoria, ai — quid suni opei 
poralia, 13 ; quid suni omnia Iransiloria, céleri. 

Il semble que la leçon de VAroii. est plus cohérentea\ 
semble du texte, et suit la pensée de plus près. 

i3) lit quid juvani ^= ci quid juvat, r3 ; quid juvant, 1 
wi5. "17, 114. 

— a crcatore duscria = a creaiore deserius, di , yi: a creaioK 
derelictus, n^; separatus a ereatore, m 1, n\3,mT. a crealon; 
separalus, hi5 ; separata a creatore, qi. 

14) placilam — placidam, e^, ^2, p2 ; placidom. m5, 114^ 
placatum. di, d2,d3.ci, ea,e3 : placitum.ii, 13, mt, m3.inj- 
placitam, id est, creatorl graïam. (Gence.) 

— et lidclem, il/, as ^^ ac lidolem, céleri. 



i 
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Cap. II. 

Titre) Quod veriias intus loquilur sine strepiiu verborum. 

— quod Chrislus,/72; Veritas intus, pt ; Veritas quomodo intus, 

— loquitur intus, qi , y2, 

— loquitur sine, p5 ; intus, manque. 

— loquatur in anima, mi ; in anima loquatur, m/, m, 

— sine strepitu, ci , C2, c3 ; verborum, manque. 

— De desiderio verbi Dei, ni, 

L*Édit. Regia : Rogat ut Deum sibi loquentem audiat. 
2) tuus sum ego ■=^ tuus ego sum, ci, ii . 

4) loquere nobis tu A. 
loquere tu nobis B. 

Ces mots manquent dans m5. 

— non loquatur = et non loquatur, s3 ; ne loquatur, m/. 

— nobis dominus = dominus nobis, ci , 

5) Non sic. Domine, non sic oro = non sic, non sic domine 
oro, mi , m3, m6, mj, 1x4; non sic oro, pi. 

Valart a corrigé en, non sic domine non sic ego. 

6) mihi Moyses = Moyses mihi, ci . 

— illustrator, ai , a2 = illuminator, ceteri. 

illustrator. Aron. et Raven. emploient seuls cette expression. 
Elle est dans le génie de V\. C. qui, ailleurs, a dit, dans le même 
sens : Nova quadam gratia eos intus recréas et illustras 
(IV. IV, i3). 

— potius tu A. 

lu potius B ; sed potius loquere Domine deus, yJ. 

— potes = potest, p5. 

— me perfecte imbuere = me imbuere perfecte, r^. 
Valart introduit la leçon, potes me perfecte erudire. 

7) sonare verba, ai , a 2 = verba sonare, ceteri. 

— spiritum non conferunt = spiritum non confortant, di ,d2, 
dS : spiritu non conferunt, g2 ; spiritui non conferunt, m6, 
my, 1x3, 

8) Pulcherrime A, ri , r2, r3, s3, $4. 

B Pulchre, r3 ; pulchriter, m7,pi, p2, p3, p5, si, S2, ui , 
y2, y3 ; pulchritudinem, m6, ni, n2, n3 ; per lucernam, mi, 
m3, m5, qi ; pulchritudinem per lucernam, n^. 
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C. Ghcsquicre suit la leçon de Tespcce n, pulchritudinem. 

10) Mysteria proferunt = mysteria referunt, b2,ci , C2, c3,si. 

1 1) iMandata cdicunt = mandata edunt, c/. 

Grégory défend cette leçon fautive de VAdp. en prétendant 
qu'on peut bien dire, edere librum. 
i3) Illi foris = llli foras, s3. 
i5) clamant verbis = Valart dit : clamant auribus. 

16) loquatur mihi = mihi loquatur, a2, b2, ci , C2, c3, mi,r4. 

— domine deusmeus = meus, manque dans S2. 

17) Ne fiat mihi, ai = ne sit mihi, ceteri. 

— cognitum nec amatum = cognitum non amatum, ^2, r/. 
In ce. Atfligh. et Gérard., huic alteri particule, ne, sic praelîgi- 

tur conjunctiva,et,qua prioris, ne (forte moriar,etc.), producatur 
sensus. Itidem Intern. Consol. et Germanico-Gallica vers., ac 
interpp. plurim. In CC. Clarom. autem, August.,Cel., Edd.Z.ct 
Ital., hic per interpunclum nova periodus orditur, vel eiiam 
ab antecedentibus verbis. Si fuero admonitus, etc. Quibussaltem 
interprètes Seb. Castal. et F. Toi., alterum, ne, praeponunl, cum 
disjunctiva (ne ve, etc.), utriusque phrasis juncturam et seriem 
servando. (Gence.) 

18) Loquere crgo, ai , a2, b2, 13, mi , m5, my, m, 1x2, 1x4, ph 
y 2 —- loquere igiiur, ceteri. 

— animai mea* conbolationem... vitaî emendationem, ai, 'H, 
b2»g2, jn5 = animai consolationem... vitœ meae emendationcm, 
7'3, r^, s3, S4 : animai meae vitai meae, ceteri. 

— libi autem ad ^ioriam A. 

tibi autem ad laudcm et gloriam B. 

— et ad pcrpetuum honorem, d/,e2, mi = et in perpetuum 
honorcm, y2 ; cl perpetuum honorem, ceteri. 

Cai>. 111. 

Titre) Quod verba Dci humiliter = quod vcrba Dei sunt cum. 
ri : verba Dei cum, m5 ; audienda sunt cum, r^. 

— Dei humiliter, ai , b2 =■ cum humilitate magna, r^; cum 
humilitate, ceteri. 

— non pondérant = non pondérant et pro nihilo reputant, «/• 
quod verba Dei sunt audienda cum humilitate, ci ; corne le 

parole di Dio sono da esscre udite con humilita. Volg. Tosc. 



fill mi verba = liii vcrba, i 



. «4. iPa. P-ï, ;'5, rJ, r^. 



— iuavissima = suavjssima sum, ci. 

— omnium philosophorum — omnem pliilosophorum, di, 
ds, d3, ei.ea, e3. i-4,fi,f3.gi, g2. Aï. ii, 13, mf!, ni, m, 
n^, ri. T2, r3, r4, si ; omnem, manque dans et, C3, c3. 

— philosophorum el sapieniium = philosophorum ei prophe- 
tarum ac sapientium, ja. 

— sapieniium = sapicnlum, bi, ci, ci, c3, di, di, d3, ei^ 
ea, 13, pi, p5, r^, ui, y3 : mundi sapientiam, mi, m3, m?, 
s3 : mundi sentenliam, p3 ; philosophorum sapieniiam ei hujus 
mundi Kienliam, u^.. 

— excedentia = excedenda, di. 

3) alque affeciu magno A, 

alque magno affetiu B: et cum magno alTectu, p3. si. 

4) Beaius esi quem ^^ beatus es quem, di ; beatus qucm, cr, 
€2, c3,fi, hi. mS, m, m, 114, pi, p3, p5, qi, s/, S2, s3, 14, 
tii, ys, y3 ; beatus homo quem, m 1, my, ri, ri, r3, r^; beaius 
homo (u erudieris, p2. 

5) inilio et usque = inilîo usque, m6, p5. 

— non cesso omnibus loqui = non cesso loquî.^/; non cesse 
hominibus loqui, n3. 

— surdi sun[ et duri = surdi sunt et muii cl duti, ci. 

6) Plures libenlius mutidum, ai, aa, ba, ci, cS.fî, n, n, 
r3. r4 = plures mundum libentius, céleri. 

7) Facllius = quia l'acilius, ini, m3, mj. 

~ carnis su* appctiium = carnis appetilum, mi , m3, m/. 

8) parva et ^ patva mundus et, ci. 

q) mortalia corda, m, as = morialium corda, céleri. 

I o) cura mihi in omnibus servit = cura in omnibus mihi ser- 
vit. Cl, mi, m3, m5, 1H7; cura in omnibus servit, ei, e3. ni; 
cura mihi ab omnibus servit, y3 ; mihi servit in omnibus et 
obedil, r3 ; mihi servit et obedii, pi; ejus servit, bi ; cura, 
manque dans//, et obcdit, manque dans mi. m3, mS, m/. 

Il) Erubesce Sidon ail mare = erubescile Sidon, c3 ; eru- 
beîce Syon, ha, r4 ; est mare, aa ; ait et mare, «i5. 

Hic diverse a nonnullis habetur : C. August. a. Ed. Z., Eru- 
besce Sidon et mare. C. Clarom., Erubesce Sidon, ait amare : 
Ed, Valart autem, cum inierp. Seb. Caslal., ait marc, omittit. 



quanquam serval 
luslis, ad Isaiïe 


. Sidon. 
verba hi 


sequcns versus, 1 
barum numéro ci 


ânsotial ' 



sacrarum 
mare qu: 
cupiditai, 
Girard : 
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'erum inlegre exsians, în CC. pcne- 
locus omnino rcfertur, cum quo 
im quxris, etc., desinenlia et (vlli- 
.. Quantum ad rationem ipsius senien- 
tii, auctor, qui Scripturam menti aptare solet, non de «nsu 
proprio (Conter C. Vitringa, Comment, p. 6o3, et P. Bcrihier, 
Obscrv. lom. Il, p. 341) verba haiie intelltgit, ut, in £l^i- 
hebraici operis dicii Bechinal o)am, recie advertit I.iiicraiLim 
'aide eruditus D. Sllvestrc de Sacy; neque ilte per 
. per prophetam vel Deum, opulentissims dviliiis 
1 insectatur, juxia interp. Gall. Tolos. et Anloti- 
: sed per gentilium vitam, relîgiosorum vel cbristiaco- 
rum mores redarguens, mare, id est mundum (Ital. vel.. io 
infidèle), Sidonî, scîlîcei Ctirjstianis, opponll, et quidem sic 
D. Gregorius Magnus in )ib. 1 Moralium; ac ita eiiam eipomt 
Iniern. Consol., sed tuslus; unde interp. nosler De Beuil |L( 
Maisire de Saci] paraphrastice addit : Rougisseit, âme chriliennt. 
dit le monde. (Gence.) 

13) et longa, at, aï, 62, e5 ~ longa, ceUri. 
In C. Brug., viia, ioco, via; in C. Ghesq., leritur, loco, currl- 
tur ; uiraque leciio maie capta; quum, longo vise cursu, hinc 
Romam pciitur. ait Intern. Consol., pnbcndœ causa, gallici 
forsan, scilJcet Magislri scholarum (vide lib. I, cap. ur, J 5): it 
cuiusmodi bereliciis sermonem sic agebal Roberlus de Sorbo- 
ni : Dominus auiem bonus Magister est qui conferi scholasticis 
suis prîEbendas optimas, scilicei prœbendam grati«, qux pras- 
valet omnibus pra;bendis de mundo. Num ad hœc nosier allu- 
serit auctor? (Gence.) 

— curriiur et pro A. ^Ê 

curritur pro B. 



, c3 = sierna 
,p3,p3,p5, s 



1J.4. 



— vita œterna, i 

— vix a multis - 



— pes sertiel a terra levalur = pes a terra levaiur. pi; pW 
rra semei movetur et levalur, ci. 

i3) et pro vana re = et. manque dans ci, di, di, dS.tS, 
I, m3, m5. »i6, m^, m, ,13, n3, U4. pi, pi. p3, p5, 1 
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- et parva promissione = et pauca promissione, r/; et modo 
parva, si. 

-die= diu, pi . 

- timeiur = timetur ut nisi ad proximam occasionem ad 
verba Dei audienda eatur, pi. 

^)Sedprohdo\or A, n4, qi,ri,r3,ui ;sed procul dubio, e2. 

sed proh pudor B. 

(Rosw. Vind. Kemp., p. 463.) Ms. Kemp. : Pro summo bono 
et gloria interminabili ; desideratur hoc in Aronensi ms. ex 
scriptoris oscitantia. Ce passage manque, en effet, dans VAron. 

■^ pro bono incommutabili = commuiabili, qi; incompara- 

'» ^3» S4; bono, manque dans p5. 

~ pro summo honore et gloria interminabili, manque dans 
^'t et se trouve dans tous les autres mss. 

- vel ad modicum = etiam ad modicum, nu, m3, my; vel 
"lodicum, r3 ; parum vel modicum, r^. 

'5) inveniuntur = inveniantur, //. 

'^) Gaudent = congaudent, qi . 

"^ amplius ad vanitatem = plus ad vanitatem, ri; plus ad 
Perditionem, r^. 

■^ quam tu ad veritatem = quam ad veritatem, r3 ; paratio- 
^es inveniuntur ad vanitatem quam tu ad veritatem, mi, m3, my. 

■7) Equidem = et quidem, r3, 

^ a spe sua nonnunquam = a sua spe, di, d2, d3, ci, €2, 
"'* a spe sua, manque dans r^. 

"• fraudantur seu frustrantur, a/ = frustrantur, ceteri. 

"^ dimitlit = dimitto, m3. 

'S) usque in = usque ad, aa, bi, ci, C2, c3, g2 ; usquc fidc- 

^^) erunt enim in tempore tentationis valde necessaria = 
^^^^^ in, /5;in tentationis vel tribulationis tempore, y2, y3 ; in 
^^Jîipore tribulationis, n^, r3, r4; in tempore tribulationis et 
^^^ationis,;?/; tibi in tempore tribulationis seu tentationis, 7ïu , 

"'^'^^15, mj. 
^•-^ visitare electos meos, a/ = eicctos meos visitare, ceteri. 

) alteram = aliam, m5, ni, n2, n3. 
^V Qui habet = qui audit, pi. 
. *^rede la prière) ad impetrandum, ai ,di,qi =aid impctran- 
' ^2; ad implorandam, 62, ci, c3, m5, si , S2 ; ad implo- 



^tn, ceteri. 



^^H — — 


^ 


^^H sequilur oratio pro graiia Dei, 






^^H 






^^^1 Titre omis dans ps, r4. 






^^^M Dans un certain nombre de manuscrits ci dans presque ions 


^^^1 le; imprimés du xv' sîicle et du xvi', on a considérif \ei 


1 prières 


^^H des chapitres tu, xv. xxiit, xxvit. 


comme formant des c 


h ap lires 


^^^E distincts. De ta une numération ei 


1 Lxjv chapitres, au lie: 


Lideui, 


^^H qje nous signalerons désormais t 


lu commencement de 


chique 


^^H chapitre à côté de la numération 


régulière. 




^^^^ iS) omnia bona mea tu es = ti 


1 es omnia bona mea, 


Cl. 


^^^H î6) Ht quis ego sum — et quis 


sum ego, 54; et quis 


ejo «!, 


^^^B ui; quia ego sum, mfi. 






^^^B 37} servulus = servus, d2, ml. 


m3, m5. mf,, H17, ni 


, nî, n.î. 


^^M ,14, qi. n, ri, r3. r4, ui. 






^^H — pauperior et contemptibili 


or quam — pauperior quatn, 


^^^1 ai, mi, mS, mj, n^., qi. 






^^B — quam scio = quodscio, si; 


quia scio, c3. 




^^K — scio et dicere audeo = scia 


i dicere vc! audio, er; 


sciù di- 


^^^H cere vel audeo, ez; scio et audeo dicere, di,qi,y3 


; diceit 


^^^1 s:iam et audeam, r^. 






^^m 2i) sum nihil, ai = nihil sum, 


, céleri. 




^^^B — nihil habeo nihilque valeo : 


= nihil habeo nihil v 


aleo./i; 


^^^1 nihil valeo nihilque habeo, ci,d 
^^^1 3o) liiarum Domine et impie A 


/,»i5,î5,- nihil habeo et nihil 






^^^1 luarum et impie B . 






^^^1 — impie cor meum gratîa tua = 


impie graiialuacorm 


leum, Cl. 


^^H — vacua esse - esse vaeua, p 


I.P2, p3,p5, f3, r4 


. il, SI. 


^^^1 s3, 14, yx, y3; qui non ut vacua sint opéra tua, m; 


qui non 


^^^M vis vacua esse opéra tua, manque 


■dansdi,d3.d3. 




^^^1 Le n' 3o manque dans qi. 






^^^M 3i) possum me =^ me possum. 


b2. 




^^^1 — me confortaveris = me con 


fortaveril, ei, e2, e3, 


.4. "'S. 


^H 






^^H — misericordia et graiia lua = 


misericordia tua et graiia tua, 


^^^H c/, es; misericordia et gratia, « 


s.'gratia tua (et misericordia, 


^^^H manque), mi, »t3, m5, m6, iiip, 


tu, n3.n3, r)4, ri, ra 


',r3.r4- 


^^^H Le n' 3i manque dans qt, y3. 






^^B 33) Noii avertere = o mi Jesu 


bone noIi avertere,;'» 


J 



33) Domine doce me = domin 



nque dans c 



dom 

— in veriiale me = in verilate tua me, ni , na, n3. 

ce. Weing, et Ghesq. non affirmaiive, sed rei îpsius 
CTponunt, addendo,tua(inTeritate tua me cognoscis) quia 
rêvera Sapientia mea, tu es! (Gence.) 



mbulandum est 
qi; conversan- 



■I, ea. 



Cap, IV (fl/iflj v). 

Titre) in veritate ei humiliiale — inhumilii 

— coram Deo conversandum est = convers 
Dco, lia; est conversandum, ci; ambuland 
est ambulandum, mJ; conversandum est vel 
p2 .- ambulandum est, p3 : sit ambulandum 
dum est semper, ri. 

de memoria peccatorum, ni. 
i) et in simplicitatc ^= et simplicîtate, cz, c 
fi,gi.g2,l3, mi, m3, m5. in7,p2,qi, r3, 14. 
a) Jncursibus malis= incursibus vanîs, ci. 

— Veritas liberabit eum a seducioribus = liberabit eum veri- 
las a sectatoribus, rfi , di, d3. 

ce. Artligh. et Leb,, seductionibus nempe iniquorum, ut el, 
detr&cIion!biis,juxta illud,in omniseductione iniquitatis(ll Thcs- 
sal. Il, 10) : al cxteri, seducioribus (tx Sap. x, la, ab inimicis 
et seductoribus tutavit illum); uiraque deindc voce, deiraciin- 
nîbus iniquorum, pro, deirahentibus, seu,detractoribiis iniquis, 
ustjrpaïa. (Gence.) 

— Je n'ai trouvé nulle part la leçon, seductionibus, si ce 
n'est dans l'Éd. Valart : liberabit eum a seductionibus. 

— et detractionibus iniquorum = et a detraclionibus,//, e^; 
et detractoribus, gx, nti, inS, mj, m, 113, p3, qi; el detractio- 
nibus, manque dans d3, e3. 

4) ui dicis, ai , a2,bi,ei,c3,c3, ei, 13, m 5, ri =sicui lu di- 
cis, pi : isludquod dicis, qi; sicut dicis, céleri. 

— mecum fiât = fiai mecum, mi, m3, my, ni, »ia, n3 ; me- 
cum fac. p3. 

Kemp. et ses congénères, GaÈsd., Gram-, Affligh,, ponctuent : 
domine verum est. Sicul dicis ita quaso mecum fiai. Gence 
trouve que c'est la bonne ponctuation. Mais les mss. italiens 
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et la plupart des transalpins ne l'ont pas adoptée. D'ailleurs, la 
ponctuation : domine verum est ut dicis. Ita mccum fiât, esi 
irréprochable. 

5) tua me = tua ipsa me, c/ . 

— finem me conservet, ai, a2, b2,ci, C2,c3, di, i2,l3,m3, 
n4, qi , r3, y 2, y 3 = finem me conducat, e3 ; finem conservet, 
cetcri. 

pronomen valde est utile hoc in loco. (Grégory.) 

6) affectione mala -= affectione mea, di , d2, d3 ; offensione, 
ri,y2. 

dilectione, manque dans ci . 

— et ambulabo = ut ambulem, m3 ; et ambulando tccum, 
7UI , my ; et ambulem tecum, y 2 ; et ambulo tecum, y3, 

— cordis libertate = laetitia et libertate, mi, m3, m5, 114, 

7) Ed. Zainer cum August. 2, placida, loco, placita. (Gcnce.) 

8) et memorare, ai , a2, b2, ci , C2, c3 = et mœrore, ccteri. 

memorare, d'après Gence, serait une faute de copiste. Pour- 
quoi ? Le contexte s'accommode fort bien de la leçon, memo- 
rare. 

— repûtes te= te reputes, C2, ei, m6, n2, n3, n^., qi , ri, 
r2, r3, r4, ui ; nunquam reputes aliquid, 62, y2. 

— opéra tua bona, ai , pi , s3, $4, ui; bona opéra tua, a2 : 
opéra bona, ci , C2, c3, di , d2, d3, ei , 02, €4, fi, f2, gi , g2, 
h 2, il , 12, 13, p2, p3, SI , S2, y 3 ; bona opéra, p5, y 2 ; opéra 
tua, mi , m3, m5, m6, my, ni, n2, n3, 114, qi, ri, r2, r3, r4. 

9) et multis obnoxius passionibus, a/ = et multis peccalis 
obnoxius, r3 : et in ccrtis passionibus obnoxius, 62; et multis 
passionibus obnoxius, ceteri. 

obnixus, 1x4. 

10) et cito laberis, ai , a2, c3, di , d2, d3, ci , e3, f2, gi , g2, 
il, SI = cito laberis, ceteri ; manque dans/75. 

cito vinceris, manque dans ci . 

— dissolveris = solveris, vu, m3, my. 

11) Non habebis quidquam, ai, e2, 04, gr, g2, h2, ii, 13, 
711 ,714 -- undc habebis quidquam. a2, b2, c3 ; unde habebis 
quidquid, C2 ; non habes quidquid, ri , r2 ; non habebis quid- 
quam, ceteri. 

Si diligenter te discusseris profecto nihil invenies. Nihil habe- 
bis unde gloriari possis, di , d2, d3. 



fc- unde possis gloriari =^ undc posses gloriari, s3, ys ; unde 
gloriari possis, /a. 

— muHa invenies = multum invcnies, m3, mj ; mtilla unde, 
ai, c3.ei, e4.f2,gi. hi.ii. mH, hî, n^, pi. p3. p5.r3, 1-4. 
SI, S2, s3, yi ; mulia habes unde, ci. 

— unde te debes, ai .as, bi.ci ,cî,c3, 04, f 2, gi ,g3, hi, ii, 
13 ; unde debes te, e/. ea. eS.fi. ii, in5, g/ ,-inde te debes, w3. 
w7 ; ufide le viUi6care defaeas, di, di, d3; unde te debeas, m6, 
ni , m, n3, «4, pi , ps, p3, p5, ri , ri, r3, r4, si , S2, ui , yi, 
y3 ; unde debeas te, .î5, S4; unde debeas viilificare, mi. 

— infirmier es quam = înfirmîor quam, b2, ga, mi,m6, pi , 
p5, ri , y3 ; inferior es quam, ni , m, n3. 

— quam possis, ai : le copiste de l'.lroii. a deux fois reproduit 
le mot, possis, dans la mime phrase; = quam valeas, m/, m3, 
ri, rs, r3, r4, S4, y3 ; t^uam vales, céleri. 

13) magnum lîbi = libi magnum, ci , di , dî, d3, ei , ei, e3, 
m3, m5, m6, m?, qi, ri, n, r3, r4, ss, s3, S4. 

cl dcsiderabilc. manque dans ei, mS, n3. 

14) A super omnia semper maxima vilitaslua, ai; super om- 
nia semp'er vilitas tua maitima. 02 ; super omnia semper vililas 
maxiraa tua, ta ,■ super omnia vililas maxima tua (semper, est 
omis), c;, di, d3, e4, ii; semper super omnia viiilas maxima 
tua, C2, c3. di , ei , es, gi , g2, k2, 12, 13 : semper super omnia 
vilitas lua maxima, e3,fi; semper et super omnia vilitas maxi- 
ma lua,, /-a. 

B semper lua maxima vilitas (super omnia, est omis), mi , mS, 
"(7, m, 112, n4, pa, p3, p5, r2, r3, r4, si, si, s3, ui, yi, y3: 
super omnia semper tua maxima vililas, pi, ri; super omnia 
libi semper tua maxima vililas, qi, S4. 

i5> Nil sic limeas, nil sic vitupères el fugias A ; nil sic limcas 
et fugias, et, C2. 

B Nil sic timeas, sic vitupères cl fugias, m6, n4, pi, pi. p3, 
p5,qi , ri, ri.rS. r4, si, si, s3,S4, ui , y i.y3 ; n\\s'\c limeas 
sic vitupères sic Tugies, mf, ni.î, m?: nil sic timeas nil vitupéras 
et Tugias, mS ; nil sic vitupères sic timeas et fugias, ni , m, i)3. 

— sicul vitia et peccaia tua = sicut peccata el vilta tua. /; , 
r3, y2 : sicul vitia et peccata qua;, hi ; sicui tua vitia et peccata, 
mi, ni3. mj: sicul lua vitia et tua peccata, «i3. 



— displicere debenl =^ displicere debeni libi, ;ni, ni 3. iij. 
n4.p1. 

16) Quidam non = quidam vero non, mi, m3, m3, 1117, ni, 
n4, pi. qi. rz. 

— alla Dei = ul prius, secrela mea, in C. Ghesq., alla mea, 
loco. alla Dei. (Gence.) 

saluiem, est omis dans frs. 

... salutem tiegligunl. cxcî filii Adam et elati. QuJd ïobis 
prodest mulia scire. si viam salutisignoraiis. Quid prodesi cursus 
intellitîere siderum ortum et solis occasum. naiuras anîmalium 
virtulem herbarum el lapidum. si post hxc contïngat nos dam- 
nari in baralhrum. Hi curiosi et clati sa.'pe in magnas lenlalio- 
nes el peccala incidunt propier suam superbiam et curiosttatem 
me eos adversantc, di ; ...virtules herbarum... me eis, dî; suam 
lentationem superbiam... me ets. d3. 

17) suam superbiam ■= suam jactantiam superbiam, 

— me eis adversanic labuntur = labunlur me eis adl 



\ 



me eis adversante. Cast. 

essendo io loro aduerso, Volg, Ven. ; hauendo me per c( 
rio alloro. Volg. Tosc; avendomi contrario. Volg. Bol. 
10) iniquitates = peccala, ci, mi , m3, tny. 

— in quantis = in quantum, mS ; et quantum. 13, my. 

— deliquisti ^= derelîquisti, ci. 
ao) Quidam solum suam devolionem in libris portani 

us = quidam solum portant dovotioncm suam, m; quidam 
portant solum suam devolionem, ci , m3 ; quidam portant suam 
devotionem, ci ; quidam portani suam devotionem solum, mi, 
mS, mj, qi , r4; quidam ponant devolionem in verbis el in li- 
bris, 114; quidam solum portant suam devotionem, céleri. 

— in libris ponant = in libris solum, pi; in verbis vel libris, 
qi ; in verbis et in libris, m;, m3, mS, my, 114. 

— portant et quidam, ai, ai, bs, es, di, d3, ei, ci, e3,/i, 
gi, il, 13 = portant quidam, céleri. 

— quidam in signis =; quidam auiem in signis, ij>î, s5 ,■ qui- 
dam vero, mi,m3, m5, m-;, 114. 

— quidam in imaginibus ^ quidam imaginibus, di . 



rioribus, pi. 



ribus et lîguris ^=^ in ligui 



stgnis 



- 249 - 

2i) Quidam autem habent me, ai, a2, mi, m3, m/ = qui- 
dam insuper habent me in ore, dr, d2, d3 ; quidam habenl in 
ore me, 13 ; quidam habent, ceteri. 

— sed modicum in corde = sed modicum est in corde, g2, 
12, mi, m3, m6, my, ni, n2, n3,p2,p3, p5,qi, ri^ r2, si, 
52, s3, $4, ui. 

Gence fait remarquer avec raison que la leçon, modicum est 
in corde, n'a aucun sens. Il faut, modicum in corde, sous- 
entendu, me habent. 

in corde. Tu ergo devotionem tuam habebis in vulnera 
mca quae jugitcr retinebis in medio cordis lui, et considerabis 
devotione magna Dominum tuum pro salute tua tam crudeliter 
passionnatum, verba mea portabis in corde tuo scripta non in 
libris, et mandatorum meorum semper memor eris. Sunt non- 
nulli, etc., di , d2, d3. 

22) Sunt alii = sunt et alii, €4, mi, m3, my ; sunt nonnulli 
aiii, di , d2, d3 ; sunt aliqui, ri ; sunt et quidam, pi . 

— intelleclu... affectu = intellectum... affectum, s3. 

— graviter audiunt... graviter inserviunt, ai, a2, b2, m5 =^ do- 
lenler audiunt... dolenter inserviunt, c^/, $4; graviter audiunt... 
dolenter inserviunt, ceteri. 

Les traducteurs ont adopté le sens de, n'entendent pas volon- 
tiers parler des choses de la terre. Il nous semble que la locution 
latine répond plutôt à Tidiotisme français : ils entendent à re- 
gret aux choses de la terre. 

23) veritatis spiritus A. 

spirilus veritatis B; spiritus sanctus, n3 ; spiritus naturœ, p3; 
spiritus intus loquitur, m/. 

— loquitur = loquatur, //. 

24) qui A, m5, p3. 
quia B, ci. 

— die ac = die et, ci , 

Cap. V {al. vi). 

Titre) mirabili effectu = mirabili affectu, ci , C2, di , d2, d3, 
ei , e2y e3, €4, mi , m3, n2, p2, p3, ri , r3, r4. 
de amore Dei, ni . 
Gence adopte la leçon, affectu, qu'il préfère à, effectu. Au 
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fond, il est indifférent d'adopter, affectu, ou, effeclu : l'un et 
l'autre mot donnent au titre un sens satisfaisant. Mais que de- 
viennent les textes si, pour de simples préférences, les édiieurs 
se croient autorisés à modifier les leçons des mss. qui leur 
servent de guide ? Gence prétend suivre le ms. de Grammont. 
L'exemple présent montre qu'il ne s'y est pas attaché fidè- 
lement. 

i) qui mei, ai, a2, cr = quia mei, ceteri, 

— dignatus es recordari = recordari dignatus es, mi, mj. 
2) gratias tibi ago = gratias ago tibi, di, €4, s3, $4; gralias 

tibi dico, /?2; gratias quia, rfJ; gratias tibi, C2,d2,ei ,e2,e3,fi, 
f2,gi , g2, h2, il y i2, 13, m5, n2,n3, p3, p5,qt ,si, s2,y2,yS. 

— quandoque tua recréas consolatione = quandoque tamen 
tua recréas consolatione, pi; consolatione quandoque tua re- 
créas, C2; quando recréas tua consolatione, w7; quam recréas 
tua consolatione, mi; quandoque recréas tua consolatione, €2, 
il , m5, m, n2, n4, p2, qi , ri, r2, r3, r4, 

4) dcus amator ~ deus meus amator, ci, 

— quum tu veneris = quum veneris, b2. 

— meum cxultabunt = quum tu venis in cor meum tune 
cxultabunt, mi, m3, vi5, my. 

5) exultatlo cordis mei = exultalioque cordis mei, m/;cxal- 
talio quoque cordis mei, inj ; et exultatio cordis mei tu esspes 
mea, manque dans qi . 

— refugium meum in = refugium in, ci . 

6) quia debilis = quia adhuc debilis, b2, C2, di, c3,fhp> 
il , 13, ri , S2, s3, $4, u i , y3. 

— in amore = in amorc tuo, si. 

— habco a te confortari = habeo confortari, ci. 
confortari, d'après Carré (Thom. restit., p. 4), serait une 

expression toute Kempisienne. II faut dire que si Kempis s'est 
servi de l'expression, confortari, c'est en même temps que beau- 
coup d'autres écrivains. 

7) instruc disciplinis = instrue me disciplinis, mi, m5, n^. 
pi , qi , s3, S4. 

— disciplinis sanctis tuis, ai , a2 = disciplinis tuis, 62, ci, C2, 
c3; in disciplinis sanctis, m3. n4; disciplinis sanctis, ceteri. 

8) affcctionibus inordinatis = passionibus pravis et malis, c/. 

— ut intus sanatus = ut intus sanctus, b2, qi, $4, 



- 25l — 

— erticiar = fiajTi, mi, m3, m5, m6, my, m, n2, n3, n4, qi , 
ri , r2, r3, r^. 

9) facii omne onerosum = facit esse onerosum, c/. 

10) dulce ac=: dulce et, ei, 13, m5, my, ni, m, n3, 114, p3, 
p3, qi, r4, si. 

— cfïîcit = facit sive eflficit, ai , a2. 

II est évident que la leçon de VAron. Raven. est défectueuse. 
Il faut, facit, ou, «fficit, mais pas l'un et l'autre. Il est à croire 
que VAron. et le Raven. proviennent de l'original ou d'une 
copie exécutée sur l'original, car des leçons comme celles-ci 
sont des regrets, des retouches, provenant sans doute de l'écri- 
vain lui-même. Ce sont des tentamina de rédaction. Il est à 
remarquer que de semblables leçons ne sont pas rares dans 
VAron. Raven., surtout dans VAron, 

1 1) ad magna operanda = ad omnia magna opcranda, qi ; ad 
magna facienda, S4; ad magna operando, ni , n2, n3. 

— et ad desideranda ^= et desideranda, c/. 

12) retineri = detineri, m3,pi ; teneri, ui. 

— retineri rébus, a/ = rébus retineri, ceteri. 
Le n' 12 manque dans di, d2, d3, p3. 

— internus = interius, ei, my, p3; intimus, di, mi, m3, 
m5, mô, ni, n2, n3, n4. 

— ejus impediatur aspcctus = impediatur appetitus, di ; im- 
pedialur affectus, ei, h2, n4; animus vel affectus impediatur, 
ini , my. 

che. non sia impedito el so interiore guardare ne le cose ter- 
rene che non sustegna implicatione per alcuno commodo tem- 
porale : o uero cagia pcr incommodo. Volg. Ven. ; acioche il 
suo desidcrio non sia impedito ne obligato in alcun modo : ne 
implicato in alcuna cosa temporale. Volg, Tosc; accio che non 
sia impedito lo suo sguardo intellettuale ; e che per nissun co- 
modo temporale non sia implicato, e per nissuna avversita cada 
in tedio o si rompa. Volg. Bol. 

— per aliquod = per aliud, di. 

— temporale implicationes = temporales implicationes, 62; 
temporale commodum, qi . 

14) Nil... nil, ai, b2, ci , C2 ; Nil (3 fois) nihil (4 fois), a2 = 
nihil, ceteri, 
amor, manque dans a2. 



— 252 — 

— a Deo nâtus est A ; de deo natus est, h2; a deo creatus est,62. 
ex deo natus est B, p3, $4; ex deo est natus, my; ex deo na- 
tus nec potest, p2. 

— super omnia creata quiescere = super creaia, qi; super 
omnia,//, /?/; super omnia creatura, W7; super omnia quie- 
scere creata, y 2, 

16) in uno summo super = in uno summo bono, h2, mi,m3, 
m6, my, ni , n2,n3, n4,qi , ri, r2, r3, r4,s3,S4; in summo, 62. 

— quiescit = requiescit, di , d3. 

17) sed ad donatorem, ai , 02, b2 ■=■ sed ad donantem, ceteri 

18) Amor saepe modum, ai, a2, b2, ci, C2, c3, p3, ri, r2, 
r3, r4, s3, $4; amor modum, ui ; saepe nescit modum, y2; mo- 
dum semper nescit, €4; amor modum saepe, ceteri. 

— sed super omnem modum fervescit = super omnem ferve- 
scit modum, y 2 ; super omnem fervescit, p5 ; super omne bonum 
fervescit, ci; fremescit, d2,c3. 

19) quam valet = quam valeat, di , d2, d3, 

22) fatigatus non lassalur =■ fatigalur non lassalur, 02, ei, 
pi , ri; fatigatur non laxatur, b2 ; fatigatus non laxatur, ci,c2, 
c3, d3, p3, 

— arctatus non arctatur = non coarctatur, tni, m3, m5, mô, 
viy, ni, n2, n3, n4, qi , ri, r2, r3, r4, y2. 

— vivax flamma = vivens llamma, di, d2, d3, ei, ei, e5, 
g2, mi , m5, my , ni , n2, n4, p2, qi . 

— ardens favilla, ai , a2, b2, ci , C2, c3 = ardens facula, ceteri. 
(Rosw. Vind. Kemp., p. 464.) Imperile librarius Aroncnsis, 

favilla, pro, facula, scripsit. 

(Valgr. Animadv. Apol., p. 70.) Imperitius dicitur facula ar- 
dens sursum erumpere, praisertim cum favilla quandoque, ut 
hic, pro scintilla ponitur. 

— sursum erumpit = erumpit sursum, s3, $4. 

23) clamât, ai , a2, ci , e3,fi, mi , m3, m5, my, ni , n4, p2, 
p3, s/ — clamet, ceteri. ♦ 

lia indicativum, clamât, ut, amat, in CC. Mell. 1484, Ghesq., 
August. 2, Kd. Z.,juxta familiarem auctori et divo Bernardo, ex 
que hic plura insunt, homophoniam. Italicum vêtus pariter 
consone : 

Se alcuno ama, el conosce 

Quel che vuol dir questa voce. (Gence.) 



mx qui dicî[, di; 



cordis ore, bi, ci, c3, 
. 13. p3.p5: inleriorH 
;, 02; interioris cordis 
ri cordis ore, ceteri. 
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î4) ipse ardens — csi ardens, ci. 

— arTecius animie qui dicit — elTectus a 
affectus aninriic quum dicil, er; bIîccius ar 
nr,n3.pi; affecius animœ et dicil, r^; affi 

— Deus meus = deus deus, ci. 

— et efio tuus = el ego lotus tuus, mi, ' 
i2.s3; eiinu^.p5. 

aS) inieriora ore cordis, ai = inierior; 
di. di. d3, ei, e4. fi.f-i, gi, hi. i: 
cordis degustare, i';; interiori ore cordi 
ore, ri ; inieriore cordis ore, s^ ; interii 

inieriora cordis ore. II nous semble que c'est la bonne leçon. 
L'auicur demande à Dieu d'être dilaté en amour afin d'ap- 
prendre à déguster les choses intérieures par Ja bouche du 
coeur, afin de connaître combien il est doux d'aimer, afin d'ar- 
river à se liquéfier et à nager dans l'amour. Le sens se suit dans 
une progression logique. La construction grammaticale est un 
peu bizarre, mais elle est irréprochable, ut discam... degustare. 
quam suave sit amare et in amore liquefieri et nalare. La va- 
riante, interiori cordis ore, est plus dilllcilemeni acceplable. 
Qu'est-il nécessaire de parler de la bouche intérieure du ca'ur? 
Le cœur peut-il avoir une bouche extérieure ? 

38) DeTiciai in =^ déficit in, ci. 

3o) jucunduset amcenusTortispatiens lidelis, manque danse/. 

— fortis patiens =■ fortis el paliens, s3. 

— paliens fidclis = patiens et lidelis, 1/. 

— longanimis virilis = longanimis et virilis, s3. 
3a) nec levis, ai, (12 = non levis, cettri. 

— sobrius castus = sobrius justus, mi, mj; sobrius stabilis 
castus, c(j d/, d2, d3, ei, ei, e3 ; manque dans p2. 

— et in eunciis = et in omnibus. s3. 

33) et semper sperans, ai, na, b2, ci ,C2, c3, 64 = qI sperans 
setnpcr, céleri; semper, manque dans r4. 

— etiam quum = eliam. manque dans c3,d3, d3,ei,ei, «4. 
f2.(ii,g2. mi.mS. m?, ni. m.nS, 714, pS.qi, '■2,r4. si. ui, 
y2,y3. 

— non sapil Deus = non sapit dolens, aa; non sapit nisi 
deus, mi, m3, my: sîbi sapii, dans Kemp. Le mot, non, oublié, 
a été mis en marge. 
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35) Oporlet = sed oportet, tni, m3, my, ni, rS ; sed aman- 
IciTi, e2, m5, tu, 114, qi , r4, 

— amplecti libenicr, ai = libenler amplecti, ceteri. 

— ab eo deflecli = ab eo nuUatenus deflectî, di; ab eo ulla- 
lenus deflecti, d2, d3 ; ab eo reflecti, ei. 

Cap. VI (al. vu). 

Titre) veri amoris, ai, a2, d2, d3, mi, m5, 112, r3, r4 = 
veri amoris divini, ri ; veri amatoris, ceteri. 

de probationc vera amatoris, ii ; de foriitudine in amore 
dei, ni. 

n4 répète le titre du cap. v. 

1) fortis nec prudens, ai , 02, b2 =■ fortis et prudens, ceteri 

3) propter modicam contrarietatem = propter contrarielalem 
modicam, di, d2, d3, ei, e2, e3 ; modicam propter contrarie- 
tatem, b2, CI. 

— a cœptis == ab inceptis, m/, u/; deficis accipis, ci. 

4) nec callidis crédit persuasionibus inimici = nec callidis 
crédit inimici persuasionibus, m3, n3, ri , r2, r3, r4 ; nec calli- 
dis inimici crédit persuasionibus, mi, m5, my, ni, n2, n4,qi ; 
n3C callidis persuasionibus crédit, pi . 

5) Sicut in prosperis ei = sicul ei in prosperis, S2. 

— in adversis ei displiceo, ai, a2 = ei in advcrsis, di;\ti 
adversis non displiceo, y2, y3 ; in adversis displiceo, ceteri. 

6) amantis considérât quam dantis amorem = amanlis quam 
dantis considérât amorem, ci. 

7) omnia data ponit — omnia ponit, m/, m3, m5,tny,n4,qi. 
y) Non est ideo totum pcrditum =^ non ideo perditum tolum 

si, ci ; non ideo totum perdilum est si, p2 ; non est enim ideo 
totum pcrditum si, m5 ; non ideo est, mS ; omnino perdi- 
tum, n3. 

— si quandoque ^^ si aliquando, mi, m3, fny ; si quando, 
w6 ; sed quandoque, y 2. 

— de sanclis meis = de sanctis, qi;de factis, pi. 

— senseris, ai, a2 = sentis, ceteri. 

io)affeclus ille — affectus iste, mi, m5, my, m, n2, nS, 
n4, qi. 

— bonus dulcis A. 
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bonus et dulcis B, ci, ei; bonus est et dulcis, ri , r2. 

— effectus gratiae praesenlis est, ai, a2, ci , h2, p3, si , S2, ui , 
y2, y3 = affecius gratiae praesentis est, b2, C2, c3, di , d2, d3, 
i'i,e2, e3, e4,fi, f2, gi, g2, il, 12, 13, mi, m5, pi , p3, p5, 
qi ; etfectus est graliae praesentis, ni , n2, n3, ri, r2, r3, r^, s3, 
S4 ; affectuscst gratiae praesentis, ;i^; affectus est ergo praesen- 
tis, mj. 

— nor\, nimium = non est nimium, my ; non nimis est, ri; 
non minimum, €2. 

— innitcndum quia = innitendum est quia, ci . 

1 1) adversus incidentes malos animi motus •— adversus ince- 
dcntes malos, C2,n3, pi, r2, r4 ; adversus animi motus malos 
incedentes, //; adversus malos incidentes animi motus, f2 ; 
adversus malos incedentes, m5, r2 ; adversus malos incidentes 
motus, ni, n4,qi; circa malos motus animi incidentes, pi; 
adversus indécentes vel incidentes malos, r3. 

— animi motus A, mi , m3, mj. 
motus animi B, ci . 

— suggestionesque, ai, a2 =■ suggestionemque, ceteri. 

— insigne est virtutis = insigne virtutis est, mi, m3, m5, my, 
ni , n2, n3, n4, qi . 

12) conturbent aliénas phantasiae. 

— Itaque non est, quod te usque adeo urant absurdae istae 
imaginationes, ex quavis occasionc occursare solitae. Cast. Non 
te lurbeno adoncha le aliène fantasiae de qualunche materia le 
siano. Volg. Yen. Non ti conturbino adunche le fantasie che ti 
uengono alla mente di qualunque cosa si sia. Volg. Tosc. Non 
ti turbino adunque qualunque fantasie ti mcttesse in cuore 
Tavversario. Volg. Bol. 

— de quacumquc = de qualicumque, my. 

— materia ingestae = materiae ingestae, d2, 62, e3,f2, gi ,g2, 
p3 ; ingestae aut formatae, pi . 

i3) propositum = propositam, a2. 

14) Nec est = non est, ci ,fi, mi, m3, my. 

— in excessum subito rapiaris seu raperis, a/; in exceisum su- 
bito raperis, a2 ; in excessum subito raperis, b2, ci , C2, d3, €2, 
c4,fi, f2,g2, h2, qi, SI, S2, s3, S4, ni, y3 ; in excessum ra- 
pieris subito, y'2 ; in excessu subito raperis, c3, di, d2, ei , e3, 
gi, il, i2, mi, m3, m5, mÔ, mj, ni , n2, n3, n4, pi , p2, p3, 



p5, ri, ri; quod aMquando in excessu rapciis subilo, ri, r^ 

Lectio vcius ipsa, excessu, in CC. WeinRart. el Mell., ïoccn 

genuinam, ex>:e5sum, probat. Qui vox, eodem libro, cap. jmi 

(in excessu mentis stare), hoc omnino sensu recurrit. (Gencc.) 

(Rosw. Vind. Kemp., p. 464,) Imperilc Aronensis, in excclswn 
subito rapiaris seu raperis. 

(Ibid., p. 470.) Nota hic curiosam periliani scriptoris Aronen- 
sis. Quia in ms. erat compendiose, rapris, id est, raperis. ne 
scriptor ex compendio laberetur, duas icclioncs ponii, rspisris, 

(Vaigr, Animadv, Apol-, p. yo.) Curiosis auribus, qu* vertu 
maei* quam sensum atiendunt, fateor haîc displicere posse. Vc 
rumtaraen non sunt auctorum ms. lemerc convellenda,dumniodo 
subsistât sensus, qui hic erit oplimus, uiraque leaione rcitnia, 
et sic intellecu : Rapiaris, possis rapi, seu, raperis, de (aciori- 
ptus es. 

— A ad inepias cogitatîoncs solitas, ai, ai ; ad înepiias soli- 
las. b3.ci, C2. c3.di.d3,d3,ei,e3. e4,/i, gi. (!z. ht.ii.h. 
13, mfi, r3 ; ad ineptias cordis, et, fa, r^. 

B ad solitas ineptias, mi, m3, m5, mj. ni , m, pi, pi.pi. 
p5, ri, il. Si, s3, ui, ya, y3; ad solitas ineptas, ri ; ad inso- 
Jilas ineptias, qi; ad inoliias ineptias, n3, $4; ad itisolcnliis 
ineptas cordis, «4. 

i5) enim inagis invite, o/, 02, 62, ci, C2, c.î = vero inïi« ; 
magis, h3 ; enim invile magis, céleri. ^H 

16) Scito = scio, gj. ^1 

— antiquus inimicus= antiquus hosiis, ci, ci. ^H 
antiquus, manque dans nu, m3,m5. mfi, 017, ni, m, nî,il4^B 

qi, ri, 1-3, r3, r4. 

— et ab omni dcvoto exercitio ^^ bono exercitio, mS.mS. 
m6, m?, ni, m, n3, «4, qi , ri, es, r3, r+,- et ab omni exerci- 
tio, mi : et ab omni exercitio devoio, yi. 

Pro vulgari lectione, ab omni devoto, etc., C. Weingarl. 
([433 et 1434), CC. Ghesq. el Brug., Augusi. a, Leb. cl Cel., 
magis congrue, ab omni bono exercitio : hic enim non tanium 
de Sanctorum cullu et pia memoria Passionis, sed de custodia 
cordis, etc.. explicatc agitur. Immo iialicum velus, quod etiam 
generatim habet, de ogni buono exercitio, nuliam hic de Sait^ 
clorum cullu meniionem facit, ntc gallica Inlcrn. Consol. J 
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fortasse hoc additum foret, ac ideo epitheton, dcvoto, positum 
pro, bono ? (Gence.) 

— cvacuare = te evacuare, mi, m3, my. 

— a sanctorum scilicei cuitu = a sanctorum cultu, ci . 

17) ingerit = tibi ingerit, m3 ; inscrit, mi, m6, nS, s3, 

— ut ab oratione revocet = ut te ab oratione revocet, di , 
m5, qi ; ui ab oratione te revocet, mO ; et ab oratione revocet, 
CI , C2, p3 ; et te ab oratione revocet, mi , m*j, 114. 

— et lectione sacra, a/ = et a sacra iectione, 62, fi , mi , m5, 
>ny, pi ; vel sacra iectione, si; et sacra lectione, ceteri. 

18) Displicet sibi = dispiicet illi, a2; displicet tibi, c3. 
L'usage du pronom, sibi, pour, illi, est à noter ici. L'I. C. use 

fréquemment de celte locution. 

— a communione cessare = a sacra communione, ci; acom- 
munione sacra, mi, my. 

19) Non crcdas ci non cures illum, ai , 02, b2 = nec crcdas 
ei ncque cures illum, ci; ne crcdas ci neque cures illum, C2 : 
non crcdas nec cures de ipso, di, d2, d3 ; non crcdas ei neque 
curas illum, e3, p3 ; non crcdas ei nec cures illum, g2, mi , 
my, y 2 ; non crcdas ci neque cures illum, ceteri. 

— licet tibi saîpius, ai , 62, ci , C2, 54 = licct saepius dece- 
ptionis, pi , ri ; licet sœpius tibi, ceteri. 

— tetenderit = tenderit, ci, e2, p3, ui; tetendit, d3 ; tibi tc- 
tcnderit, mi^m3, m5, my, ni, n3, 114. 

20) ingerit A, pi ,p3, p5, ui . 
inscrit B. 

21) valde immundus = valde, manque dans d2, pi. 

— immundus es lu= immundus es, mi, m3, m5, my, m, 
n2, n3, 114, qi. 

— qui talia = ut talia, r3 ; tu qui talia, r2 ; quia talia, ei ,pi . 

— infers = inscris, 114, ri, r2, r3. 

22) habebisin me partem= habcbis partem, mi, my, 714. 

— stabis confusus = stabilis confusus, ci. 

Fatcmur hoc loco errasse amanuenscm, sed nostrum est fide- 
liter transcribere codicem ut eruditi judiccnt. (Grégory.) C'est 
une des rares circonstances dans lesquelles Grcgory consent à 
reconnaître que l'Ady. est incorrect. 

24) Tace igitur et obmutcsce, desinc loqui, canis immunde, 
non audiam te, di, d2. 

i" 
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— licet mihi plures moliris, ai, a2, c3, €4, p5; licel plures 
mihi moliris, ei, €2, e3,fi,f2, gi, g2, h2, ii, i2, I3,pi,p2, 
p3, S2, s3 ; licet plures mihi molieris, ur ; licet mihi plures mo- 
liaris, b2, ci, C2, r^ ; licet plures mihi moliaris, di, d2,iS, 
mi , m3, m6, mj, ni, 1x2, n3, 114, qi, ri, r2, r3, si; licet mihi 
plures molires, S4 ; plures licet mihi moliaris, m5 ; licel plures 
mihi inferre moliris, y'2, y3. 

25) quem timebo. Huic priori et subséquent! senlenliae, in- 
termediam Psalmisiae sententiam, Dominus protector viiae mes, 
a qjo irepidabo ? superflue addunt, ex CC. nonnull. et Ed. liai., 
tum Valart, tum ipse etiam ejus emendator Beauzée. (Gence.) 

26) adversum me= adversus me, S2. 

28) ex fragilitate = ex infirmitate et fragilitate, mi, mS, mj; 
et si fragilitate, e2. 

— corrueris, ai , a2, m, p5 -= ruis, r^; concidis, h2; carnis, 
y 2 ; corruis, ceteri. 

— résume = resumere, y2. 

— et praecave, ai, b2 = et cave de, mô, n3, ri, r2 ; et prœ- 
cave de, mi, m3, my, m, pi, qi; et multum cave, r^ ; etmul- 
tum praecave de, m5, 112, 114 ; et multum praecave a, ceteri. 

— complaceniia et superbia = complacentia et ab avaritiaet 
a superbia, h2. 

30) Propter hoc multi = propter hoc enim multi, ei, h, 
mi, m3, my ; propter hase, r3 ; nam propter haec, di,d3 ;^^0' 
pter hoc in errorem multi, ui. 

— pêne incurabiiem quandoque labuntur = pêne quandoque 
incurabilem, qi ; pêne incurabiiem pêne labuntur, $4; cl pêne 
incurabiiem quandoque labuntur, my, 

3 1) et perpetuam ^^ et in perpetuam, b2, qi ; et ad perpetuam, 
pi; in cautelam et per pœnitenliam, m/. 

— superborum de se = superborum et de se, ^2, ci, C2, c3. 

Cap. Vil {al. viii). 

Titre) De occultanda gratia = de occulta gratia, r^, ui. 

— sub humilitaiis= Ed. Zainer cum C. August. 2, sive, loco, 
sub, minus plene, diviso sensu. (Gence.) 

De cautcla in gratia devotionis, «/. 

i) non multum, ai , b2 = nec multum, a2, d2, d3, ei , e3,e4, 
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^n , g2, il, 12, 13, mi , m5, mj, m, 114, p2, p3, p5, rS, r4, si , 
S2, s3, S4,y'2; neque multum, ceteri. 

2) polest mutari = poterit mutare, s3 ; mutari poiest, di , d2, 
d3, r4. 

3) in gratia quam miser et inops = quam miser in gratia et 
inops esse soles, a; quam miser inops, y'2; soles esse, p5. 

4) spiritualis vitae, a/ = vitae spiritualis, ceteri. 

— ita quod tune ab = ita quod nunc ab, C2, c3; iia quod 
ab, b2. 

— opéra tua = tua opéra, s3. 

— melius potueris = potueris melius, ci . 

— ariditatem sive anxietatem, ai , 02, b2, ci , C2, c3 = ari- 
ditatem mentis seu anxietatem, qi ; ariditatem seu anxietatem, 
ceteri. 

mentis, manque dans a2. 

5) quum bene eis non, ai, a2 = quum bene non eis, e3; 
quum non bene eis, ceteri. 

— aut desides = et desides, pi; atque desides, ui . 

6) Non enim semper est in = non enim est semper, ri , r3 ; 
non enim semper in, di , d2, d3, e3, fi; non enim est in, mi , 
mJ. ;;i5, tny, m, n2, n3, 114, $4; non est enim in, qi. 

— hominis via = hominis est via, di ; est hominis via, di , d2, 
d3, e3. 

ce. Ital. et Belg. plerique sic. Non semper est, etc. An pro, 
non unquam, ut apud Habac. i, 17, non semper parcet inlerfi- 
cere gentes? Etenim, si non est in homine, vel hominis (ex 
Jeremia, x, 23, ut jam refertur, lib. I, cap. xix), ideo non est in 
potestate hominis via ejus. Et ita omnino CC. Belg., Affligh. et 
Ghesq., CC. etiam German. plures, vel CC. Weingart. et Mell.; 
quanquam affirmativum, est, hic duntaxat sumi pro, habetur, 
docet consequens ratio, sed Dei est dare et consolari. (Gence.) 

7) potuerunt non = poluerunt et non, si . 

— parvitatis mensuram = parvitatis miseriam, a2. 

— magis cordis = magis sui cordis, s3, S4. 

8) Et quia majora = quia ergo majora, pi . 

— placitum fuit = placitum est et fuit, a2. 

— idcirco = ideo, r^. 

— gratiam perdiderunt. Facti = gratiam perdiderunt cito et 
facti, ci. 



— 200 — 

9) posuerunt = posuerant, ci. 

— nidum sibi = nidum suum, b2, ei, €2, p3, r2; sibi nidum, 
13 ; nidum posuerunt sibi, mi , m5, mj, 114; nidum ut, y2. 

— et depauperali = et de paupertate, a2. 

— non alis suis voiare, ai, a2, b2,di, d2, ii , $4, ui = non 
in alis voiare suis, //,/2 ; non in alis suis voiare, ceteri. 

— decipi possunt et elidi = decipi et elidi possunt, s3, 54; 
eludi, gi; illudi, cr, C2; everti, r^. 

1 1) Quod si = qui si, a2, b2, C2, d2, d3, h2, m5, mô, m, n3, 
714, p3, qi, r2 ; qui suum, my, ri, r3, 

— suum sentire = sentire suum, ci. 

— exercitatis credere = exercitatis magis credere, si. 

— volunt = volumus, $4; voluerimus, pi . 

— si tamen = sed tamen, ci . 

— retrahi a proprio conceptu ■= a proprio conceptu retrahi, 
r4 ; a conceptu proprio retrahi, pi; de proprio retrahi conce- 
ptu, di, d2, d3, ei , 02, e3 ; retrahi a proprio conceptu, ui; re- 
trahi a proprio sensu, m/, m3, mj, qi; a proprio non retrahi 
sensu, m5 ; retrahi a proprio contemplu, i/. 

— non valuerint = non voluerint, di , qi ; non valuerunt, 
my , n3 ; noiuerint, X2, r2, r3, S2, s3, $4, y2, y3 ; non value- 
rint, 5/; non voiuerunt, p3, m. 

i3) modicum sapere = sapere modicum, p2, si, S2, s3, 54, 
y'2,y3; sapere cum (modicum, manque), my, pi, p3, p4, ui- 

— thesauri scienliarum, a/, a2, b2,pi = scientiarum ihe- 
sauri, ceteri. 

14) Melius est tibi minus habcre = melius est minus habere, 
CI ; melius est tibi habere minus, /2, pi; melius est tibi minus 
sapere, ei . 

— unde possis, ai , a2, e3 =■ unde posses, ceteri. 
16) Non ctiam A. 

Nec etiam B. 

— etiam virtuose, ai , a2 = etiam satis virtuose, ceteri. 
Nous avons vu au n' 1 3 que le mot, sapio, a l'acception de,scire. 
Le terme, dans ce n' 16, a une autre acception. 

— et cujuscumque gravitatis = vel cujuscumque gravitatis, 
qi ; et cujusquam gravitatis, d2, ci, e2, e3, €4, gi , h2, 12, 13, 
p2, m, y2 ; et cujusque gravitatis, di, d3, g2, p3, si, S2, s3, 
34; vel cujusque adversitatis, 62 ; et cujuscumque adversitatis, 
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m3, n3, pi, ri; adversitatis et cujuscumque contrarietatis, r3 ; 
manque dans r^. 

— gravitatis nimis desperate = gravitatis desperate, ii, mi , 
m3, m5, m6, my, ni, n2, n3, 114, p2, qi , ri, r2, r3, r^. 

ce. diversi Gall. el German., desperate, absque, nimis, cui 
tamen adverbium, satis (virtuose), prius opponitur. Nec vi su- 
perlativa, nimis (pro, valde), redundat, quum, desperate, hic non 
absolutum sed relativum sumat sensum, videlicet, nimis despe- 
rate de me, etc. (Gence.) 

— recogitat = cogitât, ci . 

17) nimis securus = nimis secure, 13, n3, 174, ui; nimis, 
manque dans mi, m3, mj, qi . 

19) Consilium = concilium, ineptie qui ne se trouve que 
dans la copie de Kempis. 

— ut fervoris spiritu concepto = in fervoris spiritu conccpto, 
C2 ; fervoris spiritu concepto, di, €2, e3, g2, 13, m, qi, r3 ; ut 
fervoris spiritu incepto, //; ut concepto spiritu fervoris, mj; ut 
conceptum spiritum fervoris, m/; ut fervoris spiritu contepto 
(au lieu de, concepto), ri ; ut fervore spiritus concepto, r3. 

20) Quod dum = quod quum, b2, /?/; quid dum, m5. 

— et denuo = ac denuo, ci , 

— mihi autem ad gloriam = mihi ad gloriam, C2, mi, my. 

— gloriam ad tempus subtraxi = gloriam subtraxi, r3 ; lunc 
subtraxi, m/, my* 

Les mots, ad tempus, dans le Kemp. sont écrits en surcharge, 
d'une écriture différente, et, semble-t-il, plus moderne que celle 
de l'autographe. 

ad tempus, manque dans Intern. Cons. de môme que dans r3. 

21) Utilior est enim talis probatio, a/; ulilior est enim saepe 
lalis A; utilior enim est ssepe talis, ci, 

Utilior est saepe talis probatio B; utilior saîpe est talis proba- 
tio, p3 ; vilior est, r2. 

— quam si semper haberes prospéra, m5, ni , n2, n3, n4, qi ; 
quam si prospéra, r^; quam si semper prospéra, ri , r2; quam 
si haberes prospéra, mi , my, 

— prospéra pro = prospéra et pro, a2 ; prospéra si tua, r^. 

— tua haberes voluntate = tua semper haberes voluntate, ri , 
r2, r4; haberes pro tua voluntate, e2,fi, r3 ; haberes prospéra 
pro tua voluntate, mi, m5, my, ni , n2, n3, n4, qi. 



13) e 



hoc — ex ha 



, d3. 



xstJmanda. Vulgo, exlstimanda, loco cujus SomiiiBlii» cl 
Wcrlmusipçireposucre, œstimanda, juxtaCC.Weing. eiMtlI.i. 
Codicc ARlucrp, veitJS[iores;sCLlicei, pensanda, vel, pondcrands, 
ut Mb. M, cap. [i, non grande ponderci quod grande istimin 
possiL. (Gence-) 

— ponaïur gradu = gradu ponatur, ci. 

— gradu sed si = gradu quam si, as. 

— si fuerit vera humiliiate fundaïus, ai, ai, bi, ci, ci, à, 
qi —si fuerit humilïtaie fundatus, /"/; si vcre fuerit humiiilsit 
fundalus, 13 : si vera humiliiate fuerit fundatus, «,î, rX/i,*si 
fuerit humilitale vera fundatus, r^; si vera fuerit humililiie 
fundatus, céleri. 

— semper quirat = quxrat semper, *a, ii3 ; et intègre que- 
rat, mi, «17 ; semper quirii, ;j5,- manque dans r5.- el intègre 

— veritale respicial, ar , C2 ^= verîtate dîspliccal, az, bs.à; 
veritate despicial, cetcri. 

respiciat, displiceat, despiciat, sont trois leçons irréprochables 
Laquelle des trois faut-il préférer? Celle du ms. dont on ac- 
cepte le type. Nous adoptons, respiciat, parce que c'est la lejun 
du type à'Aron. Pourquoi la changer en, displjceat, Icj'on au 
Raven. ? Pourquoi en, despiciat, leçon de la plupart des mss ? 
On voit, par cet exemple, qiae lorsqu'on ne s'en lieni pas à m 
ic dans l'arbitraire du délectas po-. 



type déterminé, 
rianlium. 



C\i: Vlll (al. IX). 



1 



; de n'i 



Titre) De vili œsiimatione — de inœstimat; 
exisiimatione,/a; de utili extimatlone, 1/. 

— in oculis Dei = in oculis domini, qi: in Dei oculis, cJ.m 
occoltis Dei, p3. 

De humilitale. ni. 

2) et dicunt teslimoniuni = et dicunt le, lj; et dicant [e«i- 
monium, m5;et iniquiiates meœ verum dicunt testimonium, r^- 

3) nihilum redegcro ^= nihilum me redegero, ci. 

— propria reputatione = repuiaiione propria, mi , m5, m?- 

— pulverizavero = spulverizavero, ti. 



— quaniumcuinque = quaniulacumque, c.î, e^, fi, gi , Aa, 
ii.ni ,n2, pi , pi, p3. p5, rj, n, r4, s/, ,ï3, s3, S4, yj.yS; 
quantulumcumque, di, d3, ei. 

— nihileitalis, ai , e3, e^.fi, m, ns, pt, pj, p3, p5, ri, n, 
r3. r4, si, si, s3, 14, yi, y3 = nihiliiatis, ceteri. 

mex, manque dans r3. 

4) ostcndes me mihi A; osiendes mihi, qi. 

Ostendis me mihi B; osiendis ibi mihj. ni3; oslendis mihi. r3. 

Il me parait que la leçon des Italiens : Ostendes me mihi... de 
quo veni, présente un sens conforme à la raison, landis que, 
ostendïs... et quo deveni, ne présente aucun sens lopique. 
Lorsque, dit notre auteur, la grâce de Dieu aura submergé l'âme 
fidèle dans la profondeur de son néant. Dieu lui montrera son 
état présent, quid sum, son passé, quid fui. et son origine, de 
quo vcni. La leçon des Transalpins me semble défectueuse. Le 
présent, ostendis, n'est pas de mise, après les futurs de la phrase 
précédente, erit, submergelur, peribit. Kt quo deveni. n'est 
qu'une répétition de, quid sum : quand on connaît son état 
présent, on sait où l'on en est arrivé. 

— de quo veni A ; et de quo veni. ci, c3, e4,fi,gi, ii. 
et quo deveni B; et de quo eveni, pi; et quid deveni, yi. 
Cajetan (Resp. ApoL, p. 66) préfère la leçon, de quo veni. 

— quia nihil et, ai, ai, e3, it = quia nihil sum et, cetiri. 

5) ecce nihii et tota infirmitas = ecce nihil et nihil tota în- 
firmilas, p3 : ecce nihil sum et tota, mi, m5, mj, 114: ecce 
nihil et stalim tota înfirmitss, s3 : et nihil et staiim tota infir- 



Ed. Z, addit, sum ; Valart lanlum, ego : quaî, seu pronominis, 
seu illius vcrbi, frequens apud auctorem ellîpsis, hic vlvide 
magis. nec minus niiide, rem dicit. (Gence.) 

7) Et mirum valde — et mirum valde est, mi, my. 



— a te complcctor = ampiector, , 
8) a gravtbus quoque custodiens m 
cusiodienspericulis, Aa. 1116, pi, p5, 
custodiens pericuMs, mi, mS, m5, n 
me quoque custodiens, di, di, d3, 
quoque me custodiens periculis, cï; 
pcriculis, r./. 
et innumeris. C'était le premier te 



'i5, r 



rplector, "17. 
= a gravibus quoque me 
3, s3; a gravibus quoque 
. n3, 114, qi; a gravibus 
I, es, e3 : a gravioribus 
gravibus me custodiens 

; du Keiiip. Le, ab, a été 
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postérieurement ajouté à la marge; même en latin classique, dit 
Spitzen, il pouvait manquer sans que ce fût une faute. (Nouv. 
Déf., p. 149.) Soit; mais la leçon primitive du /Cew/?is n'a éié 
reproduite en aucun ms. que je connaisse. On retrouve ici ia 
constante objection que Ton fait au texte du Kempis. Il ne sert 
pas de modèle : c'est lui qui se modèle sur un autre texte. 

— ut vere dicam = et vere dicam, qi; fere dicam, mi,m5, 
mj; innumeris veridicam, m5, 

9) maie amando = maie vivendo, mr, mS, m5, mô, m'j.ni, 
n2, 114, qi , ri , r2, r<^. 

— me perdidi = mihi perdidi, 62 ; perdidi (me, manque), a, 
ei sfi , mi , m5, m, n^., r4. 

— me et te = sed te, mi , inS, my, 1x4. 
Le n* 9 manque dans p3. 

10) o dulcissime = o domine dulcissime, C2; o dulcissime 
Jesu, mi , m5, my; quia tu dulcissime facis, r3, ui. 

— supra meritum omne = supra omne meritum, ei,fi,r3, 
r 4, y 2, y3 ; suprsi omne meritum meum, mi, m3, m;; super 
meritum omne, n2, p3 ; supra meritum esse, qi , 

— supra id quod audeo =^ super id quod audeam sperarc, s5, 
$4; super id quod video, ri . 

1 1) Bcnedictus sis = ai , a2, c3, s3 donnent la leçon, benc- 
dictus sit, qui est contraire au contexte. 

— licet ego omnibus bonis sim indignus = licet omnibus bo- 
nis ego sim indignus,// ; licet ego sim indignus omnibus bonis, 
ni,n2, n4,qi ; licet ego sum indignus omnibus bonis, mi,fn5, 
my; licet ego sim omnibus bonis indignus, pi, s3, s./; quia 
omnibus bonis sim indignus, y3 ; qui licet ego omnibus bonis 
sim indignus, y'2 ; licet omnibus bonis sim indignus, r4; licei 
ego omnibus bonis indignus sim, ci; licet ego omnibus bonis 
sum indignus, €2. 

Pro voce, nobilitas, quas ingratitudini opponitur,in C. Antuerp- 
Thomxo, benignitas, redundare ac non aeque valere ICempisianis 
ipsis editoribus visa est. (Gcnce.) 

Gencc est dans l'erreur, le Kemp. donne la leçon, nobilitas. 

— cessât benefacere = cessât facere, ai . 
i3) grati humiles = grati et humiles, s3. 

— humiles et devoii = humiles devoti, ci. 

— nostra tu es = nostra es tu, ci . 
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Cap. IX (al. x). 

Titre) Quod omnia ■= quia omnia, d2,f2. 

— omnia ad = omnia sunt ad, a2. 

— finem ultimum sunt = ad fînem sunt, mi, y2 ; ultimum 
finem sunt, a2. 

— sunt = sint, d2. 

— de intentione finali in Deum, ni . 
i) ultimatus = uitimus, p5. 

et ultimatus si vere desideras esse beatus, manque dans ci . 

2) purificabitur = purgabitur, m/, m3, m5, mô, mj, m, n2, 
n^, qi , ri , r2, r4. 

— saepius = saepe, si . 

3) deficis = deficias, ci , 

4) ad me principaliter = principaliler ad me, b2, r^. 

— quia ego sum qui omnia dedi = qui omnia sum, ci . 
Le n' 4 manque dans qi . 

5) Sic singula considéra = sic singula desidera, m5 ; sic om- 
nia considéra, r4, s3, 54; sic omnia considéra et singula, ri; 
sic in gloria considéra, d2. 

— et ideo ad me =^ ideo ad me, r4 ; nam ad me, mi, m3, 
m5, my, 914, qi . 

— suam originem = originem suam, c/. 

— reducenda -= referenda, ci . 

6) dives et pauper = pauper et dives, ceteri. 

— aquam hauriunt vivam ^= aquam vivam hauriunt, p2, rS, 
SI , S2, y2, y3 ; vivam hauriunt aquam, r^. 

— deserviunt = serviunt, n3, r4, 

7) bono privato, ai, a2 = privato bono, ceteri. 

— delectari = non delectari, mi. 

— neque in corde suo dilatabitur = nec in corde suo dilata- 
bilur, cij C2j r3 ; neque in corde dilatabitur, ;i2, r2, r4 ; ne- 
que in corde delectabitur, /2, mi ,m3,m5,ni , qi; nisi in corde 
delectabitur, my. 

non stabiiietur impedietur et angustiabitur, n^. 

8) nec alicui homini = neque alicui, mi, m3, m5, my, pr; 
alicui hominum, r3, y'2, 

— totum da Deo = totum est a Deo, m6, ni, m, n3, 1x4, qi , 
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rr , r4 ; lotum mi Deo luo, mi , mS, mj ; solum est a Deo, n; 
totum Deo lantum, m5. 

9) Lectionem vetustiorum Codicum, vel CC. Beig , Gérard, 
Ghesq., Affligh., rehabere, probal seu firmat ipsa CC. Brugensis 
et Sanmartiniani leciio, retrahere : nam antea exsiat, toium 
dedi, ac etiam, totum (omnia nempe) da Deo. Cum Sommalio 
tamen, quem ad fidem autographi revocasse ferebat, edidii 
Rosweydus primum, habere, et postremum, te haberc : ac sic 
BoIIandus. Utrum hoc vel illud ex Codice Thomaec ? minus 
a^que sane, quam, rehabere, dictum idiotice, ravoir, in galiica 
Intern. Consol. Hoc verbum ipse recepit P. Chifflet, ex G. Leo- 
dicensi. Bollandum nihilominus secutus est P. Lambinet, qui 
ho3 quatuor apographos ut consimiles, absque ulla varietatele- 
ctionum, retulisse profert. (Gence.) 

et con grande examinatione. Volg. Ven. ; et cerco dessere 
ringratiato diligentementi. Volg. Tosc; manque dans Volg. Bol. 

11) Et si intraverit = Si intraverit, m5. 

— cœlestis gratia = gratia cœlestis, r^f. 

— non erit aliqua = non est aliqua, d2, d3. 

— contractio cordis •=^ contradictio cordis, ei,e2, qi, r3,y2, 
y3; contritio cordis, mi , m3, ni5, my ; detractio cordis,;?/. 

Vlntern. Consol. porte, contradicion. 

— neque privatus = nec privatus, X2. 

— occupabit =1 occultabil, 7;i.5. 

12) Consol. Intern., toutes les vertus de Pâme. Vox auiem, 
vires, est correctio nova in C. Thomaeo. (Gence.) 

L'observation de Gence n'est pas fondée. H n'apparaît pasquc 
le mot, vires, dans le Kemp., soit écrit de main étrangère ou 
postérieure. 

— nisi solus Deus qui est — nisi ego solus Deus qui sum, m/, 
m3, my ; nisi solus Deus qui super, p2. 

— in omnibus benedicendus = benedicendus in omnibus, 
mi, m5, my, ni , n2, n4 ; benedicendus et in omnibus benedi- 
cius, e/; et in omnibus benedictus, f2, 13, r4, y 2. 

— benedicendus in secula seculorum. Amen, ai , b2 ; benedi- 
cendus in secula seculorum, a2. 
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Cap. X (al. xi). 

Titre) Servire Deo ^= servire Christo, h2, 
de debito servitio dei, ni . 

i) loquar ^= loquor, c3, di, d3, e2, e3, €4, fi,f2,gi,g2,ii, 
12, 13, mi , w5, my, ni, n4, pi, p3, p5. 

— loquor domino, r3. 

— dei mei domini mei régis mei, ai, 02, d2, d3, ei , e2, c3, 
p3 =^ domini mei régis mei (dei mei, manque), b2, di; dei mei 
et régis mei, ci , C2, [2, h2, mi, m/, ni, n2, n4, p3, r4, si ; 
dei mei régis mei, m5 ; dei mei régis et mei, gi; domini mei dei 
mei et régis mei, pi, ri; dei mei domini mei et régis mei, 
ce ter i, 

— magna =^ magna est, ci . 

— tuae domine = tu domine, C2 ; tuae quam, m5, ni , n2, n3, 
$4, 

— timentibus te domine, ai = timentibus te, ceteri. 

2) amantibus = amantibus te, ci . 

3) timentibus te seu amantibus te, a/ = amantibus te, ceteri. 

4) ostendisti dulcedinem A ; ostendisli caritalis tuae dulcedi- 
nem, C2. 

ostendisti mihi dulcedinem B. 

— praecepisti ut ^= praecepisti mihi ut, m5. 

5) dignatuses recordari etiam postquam = recordari dignatus 
es et postquam, ci . 

9) Il faut remarquer ici le procédé de Gence. Toutes les fois 
qu'il s'agit dans TI. C. de passages se rapportant à la vie reli- 
gieuse, il essaie de les ramener à la vie de perfection simple, ou 
de les attribuer à un séculier donnant des conseils à un régulier. 
D'ailleurs, il ne manque jamais de s'appuyer sur la version de 
Vlntern. Cons. accommodée à Tusage des simples fidèles, ce qui 
ne constitue pas un argument sérieux. 

An de se, an de alio (quod aeque intelligi potest, maxime si 
abest, enim, ut in Cod. Cel.), an de vita monastica vulgari, an 
de solitaria proprie sic dicta, loquatur auclor? Quidquid sit, 
(2onsol. Intern. gallice habet (cditio pervetust. absque anno) : 
Vous n'avez pas fait à tous cette grâce de prendre vie contem- 
plative et solitaire. Editiones posteras tanlum, vie monastique 
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ou de religion. Priorem vero lectionem firmare quodammodo 
videtur illud Gersonis ipsius (in Tractatu de Monte contempla- 
tionis) : Nec omnibus est data gratia talis vivendi, scilicet incon- 
templativa vita. (Gence.) 

Quoi qu'il en soit de ces arguties, il n*y a pas lieu de douter 
que, dans le présent chapitre, notre auteur parle de la vie mo- 
nastique. Il signale ceux qui l'ont embrassée, monasticam vitam 
assumant; qui sont réunis aux bien-aimés serviteurs de Dieu, 
dilectis servis tuis adunare ; qui ne doivent pas se dégoûter de 
célébrer ses louanges, nec unquam in laudibus tuis debeo fasti- 
dire ; qui sont enrôlés dans le famulat sacré de l'état religieux, 
o sacer status religiosi famulatus. Ces traits sont précis : il y a 
impossibilité de ranger parmi les ermites, les solitaires, ou les 
contemplatifs isolés, le religieux dont il est question ici.Ceslun 
chrétien qui a méprisé le monde, spreto mundo ; qui a renoncé 
au siècle, omnibus abdicatis seculo renuntient ; qui a répudie 
toutes choses pour Dieu, omnia propter te contemnere; qui est 
voué au service constant de Dieu, servire cunctis diebus vitae meae; 
qui est obligé à la piété fervente et intensive, totisviribusteneor 
tibi servire ; qui est engagé dans la voie étroite, arctam viam: 
toutes choses, sans doute, qui appartiennent à la contemplaiion 
et à la perfection, mais qui, combinées avec la vie commune 
où Ton sert Dieu sous une règle, en s'occupant surtout de la 
prière publique, constituent la vie monastique, ou l'état religieux. 
Au surplus, l'auteur indique clairement qu'il fait partie de 
l'ordre monastique : quid retribuam pro gratia ista ! quid dabo 
tibi pro omnibus istis millibus bonis! Ego pauper servusiuus. 

10) Numquid magnum est =^ Non quid magnum est, di ; 
Numquid non magnum est, ci , r3. 

— ut tibi serviam = ut serviam tibi, mi , m5. 

1 1) servire tibi, manque dans ci . 

— scd potius hoc mihi magnum A, gi , ri , r2, r4 ; scd poilus 
hoc mihi est magnum, d^. 

B sedhoc potius magnum mihi,;;?/, m5,p2,p3,p5, si ,$2,}'^' 
sed hoc potius mihi magnum, pi , r3, s3, y 2 ; sed potius mihi 
magnum hoc, 5^ ; sed potius hoc magnum mihi, mj, n2, 114. 

— mirandum apparet = admirandum paret, ci . 

i3) Verumtamcn vice versa = verumtamen tu vice versa, mi, 
m3y m5, iW], ni , 112, n3, 114, qi . 
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tu, manque dans ei . 

— mihi magis servis, ai, a2, b2, ci, c3, h2, mi, m3, mj, 
y3 = magis mihi servis, céleri. 

14) in ministerio A. 
in ministerium B. 

— creasii hominis, ai = hominis creasti, ceteri, 

— praesto sunt et = praesto sunt tibi et faciunt, s3, $4. 

— quotidie quaecumque mandasti = quotidie quae tu manda- 
sti, n3 ; quae mandasti, h2, 

in ministerio hominis, au service de l'homme. Lambert; pour 
le service de l'homme. Intern, ConsoL, Marillac ; pour rendre 
service à l'homme. Pelletier; pour le service de l'homme. 
Beau^ée, Gence, Darboy, Wailly, Pétetin. 

ad hominis usus. Cast. 

a seruicio de Ihomo. Volg, Ven.; al seruigio dellhuomo. Volpr. 
Tosc; in ministerio e servigio dell'uomo. Volg. Bol. 

i3) in ministerio A. 

in ministerium B. 

— hominis creasti et ordinasti A. 

hominis ordinasti B ; hominis creasti, r/;in ministeria homi- 
num ordinasti, ui ; in ministerium hominibus ordinasti, ra. 

creasti et ordinasti, as créé et ordonné. Lambert ; ordonnés 
pour le service de l'homme. Intern. Cons.; créés et ordonnés. Ma- 
rillac ; vous avez destiné les Anges. Pelletier; vous avez été 
jusqu'à destiner les Anges. Beau^ée; des Anges ont été destinés. 
Gence; vous avez préparé. Darboy ; vos Anges mômes vous leur 
avez commandé de servir l'homme. Wailly ; créé et destiné les 
Anges. Pétetin. 

creasti atque ordinasti. Cast. 

creasti li Angeli e ordinasti. Volg. Ven. ; hai creato gli angioli : 
et ordinato gli al seruigio del huomo. Volg. Tosc; hai ordinato 
al seruigio. Volg. Bol. 

Ex ce. Italis, Cajetan., immo, creasti et ordinasti. Sed in mi- 
nisterium hominis jam creata dicuntur coelum et terra, ex Deu- 
teron. cap. xix; et hic ordinati vel missi Angeli duntaxat, ex 
Hebr. et D. August. (Gence.) 

Les mondes ont été créés par Dieu, mais la révélation ne 
nous en fait pas connaître l'ordre et la subordination : tandis 
que les saintes Écritures nous font connaître comment le minis- 
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1ère des Anges a ùti; disposi; pour le service de l'homme d'unt 
manicre hiêrariihique : creasti et ordlnasii, disent 1res bien In 
textes primitifs de l'I. C, pour signifier que les Anges onlélt 
non seulement criés, mais encore ordonnas pour servir l'homme. 

On trouve dans les textes de la classe B la préoccupjlion 
consianlu d'améliorer la leçon de la classe A, au moyen, lanlAl 
de suppressions, tantùt d'interpolations. On verra, un peu plw 
bas, au n' i5, un exemple de prétendue amélioration, par voit 
d'adjonction. Ici, la classe li procède par élimination. Elle sup- 
prime le mol, creasti, comme si Dieu n'avait fait qu'établir li 
hiérarchie angélique pour le service de l'homme, sans la créer 
expressément pour le service de l'homme. 

Il csi vrai que si l'on examine les termes dans la plus grindc 
rigueur, il n'est pas exact de dire que les Anges ont été aiii 
uniquement pour l'homme ; pas plus, d'ailleurs, qu'on ncpcul 
dire que les Ange& sont les minisires ou les serviteurs ifi 
hommes, ce qui emporterait une sorte d'infériorité et de sujé- 
tion. Ils sont plutôt les recteurs et les gardiens des hommes qut 

Cette réserve laite, Jl est exact de dire que les Ange; otii éif 
créés et ordonnés, d'une manière secondaire, pour le service de 
l'homme. La suppression, dans le texte, du mot, creasll, est 
d'une critique étroite et sans rél]e.\ion suDisanle. 

i6) Transcendit autem — iranicendunt auicm, «15, ")?■ "■'■ 

^ ha:c omnia =■ omnia hxc, pi. 

— quia luipse = quia ipse, y3 ; quod tu, ci, si: qui"! 
luipse, s3. 

— servire homini A. 

— ei daturum = daturum ei./s, lî, p3, p5, 114. si, sî, fl. 
y2 ; daturum promisisti, ci, di , ri. 

17) pro omnibus istis millibus bonis= pro istis omnibus bo- 
nis, bi ! pro istis millibus bonis, ci ,c2,c3, d3,fi, mj, pi; pto 
omnibus istis bonis millibus, qi ; pro omnibus istis millibus die- 
bus bonis, mb. 

1 9) dignum servitium e.xhibere ^= dignum tibi servitium exhl- 
bere, "j/, m3, m5, mO, mj, m, na, n3, 114., ?(;dignum sei- 
viiium tibi exhibere, ri, r2, r3 ; servitium dignum cxhibett, 
rf/, j-.f; uno die servitium exhibere sufficerem, pi , p2. 



* cgo, n4. 

!3) et quidquid 



pauper = et ego sum paupcr, s3, S4 ; et pauper 



ncc unquam 



it quidquid, m . 
a3) Magnus honor, magna gloria libi servin 
laudibus tuis debeo fastidire. Magnus honor t 
vire et omnia propler le conicmncre, ai — Magnus honor, ma- 
gna gloria tibi servire et omnia propler le contemnere, céleri. 

— omnia propler te ^ omnia per te propter te, ci . 

34) gratiam magnam qui = graliam qui, mi. iii3,m5,my, ni , 
tji , ri , r^ ,- dei gratiam, r2 ; bonam gratiam, U4. 

— subjeserunl... neglexerunt, ai. 

a5) serviiuti et invenienl, ci , C2. D'après \'Adv. et l'Est., la 
phrase devrait se disposer de la manière suivante : Habebuni 
enim...servituti et invenient... consolaiionem, Corsequuniur, etc. 

— Invenientes, ai ^= invenîani, p3, p5, ya : invenient, cé- 
leri. 

— saacti spiritus A, pi, s3 ; suavîssimi spiritus, di , di, d3. 
ti,t3. 

spiritus sancti B, c/. 

— Le passage, qui pro amore luo omnem carnalem abjecerint 
ilelectationem, manque dans A, 

Il se trouve dans B ; tuo carnalem abjecerunt, mi , mS, p5 ; 
luo carnalem abjecerint, na, n^ ; dans m/, le passage se trouve 
ajouté â la marge d'une écriture diiTcrente de celle du corps de 
l'ouvrage. 

Vi&rvi di , d3, d3 : invenienl suavissimi spiritus consolaiionem. 
Sequeniur, etc. 

— consequenlur = con.equenier./a. 

— magnam menlis liberlatem = magnam spiritus libertalem, 
dl, di, d3, CI, et, e3 ; magnam cordis liberlatem, bg. ci , cï, 
c3.e4. 

La leçon de la classe A, surlout celle de VAron., est plus ner- 
veuse pour le sens, ei plus conforme au procédé d'assonance 
adopté par l'auteur. Le réviseur qui a introduit l'inierpolaiion 
dans les textes de la classe B a glissé ici un passage similaire du 
c. X3IVI, n" 7, livre lU. Voir plus loin la noie sur ce texte. 

»7) Deo placibilem, ai, 02 ^^ deo placabilem, céleri, l.a le- 
fon de VAron. est seule acceptable. Les traducteurs se sont ef- 
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forcés, sans pouvoir y réussir, de donner au mot, placabilem, 
un sens raisonnable. 

Entre les n" 27 et 28, r2 et r3 placent le texte suivant : ille 
est ut ait Hieronymus omni beatitudine dignus quem senectus 
Christo reperit servientem. 

28) optabile, ai, a2, b2 =: optandum, ceteri, 

— promeretur summum bonum,c/ =sine fine permansurum, 
ai , a2, b2, CI, C2, c3, mi, u3 ; mansurum, ceteri. 

Cap. XI (al. xii). 

Titre) Quod = quia, /a; quomodo, p2. 

— cordis examinanda sunt =• carius, ci; desideria exami- 
nanda, ui ; sunt examinanda, di , ri , 

quod homo relinquat seipsum, m. 

i) multa addiscere = multa discere, b2,ci, C2,d2, rfJ;multa 
adhuc addiscere, ei, 

2) Quae sunt haec domine = quae sunt domine, b2. 

3) Ut desiderium= unde desiderium, s/. 

— cupidus amator et aemulator A. 

cupidus aemuiator B; cupidus et aemuiatur, mi, m3, mj. 

4) an propter honorem meum an propter tuum commodum = 
an propter meum an propter honorem tuum vel commodum, 
CI ,di , ei ,e3; ... vel modicum magis, *i2, d3; an propter amorem 
meum, mi , p5. 

Codex August. 2 et Ed. Z. mutant, honorem, pro, amorc; 
C. Sanmartin. honori amorem conjungit; quem salis intelligere 
est, quum honor hic, respectu filii ad patrem, proprio commodo 
magis directe opponatur. (Gence.) 

6) quaisitu = quaeslu, ci, vu, m3, my; quaesito, m5, n4,(l^'> 
de proprio aliquid, b2 ; de proposito aliquid, y2. 

ce. veteres nonnulli, quaestu ; CC. plures, quaesito. Hinc, vocis 
prioris contracta lectio genuina infertur, quaesitu (nempetui), a 
quaerendo se ipso, ut passim. (Gence.) 

7) pœniteat et displiceat A. 

pœniteat aut displiceat B; pœniteat postea aut displiceat, ?i4.* 
pœniteat vel displiceat, m5. 

— et quasi pro meliore zelasti = et quasi pro meliori, w/, 
m5, my , ni , n2,p2, s3 ; aut pro meliore zelasti, yi;ei pro me- 
liore zelasti, si. 
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8) statim est = est statim, b2, 

9) etiam in bonis = et bonis, a2; etiam bonis, g2. 

— desideriis et siudWs, ai ,a2, c/ = studiis et desideriis, ce/m. 

— distractionem = destructionem, a2. 

— aliis per = aliis propter, si . 

10) violentia uti = prudentia uti,//,/2, y3. 

Le n* 10 manque dans m/, m5, my, ni, n2, r2, r4. 

1 1) manque dans C2. 

— murmurare A; murmurari, ea. 
mussitare B. 

ce. et Edd. Ital., murmurare : at CC. Gall., German. el Ed. Z., 
ncquidem, mussare^sed vi diminutive majori, mussitare. (Gence.) 

Cap. XII (al. xin). 

Titre) De informatione = de formatione, ui, 

— patientiae = conscientiae, m5, n2, qi . 

— adversus concupiscentias = adversus malas concupiscen- 
lias, ri , r2, r^; adversus concupiscentias insurgentes, r3. 

De contemptu delectationum hujus mundi, ni. 

i) A Domine Deus ut audio, a/, a2, b2, ci, C2, c3, di, d2, 
d3, gi, g2, h2, i2, 13 ; domine domine deus ut audio, e3, €4, 
fi,f2, ii; domine deus meus ut audio, ei, e2. 

B domine deus ut video, n2, pi, p2,p3, p5, r3, si, S2, s3, 
H» "'* y^» y^> domine ut video, mi, m3, m5, mj, ni, n3, n^, 
qi, ri, r2, r^. 

2) bello et dolore = dolore et bello, ci, 

3) fili mi, ai , a2 = fîli, ceteri. 

4) Non autem volo te A; non enim volo te, c/,c2; non autem 
te volo, i/. 

sed volo te non talem B ; sed volo te talem non, r^, ui; sed 
volo te non quaerere talem pacem, mi , my ; sed nolo te talem 
pacem quaerere, pi; sed nolo te talem quserere pacem, p2. 

— sed nunc etiam = sed etiam tune, p2, qi; etiam, manque 
dans €2, y2 ; sed tune aestimare etiam te, s3, 54; sed nunc, d3. 

— aestimare te pacem invenisse = aestimare te invenisse pa- 
cem, ri, r2, rS, r^/le pacem aestimare invenisse, m, n3 ; te 
aestimare pacem invenisse, ci , di ,d2, d3, ei , e2, e3 ; aestima le 
pacem invenisse, y3 ; aestimo te pacem invenisse, y 2 ; le pacem 

18 
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œsiima invenisse, m;, mS, mS, mj, ni; le pacem aesiimare in- 
venisse, qi . 

— variis lentaiionjbus aut iribulationîbus, a/, as, 6a = ï»riis 
iribulationibus, ci, C2, c3, di, dx, d3, ei, e3, e3, e^./i./j, 
gi , g2, h2, il, 13, 13, pi, p3, p3, p5, SI, sî, s3, ui, yi.yk 
tribulaiionibus, s^.; variis (entaiionibus, m6, ni ,n2, n3, ri, n, 
r3. rjf: lemalionibus, mi , m5, 017, H4, qi. 

— contrarietatibus ■— adversiutibus, pi. p5. 

S) te multa non posse pati, m, di :=[c non multa pati pciV. 
S4; te non posse multa paii, p2,p3, r^, si , S2, s3 ; le ponc 
non mulia, }*a; non multa posse pati, y2 ; te non multa pûw« 
pati, céleri. 

(i> De duobus malis semper minus est, ai, n4, p3, ri, yi = 
sempcr minus tamen est, cï; minus est semper. pa,q>,iU 
S2, s3, s^, ui, y3 ; minus semper eligendum, p5; senip{r«*l 
minus, mi , m5, m , 112, rs, r3, r^; semper minus ma t u m est, 

7) sterna supplicia futurs, ai = xterna fuiura supplicit, 



Tous les mss. contiennent les mots, «terna futurs supplici»- 
Cependant, l'auteur o'a parlé précédemment que du supplii;edii 
Purgatoire, qui n'est pas éternel. Il est probable qu'il y s ici 
quelque inadvertance de l'écrivain. 

— studeas pro Deo ^= pro deo sludeas, ft/,. 

8) quod homines ^ ne homines, e3. 

— hujus seculi, m, mi , m3, ni5, mj, n3, 114, r^, j-a=secjli 
istius, ui; seculi hujus, ceteri. 

— nihil sut parum patiaalur =^ hujusmodi nihil parumqu» 

— nihil aut parum A, ri. ^H 
nihil vel parum B; parum vel nihil, s3. ^H 

9) eliamsi = etsi, 13, m5. ■ 

— quaîsieris -^ qussiveris, di. 

10) voluntates. Agunt quod volunt, dicuni quod eupîunlt 
juxta posse suas exequuntur voluntates, di, d2, d3. 

1 1) A Esto quod ita sit ut habeant, ai,a2. t>2,c3. e4,Ji,f'. 
gi,g2,k2,ii,i2, I3,p3,p5. ui; esto quod ita sit quod habeant, 
CI, C2,di,d2, d3, El, e2,e3.pi. 

B esio lia sit ut habeant, m5, inG, m , n2,n3,p2,qi, ri, n. 



onem sibi con 
ipiunt, m6, pi 
delectationen 
4; unde sicu 


eipiunt sibi, /s 

p3, p3,p5.s 

1, "1/, m3, niS 

delectaliane 


namque re s 


c delectatione 



r3, r^, SI, jï, s3, s^, y3 ; esto ut habcant, mi, in3 : esto quod 
habeant, m?; estima ita sit ut habeani, n^. 

manque dansyi. 

12) deficieniomnes abundantesin seculo^deficieni in seeulo 
abundantes, c;. 

i3) Sed quum -= scd ei quum. ci , ni , 112, n3, pi . p3,p5, ri , 
ri, 1-3, SI, SI ; sed adhuc, d2, rfJ. 

— quiescunl ^^ requiescunt, bt, di, hi, pi. 

14) undedeieclaiionem eoneipiunt sibi A; undedeleciaiionem 
accipiuni sibî, 13; undc delecia 

B unde sibi delectationem co: 
S2, s3, S4, ui, va, y3 ; unde s 
mj, ni, «2, n3, qi, ri, r3, 
concipiuni inde, ti^; ex eaden 
eoneipiunt, ri. 

— sibi inde doloris A. 
inde doloris B,fi,f2. 

yi ; pœna fréquenter et juste 
quenter. Juste illis fit, m5, m 
illius fit, qi. 

In ce. diversis, Weingart,. Mell., Allât,, ioco hujus phrasis 
poenam fréquenter reiiipiunt, cutn prioris membri verbo con 
Son<e,legere est, vci connexe, pcena fréquenter oritur, et jusle, etc. 
vel simpliciter, pcena juste illis fit, etc., per hoc commune ver- 
bum sic juocta utraque periodo. (Gence.) 

i5) Juste illis fit = juste enim lit, ei. 

— ut quia ^= ei quia, 64, il. 

— sine amaritudine et confusione A. 
sine confusione et amaritudine B; si 

ac limorc in eis, dS, mj. 

ijipleant, aa, 
n falsa;, quai 



1 freqi 



■5. 



, mj ; pcena fre- 
frequenier jusiis 



ritudine 



jxpleanl = ei 
16) O quam brèves, qu£ 



brèves et quam falsa!,;^? .-o quam brèves quam 



- omnes s 



— non inteiliguni^i m 
tclliguntur. 114; 



inordinat 
ilicei cogitf 



nielliganl, di , n3, pi , s3 ; ne 
illigunt isia, fi , iii3, mj, ri , y3. 
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i8) concupiscentias tuas non == concupiscentias non, as. 

19) tibi reddetur = reddetur tibi, si, 

20) Et quanto plus te •=■ et quanto te plus, p2, p3, p5, S3, 
ui, y2, y3 ; plus, manque dans r3 ; et quanto plus... te subira- 
xeris, bi. 

— solatio creaturarum, ai , a2 = creaturarum solatîo, céleri 
2\) non sine quadam tristitia et labore certaminis = non sine 

quodam labore et tristitia certaminis, di , d2, dS ; sed omnino 
sine labore et tristitia certaminis, ei , 

— ad has pertinges = ad has non pertinges, a2. 

22) Obsistit, ai , a2, b2, C2, c3, nS, y 2 = obsistet, ceteri. 

— obsistet enim, mi , m3, my, n3, 

— inolita = violata, ri ; violenta, r3. 

— refrenabitur A, r2. 
frenabitur B, ci. 

24) Instigabit te et exacerbabit A, r2 ; et, manque dans ai. 
Instigabit et exacerbabit te B; instabit et exacerbabit te, mS; 
instigabit te et exacerbabit te, qi, 

— labore utili = labori utili, a/. 

Cap. XIII {ai xiv). 

Titre) humilis subditi = humilis subjecti, pi . 

— ad exemplum Christi, ai , a2, ri , ui = ad exemplum do- 
mini Jesu, n2 ; ad exemplum Jesu Christi, ceteri. 

de obedieniia humilis subditi. Exemplum Jesu Christi, y2.De 
obcdientia, ni. 

1) subirahere... subtrahit = abstrahere... abstrahit, p3. 

— ipse se sublrahit ^^ jam ipse subtrahit, y2. 

— quaerit habcre privaia = quaîrit privata, b2, m5, S2, 

— amiltit = ipse amiltit, n3 ; perdit, ri. 

2) necdum = nondum, ci , C2, jui , m3, m5, mÔ, my, ni, m, 
n3, n4, qi. 

— sed se recalcilrat, ai , a2 = sed saepe recalcitrat, ceteri. 

— murmurât = remurmurat, mi , m5^ mj, pi , p2, p5, ri, 
r3, SI , S2, s3, 54; rémunérât, p3. 

3) superiori tuo celeriter, ai = celeriter superiori iuo, ceteri. 

— si carnem propriam optas subjugare = si carnem tuam 
propriam optas subjugare, h2, si; si carnem tuam optas subju- 
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gare, m5, m, m, nS, 914, qi, ri, r2, r3, r^; si alias carnem 
tuam optas subjugare, mi , m3, my. 

4) exterius vincitur A, p3, 
exterior vincitur B, ci, 

5) animae hoslis =^ hostis animae, mi, m5, my, ni, n2, 7x4, 
qi , ri , r2, rS, r4; animi hostis, $4. 

— luipse tibi non ■=- tuipse non, c3. 

6) Oportet enim verum A, r3; oportet enim te verum, ci. 
Oportet omnino B. 

— praevalere = praeliari, b2. 

7) plene te resignare = plene resignare, ci. 

8) tu qui... si propter, ai, 02, b2, ci , C2, c3, ei, 62, e3, C4, 
f^ff^'gJ» g2, h2, il, 12, I2 = si lu qui... propter, ceteri; si tu 
pulvis es et nihil, y2. 

— subdis homini A. 

homini subdis B; homini te subdis, r^, si. 

— quando ego = quia ego, m5; quoniam ego, s3. 

— omnipotens et altissimus = omnipotens altissimus, ri, r2, 
r4 ; altissimus et omnipotens, mi , m3, mj. 

— subjcci humiliter A. 

humiliter subjeci B; humiliter homini me subjeci, r^. 

q) Faclus sum omnium humillimus =^ Factus hominum hu- 
millimus, ri ; faclus sum obediens omnibus, qi; faclus enim 
sum, m3, mj; faclus sum enim, mi , m5. 

— infimus =^ infirmus, ci . 

1 1) et ad omnium subjectionem te dare •= et ad omnium te 
subjeclionem dare, r3, r4; et ad omnem subjectionem, ci, e2, 
h2, 114, pi, p2, p3, p5, qi, SI , S2, s3, S4, ui; et ad subjectio- 
nem, y'2, y3. 

— le dare, nam quanto humilior eris, lanlo magis mihi pla- 
cebis. Nam sine humilitate nemo me placct. Exardesce, di ;... 
nemo mihi placet, d2. 

12) Ici, quelques éditions de Vlntern. Cons. omettent un frag- 
ment du texte.* Le passage, disent les récents éditeurs de Vlntern. 
Con5.,sc trouve dans le ms.de 1668, peu différent du texte de 1498 
que nous avons fidèlement suivi. » Cette simple conslalaticn 
permet de réduire à néant l'observation de Gence qui trouve un 
mérite supérieur à la brièveté de Vlntern. Cons. 

Hic, in Edd. Intern. Consol., vel Ed. Paris, vetustiori absque 
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anno, Si tu vculx avoir force et puissance contre toy; i-t ne 
souffre point qu'orgueil ait domînalion en loy, latini iMlui 
respectu, a verbo, adversus, usque ad, contra te {g 3), inicrmciiiis 
quasi omissis; qui nempe hiatus non exslat în Ed. Rothcn, 
1498, ad latinum quidem revocata : unde advcrbium, contre, in 
gallico repetitum, editorem Paris, failere potuerît. Verum tenus 
Iniern. Consol. hic adeo concisus cl simpicx, primogenius vism 
esi viro piissime edocto P. De Lierre, ex quo hujus coilaliontm 
eum lalino texlu, valde perpensam, habcmus. (Gence.) 

14} el loties infernum meruistî A. 

B Cl infernum muitoiies meruisti, p2, îa, s3, yi, y3; a îr- 
fcrnuin tolies meruisti, mi, m5, mj, m, «3, n3, pi, p3,iji. 
ri, ra, r3. Si, s^, ui; et infernum quampturies meruisir, r^; 
el infernum meruisti, 114. 

Ces paroles manquent dans 13. 

Codices mulli minus a;que itertim, tolies, ac si homo infer- 
num meruerit, quoties Deum offendcrit. At derivalivorum «sus 
est frequcns auciori; et hoc, muitoiies, ut, aliquoiies, îo giili» 
vetere, maintesfoîs, souventes fois, idloiice habetur. (Gence) 

loties, se traduit : tant de fois. La réiieition de Gence ne vw- 
drait que s'il fallait traduire, loties, par, toujours. 

i5) et ad veram A, n2.p3. (ji. ^Ê 

et ut ad veratn B; et ut veram, rj. ^H 



Ckv. XIV iat 



:v). 




Titre) De occultis Dei judiciis = de judiciis dei occullis, <-■ > ■ 
dei. manque dans ai. 

— considerandis ne exlollamur in bonis ^ considerandis, ^ '' 
r4: ne exlollamur, /ir 

Le mot, judiciis, manque dans le Kemp. ; il a été suppli^éà 
marge. 

1) el timoré ac iremore — et limorc et iremore, ^5 ,■ ac t^^^ 
more et iremore, mi, m3, mj. 

2) et considère ^= et coniremisco, hi. 

3) quid prœsumo? Unde mihi gloriaiio esse debel ? Noni^^ 
luum est domine cui quidquid boni est in me? Tibi ergo lau^^ 
iibi gloria deus meus. Nemo confidal, nemo glorielur nisi iii^ 
Domine Jcsu. Nam quidam quorum, etc., di, d3, d3- 
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6) Domine relrahas A ; domine retrahis, e2, h2 ; retrahas do- 
mine. Cl ; relrahis domine, mi , my. 

Domine sublrahas B ; domine subirahis, 114, qi, r4 ; manum 
tuam subtrahas, ui . 

7) Nulla sapientia prodesl A. 
Nulla prodest sapientia B. 

Le rf 7 manque dans mr, m5, my. 

10) si non adsit = si non adest, y 2 ; si absit, r^. 

— tua sancta, ai, ci, C2 = tua secura, m5 ; tua sacra, ceteri, 
12) Visitati vero = visitati autem, ci . 

— vivimus et erigimur A. 

erigimur et vivimus B ; erigimus et vivimus, m/. 

i3) sed propler te, ai, a2, b2, ci, C2, c3, di, mi = sed pro 
le, y3 ; sed per te erigimur et confirmamur, pi ; sed semper te 
confirmamur, tny ; sed per te confirmamur, ceteri. 

— sed a te =^ sed ad te, p3, y3 ; et a te, C2 ; sed per te, mi, 
m3, my, ni , n2, 114, qi , ri, r2, r3, r4. 

i5) Quam vilipendendum, ai, a2 = quam nihilipendendum, 
ceteri. 

16) me submittere, ai, a2, b2, ci , C2, c3, e4,f2, gi, g2, h2, 
il , 13 = submittere me, ceteri. 

— submittere debeo sub = me Deo sub, m5, my, ni , n2, n4; 
me dei sub, mi ; meo deo sub, r/. 

— judiciis tuis = tuis judiciis, ci . 

— judiciis et oportet domine, qi ; domine submittere me opor- 
tct, r^. 

— aliud nil, ai = ni! aliud, b2, di , 13, ni, n2,pi, ri ; nihil me 
aliud, m3, my, y3 ; nihil aliud, ceteri. 

— me esse = mihi esse, s3 ; me, manque dans m5. 

17) o pelagus intransmeabile, ai , a2, b2, di; o pelagus in- 
iransnatabile, ceteri. 

Ces mots manquent dans mi, m5. 

— nihil de me aliud = nihil me aliud, qi. 

1 8) A de gloria contempla, ai , a2, b2, c3 ; de contempla, C2 ; 
de gloria concepla, ci , di , d2, d3, e2, e3, e4,fi, f2, g2, h2, 
il, i2, 13 ; gloria de confidentia concepla, ei. 

B de virtute concepla, gi, m5, m, n2, n3, n4, pi, p2, p3, 
p5, qi, ri, r2, r3, r4, si, S2, s3, $4, ui, y 2, y3 ; de virtuie 
accepta, mi, my. 
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Aliqui mss. Ital., de gloria (loco, de virtute), relato ad illu( 
nomen verbo, concepta ; pro quo, etiam ex C. Aronensi, Cajc- 
lan., non Valgrav., recepit, conlempta. Ita autem Lud. Granai 
Hispan., interp., donde esta la confianza de la gloria esperadera' 
El ila etiam exponit Seb. Castal.,ubi pactae gloriae confidentia 
Sed hic per idioticam dictionem galiico-latinam, confident! 
concepta [confiance conçue ou prise], ut germana ratio, sic vci 
lectio, indicari videtur. (Gence.) 

Gence traduit, en effet : « Qu'est devenue la confiance ccnçi 
dans ma propre vertu ? » Son interprétation est loin d'être cor-::--^J 
munément reçue, et les conclusions qu'il en tire, relativemen ^^ 

lauthenticité de son texte, ne sont pas aussi évidentes qi ^yy 

semble le croire. 

i9)Absorpta est omnis gloria vana = absorpta omnis, ^j 
d2, d3, €2, e3,fr, ii, 12 ; absorpta est omnis gloriatio vtk^ na, 
p2, p3, p5, S2 ; absorpta omnis est gloria vana, pr, rS, ev/, 

— judiciorum tuorum = omnium judiciorum, mi, m5, my, 
ni , 1X2, 1x4, qi , ri , r2, rS ; judiciorum super, s/. 

21) erigi = elegi, m5. 

22) Non eum lotus ==^ non enim totus, C2, ei, €2, e3, m^* 
vx6, ti3 ; non lotus, a2 ; non ergo lotus, qi . 

— mundus erigcrci A, ni , n2, xti : mundus eum erigeret, a 
mundus eriget B, 62 ; mundus crigit, p3, p5, s3, 54. 

— quem sibi subjecit veritas A ; quemsibi veritas subjecil, 6;=- 
qucm veritas sibi subjecit B ; quem veritas subjecit sibi, j[72 "^ * 

quem veritas subjecit, y 2 ; quem viris sibi subjecit, W27. 

— spem suam in Deo = spem in Deo, r3, r4 ; spem in Deun — '^'^* 
m i ; spem suam inde, ^2. 

23) ecce omncs nihil, 62; eccc omnes nihili, si , 

— nihil et déficient A. 
nihil déficient enim B. 

Cap. XV {al. xvi). 

Tilre) standum sit ac dicendum — slandum et dicendum si 
qi ; sit cl dicendum, a2, n2 ; sit aut quid dicendum, r^; sit i 
omni, m5. 

— re desiderabili = desiderabili, re, ui , 
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De oratione conditionali. In dubiis qualiter orandum sit, nr, 

2) si sit honor A. 

si fuerit honor B ; si hoc honor luus fuerit, ui; manque dans r4. 

— fiât in nomine luo hoc A; hoc ita fiât, a2 ; fiât hoc do- 
mine, ei. 

fiât hoc in nomine tuo B; fiât hoc in nomine luo ita, mi, 
my; fiât hoc. Ita domine si fuerit honor tuus fiât hoc in nomine 
luo, r3. 

3) Da mihi hoc uti A, ni, s3; da mihi uti hoc, di, d2, d3, 
ei , e3. 

dona mihi hoc uti B, €4; tune dona mihi hoc utique ad, mi, 

4) nec animae mcae saluti "= nec animae saluti, h2 ; nec animae 
rneae salutiferum, di , d2, d3. 

Ces mots manquent dans ei . 

5) a spiritu sancto est A. 

est a spiritu sancto B ; est a spiritu etiam, m5; est, manque 
cians n^. 

6) an spiritus bonus A; aut spirilus bonus, g2, 13. 
utrum spirilus bonus B; ulrum spiritus sanclus, r4. 

— aut aiienus A; aut malus, ci , 

an aiienus B; an alius, s/; vel aiienus, mi, m5, my, n4,p5,qi , 

— ex proprio movearis spiritu = ex proprio spiritu, r^; et 
proprio movearis spiritu, d3 ; pro proprio movearis spiritu, g2. 

7) inducti = inducti et secuti sunt. Igitur, di , d2. 

8) cordis humilitate = humilitate cordis, ci. 

9) mclius est =^ meiius fiât, p2, ri, y2 ; meliusque fiât, p3. 

— fac hoc vel illud A, m5 ; meiius est mihi hoc vel illud, ci. 
fiât hoc vel illud B; fiât hoc vel aliud, pi; hoc vel aliud sicut 

volueris fiât, y3 ; meiius fiât hoc vel illud, p2. 

10) Da quod vis et quantum et = da mihi quod vis et quan- 
tum vis et, CI. 

1 1) Fac mecum sicut scis -= fac mecum sicut vis, a2, mi, m3, 
m5, m6, my, m, n3, 1x4, qi , ri , r2, r3, s3 ; sicut volueris, r^. 

Les no' 9 et 12 manquent dans iii . 

ce. plures Germani et Belg., fac sicut vis, quanquam exstat 
jam, fiât sicut volueris. CC. vero aiii, fac sicut scis, quod cum iila 
ratione, Domine tu scis qualiter meiius est, magis convenit. Kd. 
Valart addendo intcrpretatur, Fac sicut scis mihi expedire, cum 
vetere forsan gallico, cujus auctor saltem non latinum sequitur. 
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dum hic voiis usque, sed ad menlem pergit : Faites qu'en toutes 
choses je soye avec vous, et aussi que vous soyez avec moy. 
Plaise vous que je soye en vostre main, en tout et partout, etc. 
(Gence.) 

i3) In manu tua ego sum A, $4; in viam tuam ego sum, e^; 
in via tua ego sum, ei . 

In manu tua sum 6. 

14) En ego servus tuus = en servus tuus ego, p2, p3,p5,s2, 
ui , y 2, y3 ; servus tuus ego, pi , 

1 5) Titre de la prière) Dei faciendo, ai, si ^= faciendo dei, 
a; beneplacito perficiendo, r3 ; perficiendo dei, ^/; deipcrfi- 
ciendo, ceteri. 

Oratio, y2 ; de oratione certa. In certis oratio, ni, 
i5) sit et mecum -=• sit mecum, a2, 

16) Da mihi semper A, ri . 
da mihi hoc semper B. 

— acceptum et = acceptum est et, ci . 

17) tuam sequatur semper A. 
tuam semper sequatur B. 
Le n° 17 manque dans ui. 

18) et nolle = et unum nolle, ci . 

— posse vclle et nolle =^ posse velle aut nolle, ci , c3,f2,g 
il, m3, n2, n3, S2. 

— vis et noiis = vclis aut nolis, m3 ; nisi quod tu vis, rS. 
Quum jam C. Mell. 1484, C. Brug., G. Santhil., sic dixerin^^'^ ' 

vclis et nolis, ut lib. Il, cap. vu, quomodo G. Antuerp. 1441 

G. Lovan., mutilam hanc dictionem, absque contractionis not;- ^ 

vis et nolis, indicativum cum subjunctivo, référant ? — Idc^ 

G. Thomaeus, ncc aliud vclle et nolle, omisso verbo, posse, quoc^^' * 

redundantis alioquin phrasis, sensum adauget. (Gence.) 

20) super omnia desiderata = creata, s3. 

— in te quiescerc A, p3, y2, y3. 
in te requiescere B. 

21) Tu vera pax ^^ lu sola pax, s/. 

— omnia sunt dura A. 
dura sunl omnia B. 

22) summo et aitcrno bono A, qi ; in te uno summo bono ^^ 
aiterno, /2; et summo et aiierno bono, c3; in te uno summo i'? 
eeterno bono, ii . 
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summo aeterno bono B; summo bono, ri; in te uno summo 
«etcrno domino, 7n5. 

— requiescam = requiescam. Amen. b2, si . 

Cap. XVI (al. xviii). 

Xitre) Quod verum =^ quia verum,/2. 

— verum solatium =• verum solum solatium, p5. 

— in solo Deo est = in deo solo, g2, 12 ; in deo est, ci , m5, 
^4> p5, 

— est quaerendum = quaerendum est, ai, p2,qi ; est quaeren- 
aufn, à la table des chapitres de a/ ; sit quaerendum, r4, 

de consolatione dei, ni. 
vel cogitare possum A. 

^ possum vel cogitare, pi , p3, p5, ri , r2, r3, r4, si , S2, ui, 
^^' y^S ; possum nihil cogitare, p2 ; possum aut cogitare, mi , 
^^* rfx ^^ ni , m, n4, qi, s3, 54. 
' Hic non, ai ■= non hic, ceteri. 

^^ Q\iia si, ai , a2, b2, ci, d2, ei ,f2, ii , mi , n2, p3, r3, y2 
~~ ^^ i s\,di , d3, p2 ; et si, r^ ; quod si, ceteri. 
*"iriundi= mundi hujus, ci. 
<i ivitiis, a/ = deliciis, ceteri. 
<i^rare = desiderari, mi, my. 
^ ï^on poteris anima mea plene = non potes plene, ci . 
<^onsolatore = consolatione, ci . 

^isusceptore humilium = ac susceptore, mi, m5, my, ni, 
"'^■* f^^, qi, ri , r2, r3, si, S2, s3, y2, y3 ; ac humilium susce- 
P ^''^, r^; ac susceptore humilium, manque dans m . 
^ i^la appetis = appetis ista, s3. 
""T' ^cterna et cœlestia = cœlestia et aeterna, s3. 
. ^^st, nimis, in Cel. Verum auclor pro superlativo adverbium, 
^ '^is, saepe praeponit ; vel forte conjunctivam, et, subaudit 
"^^^^ SUD. (Gence.) 

^) liaec fruenda = haec facienda, b2. 
' t)rsi, ai , a2, CI = etiamsi, ceteri. 
." bona creata A, mi, my,pi; bona omnia creata, C2 ; om- 
^^^ V>ona certa, e2. 
^^eata bona B, a2. 
tua beatitudo A. 
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tota beatitudo B, ci, e2 ; iota beatilpdo tua, my, p2, p3, p5, 
SI , ui . 
— • et félicitas = et tua félicitas, a2, 

— mundi corde =■ mundi cordes, S2, 

10) quod inlus=^ quod interdum, /2. 

— intus a = intus et a, 13. 

11) Et devotus, a/, û2 = Devotus, céleri. 

— ubique secum fert = ubique fert secum, a2, ci, m5, n^, 
pi , qi ; ubique fert consolatorem, ei, e2; secum fert ubique, r5, 
r4 ; fert secum ubique, tn5; fert secum ubicumque, m/. 

i5)Non enim in perpetuum irasceris = non in perpetuum 
enim irasceris neque, ci. 



Cap. XVII {al. xix). 

Titre) Quod = quia,/2. 

— A statuenda est, ai, pi, p3; ponenda est, a2, b2, c,d, e,f, 
g, h2, i, 13. 

statuenda sit B ; sit statuenda, si; facienda sit, m5, ^/;si^ 
facienda, mi; in deo facienda, my, 114. 

— de sollicitudinc dei pro homine, m. 

1) quid expedit, ai , mi , m5, 112, 114, p2, p3, p5, r3, r^, s ^ 
52, y 2 = quid expédiât, céleri. 

2) cogitas ut homo A. 
cogitas sicut homo B. 

— in multis sentis A. 
tu sentis in multis B ; sentis in multis, n^. 

— sicut humanus = sicut tibi humanus, ci, di , d2, dSy t^ 
e3, c4 ; sicut suadet humanus, 714. 

4) solicitudo tua pro me = solicitudo pro me tua, 13; solicE 
tudo tua circa me, n3; tua solicitudo pro me, p3, p5; solicilud 
pro me, h2, tni , my. 

Ita C. Weingart. 1433, circa me, ut passim; quod vulgarisl 
ctionis, pro me, repetitionem proxime consonam vitat.(Gence 

— quam omnis cura = quam mihi cura de me, r<^; quam 
nis via, qi ; quam omnis crcatura vel cura, mi, my ; quam 
nis creaturœ cura, m5. 

— ego possum gercre A ; ego possem gerere, ci. 

B ego gerere possum, ai, i2; quam gerere possum, ei,yT >- 
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quam gerere possim, pi; ego agere possum, r2; ces mots man- 
quent dans mi , m5, my, r4. 

— ad te = in te, c/. 

8) si me vis, a/ =: et si me vis, ceteri. 

9) aeque sis A. 

sis aeque B ; sis semper aeque, qi . 
Le no 9 manque dans ai, 

10) mecum desideras = mecum vis, di, d2, d3, ei, e3, r4. 

1 1) debes esse = esse debes, di, d2, dS, mi, m, ri, r^, S2, 
s3, ui, y2, y3, 

Ab hoc priori verbo, debes, ad alterum subsequentis versus, 
iesunt intermedia in Codice Ghesq., ut ectypon primarium, a 
K^empisiis allato. (Gence.) 

i3) quidquid volueris = sicut volueris, ci . 

i5) nec infernum =^ neque infernum, ci, 

16) œternum me non = aeternum non, ci. 

— nec deleas = neque deleas, h2. 

— deleas me de libro, ai , a2, b2, ci, C2, c3, ei, 02, e3, 64, 
fi,f2, gi, g2, il, 12, 13; me deleas de libro vitae, /ï2; deleas de, 
ceteri. 

— quidquid venerit tribulationis super me = quidquid tribu- 
lationis venerit super me, mi, m3, m5, my, ni, n2, n3, 114, 
pi,qi, ri, r2, r3; quidquid tribulationis super me venerit, 
r^; quidquid veniret tribulationis super me, c/; quidquid vo- 
lueris venire super me, ei ; quidquid venire volueris super me, 
ui; quidquid volueris venire super me, fi,s3. 

Cap. XVIII (al. xx). 

Titre) Christi exemplo A. 
exemplo Christi B, ai. 

— aequanimiter sunt = sunt aequanimiter, ri, r3; aequanimi- 
ter exemplo Christi, y2; aequanimiter, manque dans qi . 

— sunt ferendae = sunt tolerandae, r^. 
de exemplo Christi et sanctorum, m . 

Le chap. xviii presque tout entier et le commencement du 
chap. XIX manquent dans r3. Un folio fait défaut entre les folios 
numérotés 86 et 87. 

3) rerum temporalium = temporalium rerum, si. 
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4) quia fuisti patiens A. 
quia tu patiens fuisti B; domine tu patiens fuisti» mi, mj. 

— miserrimus = miserrus, C2 ; miser, f2 ; misellus, c/, cJ, 
di, d2, d3, ei,e2, eS, e4,fi,gi, g2, ir, 12, 13, m, n2, pi, pi, 
p3,p5j ri, r2, r^, S2, s3, $4, ui; missellus, s/. 

— voluntatem tuam = tuam voluntatem, b2, di. 

5) facta est tamen = facta tamen est, mi, m5, mj, m, nu 
tamen facta est, 114, 

— valde meritoria = multum meritoria, s3; meritoria TiUei 
a2, m5; valde, manque dans/2. 

Non modo hic apud interpp. Castal. et Toi., levier, sed io 
C. Clarom. plane habetur, mitior, et lu Ed. Badii. Gallica ItV 
dem Consol., (par vostre grâce) est adoucie. Scholasticis ver^ 
exscriptoribus magis in promptu fuerit, meritoria, licet opposiû^> 
onerosa vita, et comparativis, tolerabilior et clarior, mir»^^ 
asque, meritoria, conveniat quam, mitior. Ad qux referatur ^^ 
divo Chrysostomo : Hase onerosa vita, multum ea quie videC^-^^ 
mitis, dulcior. Homil. 69, in Evangel. Matthxi, xi, 29, 3^^ * 
Discite a me quia mitis sum. Ita etiam, apud Joan. Clim. i» ^ ^* 
gallico interp. Arnauld d'Andilly : Cette carrière, bien que mv^ <^^ 
et étroite, nous est adoucie et élargie par la grflce. (Gence.) 

Dans son désir de donner à Vlntern. Cons. une autorité qu'^^H^ 
n'a pas, et ne saurait avoir, Gence entreprend de défendr^^ It 
leçon, mitior, qui ne se rencontre dans aucun manuscrit. Il n'/ 
a aucune raison de rejeter les mots, valde meritoria, qui ^^.ont 
fort bien à leur place et, théoiogiquement, irréprochables. 

— et sanctorum == atque sanctorum, ci, p2. 

— sanctorum vestigiis, ai, €4, g2, mi, mj, ni, 52= -san- 
ctorum luorum vestigiis, ceteri, 

— infirmis = infirme, m3: infernus, m5, 

— in lege veteri = in veteri testamento, ci, 
~ via vldebatur A, pi ; via videretur, C2. 
via ad cœlum videbatur B. 

L'adjonction, ad cœlum, est inutile : via, dans le langa ^gg e de 
ri. C. et de la théologie, signifiant toujours voie, chemin ^m ^^^^ 
la destinée future. 

— salvandi et justi erant, ai; justi erant et salvandi, ceF" ^ri. 

— mortis debitum = mortis obitum, c/. 
6) teneor referre = teneor tibi referre, a2. 
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— quod = quia, ci . 

— reclam et bonam viam A. 

viam reclam el bonam B; viam bonam el rectam, pi, p5. 

— ad aelernum regnum luum ostendere = regnum oslendere 
luum, ci; aeternum, manque dans m3; luum, manque dans 

dl , 62. 

7) via lua via nosira, ai, a2, d2, dS, g2; vila lua vita nosira, 
C2, e3, p5, S2; vita lua via el per, m5; vita lua via nostra, 
cetcri. 

On peut bien admettre les deux leçons, via tua via nosira, vita 
tua via nostra : mais comment pourrait-on accepter la variante 
du Kemp. : vila lua, vita nosira ? 

8) tu praecessisses, ai, a2 = lu nos prœcessisses, ceteri, 

9) retroque manerent = remanerent, b2, mi , m3; remove- 
rent, m/; retromanerent, gi, ui ; rétrocédèrent, ci. 

Cap. XIX {al. xxi). 

Titre) De loleranlia injuriarum = de toleranlia viiiorum, ai, 
m5; de patienlia injuriarum, p3; de loleranda injuria, ui. 

— patiens probaïur = paiiens perhibeiur, ci; comprobatur, 
mi; comprobetur, n2, n4, r^. 

de patienlia, ni. 

Dans ce chapitre et les suivants, ui omet un grand nombre 
de phrases. 

considéra lum meum, tum ceterorum sanctorum supplicium. 
Cast. 

2) Considerata mea... passione = considéra meam... passio- 
nem, ci , e3. 

3) Nondum usque = nondum enim usque, mi , my ; non- 
dum ad, m5. 

5) Oporlet te igitur = oportet igitur, a2,ci,c2, r2, r5;opor- 
let ergo te, mi, m5, my, ni, n2, n4, qi ; oportet le ergo, pi, 
p3, p5; oportet te aliorum, r^. 

6) ne et hoc facial tua, ai , a2, b2, t2, 13 = ne et hoc lua fa- 
cial, c3, eiy e3, 64, gi , ii, p3, p5, si ,S2, s3; ne hoc tua facial, 
CI, c2, di, d3, e2,fi, g2, h2, si, y3; ne hoc lua facil, pi ; ne 
et haec tua facial, d2; ne et hoc lua impatienlia facial, f2, p2; 
ne hoc facial tua, y 2; ne hoc libi el tua facial, ri, r2; ne hoc 
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libi tua faciat, r3, r4 ; ne et hoc tibi tua faciat, n3, s3; ne 1-ioc 
tibi faciat tua, mi , qi; ne tibi hoc faciat tua, m5, mj, ni, m, 
n4. 

7) Sive tamen = sive sunt tamen, a2. 

— cuncta patienter sufferre= suffîcienter et patienter suffe rre, 
a2; sustinere et sufferre, 13; patienter ferre, ci, d2, d3, ei, €4. 

8) melius ad patientiam te, ai, a2 ^= meiius te ad patient iam, 
62; melius te ad patiendum, ci, C2, c3, di , d2, d3, ei, e2, e3, 
64, fi ,f2, gi,g2, h2, il, i2,l3, m5,;72, /a; melius ad patien- 
dum te, m/, mj, ni, n2, n4, pi, p3, p5, qi, ri, ri,r3, r4, si, 
S2, s3, $4, y3; manque dans «/. Exemple de filiation. 

— promercris et feres levius A ; promercris et feres melius, g2. 
promereris feres quoque levius B. 

— paralus, ai ,a2, b2,ci ,di ,fi, h3,l3, r2, r3, r4 = praepa- 
ratis, mi, m5, my,n4,p2; pa rat is, cefert. Quatremaire donne la 
préférence à la leçon, paratus. 11 est difficile de n'être pas de 
son avis. On se prépare à la patience par disposition d'esprit et 
habitude de vie. 

9) ncc hujuscemodi = nec hujusmodi, pi, p2, p5, qi , r3, 
sô , $4» 

— intulit damnum = damnum intulit, a2. 

— improperat mihi = mihi improperat, di, d2, d3; imprope- 
rat qux, ei . 

— cogitaveram = cogitavi, ei, 

— patiar et sicut patienda videro = patiar quas patienda. vi- 
dero, ei ; sicut patientia videro, d3; et sicut video patienda, rftj; 
sicut paticndo videro, qi, r2, 34; et sic illa palienda esse v;- 
deor, pr ; et sicut patienda video, mr , m/, ni, n2, n4. 

10) talis cogitatio =^ talis consideratio, s3, $4. 

— personas et offensas ^= personas offendenies et offensas, p^- 

11) \ qui vult pati nisi, ai , a2, b2, gi , g2; qui non vult P^^' 
nisi, cetcri. 

qui pati non vult nisi B. 

1 2) an ab alio œquali, ai , a2, b2, ci, C2, c3, n4, qi =âL» "^ 
aliquo, si ; an ab aliquo, ceteri. 

— œquali aut inferiori =^ aequali an inferiori, ci . 

— vcl a perverso = vel perverso, h2, 13, qi , s3, $4. 

— indigno — indigno viro, a2. 

— exercitalur, ai , a2 =- exerceatur, ceteri. 
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— lotum hoc= hoc totum, rni, m5, my, 714; hoc, manque 
dans C2, e2, y3; tolum ac si, r^. 

— gratanier de manu dei, ai , a2, b2, ci, C2, c3, e4,fi,f2, 
giy ^2, h2, il , i2, 13, mi , mj = de manu dei recipit gratanier, 
pi; de manu dei gravitatis, d3 ; de manu dei gratanier, ceteri. 

— quaniumcumque parvum, ai =• quanlumlibel parvum, a2. 
i3) Eslo igilur A. 

Esio itaque B ; eslo ulique, nu; esto, manque dans qi . 

18) Fac mihi Domine A, m5, mô, n4, r2, r4 ; fac mihi possi- 
bile domine, ci . 

B fac domine mi, pi , ui ; fac domine mihi, tni , mj, m, p5; 
fiai vcl fac mihi domine, r3; fiât mihi possibiie domine, >'5; fiai 
rnihi domine per, y2; fiât mihi domine possibiie, p2; fiai do- 
mine mihi, ni , p3, si, S2, s3, $4. 

— impossibile videtur = videtur impossibile, a2. 

19) exurgente adversilale = exurgenlc necessitale, di ,d2,d3; 
adversitate exurgente, mi, m5, my, 

20) tribulationis pro = tribulalionis adversitalis, ai , a2, 

— amabiiis et oplabiiis = amabilis et acceptabilis, a2, b2, 
<:i ,C2, c3; amabilis ac oplabiiis, p3; amabiiis pro nomine tuo et 
oplabiiis, mi, m5, my, ni, n2, n4, ri, r2, r3. 

Cap. XX {al. xxii). 

Titre) propriae, manque dans a2. 

— et hujus vitaî = et vilœ hujus, e/. 

de continuo praeiio contra hostes animae, m , 
i) Confitebor = confileor, ci . 

3) Propono me = pono me, s3. 

— fortiter aclurum = firmiter acturum, ci . 

— lentalio adveneril, a/, a2, mi , m3, m5, my, ni, n2, n3, 
1x4, pi , p5, qi ; leniatio venit, h2; lentalio veneril, ceteri. 

— magna mihi fit anguslia A; magis mihi fit angustia, ci; 
mihi magna fil anguslia, h2. 

magna mihi anguslia fil B; magna inde anguslia fit, r2, 

4) res est undc = res unde, a2. 

— lentalio pervenit, ai , b2, f2, m5, p2, ri, r2 = lentalio 
pervenerit, y2; lentalio provenerit, mi, my; lentalio provenit, 
ceteri, 

10 
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— pervenit et dum = provenit dum, ci. 

— lutum et non sentio, ai, €2 = tutum et quum non senlio, 
y2; tutum et quum nihil sentio, mi , mS; tutum et dum nihil 
sentio, mj; tutum tamcn non sentio, m5; tutum esse quum 
non sentio, r^; tutum quum non sentio, ceteri, 

— invenio me nonnunquam = invenio nonnunquam me, »if, 
mj ; invenio in me nonnunquam, 714. 

— nonnunquam pêne devictum = pêne, manque dans du 
d2, d3, 

— ex levi flatu. Ah domine mi, quanta est infirmilas mea, 
quanta inconstantia, quanta impotentia mea. Vide ergo, ii» 
d2, d3. 

6) Miserere mei et = miserere et, ni, n2, n4, p2, qi, ri, ri, 
r3, r^, SI , S2, s3, $4, y'2, y3, 

— eripe de, a/ = eripe me, ceteri, 

— rnfigar = infingar, ai, ii, 

— non permaneam devictus A, qi ; non permaneas devi 

CtUS, €2. 

ne permaneam dejectus B; non permaneam dejectus, n 
neque permaneam dejectus, ri, r2, r3, r4. 

— usquequaque = usquequandoque, a2. 

7) fréquenter me = me fréquenter, ceteri. 

8) ad consensionem = usquc ad consensionem, ei ; ad confu 
sionem, p3, p5; ad confessionem, viy. 

— quolidie vivere=vivcre quotidie, a2; quia tedet sic viver» 
in litc, e2. 

9) nota mihi fit = nota fit mihi, b2, ci , C2, c3, ei, e2, e3 
C4,fi ,f2,g[, g2, Iî2,ii, 13, 714, ui, y2,y3; mihi nota fit, mi 
tny ; mihi nota sit, vj3. 

— infirmilas m^a — mea infirmilas, pi . 

— discedunl = disceJant, di, d2, d3, mi , m3, m5, mj, m 
m, 714, qi . 

1 1) necdum spiritui subjccta valeat, ai ,a2 = spiritui necdu 
plcne subacta, JD2, jd5, p5,si, S2, «//spiritui nondum plen ^ 
subjecla, ei, «^/spiritui necdum bene subjecia, r4; spiritu:^^' 
necdum plene subjecla, ceteri. 

Edd. vet. plures, vel Edd. posterae SommaIii,etc.,subjecta. Scd 
cum Rosweydo malumus, subacta, quod verbis subsequentibus 
vi majori convenit, quum minus de certando agitur ne caro non 
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subjecta rebcllet, quam ne ipsa non subacta dominetur spiritui. 
(Gence.) 

On peut voir, par cet exemple, ce que deviennent les textes 
entre les mains d'éditeurs qui obéissent à leurs préférences de 
goût. Gence prend pour base de sa recension le ms. de Gram- 
mont qui porte la leçon, subjecta ; mais comme, subacta, lui 
paraît plus expressif, il substitue, subacta, à, subjecta. C'est le 
trouble apporté dans les textes. Ajoutons que notre auteur, plus 
haut, chap. xii, emploie les expressions rejetées par Rosweyde et 
Gence : corpus servituti subjicere. 

— valeat dominari = praevaleat dominari, p3, p5, si, y2. 

— quamdiu spiratur = quamdiu spirabitur, 12; quamdiu spe- 
ratur, p2, y^3. 

— vêtus homo praevaleat et interior corrumpatur, neque mi- 
sera caro, di , d2 . 

i3) tribulatione seu tentatione = tentatione seu iribulatione, 
h2. 

— alia accedit = alia repente accedit, mi , m3, my. 

— sed adhuc priore durante A; sed et adhuc priore, b2,ci,di. 
sed et priore adhuc durante B; sed priore adhuc durante, pi, 

p3, p5; sed et pêne priore adhuc durante, y2, y3, 

— aliae plures = alii plures, di , d2, d3, €2, $4, gi, g2, ii, 
i2, 13, m6, ni, n3,n4,p2, qi , ri, r2, r3, S2, s3, S4; conflictus 
alii plures, ei; aliae plus, pi; aliquando plures superveniunt, 
C2, c3 ; aliae plures super me veniunt, m5, ntj, 

14) amari potest, ai; potest amari, ceteri. 

— vita = vita hominis, et . 

— habens tantasamaritudines A,/?5;habens tôt amariludines, 
di , d2, d3, 

tantas habens amaritudines B. 

— et tôt subjecta A. 
tôt subjecta B. 

— vita tôt generans — vita generans, y3; amariludines tôt 
gcnerans, n3. 

16) delectari in ea a multis quaeritur = quaeritur in ea dele- 
ctari, r4; quaeritur a multis, b2, ci, C2, c3; fréquenter quaeritur, 
62; a multis quaeritur aliter cernitur, pi. 

17) quod tam fallax sit, ai, a2, b2,di, d2, d3,ei, e2,e3,fi, 
f2, h2, il =^ tanquam fallax sit, ci; quod fallax sit, ceteri. 
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— quum concupiscentiae A. 

quia concupiscentiae B; et concupiscentiae, di, r2, yS. 

quum concupiscentiae. Il est très exact de dire que l'on m-i e 
quitte pas facilement le monde, quand on est sous l'influence c^ ^s 
concupiscences de la chair. C'est pourquoi la leçon des docume mtè. ts 
italiens est excellente, tandis qu'il est difficile de défendre la le^ o n 
des mss. transalpins : quia concupiscentiae. Il arrive très fré- 
quemment que Ton quitte le monde avec empressement^ 
cilité et joie, soit pour entrer dans la vie future, soit pour s'c 
fermer dans le cloître. 

— Garnis dominantur A. 

Garnis nimis dominantur B; nimis dominatur, r3. 
ri (Aven. 2) se termine ici. 
i9)Trahunt ad amorem mundi desiderium carnis=alia ad 

amorem mundi carnis desiderium, c/. 

— pœnae et miseriae = pœnae ac miseriae, d3, e3, e4,fi, y 2, 
gi , g2, h2, il , 12, r3, SI , S2, s3, $4; et pœnae has miserias se- 
quentcs, ei . 

— miseriae sequentes ea = miseria juste sequentes, b2, *^^* 
p2, r3,si,s2, s3,s4, y 2, y3; justae et sequentes ea, p3, p5, w/- 

— sequentes ea odium = sequentes et odium, mô. 

— pariuni et ta;dium = pariunt et taediunt, c/. 
20) sub sensibus, ai , a2, di , e2, 64, 1x4 =- sub praesentil>^^' 

«^/sub sentibus, ceteri. 

Juxta ce. Antuerp. 1441 et Lov., Sommalius, necnon ^^ 
C. Aron., Cajetan. et Valgrav. edunl, sensibus. CC. plerique ta- 
men alii, CC. Gérard, et Brug., Ghcsq. et Affligh., C. Mell. i ^^4» 
etc., plane habent, sentibus, id est, spinis, opposite cum, cîtîli- 
ciis. Kt Hosweydus ipse correxit, seniibus. Rêvera hic sermo ^^^ 
de deleciationc prava quam pana sequitur. Num ideo mutai^^^^ 
auctor encrgeticum Scriplurae dictum, sub sentibus deli<^'^^ 
computabant (Job xxx, 7), quum, in parabola ipsa, Dornî*^^^ 
apud Lucam (viii, 14) sollicitudines et voluptates vitae oum 
spinis etiam expresse conférât? (Gcnce.) 

La leçon, sub sensibus, est celle de VAron. Rapen.,el noU^ ^^ 
voyons pas de raison pour la modifier. Sub sentibus, est P^^^ 
biblique et plus énergique, mais il est difficile de compren^^^ 
comment le mondain pourrait se réjouir d'être au milieu ^ ^' 
pines, tandis qu'il est raisonnable de dire que le mondain ^^*^' 
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délicieux de vivre de la vie des sens, parce qu'il n'a pas goûté la 
suavité de la vie en Dieu. 

Thomas a Kempis a trouvé le moyen de n'écrire ni, sensibus, 
ni, scntibus. Il a mis, sencibus, qui est un barbarisme et un 
non-sens. 

— suavitates, ai =^ suavitalem, ceieri. 

2i) dulccdinem divinam, ai, a2, b2, ci, C2, c3; veram dul» 
ccdinem, ri , r2, r3, r^; divinam dulcedinem, ceteri. 

— fallitur vident A. 

B fallitur clarius vident, tni , p2, p3, p5j ri , si, S2, s3, 54, 
ui,y2; fallit clarius vident, m5, my, ni, m, 7x4, qi, r2, r3, 
r^; fallunt clarius vident, y3. 

La leçon, clarius vident, ne se comprend pas. L'auteur de 
ri. C. parle, au n* précédent, de ceux qui ne goûtent pas, qui 
ne voient pas la suavité divine. A ces mondains, il oppose les 
hommes qui vivent pour Dieu : ceux-ci, dit-il, voient que le 
monde se trompe grandement. 11 ne pouvait dire : voient plus 
clairement, clarius vident, puisque les mondains ne voient pas, 
ne goûtent pas. Plus on examine le texte italien, surtout le 
texte des documents primitifs, plus on se convainc que les mss. 
transalpins ne présentent qu'un texte adultéré. 

Cap. XXI {al. xxiii). 

i) ipse es = ipse est, %3. 

2) amantissime Jesu = amantissime domine Jesu, si . 

3) super angelos ^=- super omnes angelos, ci , si . 

— super omne quodiu Deus meus = super omne deus meus 
quod tu, c/. 

— super omnia bonus es, ai ,a2, b2 = super omnia optimus 
es, ceieri. 

4) lu solus sanissimus, a/ ^= tu solus suavissimus, ceteri. Ces 
mots manquent dans 13. 

— tu solus pulcherrimus et amantissimus = lu solus pulcherri- 
mus sufficientissimus et plenissimus, tu solus suavissimus et 
amantissimus, r^. 

— omnia in quo = omnia bona in quo, b2. 

— cuncta bona simul = bona cuncta simul, ci ; cunctasimul, 
mi, my. 
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— simul pcrfecie suni fueruni et erunt A ; simul per 
fuerunl et erunt, ci . ci, di, d3; simul et perfecie sum fuerunt 
et erunt, es. 

simul et perfecte sunl et semper fuerunt et erunt B; cuncU 
bons sunl et semper fuerunl et erunt, y3; cuncta bona simul er 
perfecla sunl et semper fuerunl et erunt, yi ; simul el perfCM 
sunt et semper fuerunt atque erunt, 54. 

— aut de teipso=^ aut sine teipso, si. 

5) veraciter quiescere, ai, 02 ^= veraciter acquiescere, ir; vc- 
rflciter requiescere, céleri. 

— omniaque dona el omnem, ai = et super omnia donaoni- 
nîmque, si; et omnia dona omnemque creaiuram, 03. 

6) dilectissime ^= dulcissimc, rf/, mi, mS, p5, r3, r4. : 
Oralio ad Christum, k2. 

7) vacare mihi A ; vocare mihi, ei. 
milii vacare B. 

— recolligam me A, pi. 
me recolligam B ; me colligam, p3. 

8) ut prie = et prie, si . 

— in modo non omnibus nolo =■ super omnia noto, ni; imj 
de non omnibus noto, qi ; in modo non in omnibus noto, ti 
m?; in mundo non omnibus nolo, r^. 

I o) conturbanl et contrislani A ; coniurbant et contrïstan 
ai, 02. Le verbe, contristare, n'est jamais employé au dépona 
pas plus dans l'I. C. qu'ailleurs. 

coniurbant, coniristant B, di.d2, d3. et, e2, e3.e4:\ 
turbant, manque dans iii5,m7, ni, T14, ri. ri, y3; conlurbâl 
contrisiant et obnubilant, manque dans//, p^. 

— impediunt et distrahunt = impediunt dislrahun 
trahunt et impediunl, r^. 

— habeam accessum =■ accessum habeam, ci. 

— et ne jucundis ^= el non jucundis, xt. 

— pra;slo beatis semper spiritibus, ai ^= prssto bealis spiri- 
tibus, ei; praisto semper cum beatis, ci,c2 : « In cditione 1608 
legitur, qui prœsto es semper bealis spiritibus. Nostra vero leciio, 
qua! ponit particulam, cum, clarior videtur et accommodaiior.> 
(Grégory.) Quoi qu'en dise Grigory, la le[on, prœsto cum, est 
inintelligible. — prœstitis semper beatis spiritibus, mr,ni3,m 
pnsto lamcn bealissîmis spiritibus, 62; pr^esto semper bealis,4d 
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Le n* 10 manque en partie dans qi . 

12) peregrinantis = peregrinationis, a2, b2, ci, 

i3) venire Dominus meus = deus meus venire, ci. 

1 6) sine te nulla erit = nulla erit sine le, ci, 

— quieta dies A. 
laeta dies B. 

— vacua est mensa = vacua mensa, y2; est vacua mensa, 13, 
ri ; vacua mens mea, h2, mi , m3, m5, mj, ni, p5. 

Vulgo habetur, mensa. Sed loco hujusce triti ac velut hilaris 
dicti, vacua est mensa mea, CC. Mell. 1484 et Allât, ferunt, de- 
centius et magis apte, vacua est mens mea, juxta illud Isaiae, 
XXIX, 8 : Vacua est anima ejus. Et simili modo, Ital. vet., La mia 
mente e arida. Caeterum vero, mens, etiam mensae ipsi aqui- 
pollere videri possit, quum secura mens sit, quasi juge convi- 
vium, ex Proverb. Salom. xv, i5. (Gence.) 

17) compedibus gravatus = compeditus ac gravatus, c/. 

— amicabilem = amabilem, mi, m3, m5, m6, my, m, n2, 
n3, n4,p2, qi, ri,r2, r3, r4. 

CC. Germ. et Belg. plures, amabilem, passive et hic minus 
aeque quam, amicabilem, active sensu seu veteris interp. gallicaî, 
amiable, seu hodiernae, amical (Ital. vers.,amichevole). (Gence.) 

— demonstres = reddas ac demonslres, ci. 

i8)mihi aliud intérim non placet, ai, a2, m5 = mihi nil 
aliud intérim placet, 62; mihi intérim aliud nil placet, si; mihi 
aliquid intérim nihil placet, d3; mihi aliud nil placet nec place- 
bit, e/;mihi aliud intérim nil placebit nec placet, r3, r4; mihi 
aliud intérim nil placet, ceteri. 

— nisi tu Deus = nisi deus, ci. 

19) revertatur mihique intus= revertatur mihi quia tu intus, 
CI, il. 

— intus tu, a/, a2 = tu intus, ceteri. 

20) Ad te quia = ad te venio quia, ci. 

— invocasti = vocasli, «2; invitasti, m 7. 

22) contrilio cordis tui, ai , a2, ii = contritio cordis, ceteri, 

— adduxerunt = duxerunt, s3. 

23) invocavi = vocavi te, 12, p2, p3, p5, S2, ui, y2, y3; in- 
vocavi et desideravi, r3. 

— frui te = te frui, ci . 

— paratus omnia = paratus ad omnia, a2. 
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20) dicere Domine servus tuus A ; dicere servus luus domi- 
ne, 62. 
dicere servus luus B ; dicere ulira servus tuus, y2. 

— propriae vilitalis el iniquitatis, ai ; vilitalis propriae et ini- 
quitatis, a2; propriac iniquitatis et infirmitatis et vilitalis, ci; 
propriae iniquitatis et vilitalis, ceteri. 

27) Non enim est = non est, 72. 

— similis lui = similis tibi, y3. 

28) A valde domine judicia tua vera, a/, a2, C2, cJ; valde 
bona domine judicia vera, rfJ; valde domine judicia YeraL^ceteri. 

valde judicia vera B ; sunt opéra tua domine bona valde. Ju- 
dicio luo et providenlia tua, mi, m3, m5, my. 

— et prudentia = ai, di, d2, d3, ei, e3, r^ ; et providenlia, 
ceteri, 

— universa = omnia, p3, p5. 

29) o sapienlia Patris, ai, a^ =0 patris saplenlia, ceteri. 

Cap. XXII (ai. xxiv). 

Titre) multiplicium beneficiorum Dei == bencficiorum d-^^ 
multiplicium, a2, b2, d2, d3, e2, e3, e^, gi, g2, h2, ii, 12^ T-^ 
multiplicium dei beneficiorum, //,/2. 

de humili et grata recognitione beneficiorum dei, ni, 

2) et diligenti, a/, 62 = ac diligenti, ceteri. 

— quam in speciali = quam in parliculari, c/. 

— memorari ut digne tibi ex hinc valeam = memorare tibi 
hinc valeam, ci . 

3) Verum scio = scio verum, p3, r^. 

— nec pro = ne pro, s3. 

— puncto me posse = punclo posse, d2, ei . 

— gratiarum laudes = gratiarum actiones, p2. 

4) magnitudine illius spiritus= magnitudine spiritus, /?2, 
p5, SI , S2, s3, $4, ui, y2, y3. 

5) et in corpore = et corpore, S2, s3. 

— exterius et interius, ai = interius vel exterius, 62; exte 
vel interius, ceteri. 

— supernaturaliter possidcmus, a2, b2. 

— et beneficum = et te bcneficum, ci , r^. 

— pium =^ et pium, h2. 
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— ac bonum = et bonum, di , p3; atque bonum, y2. 

6) alius accipit plura alius pauciora, ai = alius plura alius 
pauciora accepit, ceteri. 

— nec sine le nec minimum = nec minimum sine le, ci , d2, 
dS ,€i, 62, eS; sine le minimum, p3. 

— A habere possum, ai ; habere possunl, a2; habere polcsl, 
h2 ; haberi possunl, b2; haberi polest, ceteri, 

polest haberi B. 

7) suo meriio, ai , b2 = merilo suo, ceteri. 

— nec super, ai , a2, ci = neque super, ceteri, 

— ille major et melior qui = ille major et melior est qui, ci ; 
il le majora melior qui, ii; iste major et melior, mi, m5, my, 
qi ; iste major est et melior, m ,n2,n3,n4; sit major et melior, 
r4; ille majoris meriti est et melior, y 2. 

8) se viiiorem aestimal, ai = viliorem se aestimat, b2 ; vilio- 
rem se esse exislimal, ci; viliorem se exislimal, ceteri. 

— ad percipiendum majora, ai, a2, b2, ci, di, d2, d3, ei , 
^3, e^, p2, qi , y 2, y'3 = ad percipîenda majora, ceteri. 

9) quod tam = qui lam, i2. 

— tam affluenter, tam gratis = lam sufficicnlcr et afîîucnter, 
"*'* mS, m7; et tam gratis, b2. 

tam gratis, lam libenter = tam gratanter tam libentcr, di; 
lam gratanter et libenter, r2. 

^am gratis lam libenter A, y 2. 
ïam gratis et libenter B. 
^^ 'argiris = largiaris, d3, mi , m3, my, p3. 
*^) ideo in omnibus = ideo omnibus, ci . 
' O donari expédiai = dari expédiât, h2. 

^t cur iste minus = cur iste, si; minus ille, s3. 

^iscernere hoc, ai = hoc disccrnere, ceteri. 
' ^) magno etiam reputo beneficio = magno reputo, r^; rc- 
lo etiam, d2, d3, ui; reputo bénéficia, mi , m3, m5, my, ni, 
^<t-,qi. 

non multa = non multum, mi , my. 

gloria appareat, ai , a2, b2, ci, C2, c3, e4, ri, r2, r3, r^, 
^^^ gloria apparet, ceteri. 
' ^i Ita, manque dans ei , e2. 
j "^ quis considerata = considerata quis, p2, p3, p5, si , S2, 
''*y-2,y3. 
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— non modo gravilalem = non modicam, mi , m3, m5,mj; 
non inde gravitatem, n^; omnino gravitatem, n3; non sibigra- 
vitalcm, r^. 

— gravitatem, iristitiam, ai, aa = gravitatem aut tristiliam, 
ceteri. 

— inde concipiat = inde non concipiat, c/. 

Defectus unius dictionis negativs reddit sensum menti au- 
ctoris, et orationis contextui contrarium. Quamvis autem et 
alii codices, excepto Aronensi, defectum hune patiantur, non 
propterea lamen Thomœ codex emendatior, quum, si Thomas 
esset auclor, ex ejus autographe (praesertim secundis cogitajio- 
nibus reformate) alii emendationem accipere debuissent. (Qua- 
tremaire.) 

Loco formulae, non modo non... sed potius (qua vulgarislc- 
quendi ratio simplici admodum auctoris stylo convenit), auio- 
graphici dicti edunt minus solite, non modo (gravitatem)... sed 
potius (consolationem)... altéra negatîone omissa, cujus defeciu 
sermo, adversus vel dispar, seu phrasis obscura efficilur. E.^ 
C. autem Aron. editores plane, non modo nuilam, etc. Et sl^ 
jam cum Badio Sommalius. At Codex ipse Belg. AfflighemensV^i 
dictus, a Thoma ediius, fert planissime, non modo non, 
Quem si novisset Rosvveydus, banc emendationem inde a nol 
rcceptam, profecto admisisset. (Gence.) 

Nous n'avons pas trouvé dans VAron. la leçon réprouvée 
Gence. 11 est d'ailleurs inutile de corriger le texte vulgaire, cr^ 
n'est peut-être pas irréprochable, grammaticalement parla - 
mais dont le sens est clair. 

14) constituisti super omnem terram = super omnem lerrs- " 
constituisti, c/. 

i5) Fuerunt tamen == tamen fuerunt, 13; et fuerunt tam^^cr 
m3, m6. 

— tam humiles et simplices= tam humiles quam simplices, ..^ 

— conversati in mundo = conversati in terra vel in mundo, 

— pro nominc luo gauderent, ai = gauderent pro non 3. 

tuo, ceteri. 

— abhorrct = abhorreret, 62, c3. 

— ipsi amplecterenlur = ipsi amplexati sunt, di , d2, ^J; 
ipsi amplectebantur, ei, 

— magno =^ magno tuo, a2. 
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i6) conlentari débet et consolari = contentari et consolari 
débet, mi , mj, n2, 1x4; contentari et consolari deberet, m5; 
consolari débet aul contentari, r^; consolari débet et contentari, 
r2; contentari debes et consolari, mJ. 

— ut ita libenter = atque ita libenter, b2, c3,fi,g2, h2,mr, 
m5, p5, S4; ita ut libenter. m/. 

— sicut aliquis = sicut alius, m3. 

— novissimo sicut in loco = novissimo loco sicut, cr, 13; in 
novissimo loco sicut in primo, r^. 

— atque libenter, ai , a2 =^ atque ita libenter, ceteri. 

— sicut ceteris honorabilior et major in mundo = sicut ho- 
norabilior et major in mundo est, m/, mj. 

17) excedere débet = excedere debent, mi , m-j , y 2; excedere 
debes, m3; excedere débet omnia, ci . Ces mots manquentdans p5. 

— consolari magisque placere... danda -= consolari et place- 
re... danda magis, a2. 

Cap. XXIII (al. xxv). 

Titte) magnam importanlibus pacem =^ de quatuor facienti- 
bus pacem, h2, 

a) qgia hoc mihi gratum est audire = quia hoc mihi est gra- 
lum, c/,/2;quia mihi est gratum hoc audire, di ; quia gralum 
est hoc audire, d2, ûf5;quia mihi gratum est hoc audire, ei, 
62, e3; quia hoc mihi gratum audire, 13; quia gratum est mihi 
hoc audire, mi , m5, my, n4,qr, r3, r4. 

3) potius quam tuam, a /, «2 = potius facere voluntatem quam 
tuam, ceteri. 

quam tuam. Nam propria voluntas parit pœnam, ethominem 
non facil quietum. Amara radix et venenosa est propria volun- 
tas quae ex toto extirpanda est, ne germinet fructum damnatio- 
nis. Muiti sunt fili mi de quorum numéro esse non velis, qui 
promiltunt obedientiam et propriam quaerunt ut plurimum fa- 
cere voluntatem. Hi nunquam sunt quieti. Non considérant 
quid et cui profitendo promiserunt, et ideo professionis suae 
cxecutores non facti tendunt ad inlerilum, et arras pcenarum 
aeternarum hic habent, quia ut dixi propria voluntas semper ha- 
bet pœnam. Sed elige... di, d2, d3. 

4) Elige = seculo elige, di , d3; secundo elige, d2. 



— semper minus quam plus = minus semper quam ^hi.h. 
d3; semper, manque dans dt; potius minus quam magis, nj. 

S) subesse. Reputa te omnibus inferiorem et viliorem.omn» 
proponc tibi in corde tuo tanquam meliorcs et vinuoMwa. 
Opia... di. d2. 

Loeo, el omnibus (personis), sequius fert C. Clarom., m 
omnibus (ncmpe rébus) subcsse. lia jam C. Gérard, lib I, 
cap. KVJi, et in omnibus (superlori) subjectus ; quam Icctioiicm 
ulrinque lîrmat Codicum lectio, ad omnem subjectioncm it 
dare, hoc ipso libro, cap. Kin.(Gence.) 

'j) intègre in te fiât — intègre fiai, ni5, m6, mj. ni, m. nS, 
1x4, p5, qi , ri , rî, r3, r^; înicgre in omnibus fiât, mi.mi. 

ce. Weingari. et Salzburg. tanlum, intègre Hat. C. Mell. « 
C. Allât, immo universe, in omnibus. Caelcri ac divcisi proprit, 
in le ; cujus, extenso sensu, oraissio, genuinam hanc Icciioncra 
probat. (Gcncc.) 

7) ingredielur, ai, ai — ingreditur, ceU-rî. 

H) luus isie brevis = tuus brevis. »i5. 

— brevis Cl multum, ai, a»; brevis 

10) non deberel tam facilis in me - 
rfï, rf.î, ei , e3, mS, r3, y2; lam de fa 



13; tam facile in ) 

r^ ; tam faciliter in me, 1 

— turbatio =^ tribu lalii 

[ [) me impacalum sent 

gi,y2: impeccatum, 

"4-'} 



multum, céleri. 

di. d2. d3, ei.ci.i-i. 

- non dcberet inmc, l'y. 
;,■ lam de facili in me, n/,- lam facili 
le, VII, my, 114; lam facile lribu!)W, 
/,' lam faciliter turbatio, m5. 
.A 

o ei gravaium = imparaium, lii, rfî. 
mplicatum, ej.'in peccaio sentio, mi. 



semio me impacalum et in peccato me esse gravatu^^ 
I , m3; sentio ingravaium ab, r^.. ^M 

— profecium animx, ai = animx profecium, as. ^H 

— adimplere sermonem, ai — complere sermonem, ai. ^^ 
el meam perficere salutem, manque dans si. 

i3 titre) contra malas cogitationes, ai, e3; contra lenlalion" 

alas, ui; contra cogiiaiioncs malas, ceterL 

i3) insurrexerunt in me ^ in me surrexeruni, ci. 

— cogitationes van* A. 

li vanœ cogitationes, p3, p5, s3, us; varia lentaiiones co6i- 

tiones et, r^; varise cogitationes, céleri. 

cogitationes vana;. C'est la leçon des textes iialiens el « "' 
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pcui iUQ que la bonne. • Voycï, Seigneur, à me secourir, parce 
qu'il s'esl ilevi en moi de vaines pensifs, » offre un sens raison- 
nable ; c des pensées diverses, » comme le porte la leçon des 
Transalpins, ne se comprend pas. Est-ce que les pensées du 
juste ne sont pas diverses, varia;, comme celles de l'impie et du 
'pécheur ? et en quoi le secours de Dieu peut-il être invoqué 

contre cette variété de pensées qui est de l'essence même de 
jT esprit humain? 

I — vanse et timorés — vanae ac lurpes et immundfE, ds, d3; et 
' lumores, si. 

14) quomodo perstringam, ai , ù2, di, d3 = quomodo con- 

fringam, m/, nt3, m5, mii, inj, m, ii3, 114, qi, ri, ra, r3, r4: 

qiioinodo perfringam, ceteri. 
— eam A. 

perstringam eam. Les autres textes emploient les mots, per- 
fringam, ou, confringam. Notre texte emploie le mot, perstrin- 
gam, composé de, per, dans toute l'étendue, stringo, serrer. Ce 
terme est très latin et est employé ici avec grande justesse. Le 
fidèle vient d'exposer au Seigneur qu'il se trouve attsqué par 
des pensées vaines, et que de grandes craintes affligent son 
àme. Il demande à Dieu : < comment passeraî-je sain et sauf 
à travers ces pensées? comment comprimerai-je mon flmequi 






à la 



Mutant, eas, in, eos, CC. Mell. 3 et Allât. Et sic Edd. Paris, et 

Lugd. i54'», i553, etc., nec lantum Ed. Valart. Verum lamcn, 

non de timorihus directe, sod de cogitationibushic agi, unde, et 

timorés magni, recte advcrtii Desbillons (Index l.ecC, p. 353). 

Addendum quod infra, cap. xlvih, § 5, recurret, dissipa eas, 

iubaudito prjus vel regimine ipso, cogitationes, seu, affectiones, 

meatem etiam oranlis graviter turbantes. (Gence.) 

' Ces observations ne valent que pour les levons des textes du 

I Nord. Les textes italiens ont la leçon, eam, qui se rapporte à 

' animam, du numéro précédent. 

i5)ierra; humiliabo — terr» in te humiliabo, n3, s3, S4; 
tcrrx, manque dans jii5, m , m, 114, qi . 

gloriosos terra; : les hautains et glorieux de la terre. Lambert; 
les glorieux de la terre, c'est-à-dire les passions et mouvements 
désordonnés de mon corps. Intvrn. Cons.: les superbes de la 
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terre. Marillac, Pelletier, Beauj^ée, Gence, Darboy, WaiUy, 
Pétetin. 

II est évident que, dans le texte, il n'est pas question des or- 
gueilleux, mais, ainsi que le remarque Vlntern. Cons., des pas- 
sions et des appétits terrestres. 

humanamque potentiam deprimam. Cast. 

humiliero li homini gloriosi de la terra. Venet. ; humiliero 
glhuomini gloriosi della terra. Tosc; umiliaro i gloriosi del 
mondo. Bol. 

Consol. Intern., non interrupta oratione (sub hoc tilulo ab 
auctore designata), Dominum pergit alloqui : Humiliez les glo- 
rieux de la terre, etc. Hinc saltem, cum Beauzée, loco, inquit, 
ponendum in secunda persona, inquis, ut habent De Sacy, ac 
ipsa De Gonnelieu dicta interpretatio. (Gence.) 

Non tantum CC. Rebd., August. 2, Ed. Z., sed CC. German. 
Weingart. 1433, ac CC. Belg. Affligh., Gérard, et Ghesq , inic, 
hic interserunt ; quod explicate respondet ad il la, Insurrexeruni 
in me variae (vel potius cum C. Brug., vanae) cogitationes. Ac 
rcipsa gloriosos terrae per afFectus hominis vani exponit Intern. 
Consol. : Humiliez les glorieux de la terre, c'est-à-dire les pas- 
sions et les mouvements désordonnés. In textu autem latino 
vuigari, reductis omnino vcrbis ad sententiam Isais, hoc, in te, 
sensui deest. (Gence.) 

16) omnes iniquaî cogitationes = omnes cogitationes, ccteri, 
* 17) lla;c spcs = haic est spes, ci. 

— spcs unica = unica, manque dans y2. 

— tribulatione mea confugere, ai , a2 = tribulatione confu- 
gère, ccieri. 

— confugere tibi confidere = confugere et confidere, wï5,«^ 
n2, n3, 114, qi; confugere et in te confidere, mi , m3, mj; con- 
fugere in te confidere, r^ ; confugere, conscientiam meam rc' 
vciare, plene confidere, ex intimo invocare et patienter confu- 
gere, consoiationem tuam expectare, di... et patienter consoU- 
tionem... 4/2, d3. 

18 titre) mentis =■ mentis devotissima, €4. 
de illuminatio mentis, qi . 
18) bone Jesu A ; domine Jesu, ei, 02. 
Jcsu bone B. 

— œterni = interni et aîterni, r3; interni, p3, p5, si, s2, ^^> 
$4, m , y3. 
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Codices German. et Ital. plures, «terni (loco, interni) lumi- 
nis, scilicet illius claritatis de qua loquitur Jésus in Oratione ad 
Patrem, apud Joann. xvii, 5. Sed Evangeiica dicta, more suo, ad 
objectum vertit auctor, nempe hic, non a Pâtre, sed ab ipso 
Jesu, lucem inlernam mentis deprecando. (Gence.) 

lo) evagationes malas = evagationes multas et malas, r3; 
cvagaliones multas, b2, ci,c3,di ,d2, d3,ei, e2,e3,e4,fi,/2, 
gi, g2, h2, il, i2, 13, p2,p3, p5, SI, S2, s3, $4, y2, y3. 

Exemple de filiation al et GHK. 

— et elide vim facientes = et vim facientes elide, p2, p3, p5, 
r3, SI, S2, yi; elide, manque dans mi , m5, mj, n2, n4, ri , 
»'2, r4. 

— vim facientes = vim facientes sive faciens, a2. 

— fortiter pro me = fortiter mecum, h2; pro me fortiler, ci , 
C2, mi , m3, m5, m6, my, ni, n2, n3, 114, qi, ri, r2, r3, r4. 

20) laudis tuae resonet =r laudis resonet, mi, ni3, my,n3, r3. 
2i)dic aquiloni A, m5. 
et aquiloni B. 

22) lucem tuam et = lucem et, mi. 

— veritatem ut = veritatem tuam ut, b2, di, ei, €2, €4, h2, 
viy, m, ?î2, n4, qi , ri ^ r2, r3, r4, s3, 54, y2, y3. 

23) Effunde gratiam = effunde domine gratiam, n3. 

— gratiam tuam A, s3,S4. 
gratiam B. 

— gratia coelesti A. 
rore cœlesti B. 

— ad rigandum, ai, a2, m5,p5 = ad rigandam, f2; ad irri- 
gandum, b2, ci , di, d2, d3, ei, e3, h2, fnj, r3, r4, y3; ad ir- 
''igandos faciès terrae, 62; ad irrigandam, ceteri. 

— terrae ad = terrae et ad, s3. 

lia, fructum bonum et (etiam) optimum adaucte, ut apud 
Luc. viii, i5, et eodem libro cap. lviii, § 8. Sed forsan scriptum 
^rat, oportunum, syllaba secunda nempe contracta, quum vi- 
^eatu! hic respici ad illud (Hebr. vi, 7), terra bibens imbrem et 
^enerans herbam [segeiem] oportunam ; et Psalm. i, 3, lignum 
plantatum secus decursum aquarum, quod fructum suum dabit 
in tempore suo. (Gence.) 

L'hypothèse de Gence est ingénieuse, mais elle est gratuite, 

aucun document ne permettant d'introduire dans le texte la 

leçon, oportunum. 
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25) Râpe me et eripe = rape respice me et eripe, y2. 

— eripe me ab = eripe ab, C2, c3, di ,d3, ei, e2, e3,e4,fj, 
gi , g2, 12, 13, mi , m5, my, ni, 114, p2,p5,si , S2; érige me,(?/. 

— valet appctitum meum, ai, m3^= valet meum appetitum, 
mi, m5, my, 114, qi; appetitum meum plenarie valet, a2,h2, 
CI , C2, c3, di , d2, d3, ei , e2, e3, €4, fi, gi, g2, ii, 13, pi; 
appetitum meum plenarie valeat, /2, h2; appetitum meum va- 
let plenarie, ni, n2, p5, r2, r3, r4, si, S2, s3, 54, u!,yS; 
appetitum meum valeat plenarie, p3, y 2; appetitum valet ple- 
narie, jp2. 

— consolatione. Esto tu solus Deus meus, consolatio mea cl 
gaudium meum quia nulla, di, d2, 

26) frivola sunt universa = frivola et vana sunt universa, w/, 
m3, mj ; frivola seu vana sunt universa, m5 ; frivola sunt om- 
nia,/2. 

— sufficis amanti. Sine te vero nihil ei sufficere polest, i/-^ .' 
suflicis amanti. Sine te vero nihil ei suffîcere potest, nec ejus 
saturare desiderium, d2, 

frivola sunt universa sine te vana, nihil ei sufficere potest, nec 
ejus saturare desiderium, di . 

Cap. XXIV (a/, xxviii). 

Titre) De evitatione curiosae inquisitionis super alteriusvita 
= de evitatione curiosa alterius vitam, C7;de evitatione <^^' 
riosaî inquisitionis alterius vitaî, p5, ri; de evitatione curio^^î 
inquisitionis, /12; curiosa?, manque dans di , 

sequiiur doctrina pacis, m . 

i) nec vagas géras sollicitudines, ai , bi , di = nec vagas ^^ 
rere bollicitudincs, a2; nec vanas gère, ri; nec vacuas rege, ,^ -* 
nec vacuas gerere, céleri. 

Il nous paraît que la leçon, vagas, de VAron., du Rai'.,à\lC*■^^'•^ 
est la nieillcure : N'aie pas des sollicitudes qui vaguent de <-U 
de là. C'est un sens qui correspond complètement aux id«.^e^ ^"' 
suivent et qui se rapportent non au vide des préoccupati^^"* 
comme le voudrait l'expression, vacuas, adoptée par la plup^'" 
des textes, mais à l'éparpillement et à la dispersion des souti- 

2) Q)uid hoc vel iiiud = quid vel illud, ai , a2, b2, c3, '^• 

3) talis vel talis = talis aut talis, 62, 13. 
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— A aut iste sic agit vel loquitur, m5, pi, qi, ri, r3,r4; aut 
jod islc sic agit vel loquitur, ei ; aut sic agit vel loquitur, 13, 
B ac iste sic vel sic agat vel loquatur, mi, my; aut iste sic 
»it aut loquitur, n2; aut iste sic agit vel sic loquitur, n4; aut 
le sic et sic agit vel loquitur, p3, p5, S2; aut iste sic vel sic 
;it vel loquitur, p2, r2, s3, 34, 112, y3; ac iste sic agit vel lo- 
jitur, SI ; aut sic vel sic iste agit vel loquitur, y2. 

()) quae sub sole fiunt video = quae fiunt sub sole video, ci ; 
\st sub sole fiant video, p2; quae sub sole fiunt ego video, 62; 
jae sub sole sunt video,. (/2, d3, ei, 62, mi, my,p5, r4; qu« 
ib cœlo sunt video, di , ui ; sub cœlo sunt et fiunt video, r3; 
incta quae sub sole sunt video, scrutator enim sum cordium, et 
c nulium latet secretum et scio qualiter, di, d2. 

7) committenda sunt omnia = omnia committenda sunt, p2, 
hp5, sr, S2, m, y'2, y 3. 

— in bona pace et dimitte = in bona pace serva te et dimitte,/5. 

— agitantem agitare quantum voluerit = agitantes agitare 
uid voluerint, m5; agitare quid voluerit, qi; agere quid volue- 
t, m/, ni3, my, 114. 

8) dixerit vel fecerit, ai =- fecerit vel dixerit, ceteri. 

9) Non tibi sit curae = non tibi sit cura, ei, e2,fi,f2, 

— umbra et non, ai, a2, ii = umbra non, ceteri, 

— et de privata, a/ = nec de privata, ceteri. 

1 1) loquerer tibi = tibi loquerer, ceteri. 

— mihi aperires == aperires mihi, a2. 

12) Esto providus = esto prudens, ci, 

Post hanc quasi inexpletam phrasim, quid ergo te implicas? 
îtus italicum addit, in quelle cose che non ti sono utile. Itidem 
)stra Intern. Consol. Immo in CC. Clarom. et Leb., ad exple- 
3nem sermonis, ut in gallico vetere, subjungitur, postpone 
rrenam prudentiam, omnemque humanam et propriam com- 
aceniiam. Quae quidem sententia, in capite xxxii. De abne- 
itione sui et abdicatione omnis cupiditatis, rei admodum con- 
ue occurret. (Gence.) 

Cap. XXV (al. xxix). 

Titre) In quibus vera pax, ai = in quibus pax, 13, mi , m5, 

17, 112, 114, qi ; in quibus vera et firma, r^; in quibus firma 

ax, ceteri, 

•an 
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— cordis = cordis nosui, d2, dS. 

— et vcrus profectus = cl profectus verus, n^, p3; et verus 
ac rirmus profecius, r/. 

— consisiit = consistât, di; consistât causam, d3. 

II n*j a pas Heu de modifier la leçon de ai, vera pax, malgré 
raccord de la plupart des autres mss., car dans le cours du cha- 
pitre il est question de la paix véritable, et non de la paix 
ferme. 

7) dirige ad hoc = ad hoc dirige, ceteri. 

8) Sed de, at, ai = sed et de, ccteri. 

— te implices = te non implices, ai, a2. 

9) aliquam turbationem = aliquam perturbationcm, /^^z aii- 
quam tribulationem, m/, m5, my, qi, 

— nec pati aliquam, <i/, a2, ci, ii = nec aliquam cordis, 
mi , n;j; nec aliquam pati, ceteri. 

10) Non ergo sstimes te veram = non ergo œstimes veram, 
r4; non xstimes te, p5; non ergo existimes te, a2, di. 

— si cuncta fuerint, ai, a2, ci , c3, mj = si cuncta sunt, à\> 
di, d3, ei, eS; si cuncta fiant, p2,p3, r3, si, S2, s3; si cuncia 
fiunt, ceteri. 

1 ]) aliquid magni = magni aliquid, ci . 

i3) ut una = ut uni, m5: ut in una, di, d2, d3, ei,e3,e4- 

14) longanimis = longanimus, p2, S2. 

Kempis a écrit, longanimus, tandis que notre auteur emploie 
ailleurs la forme, longanimis : Esto longanimis et vir forus 
cap. XXX. 

— ut subtracia — ut subito, e2 

— subiracta interiori ^^ sub tracta inferiori, m5; subtracta 
omni interiori, 12. 

— nec te jusiiticaveris et sanctum laudaveris A, tn5,qh^^' 
nec te justiticaveris sanctum laudaveris, e2. 

B nec te justiticaveris et sanctum laudaveris quasi haec tant» 
pati non deberes sed me in omnibus disposilionibus justifica^'^* 
ris lune, V2, y3, 

nec le justificavcris quasi hœc tanlaque pati non deberes scu 
me in omnibus disposilionibus justificavcris et sanctum lauJa- 
veris, fnO, tu, ti2, ti3, 114, p2, p3 , r2, si, S2, s3, s-/;tant^ 
paii, î'3: disposilionibus meis. r^; juslificationibus jusiifi^*^^^' 
ris, p5. 
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nec te justificaveris quasi haec tantaque pati immerito deberes 
sed me in omnibus disposilionibus meis justificaveris et sanctius 
laudaveris, mi, m3, mj. 

Ab eodcm verbo quod supra occurrit, ad hoc verbum, justifi- 
caveris, an per hallucinationem exscriptoris, ut adnotat Rosvvey- 
dus (Vind. Kempens.), omissa sunt intermedia, in Codd. Ital. et 
Kdd. Venet., Mediol., Paris. ? Quaî non praetermittunt Codices 
German., etc., nec VAd. August., Lugd., Argentin., licet edi- 
Lionem nullam Animadversiones Valgravii excipiant. (Gence.) 

Il faut remarquer cette leçon : elle est capitale. 

Les textes italiens sont unanimes à présenter le texte de la 
Tianière suivante : nec te justificaveris et sanctum laudaveris. 

Les Germaniques Aven, i, Palat. 2, Rebd. suivent les italiens. 

Le sens de cette phrase est clair et complet, et n'a pas besoin 
de complément. Jésus-Christ dit au fidèle : si tu ne te proclames 
ni juste ni saint, alors... Aussi les traducteurs qui ont suivi le 
texte italien n'ont-ils éprouvé aucun embarras dans leur inter- 
prétation. 

nec te justum sanctumque praedices atque collaudcs. Cast.; et 
en ce faisant ne te justifiasses point, ne aussi estimasses comme 
saint. Lambert; sans vous justifier ni vous en estimer plus saint. 
Marillac; sans vous justifier et sans vanter votre sainteté. 
Pétetin. 

Les Germaniques des groupes n. p. st, introduisent dans le 
texte italien une interpolation : nec te justificaveris, quasi haec 
antaque pati non deberes, sed me in omnibus dispositionibus 
ustificaveris et sanctum laudaveris. Ce développement est inu- 
;le, coupe le système d'assonance de la période, et la rend 
ourdc par la répétition du mot, justificaveris. 

Néanmoins les Germaniques du groupe y ont introduit l'in- 
:crpolation dans leur texte, mais en lui donnant un autre point 
de suture qui atteste la provenance exotique : nec le justificave- 
ris et sanctum laudaveris, quasi haec tanta pati non deberes sed 
me in omnibus dispositionibus justificaveris tune. 

Vlntern. Cons., qui suit le texte du groupe y, ne manque pas 
de reproduire l'ordre adopté par ses modèles. 

... et que tu ne te justifies pas au cœur ou veuilles louer 
comme saint, et que lu n'ayes pas (et comme si tu n'avais pas) 
desservi à tels maux porter et soutenir, mais que lu loues et re- 
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mercies Dieu et le réputes juste en toutes les dispositions et or- 
donnances, que de toi et à toi lui plaira à faire. Intem. Cons. 

Enfin le groupe germanique m présente l'interpolation sous 
une forme différente : pati immerito... dispositionibus meis... 
sanctius laudaveris. 

Un texte rejeté par tous les mss. italiens, et qui, parmi les 
Germaniques, est omis dans le groupe q, est déplacé par le 
groupe y, est modifié par le groupe m, ne peut être qu*un texte 
sans autorité. 

On voit dès lors combien il est peu admissible de considérer, 
ainsi que le fait Rosweyde, l'omission du membre de phrase, 
comme provenant d'une simple distraction de copiste. 

(Rosw. Vind. Kemp., p. 464.) Ms. Aronensis tantum habei: 
ncc te justificaveris et sanctum laudaveris, omissis iiYtermediis, 
quae ad perfectum sensum requiruntur. Quîs non videt antiqua- 
rium hallucinatum, cum integram sentenliam transilit, quia bis 
occurrebat, justificaveris? Qui error simili occasione exscripto- 
ribus saepe obvenit. 

— in vera, a/ = tune in vcra, a2. 

— ambulas = ambulabis, f2. 

i5) abundantia pacis perfrueris = abundantia perfrueris, ^^' 

Cap. XXVI (aL xxx). 

Titre) De eminentia libérai mentis = de liberae mentis ^' ^'' 
nentia, my. 

— quam supplex = et quod supplex, e^. 

— supplex oratio = simplex oratio, a2; simplex supplex ^^^ 
tio, my. 

— quam lectio = quam frequens lectio, mi, m3, m5, mj, f^^ 
n3, 114, qi , ri, 72, r3, 74. 

Oratio pro amovendis consolatione mundi et amore ca. ^ 
nali, m. 

i) opus est = est opus, b2. 

2) Les éditeurs et les traducteurs qui ont suivi VAronen%^ 
ponctuent cette phrase de la manière suivante : Praeserva me - 
curis hujus vitae, ne nimis implicer à multis necessitatibus corpo^ 
ris, ne voluptate capiar ; ab universis animae obstaculis, ne mo- 
lestiis fractus dejiciar. (Ed. Bén.) Préservez-moi des soins d^ 
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cette vie, et que je ne m'embarrasse pas trop de ce grand nombre 
des nécessites du corps, de peur que la volupté ne m'emporte, et 
de tous les empêchements de l'âme, de peur qu'accablé d'ennuis 
je ne perde courage. (Marillac.) 

Le Raven. et les autres mss. primitifs ne suivent pas la ponc- 
tuation de 1*^4 ro;2., mais adoptent la ponctuation de notre texte, 
qui nous semble favoriser un sens préférable. 

3) Non dico = non tantum dico, vu , m3, m5, m6, mj, ni , 
112, n3, 114, qi , ri , r2, r3, r^. 

— ab his rébus = ab his quoque miseriis, nî5, m, 114, r3, i'4; 
ab aliis quoque miseriis, qi; manque dans y'2. 

Quod C. Ghesq. et CC. plures exponunl, Non tantum dico ab 
his rébus... sed ab his quoque miseriis, etc., est etiam potius 
commentatio exscriptoris, quam concisa nec ideo minus plana, 
auctoris lectio, Non dico ab his rébus... sed ab his miseriis, etc. 
(Gence.) 

— ambit mundana vanitas, a2 = ambit mundus sive mun- 
dana vanitas, a/;ambit vanitas humana, s/; ambit vanitas mun* 
dana, cetcri. 

— retardant — tardant, 112. 

— quoties libucrit = quoties voluerit, S2. La leçon du Kemp. 
est non seulement isolée, mais encore défectueuse. On n'entre 
Pas quand on veut dans la liberté d'esprit ; on peut, unique- 

rnent, se mettre en mesure d'y entrer, lorsqu'il plaît à la grâce 

ci 'y appeler. 

4) Oratio, si . 

— ab xternorum amorc = ab aeterno cmore, ei , e2; ab intc- 
K^iorum amore, ui ; ab externorumamore, V2; ab amore œterno 
T^um, m/, m5, mj, ni, n2,n4, qr, ri, r2, r3, 

— intuitu = in intuitu, ci . 

3) Non me vincat = non vincat me, m5; in me vincat, m3, mO. 

— Deus meus = manque dans p2. 

— non vincat caro et sanguis = non vincat, manque dans 
c//, d2, d3, mi , m7, qi ; non me vincat caro et sanguis, ci , C2, 
ei,e2, e3,fi , r4,y2,y3. 

— et brevis = ac brevis, ci . 

— gloria ejus = ejus, manque dans si . 

— suavissimam = suavissimi, m5. 

— spiritus tui = tui spiritus, r^. 
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^ infunde, mi, m3, m5, m6, mj, ni,'n2, n3, 114, qi, r2. 

suavissimam Spiritus tui unctionem, et pro carnali amoretui 
nominis infunde amorem. Il faut rapprocher ce texte du verset 25 
du chapitre x de ce même livre. Le réviseur du texte qui s'est 
répandu dans les régions germaniques a emprunté quelques 
mots de ce verset 7 pour les insérer dans le chapitre x. Il doit 
avoir été troublé par la ponctuation indécise de certains mss. 
italiens. Il a, sans doute, essayé de combler ce qu'il a pris pour 
une lacune, par exemple, dans la distribution suivante à\xBoh.: 
Invenient suavissimi spiritus unctionem. Sequentur, etc. 

8) sustentaculum = sustentamentum, e2; sustentationem, rf/, 
d2, d3, mi, m3, m5, m6, mj, ni, n2, n3, «4, qi, ri, r2, rS. 

— ferventi spiritui=- spiritui, manque dans n3. 

— ne quid nimium fiât = ne quid nimium fiât aut minimum 
sed inter utrumque pergens medio tutissimus eam, di, d2. 

Cap. XXVII {al. xxxi). 

Titre) privatus amor = privatus honor, m/. 

— maxime, manque dans d3. 

— retardât = retrahit, r^. 

Quod home se lotum et omnia relinquat propter internam 
picem, ni. 

i) te dare = te derelinquere, 62. 

2) quam aliae res, ai, a2 = quam alias res, 62, quam resali- 
qua, 13; quam aliqua res, ceteri. 

— res mundi = res hujus mundi, et. 

4) et bene ordinatus = et ordinalus, a2, b2. 

— eris = erit, p2. , 

6) leipsum impedire et libertale interiori possit, ai, a2^ 
teipsum habet impedire et liberlate interiori privare, 62; te po- 
test impedire et libertate interiori privare, ceteri. 

— mirum est quod, ai , h2 -^^ mirum quod, ceteri. 

7) quod non = quod, h2, mi . 

— commiitas, ai = non committis, mi ; committis, ceteri. 
10) quc-eris hoc vel illud = quœris vel illud, mr . 

— bcneplacitum tuum magis, ai, b2, r3 = beneplaciium 
proprium luum magis, a2; et proprium bcneplacitum haben- 
dum, ei , r^; bcneplacitum magis, ceteri. 
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1 1) Juvat ergo, ai, a2, b2, ci, C2, 13, mi, my, m, rr, r2, r3, 
r4, y 2 = juvat igilur, ceteri. 

12) intelligas = intelligat, ci. 

14) status cordis = cordis status, r^;. 

— te potes sed non meliorare = potes te non meliorare, m5; 
potes non meliorare, mi, m/, n2, n4, r3. 

16) Titre) Oratio = Oratio devotissima, 64. 

— cordis et cœlesti sapientia = cœlestis cordis et calesti 
sapientia, qi; et cœlesti sapientia invocanda, ei; et cœlesti 
sapientia, manque dans ai. 

— Confirma me Deus = Confirma deus, r3; conserva deus, 
13, mi , m3, m5. 

17) Da virtutem = da mihi virtutem, ci. 

— corroborari =- corroborandi, r^. 

— in interiori homine = in interiora hominem, my. 

— homine et cor = homine cor, si. 

— sollicitudine et languore, ai,a2, y2 =sollicitudine inutile 
et languore, r^; sollicitudine et angore, ceteri. 

— rei vilis aut pretiosae = rei vilis aut pretiosi, S2, solécisme 
grossier : il faut nécessairement, pretiosa;. 

— permanens = permanet, mi, mj. 

— sole ubi = sole quia, ci . 

18) sapiens qui = sapiens est qui, mi , m3, mj, qi, r3, si. 

— qui ita = qui ista, mi , m3, m5, mj, si ; qui ita ista, s3. 

— considérât --=■ desiderat, p5. 

io)sapere et diiigere -^ sapere intelligcre ac diligere, r^; 
sapere et intelligerc, 13, m5, 114. 

20) Da prudenter = da mihi, a2; da diligenter, m5. 

— ferre adversantem = ferre adversitatem, a2. 

21) Quia haec ■=^ quia hoc, si. 

— non moveri omni vento = omni vento non moveri, ci. 

— aurem maie blandienti praebere sirenae = aurem accom- 
modare maie blandienti sirenœ, si; sirenae, manque dans ci . 

— cœpta pergitur, ai,b2, r3, r4; cœpta via pergitur, a2; in- 
cœpta via pergitur, p2; incœpta peragitur via, si; incœpta 
pergitur, ceteri. 
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Cap. XXVIII (al. xxxin). 

Titre) obirectalorum = detraclorum, h2, mi, m5, m, 114, 
p5, qi , ri; hominum deiractorum, r^/de non timendo dclra- 
ctionem, ni; de patienter sustinendo linguarum detractionem/^. 

i) de te maie = de te mala, y 2; maie de te, ?ni^ m5, mj. 

— sentiunt, ai, a2, c3 = sentierint, ei; senserint, ceteri. 

2) inferiorem te, ai , a2, C2, ni , n2, si, s3, y 2 = te inferio- 
rem, r3, 7-4: infirmiorem aut inferiorem, ;72 ; infirmiorem le, 
ceteri, 

3) ab inlra = ad intra, e3, mi, m3, m5, m6, my, m, n2, n3, 
qi, ri, r2; ab non intra, y5. 

— ponderabis = curabis, 12, m5, 

— volantia vcrba = volantia, b2; volantia verba ab extra, c/. 

4) humano judicio = divino judicio, ai. 

5) non es igitur alter = non es alter, ci; non es idée, s/, 52. 
9) displicere timet A. 

timct displicere B. 

— perfruetur pace = pace perfruetur, 13; fruetur pace, ci, 
mi , m y, r^, s3. 

Cap. XXIX (al. xxxiv). 

Titre) Qualiter, manque dans r3. 

— tribuiationc = tentationc vcl tribulatione, ci, 

— Deus = est Deus, di . 

— invocandus et, ai, ci = invocandus est deus et, t'/;deus 
invocandus sii, m5; deus, manque dans il; deus est invocandus, 
ri; invocandus est et, céleri. 

Oratio temporc tribulationis, ni. 

i) tuum bencdictum, ai, a2 = tuum domine benedictum. 
ceteri. 

2) eam fugere, ai , a2, b?, si — ipsam e/Tugere, m3, mô, 112: 
eirugcrc eam, ui; eam ciTugere, ceteri. 

— mihi convertas -- eam mihi convertas, e/, e3, ii,p2,sh 
y 2; mihi ipsam convertas, my, ni, n2, n^, qi , r2. 

3) modo in, ai = modo sum in, ceteri. 
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-- praesenti passione = praîsenti tribulalionc, a/. La répéti- 
tion du mot, tribulatione, semble être ici défectueuse. 

6) ex hac hora = in hac hora, ci. 

7) ut tu clarificeris = ut clarificeris, si , 

— valde humiliatus = valide humiliatus, si, S2, s3 : leçon 
évidemment fautive. 

8) Nam quid ego pauper, ai, a2, b2, ci , C2, c3 == nam ego 
pauper sum quid agere possum, ui; nam ego pauper quid, ceteri. 

9) etiam hac vice = etiam domine hac vice, s3, 

i5) Potens autcm est, a/ = poiens est autem, ceteri. 

— saepius egisti = saepe egisti, ci, c3, e4, f2, gi, g2, h2, ii , 
13; saepe mecum egisti, di , d2, d3, ei , e3; el prius egisti, a2. 

Cap. XXX (a/, xxxv). 

Titre) petendo auxilio = auxilio petendo, a2, ci, c3, r^. 

— et confidentia = el de confidentia, d2, d3. 
Consolatio dei de longanimitale, ni . 

2) Vcnias ad me= veni ad me, c/; venies ad me, mi, ynj. 

— non fucrit bene = non bene fuerit, mi , m5, niy, ni , m, 
n^, p5, qi , ri, r2, r3, r^ ; cum fuerit tibi bene, p2, 

3) impedit consolationem A, m5, ri, r2, ui. 
consolationem impedit B ; consolationem, manque dans r^ ; 

consolationem cœlesiem impedit, r3; consolationem cœlestem 
venire impedit, r^. 

— tardus, ai , a2 = tardius, ceteri. 

— convertis te A ; converteris te, 13. 
te convertis B. 

4) me intente roges = me interroges, b2. 

— multa = me, multa, ci. 

— quaeris et = quaeris ut, ai. 

— in externis = in exterius, C2; in extremis, e2, c3, ni , n3, 
p3, p5; interius, U2; in exterioribus, p2. 

5) ego sum qui eruo = sum ego qui euro, ci , 

— A valens consilium neque utile sed = nec utile, ci , C2,fi. 
B valens auxilium, neque utile consilium sed = valens auxi- 

lium, inutile consilium sed, r2, r^; valens auxilium non utile 
consilium sed, p2; valens auxilium nec utile consilium sed, mj; 
valens auxilium sed neque durabile remedium, n4, U2. 



— 3i4 — 

valens consilium nequc utile. La leçon des documents italiens 
est logique et complète. En dehors de Dieu, il n'y a ni conseil, 
ni remède qui vaille. 11 suffit de signaler l'infirmité des conseils 
et des remèdes terrestres pour constater l'inefficacité de tout ce 
qui ne vient pas de Dieu. D'ailleurs, la construction grammati- 
cale et les procédés d'assonance sont irréprochables. 

La recension qui a servi de texte aux copies allemandes a in- 
terpolé ici un mot, le mot, auxilium ; elle établit ainsi sa leçon: 
valens auxilium, neque utile consilium, sed neque durabilere- 
medium. L'adjonction nous semble, comme celle du chap.xxv, 
n' 14, avoir été déterminée par un passage analogue, auquelle 
recenseur a emprunté son complément. Ce passage se trouve 
au chap. lix, n° 14. Il exprime la même idée, presque dans les 
mêmes termes : « Non enim proderunt multi amici, neque fortes 
auxiliarii adjuvare poterunt, nec prudentes consiliarii responsum 
utile dare, neque liber doctorum consolari, nec aliqua preiiosa 
substantia liberare, nec locus aliquis secretus contutari, si tu 
ips? non assistas, juves, confortes, consoleris, instruas et cusio- 
dias. » Ici, l'énumération est plus développée, tandis que, dans 
le texte du présent chapitre, il ne s'agit seulement que d'une 
énumération générale. On voit que la recension allemande pro- 
cède toujours par adjonctions et pléthore. Même dans le passage 
que nous venons de citer, le recenseur germanique ne manque 
pas d'introduire un pléonasme ridicule : « locus aliquis secretus 
CL amœnus contutari. » Que vient faire, ici, l'aménité? Cf. la 
note sur ce passage, L. 111, lix, n' 14. 

In ce. Italis deest, auxilium, sed non inCC. diversis Gérard., 
Weing., Cel., cic. Kt estjuxla Codd. pervetust. correctio anii- 
qua in C. sub nomine Thomae, qui, ex caetero, scripsil, more 
suo, concilium. (Gcnce.) 

— sed neque durabile = sed indurabile, rr, r2, r4. 
V. sur cette variante III. lix, 14. 

6) resumpto =^ reassumpto, ci. 

— in luce —- in lucem, ci . 

— dominus, manque dans d2, d3. 

— restaurem univcrsa = rcstaurem in universa, ci. 

— et cuinulate == et, manque dans n^., p3. 

7) est dinicilc ^^ dillicile est, cr. 

— similis cro, ai, a2,b2, ci, C2, c3 = eris similis, ei; tjro 
similis, céleri. 
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Le n« 7 manque dans r^. 

10) forlis vir, ai , a2 = vir fortis, ceteri, 

1 1) exspecta = expecla me, a2, 

12) Sufficiat = sufïîcit, ci, C2, €4, mi, m3, m5, m6, my, ni , 
n2, nSy n4, p5, qi , si , ui, y'2, y3. 

1 5) Modo verbi indicativo, hœc sentenlia (apud Mallhaeum, 
VI, 34) proferiur, aîque ac alia ibidem, crasiinus dies sollicitus 
erit sibi ipsi. Verum, quum antccedit exclamative, quid importât 
sollicitudo, etc., nisi ut tristitiam super tristitiam habeas? vividius 
hic sequitur, sufficiat, etc., more scilicet auctoris, qui mentem 
sermonis evangelici potius quam tenorem respicit. Equidem, 
ce. German. et CC. Belg. plures reponunt indicativum. At 
ce. Clarom. et Leb., CC. Gérard, et Affligh., necnon Intern. 
Consol., ferunt subjunclivum ; qua; genuina eo ipso credatur 
lectio, quod litteratim ex P. Cellensis Epistola vi libri III, 
desumi potuerit. (Gence.) 

16) de futuris contingentibus conturbari, ai, 02, b2 = de fu' 
luris conturbari, ceteri. 

17) parvi adhuc = parvi est adhuc, ci, 

— a suggestione A. 

B ad suggestionem, b2, di , e3, fi, m6, pi, p2, p3, p5, qi , 
r2, r3, r4, si, S2, s3, 54, y2,y3;ad suggestiones, mi, m3, 
m3, mj, ni , m, n3, n4. 

Ex V^^nct. et Brlxian., Ed. Badii, a suggestione; ita ctiam 
:um Sommalio edit Delfau, et cum Valart ipscmct Dcsbillons. 
Codiccs tamen vetusti omnes, trahi ad suggestionem (seu, sug- 
L^estiones); gallice, se laisser entraîner aux suggestions, ut alibi, 
se subtrahere ad, se soustraire à, etc. (Gence.) 

18) Ipse enim = ipse vero, ?ni, m3,m5, m6, my, m, n2,n3, 
qi , ri, r2, r3, r4. 

— A an veris an falsis, ai , 02, b2, ci, C2, c3, ei, e2, e3, C4, 
fi,f2,g2, h2, il, i2; an veris vcl falsis, di, d2, d3,gi, 13, 

B utrum per verum an faisum, m3, m6, ni, n2, n3, n4, ri, r2; 
utrum per verum aut faisum, r3; an per verum an faisum, qi ; 
utrum per verum vel faisum, w/; utrum verum vcl faisum illu- 
dat, mj ; utrum veris vel falsis, y2,y'3 ; utrum veris an falsis, 

p2, p3, p5, SI , S2, ui . 

an... utrum. Rien n'est plus difficile à déterminer que l'emploi 
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de, an, et, utrum, dans les interrogations disjonctives. Les re- 
censeurs se sont donné une peine inutile quand ils ont voulu 
corriger le texte primitif, par l'introduction d'un, utrum, en 
tête de l'interrogation : utrum veris an falsis. Il y a dans les 
meilleurs auteurs des exemples d*, an, ou, utrum, conjoints, sé- 
parés, isolés. 

Cast, : verisne an falsis... praesentium ne amore an fulu- 
rorum. 

20) Crede in me = ecce in me, mi, m3, m5, my, qi . 

-— habeto fiduciam = fiduciam habeto, y2. 

2i) A Quando tu te elongatum xstimas a me = quando tu le 
elongatum aestimas totum perditum a me sxpe sum, ai; quando 
tu elongatum aestimas te a me, ei , e2, 

B quando tu putas te elongatum a me = quando te putas 
elongatum a me, m/, m5, m/. 

22) £stimas totum perditum A; aestimas te totum perditum, 
c/;existimas totum perditum, a2; putas totum perditum, C2. 

aeslimas pêne totum perditum B. 

— saepe magis=: saepe majus,6 2, g2, p3, si, S2, $4, y2;saE- 
pius majus, y3; sajpe merendi, mi, m5, mj, ni, n2,n4,qi'> 
manque dans C2. 

ce. diversi, ex quibus CC. Gérard., Santhil. et Brug., mag^^» 
relative ad verbum, merendi. Sed CC. veleres alii, majus, scilicc^ 
lucrum merendi [ut merearis] instat, quum, opposite, tu aîstia"^^^ 
pêne totum perditum. (Gence.) 

25) alicui = manque dans 5/. 

— vcl etiam optatam subtraxerim consolationem, man*:^^ 
dans CI, c3. 

— miserim aliquam, aï , a2 = miserim tibi aliquam, 62, ^ 
pcrmiserim tibi aliquam, ci; tibi miserim aliquam, ce/eW. 

C. Clarom., gustatam : at licet optatam rem subtrahi mi ^ 
facile intelligatur, jam exslat fere similiter eodem libro, cap. 
§ 3, graliam oblatam amittere, pro, non recipere ; ut et, sub"i^* 
hère, loco, non dare. Consol. Intern. quidem, absque partie '^l 
adjectivo fert tantum, je l'aye soustrait ma consolation. 
CC. Gers, ac Sangenov., nec verbum ipsum, nec memb^^^ 
phrasis referunt. (Gence.) 

27) et omnibus servis, ai = ei ceteris servis, a2. 

— adversis = in adversis, a2 ; a diversis, ci. 
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3o) tuli = abstuli, /"/. 

— omne datum optimum, ai , a2, b2, ci , C2, h2, ui , y'2, y3 
— omne datum bonum, ceteri. 

mecum est omne bonum et omne donum perfeclum, my ; 
meum est omne bonum et omne donum perfectum, mi,m5, 

3i) Si libi dimisero, ai, a2, b2, c3 = si dimisero tibi, ci , C2; 
si libi immisero,^/, d2, d3; si libi misero, ei , r^ ; si tibi man- 
davero, e2,//, y3: si tibi admisero, ceteri. 

Alii, dimisero, immisero, etc., vel etiam pro composite sim- 
plex, misero, ut sic paulo ante (§ 4), libi miserim. Verum illud 
idioiicum, sin graîcanicum, tibi admisero (germanice, dir 
zuschicke), est hic pro, ad te misero, ut cap. xli et passim, tibi 
attrahere, vi majori casus dativi, loco/ ad le trahere. (Gence.) 

C'est vouloir à tout prix défendre une locution vicieuse. Il vaut 
mieux s'en tenir à la leçon des primitifs. 

— A cor tuum et ego = cor tuum quia ego, ci , C2, mi, my ; 
cor tuum sed ego, h2. 

B cor tuum ego. 

32) recommendabilis^: commendabilis, ci , ei. 

In Edd. Sommai., et prima Rosweydi Antuerp., non in corru- 
pio exemplari, ut a Werlino assertum, lectio habetur, an ex 
Kempensi dicto autographe, sic facio tolum ; quam quidem cor- 
rexit sccunda Rosweydi editio. (Gence.) 

L'autographe de Kempis donne la leçon, sic facio tecum. 

33) unicum reputare = unum reputare, g2; unicum putarc, 12, 

34) meis discipulis, ai, a2 = discipulis meis, ceteri. 

— quos utiquc non = quos non utique, a2. 

— gaudia temporalia = temporalia gaudia, a2. 

otium sed ad exercitium non ad quietem, sed ad laborem et ad 
ferendum multum fructum in patienlia, di, d3. 

— in patienlia = in mulla patienlia, si. 

35) Horum mémento Fili mi verborum, manque dans mi, 
m5, mj, m, n2, n^, ri , r2, r^ ; horum verborum mémento 
fili mi, ui; horum mémento verborum fili mi, //; fili verborum, 
dj , ei , e2, e3, p5. 

Hoc Mémento, etc., quod deest vel in G. Rebdorf., CC. Ghesq. 
et Brug., ac videri polest quasi addititium quoddam Nota bene 
novitiorum magistri, exstat tamen in CC. Gérard, et MelL, ac 
ipsa est Christi, dilectos, ut supra, discipulos compeilanlis, mo- 
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nitio : Mementote sermonis mei quem ego dixi vobis (Joann. iv, 
9-20). (Gence.) 

verborum et eslo contentus eorum omnium quae tibi evenire 
facio, di,d3. 

Cap. XXXI (al. xxxvi). 

Titre) crealurae ut = creaturae propter creatorem, pi. 

— Creator possit = Creator melius inveniri possit, di. 
De neglectu omnis creaturae, d3. 

De vilipensione temporalium, ni. 

i) A Domine mi adhuc bene indigeo majori, a, H, €4; domine 
adhuc indigeo bene majori, b2, di, d2, d3, €2, e3; domine mi 
adhuc indigeo majori, ci, C2,c3, ei. 

B domine bene indigeo adhuc majori, p2, p3, ri , r2, rS, r4, 
SI , S2, s3, $4, y2, y3; domine bene indigeo adhuc majori, p5; 
domine bene adhuc indigeo, mi , m5, m/, ni, n2, n4,qi;do- 
mine adhuc bene indigeo, ui, 

— si debeo, ai, b2, ci, di, d2, d3, e3,fi, si = si debeam, 
ceteri. 

— ) me nemo = nemo me, ci . 

2) liber ad te, ai , a2, b2, C2,c3, m5, my, m , n2, p3, r2,r4f 
112; libère ad te, ceteri; libère, manque dansjt?5. 

3) cupiebat liber volare, ai , a2, b2, c3, f2, mi , m5, mj, m, 
n2, p3, p5, r2, r4, 112 = cupiebat liber ad te, di; cupiebat li- 
bère ad te, 1^2; cupiebat volare qui, r2; cupiebat libère volare, 
ceteri. 

4) simplici oculo =^ columbino oculo, m/, ?«5, «17; quid 
simplici cl columbino oculo, m5. 

— nil desidcrante -- nil desiderare, a2. 

C. Mcll. 1434, non ut vulgo tantum, oculo, sed explicaie 
addit, columbino. Sic Gerson ipsc (in serm. De Sollicitud. E*^' 
clos.), Spirituales oculi sponsœ quales sunt coiumbini; at quidem 
ex Cantic. v, 12, Oculi cjus sicut columbae. fc!t eo sensu, Cor- 
neille noster, paraphrastice : 

Cet oiseau du vrai calme est le portrait visible; 

On ne voit rien de si paisible 
Que la simplicité que nous peignent ses yeux. 

Verum, in hoc capite, non auctor agit de simplici (intentionis) 
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culo, ul infra, cap. xxxiii, cum Matlhaeo, vi, 22, sed de libéra 
nima velut simplici columba, juxta eumdem Matthaeum, x, 16. 
Jnde in C. Ghesq. vox contracta, oclo, forsan primitus, acia, 
icnuinam vocem indicare videretur, seu, avicula (nam litterœ a 
i o, vel littera o et diphthongon au, facile commutantur in ma- 
luscriptis, ut recte advertunt M. Ant. Muret et D. Martianay), 
eu idiotice, ocello, ab italico affini, uccello, vel a gallico vetere, 
>ysel : quam latini textus exscriptores intellexere aut légère, 
>cuIo. Sed hic prorsus Intern. Consol. (Ed. vet.) expresse et 
•lane habet : Quelle chose est plus paisible que l'oysel simple ? 
um antecedentium, volabo, et, requiescam, et consequentium 
atione, quid quietius et liberius nil desiderante in terris, magis 
ongrue. 

Qu'y a-t-il, en effet, de plus paisible au monde que cet oiseau 
i simple? — Nous avons suivi l'édition de M. Gence, qui 
orte : Quid simplici avicula quietius? Ce savant éditeur se 
jnde, pour établir cette version, sur le texte de saint Mathieu, x, 
6, où Jésus-Christ recommande à ses disciples d'être simples 
omme des colombes. Nous ne parlerons pas des abréviations 
>ar lesquelles il suppose que, dans quelques manuscrits, on 
urait fait de, avicula, acIa, de, acla, oclo, et enfin de, oclo, 
)julo, que l'on trouve communément dans ce passage; ces in- 
luctions nous paraissent un peu forcées. L'argument tiré de 
Intern. Consol., où il est dit au même endroit : Quelle chose 
îst plus paisible que l'oysel simple? établit mieux qu'il faut en- 
endre ce passage de la colombe, dont l'auteur vient de parler 
:n citant le psaume liv, 7. Et c'est aussi en ce sens que Corneille 
a traduit, mais Tautorité de Corneille ne peut être considc- 
ablc en cette matière. Malgré ces raisons, il est dirticile d'abord 
!e supposer que notre pieux auteur ait employé l'expression un 
►eu maniérée, avicula. Ensuite, il est certain qu'on lit commu- 
lément, simplici oculo. Nous avons sous les yeux l'édition vul- 
,aire, celle de Sommalius, la magnifique édition de l'impri- 
nerie Royale de 1640, l'édition d'Anvers 161 7, celle dite des 
iénédictins, celle de Valart; toutes sont uniformes à cet égard. 
Mifin, dans le chap. xxxiii ci-après, la même expression, simplici 
)cuIo, est répétée quatre fois dans le même sens, pour peindre 
a direction pure et calme d'une âme qui, dégagée de toutes 
ies affections terrestres, se porte uniquement vers Dieu, terme 



Je tous ses Vfi^tjx. Celle leçon est appuyée par le teste de l'É- 
vangile : Si oculus luus fuerit simples (Matih. vi, 22); cl encott 
par cette considération que le reste du passage n'a aucun np- 
port avec la figure tirée de la colombe. Au reste, les deui leçons 
sont également édifiantes. (Simonnoi.) 

D'autres ont lu, animula, âme petite et humble ; un beaucoup 
plus grand nombre, oculo, œil simple, et qui, en toute droiiurt 
d'intention, n'a que Dieu en vue. Avicula, a la m^mc signilica- 
lion, et de plus a le mérite de continuer la comparaison de b 
colombe, commencée par l'auteur d'après le Prophète. Celle 
comparaison est du reste achevée par les paroles qui suivenl ' 
Et quid liberius nil desideranie in terris ? (Fouet.) 

On peut dire du petit oiseau qu'il esl doux et inoffcnsif, mti! 
non pas qu'il est la chose la plus tranquille qui existe sur lerre. 
li est, d'ailleurs, arbitraire d'introduire, dans le texte, ta le(on, 
avicula, ou. animula, qui n'est autorisée par aucun manuscrit. 

5) pertransire creaturam A, p3. 



elsu, ai. 

ondilorem. ai , 02, b2. s^ =; et videte 
Hi5, m, m, 114, qi , ri, f2, r3. rj.ci 
em, W17; et videre et omnem condito- 
lium conditorem, céleri. 

inS; ces mots manquent 



videndo omni 
rem, pi; et videre te om. 
- nil simil 






^ 



dans r3. 

6) poterit liber, ai, aï; poterit libère, ceteri 

7) Ideo enim pauci = ideoque paud, j a; ideo pauci,/î, '"■ 

— a perituriscreaturis = a pcriluris et crealuris, p3, pi, i'< 
S2, s3 , S4, ui , yx, y3. Grégory fait remarquer avec raisoD qi" 
la présente leçon esc défectueuse, car tout ce qui doit périr «' 
créature, et toute créature doit périr. Rêvera aliéna s rwio 
sensu hic videtur particula conjunctiva. (Urégory.) 

— scquesirari =■ sequestrari crealuris, 02; sequestrare, si- 
fi) Ad hoc magna =^ ad hoc ergo magna, 

r4; ad hoc ergo requit itur magna, m 1 ,m5 



supra 

0) in spir. 



.emetipsam B. 



- si: super se » 
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10) nisi solum unum immensum = nisi solum aeternum, di, 
d2, d3; nisi solum unum et aeternum et immensum bonum, ei, 
€2, e3; nisi unum solum immensum, r2, r3; nisi unum solum 
et immensum, r^; nisi unum solum bonum aeternum et im- 
mensum, ri ; nisi unum immensum, mS. 

— immensum aeternum bonum = immensum bonum aeter- 
num, ci; immensum aeternumque bonum, b2; aeternum bo- 
num et immensum, di, d2, d3; et immensum aeternum, r^; 
immensum et aeternum bonum,//, f2, mj, r3, 

1 1) computari débet = reputari débet, di, p2, r4; computari 
debeat, y 2. 

12) Est magna = est quippe, c/, €4; et magna, m5, my, 124. 

— differentia, sapientia = differenlia inter sapientiam... 
scientiam, ci , h2, 

— sapientia illuminati = sapientia iiluminata et devoti viri, 
m5, m 7. 

— scientia lilterati et studiosi = scientia studiosi atque litte- 
rati, r4 /sapientia illuminati et devoti viri et studiosi clenci, p2. 

— et studiosi A. 

atque studiosi B; studiosi atque iitterati, r^. 
i3) quae de sursum = quae sursum, 62. 

1 5) Est magnum = est et magnum, ci, 64; est enim magnum, 
mi, m5, mj, 

— et in rébus sensibilibus A; et rébus sensibilibus, ei,e2. 

B et in sensibilibus rébus, p2, p3, p5, s3, 54, ui, y 2, y3; et 
sensibilibus rébus, mi, m5, my, ni , n2, 114, qi , ri ^ r2, r3, r4, 

SI, S2. 

16) quid est quo = quid est et quo, c/. 

ce. Clarom. et Leb., nescio quidem quo spiritu, etc. ; 
ce. alii, nescio quid est (gallice vulg., je ne sais ce que c'est), 
suppleio, et, vel, scilicet, ut modo in eadem phrasi, vix raro 
plene, etc., pro, vix raro et plene, etc., forsitan, pêne, cum Scb. 
Castal. (Gence.) 

— quod totum laborem A; videmur totum laborem, g2, 
quod tantum laborem B, ei; qui tantum, y 2; et tantum, p2. 

17) ruminamus, ai, a2, b2, ei = cruciamus, e2, y2; lulina- 
mus, r4 ; trutinamus, ceteri. 

18) Ubi jacent affectus nostri = ubi afFectus noslri jacent, s3. 
omnia nostra non A, m, n, q, r,s3, $4 =omnia nostra facta 



non, 114; 



a non, p3, p3, p5, si, S2, tu , y 



v3; ommi 



ce. plures, vcl CC. Affligh. et Gérard., addunt, nosira, post, 
omnia ; quod &alis inlelltgi valet, quum [am sit relative, ubi ji- 
cent atfecius nostri (gallic. vel,, où gisent nos désirs), ijuum 
eliam sequatur, omnis caro, etc., id esi, omnis homo, Itceihic, 
caro, ex Genesi (vi, 17), delebo omncm carnem, accipipoMilul 
si dic[um, omne animans. (Gcnce.) 

La le^on, omnia nostra, s'impose : car il n'y a pas que d« 
choses impures dans ce monde. Ce qui est impur, ce sont ni» 
acions qui prgviennent de source corrompue. 

19) ideo sequcbaïur ^= idco sequatur, p3: ideo sequulum 
est, CI. 

as) fecerit quairitur ^= fccerit non qusritur, ci. 

— agit :=agat. ii; agitur, es. 

~- non lam studiose ^ non sludiose, b2. 

a3) Si fuerit fonis dives, puJcher habiiis vcl bonus scrip'or — 
si fuerit dives pulcher habiiis vcl bonus scriptor, ^5/ si fuerii 
toriis pulcher habiiis dives vel bonus scriptor, mi. 

— habiiis vel bonus -^ habiiis ut bonuSj et . 

— vel cautor bonus laboratur bonus, ai ^ vel bonus caulot 
bonus laboraior, an vel bonus cautor aui bonus laborator, cr. 
bonus cautor bonus laboraior, ceteri. 

24) Quam pauper sit -— quam sit pauper, yi; sed quam p»u- 



. rfi. 



.6)u 



n decipiatur ^^ e 



1 decipitur, h3. 



I 



Cap. XXXII (û/, xx.wu). 

Titre) sui = sui ipsius, ci , hx, r3, si. 
~ De abnegatione proprix cupiditatis, nr. 

1) perfecte possidere A, ys. 
perfeciam possidere B. 

— abneges teipsum, ai, ai =^ abneges lemeiipsum, 

2) Chrisli sed ^ Chrisii sunt sed, ai. 

— sed sspe hoc A, p3. 
sed hoc s;epc B ; sed stepe fîngenles, rfa, y3; ci hoc siepe fl 

gentcs, »i;,"i7. 

— componenies quod — componcnics hoc, cr. 
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3) totum quod = totum hoc quod, ci. 

4) cupiditatem A,p3, ri. 
cupidinem B, ci . 

— et invenies= et reperies, jt75, S2; manque dans mi, m5, 
m 7, n^. 

In ce. Rebdorf., August. 2, Ed. Z., abest geminatae quasi 
sententiae altéra pars, relinque cupidinem, et reperies requiem. 
Nom hœc tamen in CC. aliis redundare dici queat,quum expla- 
natio sit verbi quidem brevis, sed non vere absoluti : Dimitte om- 
nia, et invenies omnia? Caeterum CC. liai, et Edd. vet. plures, 
pro voce, cupiditatem, in titulo capilis expressa, mutant, cupi- 
dinem, quanquam haec juxta Nonium Marcell. generica vox, cu- 
piditatem omnem, vi sententiae majori, complectitur. (Gence.) 

3) omnia intelliges A, r^ ; omnia intellige, ii. 

intelliges omnia B; intellige omnia, ri, r2. 

6) brevi includitur = brevi concluditur, ci. 

7) ad haec ex = ad hoc ex, c/. 

8) sic tecum esset = sic tecum esses, ci, e3; sic certum esset, 
ri; sic rectum esset, g2; sic totum esset, m/, m3, m5, mj, 
n4,qi. 

— quem tibi praeposui = quem ter praeposui, a2. 

— placeres et tota vita tua cum gaudio et pace transiret = 
placeres et cum gaudio et pace transires, mi , m5, my. 

tune profecto mihi valde placeres et tota vita tua cum gaudio 
maneret et in pace transiret, di , d2. 

9) Habes adhuc multa A ; habes procul dubio adhuc multa, 
di , d2, dS. 

Adhuc multa habes B ; adhuc habes multa, yj. 

10) Suadeo tibi emere a me, ai, b2, ci, 13, p2, p3, si, S2, 
s3, $4, ui , y 2, y3; suadeo tibi a me emere, a2, C2, c3, di , d2, 
d3, CI , €2, e3, e4,fi,f2y gi , g2, h2, ii , i2, p5; suadeo igitur 
tibi emere a me, mi, m3, m5, W17, m , n2, n4, qi , ri, r2, r3, 
r4 ; suadeo ergo tibi emere a me, m6. 

1 1) omnem humanam et = omnem ac, ci . 

— humanam complacentiam et propriam A ; humanam com- 
placentiam et propriam voluntatem, e/. 

humanam et propriam complacentiam B ; humanam aestima- 
tionem et propriam voluntatem, mi , m5, my ; humanam et pro- 
priam voluntatem, /z^. 
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12) Pars reliqua, Dixi, etc., usque ad fînem capitis, vacat in 
C. Clarom. velusi., necnon in gallica Iniern. Consol., quac, et 
librorumnumero, et passim lectionibus textus, cum illo conve- 
nit. Num haec addita fuerit veiuti antecedentium explanatio, 
quod indicare videretur ista, Postscripti instar, formula, Dixi, 
eo loco pro, Intellexi ? (Gence.) 

i3) tibi viliora A. 

viliora tibi B ; viliora emenda tibi, qi, ri, r2, r3, r^.. 

— altis in rébus = altis rébus, c/. 

1 3 et 14 manquent dans y2, y3, Intern. Consol. 

14) Nam vilis A, m/, m5, m/ ; nam nihil et parva, 13. 

nam valde vilis B. 

— parva ac pêne = parva et pêne, c/. 

— vera cœlestis =■ vere cœlestis, ci , 

— non sapiens alta de se A, p2, p3, p5, si, S2, 5^, M/;non 
alta sapiens de se, 62, s3. 

B non sapere alta... quaerere in terra, m6, m, n2, n3,n4, 
ri , r2, r3, r4 ; nam sapere... quaerere, qi ; non sapere alte de 
se ncc magnificari quaerere in curia quem muiti, mi, m5, m?- 

— quaerere interna, s3. 

— preiiosa est, ai , a2 = est pretiosa, ceteri. 

— Tous les textes, sans exception, portent, a multis abscon- 
dita. La perle précieuse, dont il est ici question, en réminiscence 
d'un texte évangélique, n*est pas cachée par plusieurs, mais ca- 
chée à plusieurs. Il faut donc corriger et lire, multis abscondita- 
Notre auteur ne donne pas au verbe, abscondere, un sens ^^ 
une syntaxe à part. IV. xviii, 18, abscondit gratiam superbiî> e^ 
curiosis. 

Cap. XXXIII (a/, xxxvin). 

Titre) et intentione, ai, a2, 77x5, p2 = et de intenta- ^^^' 
ceteri. 

— de finali intentione, s3. 

— ad deum, d2, d3t ri ; habenda, manque. 

— de constantia purœ intentionis in rébus mutabilibus, ^^ ., 
i) qui nunc est cito = qui nunc est et cito, 62,//, 771 / -^ 

7n5, mj ; qui nunc cito, r/, r2, r^., 

— mutabitur = muiatur, p3 . 
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2) subjeclus es =^ subjeclus eris, ci ,di, d2,d3, ei, e2, e3, 64. 

— A modo placatus modo iralus, ai , a2, b2; modo placatus 
3do turbatus, C2, c3, di, d2, dS, ei, e3,fi,f2,gi,g2f h2, 
, 12, 13, ri; modo placidus modo turbatus, e2. 

B modo pacatus modo turbatus, ci, 64; modo pacatus modo 
nturbatus, qi ; ces mots manquent dans y2, y'3. 

— levis inveniaris = laetus inveniaris, a/, a2. 

3) qua parte flet = qua parte flat, p3; qua parte perflel(?); in 
a parte tlet, mi , m3; in qua parte ventus flet, n2, 1x4, qi. 

— sed ut tota intentio mentis ejus = sed ut tola mentis in- 
itio ejus, m5, ni y 112, 114; sed ut tota ejus mentis intentio, 
/, W27. 

— ad debitum et ad optimum = ad optimum et debitum, ri , 
, r3, r4; ad debitum et optatum, C2, p3, p5, si , S2, s3, ui , 
2, y3; et ad optatum, p2. 

ce. Belg. plures, optatum; quod Rosweydus primo rejecit, sed 
:;nde reponit. Verum, non modo CC. Ital.,sed CC. German.,ac 
C. Brug. et Ghesq., CC. Gers., Aven, i, et Edd. vet., optimum, 
impc debitum sapienti finem (gail. vers, idiotice, convenable 
bonne fin); in qua etiam lectione, Delfau cum Sommalio, vel 
esbillons ipse cum Valart, consentiunt. (Gence.) 

— perficiat = proficiat, a2, 62, ci, C2, c3, ei , e3, €4, g2, ii , 
f-, pi , p3, p5, SI , S2, s3, m , y^. y3. 

4) inconcussus manere, ai, a2, b2, ci, C2, c5 ■= inconcus- 
•^quc manere, ui; inconcussusque permanere, jt?2, p5, si, S2, 
?, y3; inconcussus permanere, ceteri. 

^ ad me =■ a me, rJ, r^. 

— cventus ad me imprœtermisse = eventus imprœtermisso, 
f , m5; eventus impraetermisse, n2, 114; eventu impra:termisse, 
"* ni , qi; impraetermisso, //, 13, y 2, y5. 

^) t'uerit purior, ai = purior fuerit, ceteri. 

caligat oculus = caligat in te oculus, s3, S4. 

) Respicit cnim, a/, 62, ci , c3, e4 = rcspicitur cito, a2, r3; 

Picitur enim, ceteri, 

cspicitur enim. Mauvaise leçon, dit Cajetan (Apparat., p. 17). 

^ut, respicit enim. 

*ed in multis caligat ille oculus, facilcquc in objectam aliquam 

^ptatem intuctur. Cast. 

Iclius visum Cajetano, respicit, ex CC. Aron., Cav. et Mant. 
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Sed recta ralione Werlinus défendit, respicitur. Oculus pura 
inlentionis nempe, non respicit in quodlibet delectabile. Ubi 
vero incipit caligare et fit impura intentio, lune cilo respicitur 
ab homine in delectabile quod occurrit. — Al. supra, multis 
(intelligendo rébus) in te caligat. (Gence.) 

Nous pensons, comme Gence, que le mot, multis, doit être 
traduit : en beaucoup de choses, en beaucoup d'occasions; 
néanmoins, la plupart des traducteurs traduisent : en beaucoup 
de personnes. 

Ma in moite cose. Ven. 

— enim cito in = enim in, b2, 

— et raro = raro, ni, ri; nam et raro, si , S2, s3, $4, ui, 
Y2, y3. 

— totus liber quis = totus quis liber, ci , 

— a vero, ai; a nervo sive a vero, 02; a nervo, 62, C2, c3, 
g2, r3, r4; a veneno, ei, h2, mi, m5, y 2; a vene (sic), ;?5;a 
nœvo, ceteri. 

nervo. La leçon de VAron. (a vero) est incompréhensible. 
Le Raven. écrit : a nervo sive a vero, montrant ainsi que la 
leçon primitive était, a nervo, mais que le mot était mal écrit 
dans les types suivis par les copistes de VAron. et du Raven.. ci 
qu'on pouvait lire, vero, aussi bien que, nervo. La leçon, a 
nervo, indiquée par les primitifs est excellente. Le, nervus, était 
la machine qui servait à enchaîner des esclaves ou des crimi- 
nels, el qui paraît avoir ressemblé à ce que nous appelons bloc 
Klle était faite de bois ou de fer, avait des trous à travers les- 
quels on passait les pieds du coupable, que Ton assujetlissau 
ensuite dans cette position avec des lanières. On voit que notre 
auteur s'exprimait avec plus de correction en écrivant, liber a 
nervo, que les correcteurs quand ils ont mis : liber a nœvo- ^^ 
est libre d'entraves, et net ou exempt de taches : ab amoris ^^^ 
nœvo immunis, dit Cast. 

— propriai inquisitionis, ai , ci = propnae mquisitiom^ ^' 
c vquisitionis, a2; propria; exquisitionis, ceteri, 

8) vénérant in Bethaniam =^ venerunt Bethaniam, ci. 

— ad Mariam et Martham, ai = ad Martham et Maï"^'^"^ 
ceteri. 

9) omnia varia média ad me = omnia varia ad me, ^-^ • ^"^ 
^'•2, h2; varia omnia média, /2. 
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Cap. XXXIV {al. xxxix). 

)uod ^^- quia, f2. 

nanti dcum sapit deus super omnia, di; quod amanti 

super omnia, y2. 

iti verbum non mundum = amanti non mundum, 

i, manque dans mi , m5, n4, r2, 

iunt cuncta --^ fastidiunt omnia seu cuncta, a/; omnia 

3. 

t aliquid sine = potest sine, 62. 

te diu placere ^^ diu sine te, ci , di, da, d3, ei , €2, 

je dans C2; sine te aliquid diu, «4. 

d jucunditatcm =^ ei recte ad jucunditatem, ci. 

ua sapienlia A ; in sua sapientes, di , d2, d3, 12, 13; 

ia mundi sapientes, /2. 

ntia tua B ; in sapientia sua, y'2, y3. 

om. et Leb.,deficiunt in sapientia sua mundi sapientes; 

Thomœus Fronteau, cum quoN. Beauzée convcnit, 

igis sensu, sed vi minori quam, in sapientia tua, etc., 

i ncmpe in rébus divinls filii sœculi, ait Ludolph. 

cJit. de Vita Christi). Va immo Apostolus (I Corinth. 

Del sapientia, non cognovit mundus... Dcum. Ka 
)ne, minus recte, Heumann (Kpist. ad Theodor. Ila- 
endum vult, sua. (Gence.) 

loscuntur ^^ noscuntur, mi, m5, my,ni, 112,1x4, r3, 
re sapientes esse cognoscuntur, manque dans a2. 
Item de = veritatem et de, ci . 
quid invenitur A, p2t p3. 
i boni invenitur B. 

italiens disent : quidquid invenitur ; les mss. transal- 
idquid boni invenitur. Nous retrouvons ici la prcoc- 
l'un correcteur qui a voulu améliorer un texte en ne 
nant pas. Ceux qui ont la saveur de Dieu, lui rap- 
)mme saint Franvois d'Assise, toutes les créatures, et 
i se trouve en elles, parce que, dit notre auteur, ils 
à avoir de bons sentiments sur tout et à louer Dieu 

jnl ad laudem A ; refertur ad laudem, a2, C2,c3. 
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ad laudem referunt B. 

i5) tamen et = tamen est et, ci. 

— et temporis = et prxtereuntis, a2, 

— increatae et lucis illuminatae = increats et illuminatse, S2. 
i6) intima cordis mei = intima cordis nostri, ri , r2, r3, r4 ; 

cordis mei intima, p2, p3, p5, si, S2, $4, ui , y2, y3. 

17) Purifica, clarifica, laetifica, ai, 02, b2, mi , my, m, n4, 
qi , y 2 = purifica laetifica et clarifica, y3; purifica clarifica et 
vivifica, m5, r3, r4 ; purifica laetifica clarifica, ceterî. 

In C. Ântuerp. 1441, scriptum erat prima manu, unifica, soi- 
licet, fac unum spiritum cum potentiis suis, ex Gerlaci forsan 
Colloq., sed mystico nimium ac subtiliore sensu. Verum, po- 
stera manus, superposita littera i, et n superne erasa, cmendavit, 
vivifica ; quod CC. omnes alii vel pervetusti plane exhibent. 
(Gence.) 

En effet, Kempis avait d'abord écrit, unifica. 

18) vita et tua, ai = vita ut tua, a2 ; hora ut tua, ceteri. 

— me saties = saties me, 53, 

iQ)gaudium mihi erit, ai, a2 = gaudium plénum erit, ci; 
gaudium erit, ceteri, 

ai) adversus spiritum A, m/, 
contra spiritum B. 

— movet = movent, c/. 

Apud Ed. Valart, juxta Scripluram, caro concupiscit, etc., li- 
cet expresse hic sit, velus homo, bella movens, unde, fiuctuum 
motus, et, génies, seu cupidines, quœ bella volunt. — Caeterum 
alii loci recte conveniunl cum Scriptura ; et genitivum, poie- 
slatis, pro dalivo, potestati, est forsan amanuensis in Codice 
Thomaeo. (Gence.) 

II y a, en effet, dominaris potestalis, dans Kemp., et c'est une 
leçon qui ne lui fait pas honneur. 

22) dominaris poteslali = dominaris potestalis, S2. 

— ejus lu miligas, ai , a2, ii = ejus miligas, ceteri. 

23) bella volunl = bella movent et volunt, a2. 

— conlere cas = contere eos, ai. 

24) Ostendc quaeso magnalia = ostendc magnalia, 62. 
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Cap. XXXV (al. xl). 

Titre) a lentalione in hac vita = in lentatione, a2, y2; in 
vita, m5; in hac vita a lentatione, di , p2. 
de virili sustinentia pro amore dei, ni . 
i) securus es = es securus, ci. 

— quoad hue vixeris, ai, a2 =^ quoad vixeris, ceteri. 

— semper arma = arma semper, s3. 

— sunt tibi, ai , a2, s3 =■ tibi sunt, ceteri, 
2) versaris a dextris A; vexaris a dextris, //. 
versaris et a dextris B. 

4) cuncta patiendi = cuncta patienda, a2, 

— istum ardorem, a/ = ardorem istum, ceteri. 

5) te ergo = ergo te, ci . 

— omnia viriliter = viriliter omnia, ceteri, 

6) sed torpenti, ai , a2 = et torpenti, ceteri. 

— reiinquitur multa miseria = relinquitur miseria, a2. 

7) quomodo tune pervenies=quomodo ergo venies,g^2, r3, r^. 

— acternam requiem = requiem aeternam, f2, s3; pervenies 
Sid xleTtiaim, di , d2, d3. 

10) labores scilicet et dolores = labores et dolores, 62, di; 
scilicet labores dolores, C2; labores seilieet dolores, d2, d3; la- 
bores dolores, p5, 

1 1) ad virtules, a/, J2 = ad virtutem, ceteri. 

12) Ego reddam ei aeternam mercedem A. 

Ego reddam mercedem aeternam B; ego reddam mercedem 
magnam et aeternam, p2; ego reddam tibi mercedem aeternam, 
m/, mj; ego reddam ei aeternam mercedem, 13. 

i3) Putas quod A. 

Putas tu quod B; putas tu semper habebis, p2. 

14) non habuerunt A, ri . 

B non semper habuerunt, p2, p3, p5, si , S2, $3, 34, ui , y2, 
y3; non habuerunt semper, mi , m5, my, m, 112, n^, qi, r2, 
r3, r4. 

Ex ce. Aron., Cav. et Mant., cum Ed. prima Cajetani, Val- 
gravius et Delfau, omittunt id repetilum, semper, quod tamen 
phrasi antecedenli plenius respondet. (Gence.) 
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Le mot, semper, est, au contraire, une adjonction qui vicie la 
pensée de l'auteur. 

Li sancti medesimi non le hanno hauute taie. Venet. Telle 
est, en effet, la leçon correcte. 

Notre auteur dit : « Crois-tu avoir toujours à ton gré les con- 
solations spirituelles? Mes saints ne les ont pas eues ainsi* 
Cette dernière pensée est irréprochable. A quoi bon ajoun^^ 
le mot, toujours, à la dernière proposition? Les saints n'ont ^^ 
ni, toujours, ni, quelquefois, à leur gré, les consolations sp^^ 
tuclles. Ils ne les ont jamais eues que du gré de Dieu. 

Le correcteur qui a procuré le type transalpin retrancl^* . 
mot, ei, et écrit. Ego reddam mercedem. Il n'a pas vu qu^ 9^^* 
se rapportait à, Christi tironem, de la phrase précédente. 

]5)Sed patienter sustinuerunt se = sed patientes susti ^^^ 
runt se, €4; sed patienter se sustinuerunt, rS, r^, /2;sed P*' 
tien ter se in omnibus, y3; sed patienter sustinuerunt in^ ^'' 
etiam patienter habuerunt se, mi, m3, mj. 

17) noli discedere, manque dansg'2. 

Les variantes de ce chapitre xxxv sont des plus simples. ^^'^^ 
ne laissent pas d'inspirer d'instructives réflexions. 

Remarquons les leçons particulières à VAron : istum a '^^^ 
rem... omnia viriliter. 11 n'y a aucune raison de leur subsli ^"^^ 
les leçons des autres manuscrits : ardorem istum... virî 1'^^^ 
omnia. C'est pourquoi nous les laissons dans notre texte ^^' 
conserve ainsi le caractère propre de VAronensis, 

Les leçons particulières de l'Aron. Raven. sont : quoad ^^^ 
vixeris... sunt tibi... sed torpenti... ad virtutes, au lieu *^^' 
quoad vixeris... tibi sunt... et torpenti... ad virtutem. S'il J ^ 
quelque chose à dire sur ces variantes, c'est que le texte des P*^'" 
mitifs Aron. Raven, est préférable aux corrections des ^^^* 
cédanés. 

Les textes italiens écrivent : versaris a dextris... ego red^^ 
ei mercedem... putasquod... non habuerunt. 

Les textes transalpins suivant leur procédé corrigent en f^^ 
forçant le texte : versaris et a dextris... putas tu quod... '^ 
semper. 
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Cap. XXXVI (al, xli). 

Titre) vana hominum =^ hominum vana, b2, ci, $4; vana, 
manque dans si . 
unde supra, nr. 

1) ne meluas = non metuas, p3, u/; ne timeas, //, tni , m3, 
m5, 711/ , r3. 

— pium reddil = purum reddit, ei. 

— reddit et insontem = te reddit et insontem, r^; reddit in- 
sontem, ci. 

Vertunt interpp. vet., purum : nam soient epitheta, purus, 
et, insons, conjungi, ut apud vatem, Integer vita; scelerisque 
purus (Horatii,Od. xxii, lib. 1); et vulgo etiam puritas conscien- 
lisB dicitur. At, CC. Leb. et Cel. exceptis qui epitheton prius 
omiltunt, CC. alii et Edd. vet. habent, pium, etc., quasi pie, seu 
coram Dco, insontem. Quae quidem caeterum phrasis, Ubi le 
conscienlia, etc , in C. Aug., Ed. Z., cum initio subsequentis 
Versus connectitur. (Gence.) 

2) Bonum est et beatum = bonum est beatum, 62, c3, m6, 
qi , s3. 

— taliter pati = taliter, manque dans 112. 

— magis quam sibiipsi confidenti = magissibiipsi confidenti, 
w5; quam sibi confidenti, qi , ri , r2, r3, r4. 

4) Sed et omnibus satis = sed in omnibus santis (sic), ai; sed 
in omnibus satis, ii . 

5) Etsi Paulus = si Paulus, mi, m3, m5, mj, ni,n2, n3, 
1x4, qi. 

— omnibus studuit in Domino placere = studuit omnibus, 
a2, b2, CI, c2, c3, p2, p3, p5, qi ; studuit in domino placere, 
mi ; omnibus in domino studuit, di, d2, d3, ei , e2, e3; le mot, 
Paulus, manque dans r3. 

— judicatus fuerit = judicaretur, di , d2, d3; juJicaiurus 
fuerit, ei , €2, e3, gi , g2, h2, ii , 13; judicatus fuit, pi , p2, p3, 
p5, SI, S2, ui, y2, y3. 

A Cod. Clarom. abest, die, ut et generatim sumitur vox, 
humano, in Intern. Consol. Sed hic, verbum exstat Pauli Cili- 
cianum, humanus dics, pro, die indicto a curia humana. (Gence.) 
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lib. IV, i6 : Quod ab alio oderis fleri tibi, vide ne tu aliquando 
alteri facias... (Gence.) 

28) de aliis tacere, a/, 02, b2, mi , my = de aliis silere,ce/r/. 

— vento verborum = verborum venlo, ci . 

— tuae beneplacitum voluntatis A; tuum beneplacitum, /5. 
B beneplacitum tuae voluntatis, ei, mi, m5, mj, ni, n2,n4, 

qi , ri, r2, r3, r4; beneplacitum tuae bonitatis, ui; placiium 
tuae voluntatis, p2, p3, p5, si, S2, s3, S4; placitum tui opure 
perfici, y2, y3. 

29) pro conversatione = pro observatione, s3. 

30) prxpropere laudata A, p2, si, S2; proprie laudata, ci; 
propere laudata, C2, p5; virtus scita ac laudata, e3. 

prospère laudata B ; perpere laudata, n4^ s3; et impropere 
laudata, ui; ac proprio ore laudata, y2,y3; incaute laudau, 
S4; ac opère laudata, p3. 

In ce. pluribus adverbium simplex, properc, locohujus,pt*' 
propere, vi compositi sanc majori. C. autem Clarom. exscripi**^ 
habet, proprio ore, opposite quidem cum silentio; ac eo<^*^ 
sensu Intern. Consol. (Gence.) 

3i) Quam sane profuit = quam sana profuit, c3, €4; qu*^ 
sane multis profuit, s3. 

— silentio servata = servata silentio, ci . 
Ce no manque dans p5. 

Cap. XLVI {al. li). ♦ 

Titre) quando insurgunt = quando consurgunt, p5. 

de confidentia in deo quando insurgunt vitiorum jacuia, ^^^' 

de humili sustinentia judiciorum, n/. 

1) firmiter = fortiter, 62, m/, m3, m5, mj, ni , n2, nS^ '''^' 
qi , ri, r2, r3, r4. 

2) Quid enim sunt verba = quid sunt verba, s3; quid v 
enim sunt, p2. 

— nisi verba. Per aerem volant = nisi aeris verbera pera^"*" 
volant, p2; nisi verbera. Post aerem volant, y2; per aureir» 
lant, di; per aerem volantia, b2. 

4) A libenler te velis emendare, ai, a2, b2, $4, va; llb<^ '^ 
velis emendare, ci; te libenter velis emendare, ceteri ; ma *^ ^ 
dans 13. 



rb 
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Ita in ce. German. Salzburg., CC. Belg. Affligh. et Brug., 
ce. Aven, i et Clarom.,succumbere; aliter quidem leclum, con- 
iractis forsan desinentiis, succumbi, barbare, sed hic pro, dejici, 
intelligendum juxta Desbillons. Nusquam lamcn istud in opère 
adhibeiur. Illud autem vel sensu passive, non simpliciter pro, 
cadere, sed pro, cadere sub, videiicet, verbis et injuriis, seu 
ipsismct verberibus, ut cap. l, etc. usurpatum, a Sommalio ser- 
valur et P.Chifflet, nec ideo a nobis mutandum videtur.(Gence.) 
Dissimuiare non juvat rectius usurpari verbum, succumbere, 
quam, succumbi, quod ialinum non est. (Grégory.) 

succumbi. Le verbe, succumbo, est neutre, et par conséquent 
la leçon, succumbi, est indéfendable, grammaticalement parlant. 
Mais pour la rejeter de notre texte, il faudrait prouver que 
l'auteur était incapable de commettre des incorrections gram- 
maticales, ce que personne n*a jusqu'ici tenté. Nous maintenons, 
videris succumbi, qui est autorisé par les manuscrits et qui pré- 
sente un sens logique. Tu parais succomber, videris succumbere, 
n'est pas en situation, puisqu'il s'agit, non pas d'un homme qui, 
dans la lutte, semble devoir succomber, mais d'un homme qui 
apparaît complètement vaincu. Videris succumbi, est donc un 
barbarisme voulu, et expliquant très exactement une idée lo- 
gique : tu parais être terrassé. 

(Desbillons. Disput., p. 64.) Potuitne auctor scribere, videris 
succumbi? Non potuit quidem salva latinitate : sed nostrum 
Thomam peccare interdum contra latinitatem, ultro fatemur. 
In hoc autem loco agitur de injuriis, quibus homo innocens op- 
primitur : auctor itaque per verbum, succumbi, intelligit, de- 
jici, prosterni, quod certe verbum, succumbere, minus bene si- 
gnificaret : quippe quo aliéna violentia minus, quam propria 
Iragilitas exprimitur. Hac, opinor, de causa, Rosweydus in 
utraque sua Editione verbum, succumbi, retinuit. 

— sed potius ad me, ai, 02, b2 = sed ad me potius, ceteri. 

— reddere secundum opéra sua = secundum opéra sua red- 
derc, b2; reddere juxta opéra sua, n3, qi. 

Cap. XXXVII (al. xlii). 

Titre) resignatione sui = suiipsius, 62; sui resignatione, w^ ; 
resignatione cordis, ci . 
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— ob tenendam, a/ = et oblinenda cordis liberlate, y2; ad 
opprimcndum, d2: ad obtinendam, ceteri. 

— cordis libertatem = cordis puritatem, h2; obtinendam sui 
liberlatem, ci. 

ob libertatem tenendam. C'est la leçon de VAron. Elle me 
semble préférable à la leçon, ad obtinendam. La pure et int^ 
grale résignation de soi-même n'obtient pas la liberté du cœui; 
elle la suppose déjà obtenue; elle intervient pour la mainten^^ 
et non pour l'obtenir. 

La forme, ob libertatem, est quelquefois employée dans l'I. C 
ob amorem ; — ob contraria accidenlia ; — ob criginalem c:or- 
ruptelam ; — ob quotidiana spcctacula ; — ob quoiidianum s*> 
latium. 

Dans le cas présent, l'emploi de, ob, préposition causa t ive, 
a la nuance de l'exemple suivant tiré de Cicéron : ob renm ju- 
dicandam pecuniam accipere. Ces mêmes expressions ^oni 
employées par Tacite et Quintilien. 

de resignationc proprix voluntatis, n/. 

2) et omni = et ab omni, si, 

— semper lucraberis A. 
lucraberis semper B. 

5) Semper et in omni hora = semper in omni hora, b2; ^^^^^■' 
per et omni hora, p2, p5, si,S2, s3, 34, yS; semper et in 1:^ <-'''^' 
ui; responsio : semper et in omni hora, m5. 

— sicui et in parvo, ai , 02 = sicut in parvo, ceteri. 

— sic et in magno = sicut in magno, S2. 

6) te nudatum — ^ te mundatum,/2; nudatum te, 13, 

ce. Gcrman., omnibus te nudatum, et cum iis Ed. Z., x^ •-" 
vum, invcnire : (X."!. plciique alii,et PJdd.vct., passivo sensu, .^'- ^^^'•^" 
Iule ac generalius, in omnibus te nudatum inveniri voIo.(Ge t^ ^^'' 

— inveniri volo =^ invenire volo, mi , mS, m5, m6, my j^ ^^^' 
n2, n3 , qiy r2, r^, s3,s4, ui; volo invenire, ri. 

10) Non enim plene Dco =^ non cnim plene in deo, b:^ ^ ^^' 
rS, r^. ; non cnim domino deo plene,//; non enim de ''^ 

plene, d2,d3; non cnim deo plene, ^/, mi, m5, my ; non 4^ ^ ' ' 
dco contidunt plcnc, p2. 

— providerc sibi A. 

sibi providcre 15, d3, d^ ; sibi plene providere, m5; sibi ^ ' 
vidcri salagunt, p2; ipsi providcre satagunt, r3. 



— 335 — 

1 1) totum se offerunt, ai , a2, b2 = offerunt totum, ci ; to- 
lum primo offerunt, ui ; lolum offerunt, ceîeri. 

Ut jam exstat, se resignant, sic deinde, totum, est pro, se in 
toto ; neque ideo praeponendum, se, ut vult Quatrcmaire, cum 
Valgravio, ex CC. Aron. et Cav. (Gence.) 

Est-il bien sûr qu'il faille supprimer le, se, comme le veut 
Gence ? Y a-t-il bien lieu de préférer cette leçon ? 

— tentatione puisante A, n^, ri, s3, ui. 
tentatione pulsati B ; tentatione pulsanti, p3. 

— in viriute minime, ai = minime in virtute, ceteri. 

— famiiiaritatis meae gratiam = familiaritatis gratiam, a2. 

— non stat nec stabit = non stabit nec stat, ci. 
i3) nunc iterum = iterum nunc, ci. 

— magna interna = magna et interna, a2. 

14) nihil exquire, ai, ci ■=■ nli exquire, ceteri. 

i5) hoc stude desiderare A. 

hoc desidera B. 

Ed. Deifau, ante verbum, hoc desidera, praeponit, hoc stude ; 
quum, juxta CC. Aron., Cav. et Mant., Edd. Cajetan. et Val- 
grav. ferant, non quidem sejunctim, sed subjunctive, hoc stude 
desiderare ; quod vim hortationis illîus, ad hoc conare, hoc ora, 
minuere videtur. (Gence.) 

— poscis exspoliari = exspoliari possis, 13. 

— nudum Christum Jesum, ai = nudum Jesum Christum, a2; 
nudum Jesum, ceteri. 

Cap. XXXVIII {al. xliii). 

Titre) in externis = in extremis, ei, y2;[n exercitiis, n^, qi. 

— et rccursu = et recursus, g2; et de recursu, d2, d3; extc- 
riusque recursu, r3. 

— ad Deum in periculis = in periculis ad deum, m5; in pe- 
riculo, p5, r^; in periculis, manque dans p2. 

quaiiter homo sit dominus non servus temporalium, m . 
i) diligcnter tendere = attendere diligenter, a2. 

— loco actione A. 
loco et actione B. 

— actione seu occupatione = seu actione et occupatione, n3. 

— intimus liber = intus liber, 62, ci ; intimis liber, di, d2. 
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ei, €2, e3, h2: intime liber, n^; inlerius liber, m3, m5, mj, 
p2; internus liber, s3. 

ce. nonnulli, interius, vel, intus, et sic Aron. et Cav., qui- 
bus innuit Valgrav. cum Cajelano. At CC. plurimi, quorum 
ce. Weingart., Gérard., Anluerp.,Salzburg.,Clarom. et Santhil., 
intimus (pro, intime) liber, idiotico more auctoris, ut infra, 
cap. Liv, intimo illuminato, etc., absque inlerjecta, loco con- 
junctivae, virgula. (Gence.) 

L'Aron. n'a pas la leçon, intus, mais bien, intimus. 

sis intimus liber. Cajetan (Apparat., p. 17) préfère U leçon, 
sis intus liber. Il en est de même de Quatremaire, qui prétend 
qi^e les copistes ont écrit, intimus, à la place d', intus, ou d', in- 
lerius, qu'ils n'ont pas su déchiffrer. 

— potens = compos, b2. 

— et tu non sub eis, ai, a2, ci, ii, S2, $3 = et non tu sub 
eis, ceteri. 

— ut sis dominus = ut dominus, b2, C2, c3; et sis dominu?, 
p3, p5, ui. 

— intuentur sinistro A. 

sinistro intuentur B ; sinistro aspiciunt, r3, r4. 

— ea magis A. 

magis ea B ; ipsi magis ad, m/. 

— rcliquit in sua = relinquit in sua, d3, m/, 114; in sua re- 
\iqu\t, p3, p5, S2,ui; in sua relinquit, /72, ^'J; in sua natura 
reliquil, n3, y 2; in sua crcatura relinquit, ri. 

CC. diversi, sed pauci, August. 2, Clarom. et Bob., quasi aciu 
praiscnti, nil inordinatum relinquit. CC. plurimi ac vetusliore 
nota anni, re quasi perfecta, reliquit, prout nempe ordinatum et 
institutum a Dco : Dixit cnim et facta sunt omnia. (Gence.) 

2) Si etiam ■-= si autem, ci , ii, si ; sed etiam, C2, 114; si sic 
ctiam, p3, p5; sic etiam, y 2, y3. 

— in omni evcntu stas = in omni stas, r2j r3, r4 ; eveniu, 
manque. 

— stas = stes, m5, 114. 

— stas... lustras... intras = stans... lustrans... intrans, c2. 

— ncc oculo = non oculo, m5, ni , n2, 114. 

— sed etiam in omni eventu sis in appetitu ad aeterna, non 
stes in apparentia ad externa, non oculo carnali lustres visa vel 
audita, mi, m3, mj. 



- 33; - 

— lustras visa vel audiia = lustras visu vel auditu, m5. 

— mox pro, ai = mox in, ceteri. 

— Dominum et audies A. 
dominum audies B, C2, ei, e3, €4, g2. 

— audies nonnunquam divinum responsum = audias novum 
divinumque responsum, m5. 

— redies ?= redibis, di , d2, d3. 

3) Semper enim Moyses recursum habuit = enim, manque 
dans 62; semper enim recursum habuit Moyses, m/, m5, ni, 112, 
114, r3, r4; semper enim habuit recursum Moyses, gi, ri, r2. 

— orationis refugium seu adjutorium, a; = orationis adjuto- 
rium, ceteri. 

4) implorando suffragium = implorando auxilium et sufFra- 
gium, a2; implorando auxilium, c/. 

5) Gabaonitis = gabdinitis, a2. 

— Israël a Gabaonitis leguntur = Israël leguntur, b2. 

ce. aliqui, verbum, non, os Domini, vocem Biblicam (Josue 
IX, 14), interpretandi causa, immutando. At CC. plerique nihil 
mutant ; et jam eodem fere sermone locum textus exposuisse vi- 
detur Joannes Sarisber. (Epist. ig8) : Josue et seniores Israël, 
in fœdere Gabaonitarum, patuerunt culpas, quia os Domini non 
interrogaverunt, etc. (Gence.) 

— non prius A. 
prius non B. 

Cap. XXXIX {al, xliv). 

Titre) homo non sit = homo sit, d2; homo, manque dans ci. 

— importunus = opportunus, c3. 

— de dispositione dei in causa hominis, ni. 

i) ego bene disponam in = ego bene disponam eam, mi , m5, 
n4; ego brevem disponam eam, my. 

2) senties inde = senties in, ai; senties exinde, et . 

3) satis libenter omnes res tibi A; satis libenter omnes tibi 
committo, g2. 

salis libenter tibi omnes B, di , d2, d3, ei , €2, e3. 

4) me incunctanter A. 
incunctanter me B. 

5) Fili mi saepe A. 



— rem aliquam agitât A, p3, r3, r^ ; 
:|U3m, 02. 
rem aliquam vcliemenier agitât B. 



I 



— de uno ad aliud impellunt ^ de uno vcl in aliud nos k- 
pellunt, Cl. 

6) Non crgo minimum est, ai, ai, ta, ei, ei = non ergo rri- 
nimum in, ci, c3, di , di, dS, e^, gi , ti , y3; non crgo est mi- 
nimum, Aï; non est igilur minimum, ta; non est minimum 
etiam, pa, ri, n, r3, r^,. ya; non est ereo nimium, 114; non 
csi ergo ul minimum, céleri. 

— A etiam in mlnimis se relinquere, ai, as, ci, ci, t3,ti, 
e3, (4, fi.fi, gi, g2\ est in minimis se relinquere, 6î, ((;in 
minimis etiam se relinquere, di , di, d3, 12, i3; etiam minimt 
se relinquere, A2; ellam minimis sibi relinquere. 1*/. 

B etiam in minimis relinquere seîpsum, j-ï.j'J;'! in minimi! 
seipsum relinquere, n\5, r3; etiam in minimis sejpsum relin- 
quere, çeteri, 

8) a tcniationibus non cessât, ai , as, bi ^= a tentalione non 
cessât, céleri. 

— et die noctuque ^= sed die noctuque, bj, ci, di, pi, p^- 
s/, sa, S4, Ul, yi, y-3; sed diu noctuque, /ï5. 

Cap, XL (a/, xlv). 

Titre) Quod homo = quaiiler homo, pa 

— nihil boni exsc= nihilboni exseipso, n?; nîl exseipso,«j 

— et de nuHo = ei quod de nullo, r^. 

— gloriari potest = gloriari débet, ci; gloriarî oporiet, c 
sermo hominîs deum magnilicaniis et seipsum anniliilaniis,)! 

memor es e 



B; memor eju! 



4) nihil sum nitiil boni A; nitiil sum t 
nihil sum nihil possum nihil boni B. 
G) Domine semper îdcm = domine id 
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— et permanes = et permanens, a2. 

— bonus justUR = bonus et justus, ci, 

— bene juste =^ bene et juste, ei . 

— juste et sancte = juste ac sancte, c3, di, d2, d3, e3, €4, 
fi,f2, gi, g2, h2, il, S2, ui,y3; et bene juste et sancte, 114. 

7) non sum semper = non semper sum, ci . 

— quia septem = quia per septem, m/. 

8) poteris auxiliari = potes auxiliari, i2; poteris confirmare 
auxiliari, qi . 

9) Unde si bene = si bene, s3. 

— merito possem A; merito possum, a2, C2, c3; merito pos- 
set, d2. 

possem merito B; possem bene, mi , m5, my, m, m, n4, qi, 

— tua sperare = sperare tua, ci , ii. 

— gratiae novae, a; = novae gratiae, a2; novae consolationis, 
ceteri. 

Ex C. Aron. Edd. Bénédictin., gratiae, et C. Ghesq., exulta- 
tionis; at Codd. caeteri, consolationis (dono), effectu gratiae 
proximo, et causa nova cxultandi. (Gence.) 

io)Gratias tibi ago, ai, a2, b2, m/ = gratias tibi unde, 
ceteri. 

— mihi bene succedit = milii succedit, b2, 

1 1) niliil coram te, a/ = nihilum ante te, ceteri. 

12) A unde ego, ai , a2, b2, c3, ei , e3, e4,fi, gi ,g2, h2, il, 
13; unde possum, ci , C2, ei . 

unde ergo B, di , d2, d3,f2, i2. 

14) mala pestis = pestis mala, ci , si, 

16) in virtute propria A. 
in propria virtute B. 

17) Laudetur nomen tuum = iaudetur igilur nomen tuum, 
m5, 114, r3, r4; laudetur ergo nomen tuum, mi , m/, m, n2. 

— sanctum tuum nihil = sanctum tuum non meum nihil, c/. 

— nihil autem attribuatur mihi A, mi, my ; nihil attribuatur 
mihi, ei. 

B nihil mihi autem d^iU'ibxxdLiur, p2,p3,si ,S2,s3,ui ,y2,y3; 
nihil autem mihi attribuatur, n/, 114, p5, ri, r2, r3, r4, $4; 
nihil autem mihi tribuatur, m5. 

19) In te gloriaboret exsultabo = gloriabor et in te exultabo, 
62; glorificabo et exultabo, w/. 



^ autem nihil nisi in inOrmitatibus = autem nisi infirmita- 
tibus, a2, 

3i) gloriœ tuae comparata = gloriae comparata, 5/. 

22) virtus honor A. 

honor virlus B; honor et virlus, 34; libi soli laus virius et 
gloria, r3, s3. 

— secula seculorum. Amen, a/, 62=secuIorum secula, ceieri. 

Cap. XLI (al. xlvi). 

Titre) temporalis honoris = honoris temporalis, ci. 

quomodo se homo habere debeat dum despectus fuerit ab aliis 
et de contemptu omnis temporalis honoris, m/. ^ 

quomodo homo se habere debeat si despectus fuerit ab 
aliis, n2, 

unde supra, m . 

i) noli tibi attrahere = noii tibi molestus esse, €2; noii reira- 
here, gi; noli detraherc, g2; noli tristari, mi, m3, m5, my,n2; 
noii te attrahere, p3; noli turbari, qi . 

2) hominis in terris A, ri; hominis, r4. 
hominum in terris B ; in terris hominum, r3, 

3) et in vanitate A. 

et vanitate B, ci, e3, 04; igitur vanitate, mi, m5, mj ; t\y 
manque dans m , n2, 914. 

4) me inspicio = inspicio me, a2. 

— facta est mihi = facta mihi est, ci, 13 ; mihi facta est, 
C2, c3, di , d2, d3, ei, 62, €4, fi, f2, gi, g2, il, 12, p3, si, 
S2, ni. 

Les n" 5 et 6 manquent dans c3. 

7) mihi autem, ai = mihi igitur, ce/en. 

— tibi autem laus = tibi laus, 62; tibi autem honor laus, p2. 

— honor et gloria = virtus et gloria, ci. 

8) me ad hoc = ad hoc me, ci. 

— tibi plcne, a/, a2, b2, ci ,C2, c3, r3, r4 = plene tibi, ccteri. 

Cap. XLIl {al. xlvii). 

Titre) pax non = pax vcra non, m5. 

— non est ponenda in = poncnda non est in, d2, d3; ponenda 
sivc pelenda in, ai . 
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quomodo se homo habere debeat dum despectus fuerit ab 
aliis et de conlemptu omnis temporalis honoris, w/; honoris 
tcmporalis, ri. 

de fuga carnalis dilectionis amicorum, m. 

i) cum aliqua = in aiiqua, di , $3, $4. 

— vei convivere, a/, a2, b2,ci, C2, c3 = et conviverc, ce/en. 
Quod aliqui edunt, convenire, est lectio sumpta ex margine 

Codicis Rebdorf., cum sequentibus minus aeque quam, convi- 
verc. (Gence.) 

— et implacatus = et impacatus, 64, ni , n2, n3, 714, p3, p5, 
qi : manque dans mi, m5, my ; et implicatus, 62, fi, f2, 12, 
13, p2, ri , r2, r3, r4, si, S2,y2, y3. 

C. Weingart. et diversi, impacatus : cum CC. Gérard, et Brug. 
nonnulli, implacatus, ex quo germana lectio in CC. aliis ducitur, 
implicatus, nempe curis personae, eodem sensu quo supra, 
cap. XXIV, et substantive, lib. II, cap. viii, sine alicujus creaturae 
implicamento. (Gence.) 

2) contristabit te amicus A. 
contristabit amicus B. 

-- recedens aut moriens = recedens et moriens, ai , 

3) quisquis bonus visus est, ai = quisquistibi bonus visus est, 
ccteri. 

4) durabit amicitia =^ manebit amicitia, s/. 

— nez est munda et vera, ai , a2, b2, c3 = nec est vera ne- 
que munda, r^; nec est vera nec munda, r3; nec erit vera et 
munda, w^, gi ; nec est vera et munda, ceteri. 

5) esse debes. ai , a2, b2, ci, C2, c3, di , d2, d3, ii, p5, ri 
= debes esse, ceteri. 

— sine omni humano optares esse = sine humano optes 
esse. Cl. 

6) Deo magis = magis deo, ci . 

— solatio terreno = terreno solalio, s3. 

7) ascendit ad Deum A. 
ad deum ascendit B. 

Le n* 7 manque dans h2 et a été ajouté à la marge d'après 
une leçon du type B. 

8) aliquid boni sibi A ; boni aliquid sibi attribuit, (/. 

sibi aliquid boni B ; sibi aliquid doni, s3; sibi aliquid attri- 
buit, r3. 
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— ad se, a/ = in se, ceteri. 

— venire = învenire, ci. 

— quia gratia spiritus sancti = quia spiritus sanctus, 02. 

— quœrit semper A. 
semper quaeril B, a2. 

9) perfccte le, ai, a 2 = te perfecte, ceteri. 

In C. Rebdorf. delelum, deberem, mutalur pro, possem. At, 
debere, etlam passim pro, velle, usurpatur ; et, deberem ema- 
nare, vel idem esset ac, emanarem libenter, vel auxiliaris verbi 
instar ponerelur, ut lib. II, cap. vu, Jésus tecum deberel habi- 
tare, ioco participii futuri, habitaturus esset. — In eademphrasi, 
participium adjectivum, creato (pro, creaturarum) amore, non 
œque mutalur pro, humano amore, in C. Clarom. (Gence.) 

1 1) lune ad divinam = et tune ad divinam, e2, m5, mj, m, 
n3, n4, qi, ri, r2; tune valebis ad divinam, d2, d3, r^. 

12) sit si inordinale = sit si quid inordinate, ci; sii si in te 
inordinate diligitur, p5, y 2, y3; sit inordinate, n3. 

— diligitur et respicitur -= diligitur creatura et despicitur, ^î- 

— retardai a summo et = retardât a summo bono et, c/, n^ 
p5, ui ; retardai a bono, h2. 

retardai a summo bono, quod super omnia diligendum 
et respiciendum, alias seducimur, m/, wiJ, m5, mj, 1x4, qi. 

Cap. XLIII {al. xlviii). 

Titre) Contra vanam et secularem scientiam = de sludi^ 
divinis Icctionibus, ni. 

1) non moveant te, a/, a2 = non te moveant, ceteri. 

— dicta hominum A, y2. 
hominum dicta B. 

— non enim est = non est enim, ci ; non enim regnum, 

2) corda accendunt =^ cor acccndunt, mi , m3, m/, ni, 
n4, ri, r2, r3, r4. 

3) legas verbum -= legas verba, s3; legas ad hoc verbum, 
m5, my, ni, n2, n4, qi, ri, r2, r3, r^. 

— stude mortificalionem = stude mortificare viliorum des^ 
ria, d2; stude mortificationi, p2, p5, ri , si, S2, s3, $4, iir. 

4) A ad unum oportet te venire principium, ai , 02, b2, 
C2, c3, di ; ad unum oportet tamcn venire principium, d2, 



t^ 
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WM 


e3,gi,gi, h3, il. il, 13: &à unum tamen oportet 


venire prin- 


cipium, ei, ei, e4,fi,f3. 




B ad luum semper oportet redire principium, r: 


ri. r3. r4: 


ad unum semper oporLet redire principium, mi. 


m5. mj, ni. 


m, n3. p3. p5. qi. si. sa, s3. S4. y3. y3; ad u 


num semper 


redire oporiei principium, ps; ad unum oportet s 


mper redire 


principium, ur. 




6) loquor — loquaf, a3. et. 




7)Vx illis = v;e eis. p5. p5. si, a, ui.y3.y3 




— inquiruni = quœrunt, ci. 




— parum curant = curant. Quid illîs proderit 


sua scieniia, 


quum anie me apparuerint cum tnaculala et oner 


sa conscien- 


tia. Ip^orum scieniia sjbi erit m augmentum pœna 


um. Veniet. 


di.di.d3. 




8) apparebit magister magislrorum — magister 


magistrorum 


apparebii, si. 




— iectiones hoc e^t stngulorum = lectiones 


et singulo- 


— et manifesta = et manjfestaïa./a; et, manque 


dans p3. S4: 


et tune scrutabitur omnia in lumine et manifesta e 


uni, ei. 


0) Ego sum qui = ego qui. ai. 




— mentcm ut = mentem humilem ut, '-4. 




— si quis decem = si decem, si. 




10) honoris = honorum. s3. 




— sine impugnatione, ai . as = sine pugnaiione 


ceteri. 


— aeterna qu*rere = qua;rere icterna, pi: cœles 


ia quœrere. 


mi. m3, m5, mH, mj, ni, ni, n3, n4, qi . ri, ri. 


r3, r4. 


— ilerna quserere ac sapere. ai = ïterna quj 


rerc œlerna 


sapere, céleri; terrena sapere, ;)5. 




— «rdenter me A, qi, ui; ardenter amare me, " 


5. 


me ardenter B, a). 




Une partie du n° manque dans bi. 




amare. Ha;c est doctrina uiilis : Icctio salubris q 


a homo do- 


cciur venire in amore Dci sui. Nam quidam, di, d 


.d3. 


la) amando me intime didicit — amando didici 


divina, di. 


mt. m3, m5, 114, ri ; amando me didici t, hi, ni , i 


2. 


|3) profecit — proficiet, ai. 




14) Sed aliis loquor communia = sed ioquo 


communia 


alii&, et. 


_^ 
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i5) vero in verolumine, ar, a2, C2, c3 =vero in lumine, ci; 
vero in multo lumine, ceteri, 

— reveio mulla mysteria, a/ = multa revelo mysteria, a2, 
b2, ci; dulciler revelo mysteria, p5, ui; revolvo. mysteria, g?; 
revelo mysteria, ceteri, 

i6) aeque omnes, a/, a2,ci ,c3, n4, r4 =■ omnes aeque, ceteri. 

— intus sum = verus sum, a2. 

— doctor veritatis = doctor veritas, si, S2;doctor virlulis, va. 
Ex C. Thomaeo 1441, autographici dicti cdiiores recepere, 

sum docior veritas. Hujusmodi autem appositio, a verbe Christi, 
Veritatcm ipsam se affirmantis diversa, Ego sum Veritas, hic 
sermon! nullatenus competit, interjecta vel per asyndeton a 
Sommalio virgula. Neque ideo liane lectionem série defen- 
dendam susceperit Werlinus (in Rosweyd. rediv., p. ibg), quum 
ipsemet, sicut et Bollandus, ediderit, doctor veritatis; quae, tum 
ex série verborum in genitivo casu, tum ex lextu operis pcrve- 
tust., C. Gérard., ce. Weingart. 1433, Mell. 1434, etc., immo ex 
Joann. xvi, i3, Docebit vos omnem veritaiem, germana ac gc- 
nuina patet lectio. (Gence.) 

Cajetan a relevé cette faute du Kemp. dans Apparat., p. 17. 

Mirum quod Thomas Kempis nec ex ipsiusorationis coniexiu 
ac série animadverterit legendum esse : doctor veritatis. Sic 
enim : « Intus sum doctor veritatis, cordis scrutator, cognitio- 
num intelleclor, actionum promotor. y^ Pari ergo absurditate 
legeretur : « Doctor veritas, cogitationes intellector, aut pro- 
motor actiones. » Christus quidem dixit : Ego sum veritas; at 
nusquam dixit : Ego sum doctor veritas. Habenl autem, docior 
veritatis, omnes tam codices quam interprètes, prœter grascunv 
recentem (Mayr) qui cum Thomaîo codice ineptit. (Quatremaire.^ 

— cordis scrutator A. 
scrutator cordis B. 

— dignum judicavero •= digna judicavero, d2, d3; sicut judi — 
cavero, p2; judicavero singulis, a2. 

Cap. XLIV {al. xi.ix). 

Titre) attrahendo rcs A, qi . 
attrahendo sibi res B, ai , ei , 04, i2. 
de humili ignoraniia, ;ï/. 
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I) Fili in mullis = fili mi, multis, a/, a2, b2; fili oportet te in 
muliis, CI, 

— cui mundus totus, a2, b2, ci , C2, c3 = ces trois mois 
manquent dans /// cui totus mundus, ceteri. 

— mundus crucifixus sit = et cui lotus crucifixus sit, m5,p3; 
crucifixus est sive sit, 02. 

4) lta,post verba, faciliuste victumportabis(id est, feras), Codd. 
pêne omnes statim, O Domine, quo usque venimus? Ecce, etc. 
Italicum velus tantum, leggiermente porterai le injurie, et, 
Ecco, Signore, che Thuomo s'affalica, etc. Num quaedam. vel 
in iatino lextu, desunt intermedia, ut hic adserit Valart ? 
Quidquid sit, totum istud caput, cum proxime subsequcntis 
parte, in Codice Thomaeo 1441, charta recentiore (fol. 99 et 100) 
rescriptum- videtur : quibus sic suppletis, ac locis plurimis vcl 
postera vel saepius prima manu erasis et juxta mss. pervetust. 
correctis, num Codex ille ultime ac de novo a scriptore emen- 
datus fuerit, quum hujus editores ipsi manuscripta alia et di- 
versa in subsidium vocaverint ? (Gence.) 

II a fallu toute la témérité de Valart pour oser prétendre que 
le chapitre est incohérent et mutilé. Il suffit de rapprocher 1-a 
première et la dernière phrase pour se rendre compte que le 
sujet se suit avec une irréprochable logique. 

5) quousque venimus = quousque durabunt hœc, ei; quo- 
usque veniemus, /2; quousque vivimus, d2, s3; quousque de- 
venimus, mi, m5, m/, si. 

Dans S2 le chapitre xliv et les 20 premiers numéros du cha- 
pitre XLV sont d'une écriture différente du reste du texte. 11 
semble, ou que Kempis a omis un fragment de l'ouvrage; ou 
bien qu'un folio de la copie, pour une raison ou une autre, 
ayant été supprimé, a été remplacé par deux folios, dans les- 
quels un copiste du xvi» siècle a suppléé à la lacune, d'une 
écriture plus large, mais moins calligraphique que celle de l'é- 
crivain primitif. 

Le texte reproduit la leçon de l'espèce s, mais sans se rappor- 
ter absolument à si , s3, $4. 

La ponctuation est troublée. 



non 
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Cap. XLV (al, i.). 

Titre) Quod omnibus non est credendum = quia omn»-^^^ 
f2; quomodo non est credendum, I2, 

— et de facili = et facili, r3. 

— lapsu verborum = verborum lapsu, y 2. 

quod omnibus credendum non est de facili propter lap=— ^^""^ 
linguae in verbis, m5. 
de instabilitale et infîdelitate hominum, ni. 
2) ubi habere, ar, s3 = ubi me habere, ceteri. 

— nobis accidunt A. 
accidunt nobis B. 

5) Deus in A, m/, m5, my, qi; dominus in, €2. 

dcus meus in. B, 62, (f/, 12; deus meus qux accidunt nobis^ ^^^H 

7) circumspecte = incircumspecte, ai, 

— non veniat = non veniatur, gi; non inveniat, ;?5; 
inveniatur, b2, y2, y3; non veniet, s5. 

8) quaerit non = quaerit te non, s3, S4, 

9) Et si inciderit in aliquam = sed si incident, di, d2; 
si inciditur, d3; et si incidit, r2, r3; aliquam, manque dan 

Cod. Kempisianus, inciderit aliquam, etc., licet ipsc i 
§ 4, fcrat, in manus incidam. Equidem, usque ad finem p^ 
graphi teriii, hoc caput, in Codice Thomaeo, est scriptum 
manu. (Gence.) 

— A quomodo ctiam fuerit, a i ; quomodocumque etiam fu -^'''^' 
a2, b2, CI, d3, e3, e4,fi,f2,gi,g2, h2, 13, mi, m/, qi;a:=^^^' 
cumque etiam fuerit, C2, cJ, di , d2, ei , e2, il, i2. 

B quocumque fuerit ctiam, ni, n2, 714, ri, r2, r3, r4; ^ Q"^* 
cumque fuerit etiam, m5; quocumque modo etiam fuerit, m ^^' 
34: quocumque modo fuerit eliam, p 2, p3, p5, si, S2, ui, - )'" 
quocumque modo fuerit implicatus, y'2. 

— per te eruetur = eruetur per te, 55. 

— quia tu non = quia non, 62. 

— dcseris = desercs, n2, p2, p3, p5, ri , r2, r3, r4, s 
s3, S4, y2, yS. 

1 1) talis alter, ai , a2 = aller talis, ceteri. 
1 2) sancta anima = anima sancta, 62, ci . 

— solidaia est et = solidata et, 62. 
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i3) limor humanus = limor mundanus sivc humanus, ai. 

— me solHciiarei ^= sollicilaret me, si. 

— mala fuiura, ai, ai = futura maia, ceteri. 
ib) etiam Ixdunl sxpe A. 

sape etiam laîdunt B. ti3, n4, pi, p3, si, si, s3, y3; eiiam 
Sïpe Ijeduni, ni, p5, $4, ui, y a etiam Isdunt, n , n, r3,r4 ; 
Sïpenonlicdunl.îf .'sspeme lïdunt, ni ;. m7; sfcpe Ijedunl, m 5. 



'7)c 



i libi B; 



i tibi A; cui credam 
credam nisi deo cui 



18) Cui credam Domine c 
nisi libi. b2,di, d3, fi.gi. 

cui credam domine cui n 
nisi libi, mi, mS, m?, p3, tji. 

1 9) Veritas es =^ es veritas, ci . 

— qux non fallis nec falli pôles = qux non fallis ne Talli 
potes, as; qua; non fallis neque falli potes, r^; qui non fallis 
ncc falli potes, 14, mi, mj. 

ao) mendax infirmus ^^ mendai et infirmus, %3. 

— Cl insiabilis, labiMs, at =■ instabilis et labilis, céleri. 

3 [) hominibus et quia = hominibus esse et quia, ci; homini- 
bus quia, bi, ei . 

23) Doctus sum damno el uiinam ad cautelam majorem = 
docius sum domine etiam ad cautelam majorem, 1/2; doctus 
sum domine etiam utinam, d3; damno etiam utinam ad caute- 
lam, ei. e3; damno meo et utinam, //, {2, p3. p5, r3, si, si, 
s3.S4.in,r3,y3. 

33) quidam ait A. 
ait quidam B,/î. 

34) quod silendum petiil = qui silendum petiit, >n5, my, «4; 
quod sub silentio petiit, ei; quod sciendum petiit. ys. 

— abiii = abii, ci. 

ij) fabulis et incauiis ^: fabulis incautis, ui; rabulis et in- 

Codd. pleriquc ei Edd., fabulis, quanquam non passive pro, 
fabulalis; nam vcl interpp. vei. apud nos vertunt, confabula- 
icurs, seu, fabulateurs, ex quo forte gallicum vulgare. tiàblcurs. 
Sed ex voce, fabutis. aciivo sensu coacto pro, fabulantibu'-, haud 
xque liitera / cum r mutata Delfau effecit, rabulis, quod, ra- 
bidc loquacibus, ut in Foro, juxia Nonium Marccllum, minus 
aulem vane scu incauic loqueniibus convenii, Verum simplicio- 
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rem, el a Codice ipso Thomïo divcrsam, Icctîonem nobis 
peditat C. Ghesq. Idem enim qui, in capîic x, § 6, fen d 
faûlalus, loco, famulalus, hic habel etiam, faillis, perspicue pro, 
famulis, id est, familiaribus : illud et person» et sensui aplius, 
quum supra cavendum moneaiur ab hominibus, quia, inlmici 
hominis. domestici ejus, nempe, familiares, ul exponit ipH 111- 
Jicum vêtus. (Gence.) 

L'édition de M. Gencc porte : ab hujus modi famulis, qu'il 
interprète par, familiaribus; dans d'autres éditions on lit, l'abu- 
lis, par où il semble qu'on entende des hommes qui som la 
risée des autres, suivant une expression d'Horace. Or irouvE 
aussi dans plusieurs, rabulis, qui se dit de ceux qui crieal dési- 
gréablement au barreau. Nous nous sommes arrêtés à un sens 
plus général (de lels hommes) el que nous croyons plus conforme 
i l'esprit du passage. (Simonnot.) 

Horace ne se sert nulle part de l'expression, fabulus, i. 11 trn- 
ploic le mot de, fabula, dans le sens de, discours fabuleux (c'esl 
une fable), et dans le sens de, risée (il est la fable de Rome): 
mais on ne voit pas ce que viendraient faire ici rauloritê t! 
l'exemple d'Horace. Horace a employé l'expression, fabutosuy 
Au L. \\y, ode IV, vers lo, il a dit, fabulosac... palumbes, Sam- 
don prétend que, * fabulosus, est pour, famosus, fameux, donl 
on parle beaucoup. Les pigeons qui irainaieni le char de Viirus 
étaient célèbres dans la Fable. C'est le vrai sens de cet endroit» 
(Les Poésies d'Horace, in-iï, 1756, tom. III, p. 271.) Riller 
prélend au contraire que, dans ce passage, )e mot, fabulosus. 
siRnifie bavard. « Qua; sunt fabulosœ palumbes? respondcnt.de 
quibus varix fabula; narraniur, ut od. 1. xxii, 8, est fabulosus 
Hydaspes. Quapropter fabulosïe nove videniur dici ad fabulan- 
dum prompta;, sive quîc multa secum fabulari soient. » (Hoiï- 
tius Flaccus, Leipsik, r856, tom. I, p. aî?, in-S".) 

Mais il est inutile de s'autoriser de ce prétendu exempte, «r 
aucun ms. ni imprimé de l'I. C. ne porte la leçon, fabulosus. 

Hic agitur de loquacibus hominibus, qui, ut ait Comicus, 
pleni sunt rimarum, verbis undique dîtîluenles, garruli et alio- 
rum semper auribus nienias suas obstrcpenies, quod propric 
rabularum ncgoiium est; quibus id nominis inditum haud in- 
juria rentur nonnulli. quod nimia verbositate, ut ait Quintilia- 
nus, hominum aures radani, seu ferlant et offcndant. Kabulam 
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âutem appellari quemquam non memini, prxterquam si quis ob 
crimen vel ineptiam aliquam in vulgi ore verselur, et sit ceteris 
risus atquc lusus argumentum (il est devenu la fable et la risée 
de toute la ville) : quales non sunt, de quibus author noster hoc 
loco queritur. (Quatremaire.) 

fabulis. Il n'est pas nécessaire de faire commettre un barba- 
risme à l'auteur de TI. C. en lui faisant dire, fabulis hominibus, 
non plus qu'il n'est besoin dechanger le mot, fabulis, en, rabulis, 
qui s'applique à des avocats criailleurs. Fabula, veut dire, sujet 
de conversation, conte, confabulation, aussi bien que, fable. Et 
notre auteur a pu dire très logiquement : < Protégez-moi, 
Seigneur, contre de tels contes et contre les hommes sans cir- 
conspection I » 

Dieu! garde-moi de semblables fables et de tels imprudents 
hommes. Lambert; de tels confabulations et gens ainsi non 
fiables. Intern. Cons.; de ces fictions et d'hommes si peu avisés. 
Marillac; préservez-moi de ces parleurs et de ces indiscrets. 
Pelletier; de ces discoureurs. Beau^ée ; dt ces serviteurs vains et 
inconsidérés. Gence; de ces parleurs et de ces indiscrets. Darboy; 
de ces bavards et de ces indiscrets. Waillv; de ces confidences 
trompeuses. Pétetin. 

Ab hujusmodi fabulis. Cast. 

defendeme da si facte favole e homini incauti. Venet.; da 
tali huomini parlatori. 7o5c.; Da questi tali favoloni et incauti 
uomini. Bolon, 

26) callidam longe fac a me = callidam fac a me, p2, S2, ui . 
In C. Antuerp. 1441, linguam callidam fac a me (omisso, 

longe), ac ita in Rosweydian. et Ed. Bolland., apud Germanos 
fortassc usu frequens, sed non genuina, vel primaeva, ut ab 
Hesero adseritur, dictio. Cod. enim vel antiquiores German. et 
Edd. vet., ac ipsae Sommalii et P. Chifïlel, longe fac, non modo 
ex Proverb. Salom. xxx, 8, sed ex vulgari Bibliorum lectione. 
(Gence.) 

27) omnimode = omnimodo, C2, di , d2,fi, 13, 54. 

— nolo omnimode cavcre debeo = nolo facere aliis omni- 
mode cavere debeo, mi , m5. 

ce. Mell. 2 et Allât., facere aliis, supplent, ante verba, omni- 
mode cavere debeo : qua interpretatione non eget haec sententia, 
quum, respectu sensus, eadem sit ac vulgatissima ex Tobiae 
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vide ne tu 
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lib. IV, 16 : Quod ab s 
alteri faclas... (Gence.) 
38)de aliis tacere, ai, 

— venlo verborum ^^ verborum 

— lu* beneplaciium voluniatis A : luuin beneplaciium, 13. 

B beneplatiium lu^ voluniatis, ei , mi, m5, 1117, m. uî.nj, 
i]i, ri, ri, r.î, r^; beneplaciium lus bonîtaiis, ui; placiitim 
tuœ voluniatis, px, p3, p5, si , S3, s3, $4; placitum lui oplirt 
pcrfici, yi, y3. 

aa) pro eonversalione = pro observaiione. s3. 

30) prxpropere laudata A, pi, si, si; proprie laudaïa. cN 
propcre laudala, ci, p5; virtus sciia ac laudaia, e3. 

prospère laudaia B; perpere laudata, n^. s3: et improptre 
taudaia, ui; ac proprio ore laudala, yi, y3; incame laudili, 
14 ; ac opère laudaia, p3. 

In ce. pluribus adverbium simples, propere, loco bujus, pf- 
propere, vi compositi sane majori. C. autem Clarom. eiscripiuin 
habet, proprio ore, opposite quidem cum sileniiojac eodem 
sensu Iniern. Consol. (Gence.) 

31) Quam sane profuit = quam sana profuit, c3, €4: qu'in 
sane multis profuil, s3. 

— stlentio servata = servata sileniio, ci. ^H 
Ce n" manque dans p5. ^| 



Cap. XLVl {at. 1.1). • 

Titre) quando insureunt ^ quando consurguni, p5. 
de confidenlia in deo quando insurgunt vîliorum jacula, n^-^- 
de humili susiinentia judiciorum. m. 

i) firmitcr= foriiter, b2, mi , m3, m5. 1117, m, ni, «5, w^. 
qi , ri , ri, r3, r4. 

3) Quid enim sunt vcrba = quid synl verba, s3; quid vcrba 
enim sunt, pi. 

— nisi verba. Pcr aerem volant = nisi aerJs verbera per aetcm 
volant, pi: nisi verbera. Post aerem volani, yi; per aurem vo- 
lant, di; pcr aerem volanlia, bi. 

4) A libenier le velis emendare, ai, as, bi, S4, yj; libenttr 
velis emendare, ci; le libenier velis emendare, céleri ; ma nque 



= pro deo hxc susiinere, d 
lere, r^; hoc pro deo susliner 



^ B libenter emcndare te velis, px, p3, ri, r3,si, sa, s3, ui; 
' libenier icemendare velis, mi, m5, nxj, ni, ni, 14, p5, y3. 

— pro Deo libenter, ai, y3 = libenier velis pro deo, r3, s3; 
velis libenter pro deo, céleri. 

d3, n , r2, r3; haec pro deo su; 
I m/. m5, inj, n^.; pro deo ho 

— susUnere =^ [olerare, mfi. 

I 5> Parum salis :^ parvum salis, bi. 

— ui vel verbum, ai, as ~ ut vel verba, céleri. 
7) pro eicessibus = pro luis cxcessibus, s3. 

— excusaiionum quaoris umbracula A, ri ; excusationis qusris 
' Umbracula. d2, d3. 

excusaiionum umbracula quxris B. 

! 8) agnosce, ai =■ cognosees, ci; agnosccs, ccUri. 

9) Quum enim bassari refugis ^ quum ergo bassari, mi, m5; 

I cjuumcnim inferiorem fieri refugis. ei; lassari refugis. ef,^*, 14; 

! ■vexari refugis, yx, y3; villificari refugîs. bi ; bassari fugis, n^. 
CumC. Clarom,,Edd.Badii et Fronteau. vexari ; Edd. Basil., 

j Lugd., Nuremb.. quassari, satis cum verbo textus consone, at 
dispari sensu. CC. auiem Sangenov., Augusi. a. Ed. Z., corripi, 
seu, humiliari, subrogala verbi interpretalione leclioni ipsius, 
bassari ; quod quidem barbare dictum pro, deprimi (vide GIoss. 
Ducange), sed ex iialico, bassare, aut gallico, baisser, vulgare 
eiîecium, vel in CC, Belg. et German. plerisque Icgitur. Confer 
de hoc Hisior. Lossens., ei Buschii Chronicon Windesh, in quo 
tenur eliam. adjective. de Gerardo Dclfl ; Bassus fuit in se îpso, 

I el altus in Deo. (Gence.) 

i— confundi pro = confundi eiiam pro, ci. 
— consiat utique = constat iiaque, mi, "17, m, m, 114, qi, 
rS, r^; conslai ubique, px. 
— nec vere humilis, ai , as — nec verus humilis, céleri. 



c tibi r 



lundus . 
ttbi B. 



- Adecemhominum verba.m/decem millia hominum verba, 
, 6a, Cl, Cl, c3, £4, fi, f2. gi , g2, h], ii, 13,13 ; decem 
, millium hominum verba, di, di, d3, ei, es, e3. 




^ 352 — 

decem millia verba hominum B. 

1 1) nocerel, ai, a2, ci , ii = nocerent, ceteri. 

— transire permitteres = pertransire permitteres, s^. y''^' 
iransire permitleris, p5 ; transire non permitteres, b2; pernn*^^' 
ris vel permitteris, mi , my. 

12) Numquid vel unum = Nunquam vel unum, 62, mS, ^"' 
u/; nunquam tibi vel unum, >"2. 

ce. Mell. 2, Salzburg., Allât., Nunquam. CC. Ger^ ^^' 
Weing., Sangerm., etc., Numquid, vivide magiset connexe c^ ^^ 
verbis, quid tibi nocerent ? (Gence.) 

— capillum extrahere, ai = capillum tibi extrahere, a2; ^*°' 
trahere, r^. 

— possent = possunt, d3. 
i3) faciliter movetur verbo, ai, mi, m5 = facile faciliter-^^^* 

verbo moventur, ci; faciliter ad verba movetur, s3; facil ^-^^^ 
moventur verbo, m5, m/; faciliter verbo movetur, ceteri. 
i5) et dominus omnium, ai = et cognitor omnium, ceterF - 
i6) injuriantem et sustinentem novi, ai , a2 =■ injurianc^ ^ 
novi et sustinentem, ceteri. 

i8) Ego reum = ego et eum, ai . 

— utrumque volui probare ante, ai, a2, b2 = utrumque 
culto judicio volui probare ante, ci; utrumque judicio occ 
probare volui, d2, dS; utrumque probare volui, di, e2, 
utrumque probare ante volui, s3; utrumque autem probare 
lui, qi , ri; utrumque ante probare volui, ceteri, 

20) non rectum videatur = non rectum videretur, a2; 
rccte videatur, s3. 

2 2) non conturbabitur = non conturbatur, y2 ; non c 
iristabitur, mi, m3, m5, m6, my, 112, n3, 114, qi, ri, -^ 
r3, 7-4. _^^ 

Ad Scripturae verbum, contristabitur, locum revocant Co ^ 
German. et Belg. Valart tamen, praesens tantum, conturbaC 
pro futuro ponit. (Gence.) 

Ex antitheto sequenti liquet, verbum, conturbabitur, nonc: 
ad mentem autoris esse, quam, contristabitur ; sequitur eni 
sed nec vanc exultabit. (Quatremaire.) 

11 n'en est pas moins vrai que, conturbabitur, se trouve d 
les textes les plus autorisés. 

— quidquid ei a Dec, ai, 02 = quidquid a deo e\, ceteri. 



c- 



r, 




us 



B libenter emendare le velis, p2, pS, r2, r3,si, S2, s3, m; 
libenler le emendare velis, mi, m5, my, ni, n2, 114, p5, y3. 

— pro Deo libenter, ai , yS = libenter velis pro deo, r3, s3; 
velis libenter pro deo, ceteri. 

— libenler sustinere, ai,y3 = pro deo haec sustincre, d2, 
d3, ri , r2, r3;ha*c pro deo sustinere, r^/hoc pro deo sustinere, 
mi, m5, mj, 1x4; pro deo hoc sustinere, ceteri. 

— sustinere = tolerare, m6. 

5) Parum salis = parvum satis, b2. 

— ut vel verbum, ai , a2 = ut vel verba, ceteri. 

7) pro excessibus = pro luis excessibus, s3. 

— excusationum quaeris umbracula A, r/;excusalionisquxris 
umbracula, d2, d3. 

excusationum umbracula quaeris B. 

8) agnosce, ai = cognosces, ci; agnosces, ceteri. 

9) Quum enim bassari refugis = quum ergo bassari, mi , m5; 
quum enim inferiorem fieri refugis, ei; lassari refugis, ci, qi , $4; 
vexari refugis, y 2, y3; villificari refugis, 62; bassari fugis, 1x4. 

CumC. Clarom., Edd. Badii et Fronteau, vexari ; Edd. Basil., 
Lugd., Nuremb., quassari, salis cum verbo texlus consone, ai 
dîspari sensu. CC. autem Sangenov., August. 2, Ed. Z., corripi, 
seu, humiliari, subrogala verbi interpretatione iectioni ipsius, 
bassari ; quod quidem barbare dictum pro, deprimi (vide Gloss. 
Ducange), sed ex italico, bassare, aut gallico, baisser, vulgare 
effectum, vel in CC. Belg. et German. plerisque legitur. Confer 
de hoc Histor. Lossens., et Buschii Chronicon Windesh. in quo 
fertur eliam, adjeciive, de Gerardo Delft : Bassus fuit in se ipso, 
^^ altus in Deo. (Gence.) 

— confundi pro = confundi eliam pro, ci . 

— constat utique = constat itaque, m/, m/, ni , n2, n4, qi , 
^^, r^; constat ubique, p2, 

— nec vere humilis, ai, a2 = nec verus humilis, ceteri. 
"^ nec tibi mundus A. 

necmundus tibi B. 

io)audi vcrba mea A. 

audi verbum meum B. 

Adecem hominum verba, ai ; decem millia hominum verba, 
^^' ^2, CI, C2, c3, e4, fi, f2y gi, g2, h2, ii , i2, 13 ; decem 
'^"lium hominum verba, di , d2, d3, ei , c2, e3. 
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Elle semble excellente à lous égards, surtout pour rhomophome. 
Mais elle n'est pas autorisée par les mss. primitifs. 

Fais doncques ce que lu fais loyalement, en labourant dans 
mi vigne. Intern. Consttl. 

E per ian[o opéra quello che tu operî fedelmenle, et livon 
nellfl mia vigna. Volg. Tosc. 

R) sierna viia et majoribus priliis, ai, a3 ^= viia jeierni (t 
majoribus prxliîs, 62; his omnibus rnajoribus prxiiis vlLi 
aîterna, mj ; his omnibus et majoribus vita aterna, mj.ei ma- 
joribus pratliis vita îetcrna, céleri. 

nox A. 

et erit non dies neque nos B; et non erit dies nequs noi, 
m5, qi; et non dies neque nox hujus temporis, tii . 

14) in cœlo sanctorum, at.ai ^=sanctorum in ctcio, cclerl 

— coronas perpétuas — perpeiuas coronas, as. 

— te siatim ^= siatim (e, ci . 

— quam priEcsse uni, ai, ai, bi = quam prasesse, jy/quim 
uni prsesse, céleri. 

— coneupisceres dies, ai = dies concupisceres, 

— computari ^: repuiari, ml, m5, mj, m, ns, r)4. p3. qi> 
ri, rs. r3, r4, va. 

— lucrum duceres =■ lucrum diceres. pu , p5, s3, yi, y3. 

1 5) si tibi = quod si tibi, s3, 14. 
Ut supra, O si vidisses, hic eliam CC. plurimi habent, si lîti 

Hec sapèrent, etc. : C. Gérard, tamen, Quod si ; ei immo in 
Imern. Consol., necnon cum ea vates nosier Corneille, Si lu 
pouvois goûter toutes cesvérîrés. (Gence.) 

17) Non est parvum = nonne parvum quid, bi. 

Edd. vulg., non ; at Codd, vet., num ; panicula hic inlErtt>- 
gativa, antecedeuti opposita, per relativum, quid, et moium 
phrasis, satis indicatur. — In sequenli versu, C. Anlueip. feren- 
tis, coilo, editorcs, servando supra, non, hic, in cœlum, tum 
CC. perveiust, reponunt. Al Consol. Intern. non e latino veftil- 
Leva faciem ; sed pulcre habet, Lève ton cœur au Ciel, (Genct.) 

— lucrari aui perdere A. 
perdere aut lucrari B. 

18) et modo securi suni et A ; modo securi sunt et, ■:'. Ci 
di, ds, d3. 
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modo securi sunt modo B, 

— cerlamen gaudeni, a i , al, b2, c3 ^= modo gaudeni, céleri. 

— consoian[ur et modo, ai = consolaniur modo, ceteri. 

— A mecuri) manebunt, ai; manebunt mecum, as; permane- 
bit mecum, ei; permanebunt mecum, céleri. 

B mecum permanebunt, m, ra, r3, si, i», s3, S4, ui, yS; 
permanebunt, mi , m5, mp, ni, 114., p2, p3, p5, qi , ri, r4,,ya. 

permanebunt mecum. ad quod suspirare, et anhelaie tolo 
spiritu luo debes, ad hoc enim in animam viveniem faccus, ut 
mecum sine fine gaudeas in regno meo, dt, ils, d3. 



Cap. XLVm (fl(. un). 



- Oratio pro vita œi 
, a2 = dies illa illu 
I longe pcr, 1 



[issei. eelcn. 

2; nisi a longe et per 



Titre) De die, 1 

3} dies illusisset, ai, a2 

4} nisi a longe per ^^ n 

7) peccatis multis, ai =^ multis peecalis, ceteri. 

— Tanitatibus implicaior — vaniiatibus inquinatur, si. 

— multis tenlationibus, ai, ci = lentalionibus, céleri. 

8) horum muUorum laborum Ajhorum multorum malorura, 
bi.ga; horum laborum, 13. 

horum malorum B ; malorum horum, r3, r^ ; malorum, qi. 
vitiorum. O infelices pei:catores cur lantum obscurantur oculi 
imelligentijB vestrs, cur marcescitis in fœtoribus vitiorum ve- 
Mrorum. Surglte dum horam habeiis et mecum venite ad regem 
nostrum Jc;um Christum. Ploremus ante illum. Flectamus iram 
^endicem. Domine Jesu quando memorabor lui sollus etc., di, 
dS; ... in stercoribus vitiorum vestrorum, d2. 

Ed. Fronteau quanquam Thûmasa, cum C. Cajelan. et C. 
Aron-, horum muliorum laborum ; quam leetionem ex versu an- 
lecedenli repetitam, Valgravius magis concis* lectioni Edd. 
Belg. Codicibus German. et Gall. communi, maie opponit. 
CGence.) 

On voit, dans le cas du P. Fronteau, un e.'cemple de la ma- 
nière dont les erreurs se commettent dans l'établissement des 
éditions. I.e P. Fronteau a pris pour point de départ de son 
lexie l'édition de Valgrave, faite sur le ms. d'Arone. Malheureu- 
sement, il n'en a pas confronté le texte avec celui de Kcmpis, 
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qu*il voulait rétablir, de manière assez soigneuse pour faire dis- 
paraître les leçons propres au texte italien. C'est l'origine de 
Terreur signalée par Gence : horum multorum laborum, est la 
leçon de tous lesmss. italiens ; horum malorum, de tous les mss. 
transalpins. 

Quant à l'expression, laborum, elle se défend d'elle-même. 
Les souffrances dont parle TI. C, les cruautés, les préoccupa- 
tions, les erreurs, les tentations, la pauvreté, sont toujours des 
labeurs ou des épreuves, mais on ne peut pas dire qu'ils soient 
toujours des maux. 

11) pax solida == pax insolida, ai, 

— foris pax ab = foris et ab, a2; foris pax ex, ceteri. 

12) gloriam regni tui = regni tui gloriam, ci , 

— ab aeterno. Bone Jesu aspice in me et miserere mei pro- 
pter magnam misericordiam tuam, di , d2, d3. 

i6)onus totum mihi est, a/, a2 = onus m ih i totum est, ce/en. 

— quidquid munduâhic = quidquid hic mundus, ci,dï,i2y 
dS, ei , 62, e3, mi , m, n2, p3, p5, ri , r3, r^, si , 52, s3, S4, 
ui , y2; quidquid mundus offert, y5; quidquid hujus mundi fer- 
tur esse solatium, my, qi ; quidquid hujus mundi lertur ad so- 
latium, m5, 114. 

18) deprimunt res ^= deprimunt me res, 62, m5, ;i./, qi; op- 
primant rcs, e/, €2, mif viy. 

passiones. Ah ! ah ! Domine mi, cur tam longe factus sum a 
te, cur elongavit anima a dulcedine bonitatis tuae. Mente bone 
Deus superesse voie omnibus rébus, carni autem invite lamen 
subcsse cogor : dominatur qui débet ancillari et tirannisat super 
me caro mea, di , d2, d3. 

19) carni autem invite A; carni autem invicte, C2. 

B carne autem invite, jt?2, p3,p5, si , S2; carnem autem invite, 
y2,y3; carne autem subesse invite, w/; carne invite eis subesse, 
mô, m , ti2, Ji3, 1x4, r/, r2: carne eis invite subesse cogor, rh 
r^.: tamen carne invite eis subcsse cogor, m3, m5; sed cum carne 
invite eis subcsse cogor, mi , 7uy ; sed carne invita eis, qi. 

ce. Belg. plures, carni ; CC. plurimi ac diversi, carne. ..(sub- 
c.ic), ut antca exsiat, mente... (superesse), cujus verbi rcgimen, 
videlicet, omnibus rébus, alii verbo aeque convenit. Easdem op- 
positas voces ablativo casu, confer in Kpist. ad Roman, vu, 23. 
(Gence) 
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11 ne nous paraît pas que la leçon, carne, puisse se défendre. 
Oui, je veux dominer toutes choses par l'intelligence ; et malheu- 
reusement, je suis obligé de me courber de force sous ma chair. 
C'est le sens du texte, avec l'emploi du datif, carni. Par l'ablatif, 
carne, le texte dirait que ma chair me courbe de force sous 
toutes choses, ce qui ne peut se dire. Même réduit à ses forces 
charnelles, l'homme domine un grand nombre de créatures. 
Comme il faut prendre garde de ne pas s'éloigner des leçons du 
texte primitif! 

2i) carnalium lurba = carnalium tentationum et cogiiatio- 
num turba, ci ; carnalium turba cogitationum, dt , d2. 

22) ne elongeris = ne elongaveris, ai, a2. 

23) Fulgura = fulgura et, ai . 

ce. Clarom., Àffligh., Rebdorf., dissipa eos, cum Psalm. xvii, 
i5, vel cxLiii, 6 : at David, inimicos; hic, cogitationum (ut su- 
pra, expresse, in C. Brug. et Intern. Consol.) carnalium turbam, 
respicit auctor. Confer hoc ipso libro, cap. xxiii, versum : quc- 
modo perfringam eas, eodem omnino sensu. (Gence.) 

27) aliud =■ aliquid, d2, d3, ei , 62, n2, ri , r2, r3, r^. 

— aliud in oratione revolvo = in oratione aliud revolvo, /j?; 
in oratione aliquid revolvo, rS, r^ ; in amore revolvo, n3; 
in orationibus revolvo, mi, mS, mj. 

29) sto aut sedeo = sto et sedeo, s3, $4; sto vel sedeo, di , 
d2, d3. 

— sum quo = sum ubi, ci . 

30) Ubi est fréquenter cogitatio mea ibi est quod amo = ubi 
fréquenter cogitatio mea ibi est, $4; ibi sum ubi cogitatio mea 
est, d2; ibi sum ubi cogitatio mea est quod amo, p2;\b\ est fré- 
quenter cogitatio mea ubi est, p3, p5, si , S2, ui , y2, y'3. 

In ce. Belg. plerisque, loco muiantur, ubi, pro, ibi, et, ibi, 
pro, ubi, subverso sensu. Nam sic ordo rerum procedit : Ubi est 
quod amo, ibi est fréquenter cogitatio mea ; ubi est cogitatio 
mea, ibi sum. Qux quidem verba antecedenlis versus rationem 
exponunt, ex Catullo ad Oltal. quasi desumpti : Ubi sum, ibi 
non sum ; ubi non sum, ibi est animus. (Gence.) 

Où est ma pensée, là je suis. Où est fréquemment ma pensée, 
là est ce que j'aime. 

On peut dire également : Là est fréquemment ma pensée où 
se trouve ce que j'aime. 



Il I 



; Tait Gence, de réprooM 



l'inierversion d'une manière absolu) 

Néanmoins, le premier sens s'accommode mieux à la pt 
exprimée par noire pieux auieur, qui recherche en ce piS 
non pourquoi la pensée est avec ce qu'elle aime, mais comt 
la pensée s'occupe instinctivement de ce qu'elle airne. Ce 
là des remarques subtiles : mais le texic n'y prite-l-il pss 

— est quod amo = est id quod amo, aa, bi, ci, ci, d, fin 
S'- g' • ff^. '"2, i' , 13; quodanimodo cor 

3a) Veritas aperte= veritas œterna ape 

— ibi et cor, ai = \h\ est et cor, céleri. 
54) A de felicitatibus mundi, ai, ai; fellcttaObus mundi. 

céleri. 

mundi felieitalibus B ; si mundum amo felicitaiibus congtu- 
deo, mS. 

— ejus tristor = ejus contristor, bi, 13, »u , r3, 1-4, s(;ïd- 
versitalibus tristor, h?. 

37) atque talium imagines = alque talcs imagines, hi,fii. 
atque talitim imaginationes, m3, r3, v3. J 

— ad domum mecum, at, na — ad domum in mcnie tM 
porto, il. \ 

— reporlo : imo etiam dormiens somnio. et quanlo plus it 
aliqua re medilor. loquor. audio. scribo. aut alTicior. tanin for- 
tins radicaïur illa res in phantasia memoriae. ila ut pcr frequtn- 
tem exercilationis actum relinquatur habJtus in mente, sitei" 
bono sit, sive in malo, rf , rj, r3. 

38) Sed beatus — si beatus, aa. 

— fervore spiritus = fervorem spiritus, ai ; spirilus fc 






— serenaia conscicniia ■=- s 

— angelicis interesse choris 
nibus, yi ; interesse angelic 
dans tu. 



vata conscicnlia, j 
— angelicis interesse corsm 
choris, fi^ ; interesse, 



Cap. XLIX (a/, liv). 



\ 



Titre) .-eierna; vita; = vita; œlernae, ai. 
— quanta sint cerlantibus promissa, ai, yi — ccrianiibus 
praimia promissa, cf; bona provjsa, rfJ; et quanla suiil prO- 
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certantibus, rt; certanlibus sint bona repromissa, di; 
certantibus promissa, rS, r^; certantibus bona promissa, 

• 

quod aelerna gloria crescit homini per probationem tribu- 

lis, ni. 

Fili mi quum A. 

i quum B. 

quatenus in virtulibus et majori = qualenus etiam in vir- 

js et majore, s3. 

adhœrere = inhaerere, s3. 

deservire = observare, a2. 

et tamen a = et a, mi, my. 

Ideo nec, ai, a2, b2 = idcirco nec, ceteri. 

Taie est et saepe luum A, qi; taie est et saepe desiderium 

i,CI,f2. 

aie est tuum saepe, m, p3, ri, r2, s3, S4, ui, y3; taie est 

jm saepe, m5, n2, 114, p2, p5, r3, r4, si, S2,y2; taie est 

jm desiderium, mi; taie est saepe et tuum, mj, 

quod = quos, a2. 

:ommoditate est infectum = commoditate est factum, mi , 

n5, mj, ni , n2, n3, n4, qi , ri, r2, r3; commoditate est 

rfcctum, €2, h2, y'2. 

nihi est acceptabile = mihi acceptabile, ci , 

atque honorificum = et honorificum, s3, 

sed est adhuc ^= est adhuc. mi , m3, m5, my, m, n2, n3, 

I , r2; et adhuc, w^; est aliud, ci , r3, r4. 

tempus belli videlicet tempus iaboris A; tempus belli uti- 

Lempus Iaboris passionis et probationis, di, d3; tempus 

videlicet tempus belli, videlicet tempus Iaboris, e2. 

ipus scilicet tempus belli, tempus Iaboris B; tempus scilicct 

tempus Iaboris, m5, ri , r2, r3, r4; scilicet tempus belli, 
us Iaboris et probationis, n4, p2. 

Ego sum, manque dans d3. 
I in terris =^ in terra, h2. 

interdum tibi, ai,a2, b2, ci, C2, c3, di, r4 =tibi inter- 
céder/, 
non concedetur = circumcinditur, my ; circumciditur, m5. 

allerum virum = virum alterum, s3. 

quod vis oporiet te relinquere = quod vis relinquere, r3, 



rinierversion 

Néinmoins. le premier sens s'ai 
exprimée par noire pieux auleur, 
non pourquoi la pensive est avec c 
a pensée s'occupe insiim 



Il n'y a donc pas lieu, comme le fait Gence, de réprouiefl 
lue. 

ecommode mieux à la pens(t 

, qui recherche en ce pjssigt, 

qu'elle aime, mais comment 

de ce qu'elle aime. Cesonl 

là des remarques subtiles : mais le texte n'y préie-t-JI pas? 

— 651 quod amo = est id quod amo, ai, bx, c/, ci, cJ, fi. 
f), gi , pi, hi, il , 13; quodammodo cor meum, mi, m3, m?. 

33) Veritas aperte ^= veritas sterna apertc, ci . 

— ibi et cor, ai ^ ibi est et cor, céleri. 

3^) A de felicitatibus mundi, ai, ai; felîcitatibus mundi, 
ceteri. 

mundi felicitatibus B ; si muridum amo Telicitaiibus congm- 
deo, m5. 

— ejus trislor — ejus conirisior, bi, 13, mi , r3, r4, S[;ad- 
versilalibus Iristor, hj. 

37} atque laiium imagines = alque taies imagines, ^J,;'?•' 
atque talium ima(;inaiiones, m5, r3, v3. 

— ad domum mecum, ai, ai = ad domum in mente re- 
porto, il. 

— reporto : imo etiam dormiens somnic et quanto plu5 de 
aliqua re meditor, loquor, audio. scribo. aul afficior. tanto fo<- 
tius radicaïur illa res in ptiantasia memori*. ila ut per (requcti- 
tem exercitationis acium rclinqualur habJtus in mente, sivem 



lalo. 



. r3. 



38) Sed beatus -— si bealus, ai. 

— fcrvorc spirîtus = fervorem spiritus, 02; 
ïore. s3. 

— serenata conscieniia = servala conscientia, j 

— angelicis interesse choris ^^ angelicis interesse coram 
libus, ys ; intéresse angelicis choris, 114: intéresse, 



4| 



Cap. XLIX (al. liv). 

K =^ vita; a;tern;e, aa. 

■riantibus promissa, ai. yi = ceriamibu* 

c;; bona provisa, (/5; et quanta sun[ pro- 
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missa certanlibus, ri; certantibus sint bona repromissa, di; 
bona certanlibus promissa, r3, r^; certantibus bona promissa, 
ceteri. 

— quod aeterna gloria crescit homini per probationem tribu- 
lationls, ni. 

i) Fili mi quum A. 
Fiii quum B. 

3) quatenus in virtulibus et majori = quatenus etiam in vir- 
tutibus et majore, s3. 

— adhaerere = inhœrere, s3. 

— deservire = observare, a2. 

5) et lamen a = et a, mi , my. 

6) Ideo nec, ai , a2, b2 = idcirco nec, ceteri. 

7) Taie est et saepe luum A, qi ; taie est et saepe desiderium 
luum, CI ,f2. 

B taie est tuum saepe, ni, p3, ri , r2, s3, s^, ui, y3; taie est 
et luum saepe, m5, m, n^, p2, p5, r3, r4, si, S2,y2; taie est 
et tuum desiderium, mi ; taie est saepe et tuum, mj, 

— quod = quos, a2. 

8) commoditate est infectum = commoditate est factum, mi , 
mS, m5, my, ni, m, n3, n4, qi , ri, r2, r3; commoditate est 
imperfectum, e2, h2, y'2. 

9) mihi est acceptabile = mihi acceptabile, ci , 
. — atque honorificum = et honorificum, s3. 

1 1) sed est adhuc = est adhuc, mi, m3, m5, my, ni, n2, n3, 
qi , ri, r2; et adhuc, «4; est aliud, ci , r3, r4. 

— tempus belli videlicet tempus laboris A; tempus belli uti- 
c^ue tempus laboris passionis et probationis, di, d3; tempus 
belli videlicet tempus belli, videlicet tempus laboris, e2. 

tempus scilicet tempus belli, tempus laboris B; tempus scilicct 
belli, tempus laboris, m5, ri, r2, r3, r^; scilicet tempus belli, 
lempus laboris et probationis, ;i^, p2. 

i3) Ego sum, manque dans d3. 

14) in terris = in terra, h2. 

i5) interdum tibi, ai,a2, b2, ci, C2, c3, di, r4 = tibi inter- 
dum, ceteri. 

— non concedetur = circumcinditur, my ; circumcidilur, m5. 

17) alterum virum = virum allerum, s3. 

18) quod vis oporlet te relinquere = quod vis relinquere, rJ, 
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r4; oporiet relinquere, di, m5, p2, p3, p5, ri, r2, si, 52, $3^ 
S4, ui, y2,y3, 
21) pelés nec = petes et non, a2, 

23) ad nihil utilis, ci, C2, di , d2, d3, mS, m5, m6, m.nS, 
n4, p2, qi y r2, si , S4 = ad nihilum utilis, r2; tu autem nihil 
judicaberis, r3; ad nihilum judicaberis, r4; ad nihilum utile, 
b2; ad nihil utile, ceteri. 

Les autres seront réputés profitables à faire cette chose ou 
quelque autre, mais on te réputera ou jugera inutile à quelque 
chose que ce soit. Intcrn. ConsoL 

ce. Belg. vel C. Antuerp. 1441, ad nihil utile : CC. Weingart. 
et Mell. 1433 et 1434, ad nihil utilis (utile à rien, gallice vulg) 
judicaberis ; quod sic a Sommalio et Henriquez, ac ipsomei 
Desbillons emendatur. (Gence.) 

Évidemment, la leçon, ad nihil utile judicaberis, est défec- 
tueuse. II faut lire, ad nihil utile aptus judicaberis, ou bien, ai 
nihil utilis judicaberis. 

Les manuscrits se partagent de telle manière entre, nihil 
utilis, ou, nihil utile, qu'il est impossible d'établir un classement 
sur cette leçon. Il est probable qu'e l'auteur se sera trompé 
à l'origine, qu'il aura laissé le solécisme se glisser dans le texte, 
et que les copistes postérieurs auront les uns suivi, les autres 
corrigé, l'expression fautive. 

Kempis n'a pas su corriger une erreur que plusieurs mss. al- 
lemands, en particulier Gaesd., son congénère, avaient pour- 
tant su éviter. Le Just., qui est copié en 1436, quatre ans avant 
l'autographe d'Anvers, porte la leçon, ad nihil utile. Il a repro- 
duit un texte antérieur. Le solécisme est donc d'origine reculée. 
Comment se fait-il que Kempis, en recopiant, en 1440, un ou- 
vrage dont il aurait été l'auteur, n'ait pas eu l'inspiration de 
modifier une faute palpable et grossière, commise dans une pre- 
mière rédaction ? 

24) Nam proptcr hoc natura aliquando contristatur, a/, 112: 
nam propter alium natura contristabitur, ci ; nam propier hoc 
aliquando natura contristabitur, e/, e2; nam propter hoc natura 
aliquando contristabitur, ceteri. 

B propter hoc quandoque natura contristabitur, ri ; propter 
hoc et natura quandoque, y2, y3 ; propter hoc natura contri- 
stabitur, 77/7, itif r3; propter hoc natura aliquando contrista- 
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biiur , mi ; propler hoc nalura quandoque conlrislabitur, 
ceteri. 

— et magnum si silens portaveris = sed magnum si similes 
portaveris, a^; sed magnum fruclum sibi silens reporlabit, ci; 
et magnum sibi silens porlabit, C2; et magnum erit si silens 
portaveris, d3: et magis si silens portaveris, h2; et magnum 
onus esset si silens poriaveris, s3; et magnum si sileres portave- 
ris, U2; et magnum certamen sustinebit si silens haec portaveris, 
m6, ni , 112, n3, r2, r3, r4; et magnum certamen sustinebit sed 
«iilens portabis, mi , m3, my ; et magnum certamen sustinebit sed 
siliens (sic) hoc portaveris, m5; et magnum certamen sustinebis 
sed silens hoc portaverit, qi; et magnum certamen sustinebit 
sed similes haec portaveris, n4. 

Ita concise habent CC. plures diversi Gall., Ital., Belg., et Edd. 
Venet., Lovan., Paris. An credendum excise? Addunt quidem 
post, magnum, explicatim, C. Gérard., onus; CC. Belg. nonnulli 
et German., certamen, quorum alii, magnum certamen sustine- 
bit, ex Paulo ad Hebraeos, x, 32, et sic Ed. Z.; alii insuper, sed 
magnum bonum consequeris, ac ita Edd. Basil., Lugd , Nu- 
remb., et cum iis Valart. Immo deinde, loco, si silens. Ed. Z. 
fert, si miles, vel pcr errorem, vel forsan quum § 4 dictum fuerit, 
Esto robuslus : sed, silens, hic verbo subsequcnti, portare (sup- 
porter), aeque aptatum videri possit. Illud vero, magnum, etc., 
rnore auctoris ac elliptice, intelligetur, magna res erit (seu, virtus, 
Cum Intcrn. Consol., seu, opéra, cum interp. Marillac), si silens 
haec (videlicet quae supra et similia) portaveris. (Gence.) 

Il n'y a pas lieu d*épiloguer sur la locution, magnum, si silens 
portaveris. Elle est fréquente dans 1*1. C. Valde magnum est in 
obcdientia stare. 1. ix, i ; sed nunc pro magno videtur. I. xi, 17 
nec magnum est si homo. I. xni, 3i; nec pro magno laetabitur 
111. XXV, 42; non magni pendas. II. 11, i; non est magnum 
II. m, i3; magnum est et valde magnum. II. ix, 2; quid magn 
est si hilarissis. Ibid. 3; nil ergo magnum tibi videalur. III. iv, 12 
numquid magnum est ut tibi serviam. III. x, 10; Non magnum 
mihi videri débet servirc tibi. Ibid. 1 1; sed hoc potuis magnum 
et mirandum. Ibid.; sed quid magnum si tu qui pulvis es et 
nihil. III. XIII, 8; ita magnum novum et jucundum tibi videri 
débet. IV. 11, 27. 
D'ailleurs, l'expression est classique. Magnum est ut quis iniel- 
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ligal. (Cic.) Il est difficile de faire comprendre. Magnum fecU 
quod. (Hor.) Il a fait quelque chose de difficile en... 

sed magnum bonum consequeris inde, si id silentio tulerl^- 
Cast.; mais grand mérite en auras, si le peux porter en silcnC^^ 
et doucement. Lambert; Pour ce, et par telles choses, seras-t^ 
souvent contrisié, mais ce sera grand profit à toi si tu te tais ^^ 
le portes patiemment. Intern, Cons, 

La nature 3'attriste quelquefois pour cela, et ferez beaucom— ^P 
si vous le portez sans dire mot. Marillac. La nature en se '^^ 
quelquefois contristée, et ce sera beaucoup si elle souffre en ^^i- 
lence. Pelletier. La nature s'en attristera quelquefois; et ce se- ra 
beaucoup, si vous le supportez sans vous plaindre. Beau^ée. ^K_a 
nature quelquefois s'en attristera; et ce sera beaucoup si vous le 
supportez en silence. Gence. La nature s'en attristera quelqi^B^ e- 
fois ; ce sera beaucoup si vous l'endurez silencieusement. Darbc^y- 
De tout cela la nature s'attristera quelquefois, et ce sera htm^ u- 
coup si vous le supportez en silence. Wailly\ La nature s^' <n 
attristera quelquefois, et ce sera beaucoup si vous le suppor^^ez 
e.i silence. Pétetin. 

e gran cosa sara reputatasel porterai con silentio. Volg. Tos- -^.z 
e gran cosa sara se con silentio lu cl porterai. Volg. Ven.;e s^^ifâ 
gran virlu se lu il porterai pazientemenie taccnda. Volg. BoF ^on. 

Il nous paraît que le sens exact est donné par les ancien x^es 
traductions italiennes : et ce sera chose grande, si tu as suppo '^^ 
en silence. La traduction, et ce sera beaucoup, si..., est amp» ^'' 
b^logique en ce qu'elle peut rapporter le terme, beaucoup, ^^ 
membre de phrase précédent : La nature s'attriste quelque:t~'<=^^^ 
p3ur cela. 

25) probari solet = solel probari, di , d2, d3, ei , e2, eS, ^^ ^' 
r2, r3, r^; probari débet, n3; portare solet, h2. 

In C. Weingart., quasi necessarie, probari débet. In CC. al * * ' 
solet, id est, saepius probatur. (Gence.) 

— se abncgare et in omnibus frangere=^se in omnibus ab 
gare, ci. 

— frangere quiverit = frangcre quaerit, 62, ci ,di , d3,fi, 
13, $4, ui ; frangere queat, 7«/, m3, m5, m6, ni, n2, n3, ^ 
qi , ri , r2, r4 ; frangere convenerit, p5, y2; frangere prasven^ 
y3; surgere queat, m'j ; se abncgare et in omnibus queat, r3 - 

2Ô) Vix est aliquid taie in quo — vix est aliquod laie, h2; 
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enim aliquid laie in quo, mi , m3, my; vix autem aliquid taie 
in quo, qr. 

— sicul videre et pati = sicut non videri et pati, 64; sicut 
vivere et pati, C2. 

— adversa sunt = contraria sunt, m5. 

— utilia tibi = libi utllia, ci, 

27) omittere = amitlere, s3, 

28) horum laborum finem, ai, a2 = horum fructum labo- 
rum, ceteri. 

— finem celerem, ai, a2 = celeremque finem, 62; celerem 
iinem, ceteri. 

29) Nam et pro = nam pro, b2, qi; nec et pro, m5; et pro, 
y 2, y3. 

— quam nunc = quam modo, ci, 

3i) totius facultas boni sine timoré = totius facultas sine ti- 
moré, ei ; totius boni facultas, mi, m5, nij, ni, n2, 124, rS, r^, 
33) nemo de te conquereiur = nil de le conqueretur, si. 

— nemo impedil nil obviabit = nemo le impediet '^nihil ob- 
viabit, et; nemo obviabit, a2. 

desiderata, manque dans si. 

36) inclina te = te inclina, a2, b2, ci, C2, c3, di, d2, d3, ei, 
e3, e4,f2, gi , g2, h2, ii , 13; le humilia, e2. 

— nec sil curae A; nec secure quis, e2. 

nec sil tibi curae B; nec libi sil curae, 114, qi ; et non sit tibi 
curae, y2, y3. 

— haec dixerit, a/ = hoc dixeril, ceteri. 

— sive minor aut aequalis = aut minor aut aequalis, p3; aut 
minor seu aequalis, r3; sive minor sive aequalis, b2, di , y 2; seu 
minor aut aequalis, ei , 1x4, p2; si tibi praelatus minor aut aequa- 
lis, r4; seu junior aul xqualis, 13, p5, si, 5^^; sive junior aut 
aequalis, S2, s3. 

— aliquid a te =^ aliud a te, ci . 

exposceril. Nous ne connaissons pas de ms. qui ail écrit ce 
mot dans sa forme régulière, expoposcerit. Les éditeurs les 
plus pointilleux sur la grammaire, comme les Bénédictins et 
Valarl, ont maintenu la leçon des mss. 

aliquid a te poslulaverit. Cast.; si un supérieur, un égal ou 
un inférieur vous exprime une demande ou vous laisse voir un 
désir. Pétetin. 
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Ut in casu simili, cap. xix, CC. et Edd. omnes, inferior, iu 
hic Edd. et Codd. singuli sub nomine J. Gerson, minor, condi- 
tioni vel dignitati opposite aptius quam, junior, vulgo exCodice 
Thomaeo editum, non tamen in Ed. Z. ut advertit Cl. Larcher. 
nec in Ed. P. Chifflet, ex authenticis dictis ultima. — In eodem 
versu, Edd. nonnullae id, pro bono totum accipias, exponuni 
quasi sit, aliquid teneas, dum gallice vulgo proferlur, prends 
tout en bien, ou, pour bon, ut et germanice, nimm ailes fur 
qut. (Gence.) 

La leçon, junior, au lieu de, minor, appartient en propre au 
groupe du Kemp. Tous les autres groupes concordent dans la 
leçon, minor. La variante du Kempis n'est guère heureuse. Ce 
ne sont pas toujours les plus âgés qui sont dépositaires de l'au- 
torité, et on ne fait aucun sacrifice de condescendance quand 
on obéit à un supérieur moins âgé que soi. II en est auirement 
quand on défère à la parole d*un égal ou d'un inférieur : aequalis, 
minor. 

37) Quaerat = quaerit, 02; quœret, 12, r2. • 

— et in isto istc, a/ = et iste in isto, ceteri. 

— millies mille = millies et mille, 62, ci , di ; mille mille, 
my ; laudeturque millies mille, manque dans 13. 

— scd tuiipsius A, p2. 
scd in luiipsius B. 

— gaudc contemptu =^ gaude contemptum, s3. 

38) opiandum est tibi =^ optandum tibi est, a2, b2. 

Cap. L {al. lv). 

Titre) Qualiter homo desolalus = qualiter desolatus, ui. 

— se débet -=^ débet se, c/, /J, ini, m5, qi , s3, ui; debeai 
se, ;i2,* débet in, y2; debeat ad, €4; débet manus, //. 

— in manus = ad manus, ?;/;, m5, 112. 

— manus Dei -- manus domini, r3. 

— Dei ofTcrrc ==^ dei se olfcrre, C4 ; in manus dei se dcbel of- 
ferre, si. 

Oratio hominis Deum laudantis pro tribulaiione invenien- 
da, m. 

i) vis faclum est A, p3y ui ; vis ita factum est, ci. 
vis sic faclum est B. 



2) nec in aliquo alio = non in aliquo alio, qi ; neque in aii- 
cjuo alio, b2; neque in alio aliquo, /2, m/, my. 

5) in laboribus meis a = in laboribus a, c/, i2, 13, r4, si , ui ; 
in meis laboribus, ri; in meis laboribus etajuvenlute mea, >-2; 
et a laboribus meis a, m/. 

— conturbatur ad se = conturbalur spirilus meus a se, ci ; 
conlurbaïur propler, 5/. 

E Psalm. Vulgat. xli, 8 (ad me ipium anima mea conturbata 
est), licei desumatur locus, mendum hic subesse putabat Heu- 
mann, quaerens nonne polius, loco, ad se, legi deberet, ipsa. 
Verum, excepto C. Ghesq., qui habet, a se, Codices alii ferunt, 
ad se, mutatum quidem pro, in se, ab editore Valart ex Biblica 
S. Pagnini versione, quum tamen sil apud D. Hieronym., ad, 
subaudito nempe verbo, conversa, juxta Snoigoudanum, ex Petro 
Cellensi Epist. ii, lib. II! ; nisi, ad se, inierpretari malis, ad 
intus. (Gence.) 

6) pacem filiorum luorum flagito = filiorum tuorum pacis 
flagito, CI . 

8) lundendum. Les mss. écrivent soit, tundendum, soit, ton- 
dendum. 

— tundendum pectus = ad lendendum pectus, //; ad ton- 
dendum pecus, m5; ad conterendum pectus, p2. 

Il est évident qu'il n'est pas question ici du mot, tondeo, ou, 
tondo, qui signifie, je tonds, je rase, mais bien du verbe, tundo, 
tutuJi et tunsi, qui signifie, battre à coups redoublés. 

Codicis dicti autographi et Ed. Colon. Kempens. mendam, 
tondendum, loco, tundendum, ut passim in illo Codice, conci- 
lium, eo sensu quo, consilium, etc., Thomaei editores posieri 
jamdudum correxere. (Gence.) 

Il est bien difficile de décider si les manuscrits qui ont écrit, 
tondo, au lieu de, tundo, ont commis une erreur, car souvent, 
au moyen âge, on orthographiait dans le même manuscrit, 
mondus et mundus, tundo et tondo. 

Voici comment Cast. relève la construction singulière de cette 
phrase : Scis tu te (uti saepissime soles) subtraxeris, prœcepto- 
rum luorum viam currere non potero, sed potius in genua la- 
psus pectus tundam, quia mecum non sic agetur, ut antea, quum 
lucerna tua mihi desuper illucente, sub alarum tuarum umbra 
protegerer adversus irruentia mala. 
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tur B : geniia ejus incu 

1 esc illis. SI. 

la = lucebai lucerna, t. 
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— genuH incurvani 
genua e|as incurva 

— non est illi = m 

— splendebat lucer 
I o) m hora hac A. 
ut hac hora B. 

— aliquid pro te, û/, aa ^alîquid servus luus pro te, iî; 
servus tuus pro te aliqua, e3; pro le servus tuus aliquid, ij.'pra 
te aliquid servus tuus, ceteri. 

1 1) perpétue veneraode ^ perpetuo venerande, ci, îi, 

Les adjci:tirs en us, a, um, forment les adverbes en e, du 
thème que leur génitif: laîtus, la:tj, la;te. Cependant, l'ablslifft 
ces adjectifs est souvent la ^eule forme de l'adverbe, continuo, 
faiso, precario. Ainsi en est-il pour, perpetuo; il n'y a p" 
d'exemple dans les classiques de l'adverbe, perpétue. 

L'I. C. a employé trois fois le mot. perpétue, dans la formtitl- 
verbiale : perpétue illi servire placet. II. xu. 5H ; Pater perpd"* 
venerande. ill.L.ii; desidero tuus perpétue permanere. IV.iS.i, 

Dans ces divers passages vlron. et Ra^fi. écrivent toujou". 
perpétue; les autres manuscrits ordinairement, perpétue, quel- 
quefois, perpetuo. Keitip. suit VAron. : perpétue illi, paler per- 
pétue, tuus perpétue. Nous avons suivi la leçon de ri4ron., qm 
est défectueuse selon la tradition classique, mais qui a souvent 
été employée par les auteurs de la basse latinité. Les éditeurs 
du Kemp., à partir de Sommaijus, n'ont pas manqué de corrige! 
le, perpétue, pour mettre à la place, perpetuo. Bélier a repro- 
duit la leçon exacte du ms. 

— quam ab a:terno presciebas affuiuram = quœ ab ïierno 
presciebai aifuiurum, s3. s.4; presciebas esse futuram, r3, rj; 
presciebas profuiuram scu affuturam, ii. 

— semper apud te ;= semper ad te, et . 

13) Paululum vilipendaïur, humilietur = paululum reprehen- 
ditur ut humilietur. ta; paululum vilipendatur humiliter et de- 
lîciat, d3 : et humilietur, p3, yi,y3. 

i3) quod ipse prEecepistî =: quod prœcepisii, 62, et, ea, e3, 
di,d3.d3,l3. n^.. 
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14) Haec est enim = haec enim, b2; est haec enim, ci. 

— pati et tribulari = pati tribulari, s3; pati et humiliari di , 
^2, d3, ei, €2, eS. 

— in hoc mundo, ai , a2, b2, ui = in mundo, ceteri. 

Ex Codd. in germanico idiomate, S^b. Castal. habet, quoties, 
^ quo, et, quomodo. Itidem versio German.-Gallic. ; et ipsa 
Intern. Consol. Inde addit Valant, et quomodocumque : sed a 
cujus latini Codicisfide? (Gence.) 

i6) quod humiliasti = quia humiliasti, ei, h2, 124, p2, p5, 
r4, y 2. 

— elationes = electiones, n4, qi, ri , s3. 

17) ut te potius quam homines ad consolandum = ut totius 
quam homines consolandum requiram, p5; in te potius quam 
ad homines pro consolatione recreari, r^. 

19) Gralias tibi quia =^ gratias ago tibi quia, h2, y 2; gratias 
tibi ago quia, m , 1x2, iti ; gratias tibi qui, 02. 

— verberibus amoris = verberibus amaris, ci, mi, m/, nr, 
n2, n4, p2, p5, qi, ri, r2, si, S2, s3, $4; vuineribus ama- 
ris, m5. 

verberibus amoris. C'est la leçon des mss. italiens. Les transal- 
pins portent : verberibus amaris. La cheville, amaris, est tauto- 
logique, car il n'y a pas de coups qui soient doux. L'expression, 
verbera amoris, répond à la pensée de l'auteur qui, plus haut, 
disait : Haec est enim gratia ad amicum tuum, pati et tribulari 
in mundo pro amore tuo. Les souffrances sont donc des coups 
d'amour, et parce qu'ils nous viennent de la main de Dieu, et 
parce que nous les supportons par amour pour Dieu. 

22) ego sum A, r^, y 2. 

sum ego B. 

— dorsum meum et collum ut incurvem = dorsum meum et 
collum incurvem, p5; dorsum meum ut incurvem, mi, m5, my, 
ni, qi; dorsum meum ut curvem, ;i2, n^; inclino et collum 
meum ut curvem, rJ, r^; les mots, percute dorsum meum, 
manquent. 

24) ad corrigendum committo, ai, a2, b2, ci , C2, c3, ei, mi , 
m5, qi = ad corrigendum amitto, my ; ad corrigendo com- 
mitto, ceteri. 

quando hic quam in posterum corrigi praislat. Cast. 

— melius est hic corripi = melius est enim hic corripi, my. 
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m, m, 1x4, qi, r2, rS, r^; melius est tamen hic corripi, m5; 
melius enim est hic corripi, $4; amo enim melius hic cor- 
ripi, 55. 

26) non opus est libi ut = non opus tibi est ut, c/; non est 
opus libi, SI . 

— admoneat = moneat, b2, mi, ni3, m5, m7,ni, n2,n3, 
714, qi , ri , r2, rS, r4. 

— quae geruntur = quae fiunt, c/. 

27) expédiât, a/, a2, b2, ci, C2, c3 = expedit, ceteri. 

— vitiorum purgandum = vitiorum purgandam, ci , C2, di, 
d2, d3, ei , mi , m5, my, ni, n4, p3, p5, qi, r3, si , S2,s3,s4, 
ui ; ad purgandam vitiorum rubiginem, r4, 

28) nec clarius = et clarius, ci . 

29) scire quod sciendum est hoc est amare quod aniandum 
est, a/ = hoc scire quod sciendum est hoc amare quod, /5, »J/i 
m3, m5, mô, my, n2, n3, qi , ri, r2; scire hoc quod... rS, m 
scire quod sciendum est amare quod, y2, y3; scire quod scien- 
dum hoc amare quod amandum est, b2,fi,g2, s4,ui;sciïq 
quod sciendum est hoc amare quod amandum est, a2. 

— prctiosum apparet = pretiosum est vel apparet, ai, a2. 

— quod oculis suis sordescit = quod tibi sordescit, ci. 

30) oculorum cxteriorem, ai, as = oculorum exteriorum, 
ceteri. 

— de spiritualibus et visibilibus, ai, b2 = de spiritualibus cl 
invisibilibus, a2 ; de invisibilibus et spiritualibus, p5, qi; de 
visibilibus et spiritualibus, ceteri. 

— bcneplacitum volunlatis luœ, ai , a2, b2 = beneplacilum 
tuum, mi ; voluntatcm beneplacili tui, ceteri. 

— scmper inquirere = inquirere semper, a2. 
32) QuiJ est homo = quid enim homo, ci. 

— quia repuiatur =^ quia reputabitur, ci . 

34) ait humilis sancius Franciscus = ait sanctus Franciscus, 
m I , mi-i, my; ail humilis Franciscus, m5, mô, m, n2, n3, «4. 
(j f y ri , r2, r3, r^. 

ce. Bclg. piurcs, et CC. ipsi Ital., humilis sanctus. CC. German. 
Mcll. 2 et Ail., sancius, duniaxat. C. Weingart. pervciusi., 
(^(^. alii German. et Belg., CC. etiam Gall., simplicius, humilis 
Franciscus. Quin etiam Intcrn. Consol., vel tacito nomine, cu- 
jusdam tanlum personai verbum laudat. llalicum vêtus immo, 



jam similem sentenliam exstaniem (lib. II, cap. vi, § 3), ncc 
ulla vcl divi Bonavenlurae aucioritaie nixam, gencralius, cl 
quasi adagii instar, hic refert : Imperoche ciascuno e da lanlo 
quanto c, cl non piu. (Gence.) 

Cap. LI (al. lvi). 

Tilre) Quod humilibus = quia hunnilibus, f2; qualiier, si. 

— sii insistendum operibus, ai, ci = est operibus insisten- 
cium, qi; operibus est insistendum, m5; operibus insistendum 
est, y 2; insistendum est operibus, ceteri. 

— quum deficitur = quum déficit, ai, a2; quum deficiatur, 
€i; dum deficitur, di,f2, ri, ui; et non deficitur, 114. 

quum deficitur. Aron. Raven. donnent la variante, quum 
déficit, qui est évidemment défectueuse. Defici a viribus. (Caes.) 
Perdre la force. Defici a pecunia. (Sen.) Manquer d'argent. 
Defici a consilio. (Cic.) Être dépourvu de sagesse. 

quid faciendum sit in sublractione consolationis, m. 

Fili non vales semper = fili mi non semper vales, ci , 

consistere, manque dans ci. 

2) mortale corpus geris = corpus mortale geris, p3. 

Quatremaire vult, gères, quod latinius convenit cum, senties; 
ita interp. gall. 1498, necnon Marillac et Sacy. Sic etiam cditor 
Valart, qui addit corrélative, tamdiu. Qliod de verbi modis 
diximus in capite antecedenti adnot. 6, hic de concordia tempo- 
rum advertere est, auctoris proposito magis et afîectui quam 
grammatical normae aptata. Unde tam vivide animi motuni se- 
quitur expressa seu pcr enallagen seu per ellipsim dictio, idio- 
tismis adeo diversis, ut gallicismis, plena, et quasi uniuscujus- 
que linguae ex latino sermone eductae, ut et Vulgataî Scripturaî, 
vim ac mentem referens. (Gence.) 

4) in bonis te actibus A, p3, p5, ui . 
in bonis actibus te B. 

5) laborum = laboris, mi, m5, 1x2, 114, s3. 

6) et dilatato, ai = ul dilatato, ceteri. 

— incipies, a/ = incipias, ceteri. 
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Cap. lu (al. lvii). 

Titre) Quod homo =■ quia homo, /a. 

—- non repulel se ==■ non se repulet, ri, r2, r3. 

— consolalione dignum = consolatione divina dignum, rJ; 
consolatione indignum»u/. 

— sed magis dignunn verberibus, ai = manque dans <f/;ver- 
beribus dignum, a2, ci ; sed magis verberibus, m5, qi , yï; sed 
magis verberibus reum, ceteri. 

sequitur confessio salutaris, m . 

verberibus reum, n'est pas une leçon acceptable. Inepiam 
syntaxim exhibent hic voces, verberibus reum, dit avec raison 
Grégory. Un peu plus bas, au n" 3, l'auteur dira, dignus sum 
flageilari et puniri. Que veut dire, reum verberibus : coupable 
de coups? 

i) Juste mecum = mecum juste, a2. 

— quando me inopem = quando inopem, si. 

2) efFundere possem, ai , a2, ii , s3 -= fundere possem, ce/en*. 

Après, consolatione tua, ai, a2, b2 répètent les mois du 
n° précédent, et ideo juste mecum agis. 

In C. Arfligh. mutatur, quam, pro, nisi. Sed hic, nihil quam 
(Intern. ConsoL, je ne suis digne que de), grœco-idioticedicltur, 
subaudito, aliud; ut lib. II, cap. xii, § lo. Non est remedium 
quam (gallicc vulg. : Il n'y a de remède que). Ut vividius ellipticc 
regimcn vel regiminis pronomen, sic particulam regentem, ante 
adverbium, quam, vel, quod, subintclligit auctor, equidemsœpc, 
cum Scriptura, ut supra, cap. xl, § i, Domine, quid est homo, 
quod memor es ejus? Itidem et in pulcherrimo ex Canticis gal- 
lici vatis nostri J. Racine : 



Kt qui suis-je que tu daignes 
Jusqu'à moi te rabaisser? 



Equidem absque ellipsi, sed languide, Lyricus noster, versum 
sic rumpendo : Qui suis-je. Seigneur? et pourquoi, etc. (Gence.) 

4) FJrgo ^= ego, b2. 

5) misericors qui A, ui ; misericors dominus qui, a2. 
misericors deus qui B. 



misericordiiE,(if, 
: misericordia: lu; 



eliam pro- 
humanx fabulatio 



m5, p3, 



— vasa miserkordiie = viscera 

— miserkordix etiam prsler = 
pier, c;. 

5) humana; consolaiiones, ai, 

ana: confabulaiiones, ceteri. 

'ange d'opposer les bavardages humains aux con- 
solaiions divines. La leçon de VAron. est sensée en ce qu'elle 
fait ressortir la supériorité des consolations divines sur les 
consolations humaines. 

8) egisse me, ai — egisse recolo me, ci; me egisse, céleri. 

lo) stares contra me ^ conira me stares, as. 

la) devoios tuos commorari ^ luos devotos commorari, mS, 
ya; inler duos devotos commorari, pi; inier duos dcvolos mo- 
rari, p3; inter devotos commorari, es, ra, r3; inter tuos devo- 
tos commorari aut commemorari, "/; inter devotos commemo- 
rari, ri, rs; inter tuos devotos commemorari, mfi, ni, m, n3, 
p5. SI, S2, s3, $4: inter devotos tuos commemorari, 714. 

ce. German. nonnulli et CC. liai., commorari, respectu ad 
locum, minus apte. CC. alii German. et divers! aliqui, comme- 
morari, relative ad lempus, et proprie de Sanciis, non magls 
congrue. C. Brug. vero ut et plerique interp., connumerari, vi- 
delicet inter consortes Deo devotos, convenientius, œque ac, 
lib. IV, cap. XIV, § 3, habetur, devotorum tuorum consortio an- 
numerari,{Gence,) 

Qualremaire fait observer avec raison que la leçon, commora- 
ri, rappelle le passage du chap. x, liv. Ml, tam indignum et pau- 
perem dignatus es.,, dilcctis servis tuis adunare. La leçon, com- 
memorari, n'appartient qu'à deux groupes germaniques, dans 
lesquels le Kemp. prend place. Cependant, Cajetan (Apparat-, 
p. 17) profère, commemorari. 

Les partisans de Kempis se sont armés de ce passage pour 
soutenir que l'auteur appartenait à la Congrégation des Dévots. 
Néanmoins il est vrai que, de tout temps, un chrétien qui fait 
un acte d'humilité, a pu dire qu'il ne mérite pas de rester 
parmi les justes et les dévots. 

i3)merear impetrare = valeam impetrare, ci, ei, ea, e3, 
mi, ri, r3, r^; impetrare valeam, bi , di , d2, d3, ri. 

14) confusione picnus ■= confusione dignus seu plenus, ai. 

i5) tantum hoc verbum, a/,aa = hoc tanlum ver bu m, ceteri. 
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Cod. Cel., a venlura ira, juxta verbum ex Mallhaeo, 111,7; 
quod deadvenlu Judicisa Praecursorediclum, hic recipitValarl. 
(Gence.) 

16) lerram tenebrosam = tenebnosam terram, a2. 

17) a reo cl misero peccatore = a reo et peccatore misero, 
d3, m5, ni , n2, qi ; & reo peccatore misero, n^; a reo pecca- 
tore et misero, mi, my ; de peccatore misero requiris, w5; a reo 
et peccatore requiris, p3, ut ; a tam maximo reo et misero pec- 
catore, y2, yS. 

18) In vera contritione et cordis humiliatione = in veracon- 
triiione et cordis humilitate, f2, g2, s3; in vera contritione 
cordis, nS; in vera contritione nascitur, my. 

— veniae reconciiiatur = veniae et reconciliatur, sr. 

— reparatur gratia = recuperatur gratia, ci, 

— gratia perdita = perdita gratia, S2. 

19) Humilis peccatorum = humilis peccatoris, s3. 

— tibi est = est tibi, s3. 

20) Haec est gratum, ai, gi, g2, ii, 13, p3, s 2 -= hoc est gra- 
tis, m5; hoc est sacrum unguentum, ei; hoc est etiam gratum, 
d2, d3, ri , r2, r3; hoc est gratum, ceteri. 

21) quidquid aliunde = quod aliunde, mi , mj , m, n4, qi. 
Nous proposerions volontiers la leçon, quidquid aliunde con- 

fracium, est et inquinatum : là est restauré et lave, ce qui, 
étmt brisé, est, encore, souillé; mais aucun ms. n'auiori:fe 
cette correction. Il faut s'en tenir au terme, contractum, auquel 
on peut donner, en forçant beaucoup le droit d'interprétation, 
l'acception de, déformé, ou bien, mépris et mal fait, comme d:i 
Vlntern. Cous. 

Cap. lui (al, lviii). 

Titre) Quod gratia Dei = de gratia quas, //, ui; quod prc- 
tiosa dei, p5; de gratia dei quae, ceteri. 

— non miscetur = non miscet se, ui . 

— sapientibus terrena, ai, a2 = terrenisconsolationibus, w/." 
terrena sapientibus, ceteri. 

quibus exercitiis gratia dei acquiratur, m . 

Le titre est omis dans r^. 

2) oporiet omnia impedimenta = oportet impedimenta, s/. 



3) require = rcquirere, ei. 

— confabulalionem = fabula tionem, "/, 112: consolatioi 
fi, 114. 

— Amasoius habiiare lecum nullius require confabulaiio 
= ama solus amare tei:um nullius require confabulat 
ei, qi ,ri , n. 

— ut compunclam teneas meniem = ut devoiam teneas men- 
tem, ci: ut teneas mcniem eompunctam, m5. 

5) Dei vocaiionem. ai , ai, bj, hi , m?, n^, pg, qi , rî = dei 
in vocaiionem, p5; deo vacare omnibus antepone, h2; dei va- 
caiionem, ceteri. 

— exierioribus antepone = antepone exterioribus, m5. 

Dei vocaiionem ex Bibliis (Rom. xc, 29) mutant CC. Aron. et 
Cav. neijnon Edd. plures, vel Paris. Regia, ctîamque Romana 
Henriqueï. Sod, Dei vacaiionem, genitivo nominis pro daiivo 
TCrbi regimine, veram esse lectionem convincit ipsum subsé- 
quents phrasis verbum, Non enim poteris mihi vacare, etc., ut 
recte adveriit Werlinus. Et reipsa Intern. Consol, pulchre et 
genuine habet ; Aime sur toutes choses a vacquer a Dieu. 
(Gence.) 

Cajctan (Apparat., p. 1 7) préfère la leçon, vocationem, el il a 

L'expression, vacatio Dei, ne pourrait signifier qu'exemption 
ou absence de Dieu, dans le sens de, vacatio malorum, absence 
de maux. (Sén.) L'I. C. n'a jamais employé en ce sens le mot 
de. vacatio. Pour dire l'occupation au service de Dieu, l'action 
de se consacrer au service de Dieu, notre auteur emploie les 
termes : vacare Deo, Omnis hora ad vacandum Deo brevis vi- 
debatur. 1. xviir, 9 ; Beaii qui Deo vacare gesliunt. II. vni, 7 ; 
non enlm poteris mihi vacare. III. lui, 6. Si noire auteur avait 
voulu se servir du subslantif, vacatio, dans le sens que nous ve- 
nons d'indiquer, it n'aurait pas manqué de dire : vacatio Deo : 
l'action de vaquer à Dieu. .Mais il est inutile de recourir à l'ex- 
pression barbare de, vacalio Dei. Il suffit d'adopter les termes 
si chriïiiens et, ici. si bien en place, de, vocatio Dei, selon les 
textes si connus de saint l'aul : dona el vocalio Dei. Rom. xi, 211; 
spes vocalionis ejus. Epti, 1, iS; dignetur vos sua vocatione 
Deuï noster. Il Thess. 1, [t; vocavit vocatione sua sancla. 
U Tim. I, g. 
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7) cl a caris = ei caris, ai, si. 

— oportei elongari = oporlet declinari vel elongari, dr, di, 
dS. ei , e3; oporiei te elongari, mr, m5, mj, «4, 

8) Sic obsecrat = sicui obsecrai,rf2,/2,;t5,îJ,y3;sic adtno- 
nct, k3. 

— beatus Petrus aposiolus — beatus pautus aposiolus, ai; 
bcaïus aposiolus petrus, céleri. 

— ut tanquam advena; et peregrini, ai, m, bs = ul lan- 
quam advenas et peregrinos, ceteri. 

— se conlineant = abstineant se, ai. 

— a carnalibus desideriis qu» militant advcrsus animam, at, 
as, bj; cas paroles manquent dans tous les autres mss. 

Juxia C. Arcn. cum Valgrav., Thomaïus Fronieau, et cumeo 
ipso, Delfau et Valart, huic phrasi, licei explelœ, lanquam »d- 
venas... se contineant, etc., ex Pétri Eplst. adduni, a carnalibus 
desideriis qua; militant adversus animam. Ha;c si aptata scrmoni 
existimassct auclor, pro vcrbo, se coniinere, Apostoli verbum 
latine, abstinere, non mutasse! ; quod ideo, sed absque ullius 
Codicis fide, servavil Valarl. (Gence.) 

Les observations de Gcnce ne nous paraissent pas satisfai- 
santes. Il est moins latin de dire : se contineant, absolument, 
que, se contineant a carnalibus, etc. Si l'on ne veut pas com- 
pléter le texte de saint Paul, il faut dire comme Casi. : ;e in hoc 
mundo proadvenis gérant et peregrjnis. D'ailleurs, l'auteur de 
ri. C. citant l'Écriture de mémoire change souvent les termes. 



I ny a 



s lie 



de s'éi 



r quil 



:onlin 



lieu de, se abstineant. d'autant que, coniinere se, signifie, s'abv- 
lenir de, s'empiîcher de. C'est ainsi qu'il a mis, tanquam ad- 
yenœ et peregrini, au lieu de, tanquam advena?; et peregrinoi. 
Nous ne manquerons pas, en terminant cette note, de faire ob- 
server que le sens est complet quand le texte de saint Paul est 
intégralement cité : tandis qu'il reste vague quand ce lexle esl 
mutilé. H est probable que le correcteur du type primitif, en 
voyant l'expression, se conlineani, a cru que le sens pouvait se 
passer de la fin de la citation et qu'il l'a supprimée. 
— tanquam advenas et peregrini. — pro advcnis yeranl et pe- 

Le texte de saint Pierre dit : Obsecro vos tanquam advenas 
et peregrinos absljncre vos, elc. Dans cette forme, il faut l'accu- 
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satif : vos tanquam advenas et peregrinos. Mais dans le texte de 
ri. C. il faut le nominatif: ut tanquam advenae et peregrini... 
se contineant Christi fidèles. L'Aron., Raven. et Cav. sont seuls 
à avoir cette leçon régulière, aussi bien que la citation complète 
de saint Pierre. 

Domino discipulum alloquente, a D. Quatremaire proponitur 
lectio, Apostolus meus Petrus. Suftlciat quod initialis B. (Beatus) 
in Edd. vulg. per amanuenses forsan transmissa, tollatur. 
(Gence.) 

C'est être bien délicat que ne pas tolérer que Dieu se serve du 
mot, beatus, en parlant de saint Pierre. 

10) ab omnibus = in omnibus, ci . 

1 1) si vere veiit = si vere velis, mt , m5, mj, n4, qt ; si vere 
vellet, tf/, €2; si velit, b2,fi, r^; sive velit,/2. 

Ed. Z. fortasse cum C. August. 2, si vere velis, etc., oportet 
te, etc., et a nemine magis cavere quam a teipso. Caeterum ser- 
vando, si vere velit, subintelligitur, homo. (Gence.) 

12) temetipsum = teipsum, ci . 

— viceris = vinceris, /2; vinceres, y2. 

— facilius subjugabis = facilia subjugares, y 2. 

i3) Perfecta Victoria est de seipso = perfecta namque Victoria 
est de semetipso, ci. 

14) Victor est sui = est victor sui, 02; victor sui est, s3. 
i5) ascendere gliscis, ai, 02 ^= scandére gliscis, ceteri. 

— occuliam inordinatam = occultam et inordinatam, 62, di, 
€4, qi, SI. 

— ad teipsum = ad temetipsum, a2. 

— materiale bonum = naiurale bonum, di; morale bonum, 
d3; immortale bonum, m5. 

16) homo nimis inordinale semetipsum diligit, ai = homo 
semetipsum nimis inordinate, ceteri. 

18) sibiipsis perfecle mori = sibiipsi mori perfecte, ci . 

— propterea in se implicati rémanent = in se multiplicaii, 
d2, d3: implicati propterea in se rémanent, m; ces mots man- 
quent dans n4. 

— in spiritu elevari = elevari in spiritu, ci. 

19) mecum libère, ai = libère mecum, ceteri. 

— atque nulli = nec ulli, r^. 
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Cap. LIV (al. lix). 

Titre) gratiae et nalura, ai , m5 ■=■ natur» et divinae gralia;, 
ri; et gratiae, manque dans r3, r4; naturae et gratis, ceteri. 

de distantia inter naturam et gratiam, nr. 

i) valde contrarie etsubtilitcr = valde et subtiliter, 5/. 

— intimo illuminato homine. Quum jam anteceditconjunciiva, 
hac non suppletur : sed pro, intimo, in CC. Clarom. et Leb. po- 
nitur, intime; quae est interpretatio textus, non lectio idiolica 
auctoris. Vide supra, inlimus liber, cap. xxxviii, n' i, et passim 
similia hujusmodi. (Gence.) 

Intimo illuminato, scripsit Gence atque in nota défendit le- 
ctionem, a Cajetano, Valgravio, EIzevirio, ab editore 1488, a 
Cod. Cav. approbatam, dum Delfau, Rosweydus, éditeras iôo8, 
1697 et Cod. Bob. secuti sunt lectionem Cod. Adv., et intime il- 
luminato. (Grégory.) 

Il est inutile de recourir à la leçon, intime illuminato. Les 
expressions, intimo illuminato homine, sont bien selon le génie 
de ri. C. : un homme intérieur illuminé. Notre auteur aime 
cette manière de parler, qui a ses analogues en toute langue, 
surtout dans la langue française : un sévère saint homme, une ai- 
mable jeune femme. 

nisi a spirituali et penitus illuminato homine. Cas/.; se nest 
de lomme spirituel et hautement enluminé. Lambert; sinon 
d'un homme bien enluminé dedans et espirituel. Intern. Cons.: 
si ce n*est par un homme spirituel et illuminé intérieurement- 
Marillac; si ce n'est par un homme spirituel, intérieur, et 
éclairé d'en haut. Beau^ée ; par une personne spirituelle et inté- 
rieurement éclairée. Pétctin. 

3) Loco, se scmper pro fme habet, id est, ad se usque respicit, 
in Cod. Cel. e.xscriptum legitur singulariter, se semper pro fure, 
propter forsan verba, illaqueal et decipit. (Gence.) 

Gence attribue trop d'importance à la leçon, évidemment dé- 
fectueuse, d'un ms. qui n'a pas grande autorité. 

semperque se finem actionum esse vult. Cast.; et n*a jamais 
autre fin que soi. Marillac, etc. 

4) ambulat ab = ambulat et ab omhi, c/, //; gratia simplici- 
ter ab omni, s^. 
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— in quo et finaliier ==• in quo finaliter, 57. 

5) nec superari nec subesse = necsuperari vult nec subesse, ci . 

6) libertate fungi =■ libertate frui, 12. 

Ut passim expressum, se, vel, suas voluntates frangere, an 
inverso sensu in C. Brugen.i, an maie lectum, nec propria vult 
libertate frangi, loco, fungi, cum CC. aliis, et Intern. Consol., 
quiert ne user de sa propre franchise et liberté? (Gence.) 

Frangi, loco, fungi, in nonnullis codicibus gallicis, ut Gence 
adnotat, dum codices Allât., Cav., Mant. et Bob. assentiant 
lectioni, fungi. (Grégory.) 

Il est bien difficile de ne pas accepter la leçon commune, 
fungi. Le verbe déponent, fungor, employé par TI. C. cette 
fois-ci, seulement, est bien le mot qui correspond à la pensée 
dont notre auteur a entrepris le développement : La grâce 
cherche à être assujettie, elle désire être vaincue, elle ne veut 
pas user de sa propre liberté. 

neque sua libertate vult uli. Cast.; et ne veult point user de 
sa propre liberté. Lambert ; quiert... ne être ou user de sa propre 
franchise et liberté. Intern. Cons.; et ne veut point user de sa 
propre liberté. Marillac; elle ne veut pas jouir de sa propre li- 
berté. Pelletier, etc. 

7) sibi ex alio, ai, a2, b2, C2, mi , m5, my, ni, n4, qi , ui; 
sibi et alio, ci ; ex alio si proveniat, g2; ex alio proveniat, f2; 
sibi ex eo, ri, r2, r3, r^; sibi ex aliquo, n2; ex alio sibi, 
ce ter i. 

8) non quid sibi = non quod sibi, di , d2, ei , e2,fi, h?, mi, 
ni 5, nij, n2, p3, p5, sJ, ui . 

— commodum sit, ai , a2, b2, ci , C2, c3, ei , e2, r4, si = 
utile et commodosum sit, //; utile est et commodosum, y 2, y'3; 
commodosum sit et utile, tny; commodosum sit, ceteri. 

CC. liai, ac Edd. Brix., Lov., Paris., commodum; sicque 
eiiam adjeclive, cap. xi.ix, n' 9. At CC. German. et Belg., CC. 
Clarom., Cel. et Leb., Edd. Venel., Mediol. et Lugdun., commo- 
dosum, barbare quidem, sed derivative sicut, ultimatus, a voce, 
ultimus, hoc libro, cap. ix, etc. (Gence ) 

Commodosum, scripsere Elzeverius, Cod. Bob. et edilor 1488, 
non animadvertentes vocem, commodosum, uli barbaram repu- 
tari. (Grégory.) 

Natura suo commodo studet. Cast. 
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L'adiectif, commodus, a, um, est d'une cxccllenle lalinîté. H 
a déjà élé employé dans le mfime sens par noire auteur : quod 
tibi csi deleciabile et commodum (111. xlix, p), Pourquoi intro- 
duire dans le texie le barbarisme, commodosus, a, um, qui ne 
se trouve pas plus dans le glossaire de Ducange que dans celui 
de Forccllinl? Kempis n'a pas manqué de reproduire servile- 
menl dans sa copie la faute qui se trouvait dans le nts. lui 
servant de modèle. Il s'esl conduit, ici, comme en beaucoup 
d'autres circonstances, en simple copiste. 

— sed quod multis^= sed quid multis, /», ni , m. n^, q 
ri, r3, S4. 

9) et revercntiam accipit =■ accipit et revereniiam, ci. 
Il) quielem corporalem = eorporalem quielem, ax. 

13) curiosa habere et pulchra A. pB, p5. 
habere curïosa et pulchra B; vel pulchra, ni , m; quzrit cu- 
riosa et pulchra, yz. 

— et fugit viiia et grossa, ai, ù3 — vîlia et gfossa rcspui'^ 
6î; abhorret vilia et grossa, céleri. 

i3)leïis in]Uriic,n/,aa =de levï injuriée, e/,'levi injuriœ.eWfr-^ 

— respicil temporalia = respicii ad temporalia, as. 

14) suum et gaudium — suum est gaudium, mj. 

16) beatius judicat dare, ai, aï, bi. ci, es, c3, e^, gi, r 

r3, r.}, ^= beatius dare judicat, céleri. 

17) C. Claromont. non, creaturas (res creatas). sed, casaiur^j, 
a, casare, frequeniativo verbi, cadcre;el sic deinde, casaiurû 
(rébus), pro, creaturis. Consol, Inlern. etiam, eodem sensu: 
Nature s'incline... mais Grâce renonce aux choses qui peuvent 
faillir, etc. Caeterum in veleris Italici tcKtu.-generatim brevi 
deest hiEC omnis, a numéro 10 usque ad numerum lî, qui 
anieccdenlium fusior cxplanalio. (Gence.) 

Hoc loco Gence asserit Icgi, casaturis rébus, in 
Consol. Intern.;dein asserit hœc omnia a numéro roadi3 dce* 
in veteri italico lexiu, se rcferens ad solam versionem Florcnl 
nam, anni i5o5, qua; Gersonis nomen pr^bet, non ad 
tiones magis accuratas, qua exslani. (Grégory.) 

Grégory a raison ; les passages que Gence priïtend avoir i\ 
omis dans les anciennes versions italiennes se renconlrcnl 
entre autres, dans le Vi/lg.Ven.(Èd. i4S8)et dans le Vol/!. Toscai 
(lïd. i5[4): 



li 

I 
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20) deleciari super omnia visibilia, ai = super omnia visibi- 
iia deleciari, ceteri. 
3i) facere potest = agere potest, s3, 

— laudem vel favorem = aut laudem aut favorem, ci; aut 
laudes vel favores, sJ. 

— pro benefactis = pro beneficils, b2, mi, m3, s3, $4, y 2, y3. 

— gesla et dona concupiscit == gesta et dona et dicta concu- 
piscit. Cl . 

22) nil temporale = nihil temporale, ci , m5, $4, 

— de necessariis temporalibus, a/ = de temporalibus neces- 
sariis, ceteri. 

23) propinquis gloriatur •= propinquis et gloriatur, s3, 

— sibi slmilibus = sibi similem, b2. 

24) et inimicos = etiam inimicos, c/. 

— nec locum nec ortum = nec ortum nec locum, s3, 

— virtus ibi major, ai , 02, b2, c3, ei, qi =■ nisi ubi virtus 
major, ci ; nisi virtus divina ibi fuerit, ri , r2; nisi virtus major 
ubi fuerit, C2; nisi virtus ibi fuerit, /2, r3, r4; nisi virtus major 
ibi, ceteri. 

— gaudet veraci, ai , a 2 = congaudet veraci, ceteri. 

— non fallaci = et non fallaci, ci. 

26) omnia ad se = ad se omnia, ci. 

27) sensu et = sensu atque, b2. 

— sapienliae et, ai , a2 = sapientiae ac, ceteri. 

29) corruptionis vetuslate, ai =^velusiate corruptionis, ceteri. 

— sit super = est super, ci . 

30) et miranda, ai =^ei digna miranda, y 2; et digne mi- 
ra nda, ceteri. 

— et de omni scientia, ai , a2, b2, ci, C2, c3, e4, fi,f2, mi , 
my, ni, n2 = et in omni scientia, di, d2, d3, ei, e2, e3, p2, 
ri , r2, r4, si, S2, s3, ui , y 2; et omni scientia, gi , g2, h2, ii , 
î2, 13, m5, p3, p5, qi , 34, y3. 

3i) spiritualem facit, ai , b2, C2,fi = spiritualem reddit, e2; 
spirilualem eflRcit, ceteri. 

Cap. LV(a/. lx). 

Titre) et eflRcacia gratia divinae = divina gratia, di, 13, r4; 
et reformatione gratis, m5. 



de corruplione ci efTicacia gratix divîna;, e 
obsecratio pro gratis dei invenienda, ru. 
i) osiendisti latn = oslendisti mihi lam, c 
•a, e3, e4, 12. 

— trahentem ad = irahcniem me ad, c/. 

— et perditionem, al = et in perditi 
ï) sanctissima gratia lua, ai. 02 = tua sanctîssirr 

céleri. 

captivam. C'est la leçon du Kemp., et il est inutile de dire 
qu'elle ne peut se soutenir. 

3) gratia lua et — gralia et, s/. 

4) hominem lapsa Adam, m = hominem Adam lapsa. ttleri. 
Minus vulgariter et vi quidem majori, Zainer, pa-na redundal. 

Codd, autem vetcres. magis apte, descendit, nempe in hamines ^ 
pîr primi parentis lapsum, pronos ad malum effecios. (Gence.) 

manavii hujus labis pœna inter homines. Cast. 

La peine de cette tache est descendue sur tous les homtnei^^ 
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— quj; bene et rccie, ai , ci, C2, m5, 114, p3, qi, ri, r3, yz ~.^^ 
_v.7= quae a le bene et recte, r^; quaî bene cl recia, ai. b ^^ ^^* 
c3,ni , m, p3, p5, ra, sa, s5, s^, u/; quae bona et recta, d'\:^ ^^' 
rfa, (i3, ei , e2,e3, e^.fi.fi.gi.gi, h2, il ,12,13. mi, m^, î^. ^^ 

Non tantum, bene et rectc, scu, bene et recta, ut vulgo, s^ j^ 
vel cum ce. Mell. et Weingari. pervetustis, ac C. Gerson. ho « — -^ uni 
ei recta (gallice vulg., créfc bonne cl droite). Sicque adjecti S: /V^ 
Gcne.'is auctor, i, 3t, de operîbus nalurx condilis : Et cr*. 
valde bona. (Gencc.) 

Théologiquement, il nous paraît plus exact de dire que la 
turc a été crête par Dieu, bien ei droiiement. Le pichi ne r* 
pas la nature humaine, mauvaise, très mauvaise, pessima^ < 
soi, Par suite de la faute d'Adam, de, bona et recta, elle 
pas devenue, en soi, pessima et delorla. Elle a la concupisce net 
qui la porte au mal : mais elle a en elle, avec le secours 
Dieu, la puissance de rester fidèle au bien, Dieu l'a créée, bene 
et recle, de manière i ce qu'elle puisse toujours remplir si 
devoirs. 

Cette même nature que vous avez créée dans un état de <iw 
turc et de justice. Pelletier. 

Kcmp. ainsi que deu\ de ses congénères donne la leçnn. 



— 38i - 

bcne et recla. Il faut évidemment, bene et recte, ou bien, bona 
et recta. 

— motus ejus sibi relictus = motus ejus relictus, e2; motus 
naturae ejus sibi sit relictus, m/, mj ; derelictus, b2. 

— maium et inferiora = malum in inferiora, €2. 

— trahit = trahat, €4; trahatur, 62. 

6) ratio naturalis= caro naturalis, ci . 

— adhuc judicium habens boni et mali = adhuc habens mo- 
dicum boni et mali, m5, y2; judicium habens boni et mali, r3, 
r^; ad indicium habens boni et mali, n^. 

— adimplere = implere, b2. 

— omne quod comprobat, a/ = omne quod probal, a2, b2, 
CI, C2, c3; omne id quod approbat, y3; omne quod approbal, 
ceteri. 

comprobat. Cette leçon de VAron. est préférable, à raison de 
la force et de la justesse de l'expression, comprobare, approuver 
entièrement. 

7) delector, ai , mi, tny, m, 714, qi,ri,r2, r3, r4 =dilector, 
m5; condelector, ceteri. 

— peccatum fugiendum = peccatum fugiendo, m5; et docens 
peccatum fugere, y'2; et peccatum fore fugiendum, w/, mj. 

8) Carne autem = carni autem, b2, ci , C2, di , d2, d3, e2, e3, 
97î5, y'2, y3; in carne autem, mj. 

— Icgi peccati = lege peccati, c/. 

10) adjuvandam = adjuvandum, ci. 

— infirmitatem meam, ai , a2, ci , c3, di , d2, d3, ei, e3, e4, 
J2, gi , il , m5, 1X2, n4, p2, p3, si , s3; meam, manque dans les 

autres mss. 

1 1) viam perfectionis = viam perfectorum, ci. 

— clare satis video = satis clare video, ci, 13, mi , my,p3, 
ri , r4, S2, s3, $4, ui , y2. 

— ad perfeclionem, ai, a2, b2, ii , ni, n4 =^ ad perfectum, 
ei , €2, e3; ad profectum, di , d2, d3 ; ad perfectiora, ceteri. 

i3) ad proficiendum =^ et perficiendum, s3. 

— non possum facere aliquid, ai =- nihil possum (sLcere, ceteri. 

— confortante me gratia tua, ai, b2, ci, ei, 13, mi, m5, my, 
qi , r3, r4, ui; confortante me gratia, ceteri. 

i5) nihil pulchritudo nihil divitiae, ai = nihil artes divitia?, 
si; nihil divitiae nihil pulchritudo, ceteri. 
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— nihil fortitudo, ai = vel forlitudo, ceteri, 

— nihil eloquenlia, ai = vel eloquentia, ceteri. 

— sine gratia = sine gratia tua, ci . 
i6) dona naturx = bona naturx, b2, ci. 

17) uldonum, ai, a2 = ui nec donum, ceteri, 

18) tibi acceptas sunt sine caritate et gratia = sine caritate 
gratia tibi acceptas sunt, ci. 

20) mane tua consolatione, ai, a2, b2 = reple me mane 
sericordia tua et consolatione tua, ci ; reple me magna consoli 
tione tua, C2; reple me inenarrabiii consolatione tua, ri, n 
r3, r4; reple mane consolatione tua, d3; mane consolation 
tua, ceteri. 

21) gratiam in oculistuis =■ in oculis tuis gratiam, 02, 
Le n» 21 manque dans b2. 

22) tentatus et vexatus = vexatus et tentatus, ci, 

23) consilium confert = consilium fert, S2. 

25) ablatrix = oblatrix, m5, my, p5. 

— devotionis productrix = devotionis et productrix, 62. 

26) et stipes, ai , a2, p3, ri, r2, rS, r4 •= et stirps, si, 54 J^^'^4'' 
et stips, ceteri. 

On a beaucoup exploité contre Kemp. la leçon, stips inutilisé £ ' ^is. 
« Insigne imperitiae Thomas documentum, dit Quatremaire ^»"«"e; 
quippe qui aulhorissensum nullo attigerit modo, ad quod tamc ^> Mien 
juvari poterai ex ligni aridi praemissa mentione. Alludit enirm x lim 
auctor ai illud Isaiaî xiv, 19 : Tu autem projectus es de sepu* .K-jr ul- 
chro tuo, quasi stirps inutilis. Quod quum ignoraret Tho -^^o- 
mas, slips (quai est pecunia collatitia, unde et stipendium, qua-^s- as/ 
stips diurna) posuit. Quid porro stipi et ligno arido? Et ta^^ a// 
aulhori librum islum inscribas I » 

Testelette (Vindiciae, p. i5q) pense que le terme de, stips, eir *7]- 
ployé par Rempis est une, vox compendiaria, une abrévialic=:=«)/i 
d'écriture mise à la place de, stipes. Mais, ainsi que le texte t^' àe 
Job l'indique, c'est, stirps, et non pas, stipes, qu'il faut en 
endroit. 

(Desbillons. Disput., p. 64.) Quod spectat ad voculam, sti| 
error ille componcntis forsan fuerit : quatuor enim Editioi 
Codicis Kempisiani eam pariter exhibent : errorem tamen fui; 
puto non satis attente scribentis, quoniam auctoris ipsius me 
vox ea répugnât : ac proinde mutandam esse et ejus loco, stir 
legendum censée. 
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In C. Thomaeo, Slips, forsan exC. Gérard, non profeclo mente 
auctoris, sed errore polius exscriptoris, quum, slips, quod ser- 
val Rosweydus, de slipaia vel slipulala pecunia, unde slipen- 
dium, juxla Varronem, Fesl; ac Isidorum, dicalur. Ex CC. qui- 
dem nonnullis, per BolIandum,'in Ed. Rosweydi recussa, emen- 
dalur, stipes. Verum in C. Affligh. ipsis forsan non nolo, plane 
legilur, slirps, ex loco nempe Isaiae, xiv, 19 : Projectus est quasi 
slirps inutilis. (Gence.) 

Je trouve dans les lexiques, slirps, slips, slipes, stipis, indiffé- 
remment employés dans le sens de, souche, tronc, racine. Né- 
anmoins, il y a hésitation pour, slips, qu'on ne trouve guère 
employé que dans Pétrone, probablement encore à la suite 
d'une lecture fautive. 

aridum lignum et slirps inutilis alque abjicienda. Cast. 
Une bûche sèche et un estoc infructueux et inutile. Intern. 
ConsoL; un bois sec et un tronc inutile. Marillac ; un bois sec, 
un tronc inutile et de rebut. Pelletier ; un bois sec et un tronc 
inutile. Beau!{ée; un bois sec, une souohe inutile. Gence, Pé^ 
tetin; un bois sec, un rameau stérile. Darboy; un bois sec, un 
tronc inutile. Wailly. 
27) gralia semper = graiia me, ci . 

— esse intentum = esse intenios sive inlenlum, a2. 
intcnium per J. C. filium luum. Amen. b2, ci, c3, ii. 

Cap. LVI (al. lxi). 

Titre) nos ipsos = nosmclipsos, ci , mi, m5, n2, n4, qi , p2, 
XII , s3, y 2. 

— abnegare debemus et Christum per crucem imitari, ai = 
debemus abnegare et Christum per crucem imitari, ui; per 
crucem debemus imitari, di ,fi, ri, r3, r4; debemus abnegare 
et Christum sequi, p5; abnegare et Christum imitari debemus 
per crucem, céleri. 

de imitatione Chrisli perfecla, ni. 
1) Fili, manque dans si. 

— quantum vales a le, ai, a2, ci, mt , mj, $4 = quantum 
potes a le, 62; quantum te vales exire, ui ; quantum ad te vales 
exire,/2; quantum a te exire vales, r^; quantum a te vales,ce/er/. 

— tantum poteris in me, a/, a2 = tantum in me peter is,ce/er/. 



— inicrnam = aeternam, ini, m5. 

7) reclissima via, a», as, ta, »i^ = via reciissima, eewrf. ' 
C. Allât, verbis Vulgat*, vende qu» habes (omnia), e 

gclio ctiam addii, et da paupertbus. C. Augusi. a auiem i|: 
scntenliam démit, si vis perfeclus esse, elc. Sed hanc pure ilc 
servant codices pluritni, quum, vende omnia (scilicel, aie alieni 
sinl omnia), inieliigi debeat eodem sensu spiritusli, quodtinde, 
abnega leipsum. (Gcnce.) 

17) Domine Jesu Chrisie quia A, pi, p3, p5. 

domine Jesu quia B, d3; domine Jesu arcta, tni. 

— arcia erat via tua, ai, mi, mj, 114, r3, r4, sa — arda esi 
via tua, «4, si; arcia erit via tua, m; arcia est viia lua, rf-', 
ni3, m6; alla est vila lua, d3; arda erat vita tua, céleri. 

arcia erat. In CC. Allât., Ghesq. et Brug. revocaïur leciio ad 
litteram lextus Mallhœi, vu, 14, arcta est via (tua); liect, viw. 
hic propicr verbum, (te) imitari, aptior, usurpetur etiam p'o. 
via; quum sii proxime, Excrceatur servus luus in viia tu»." 
supra ex .Malthico ipso, xix, 17, Si vis ad vitam ingredi, (Gence) 

mon vrai Sauveur el doux Jésus, que vuire vie ilail en " 
monde âpre, iSiroite et méprisse du monde, pour ce le mondt 
vous haïssait el persiicuiaii sans tause, et sans votre desserte: 
donnez-moi, Sire, avec vous mépriser ce méchant monde, s' 
ensuivre votre vie. Intern. Cous. 

— tecummundi despecium im\iari A, p3, p5, yi, yS.-ltcutti 
imiiari mundi despectum, r^. 

B te cum mundi despeciu imitari, 12, mS.nr, na, n.*, p2,i'i, 
r2, r3, SI ,ii; te cum mundi despectione imitari, mi , m/.'cum 
mundi despectu te imitari,*^; te imitari cum mundi despeciu, J^' 

i8) major est servus ^= servus est major, c/. 

— discipulus super, ai , ax, s3 =^ discipulus supra, céleri. 
ai) hoc scis, ai = hiec scis, céleri. 

— si feceris, a * ^ si feceris ea, céleri. 
i2) consedere = considère, si. 

a3) Domine igitur sicui A, «i;,/?^, »/; igitur domine sicut.f- 
B domine Jesu sicut,H/, m, 114, p3, p3, r4, si. s3, s3. i4- 

y3,y3; domine Jesu dixlsii sicut ci promisisti, qi; domine J^su 

Christe sicut, wi5, m?, ri, r2. 

— sic utiqtie mihî promereri contingat A, p3; sic mihi pft 
mcreri contingat, 12. 
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sic ulique fiat et mihi promereri conlingat B; sic mihi fiât et 
mihi promereri contingat, ni; sic utique fiât mihi si promereri 
conlingat, w/;sic utique fiât et nihil promereri conlingat, m5; 
promisisti utique mihi promereri contingat, p5. 

24) Susccpi de manu tua crucem = de manu tua suscepi cru- 
cem, 13; suscipiam de manu tua, qi; de manu crucem, mi; su- 
scepi, suscepi. Cl , SI , S2. 

— portabo eam usque == portavi et porlabo eam usque, y2, 
_>-5; et portabo eam usque, mi, mj, n4, qi , r3, r4, s3 ; et por- 
xabo usque, m3, m5, n3; et eam portabo usque, ri; portabo et 
portabo eam, n2, si , S2. 

suscepi... portabo. Repetita in Edd. vulg. suo quaeque tem- 
pore verba, suscepi, suscepi... porlabo et portabo, non CC. Ger- 
man. pervetust., nec CC. Gérard., Brug., Afîîigh., nec CC. di- 
versi. Immo Itaiico vetere tota haec periodus abest. (Gence.) 

25) rétro abire = abire rétro, s3. 

26) relinquere oportet. Eia fratres mei commilitones boni 
pergamus simul, curramus viam mandatorum Dei. Jésus erit 
nobiscum. Adjuvabit nos quia potens Dominus et princeps re- 
gum terrae. Propter Jesum, di, d2, d3. 

27) hanc crucem = crucem hanc, s3. 

29) praecessor = predecessor, s3. 

30) ingreditur = egreditur, s3. 

3i) nemo metuat, nec rétrocédât. Evanescat omnis timor, 
abscedat omnis formido. Simus parati fortiter mori in bello, ut 
regnemus in Christo Jesu in regno suo, di, d2, d3. 

Cap. LVII (al, lxii). 

Titre) Quod = quia,/2. 

— T non sit nimis dejectus = non nimis débet esse dejectus, 
mi; minus dejectus, p5. 

— quando in aliquos labitur defectus= defectus labitur, di; 
quando labitur, ri; quando in aliquos habet defectus, ui; quando 
labitur in aliquos defectus, ci, r3, r4, y2, 

de forti animo in advcrsis, ni, 

i) placent mihi paiienlia = placent patientia, ci; mihi pla- 
cent, SI, 

— consolalio et devotio = jubilatio et devotio, mi , m3, m6, 

25 
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in7,ni,ni,n3,n4,qi , ri,r2,r3, r^; jubjlaiio in prosperii.m.''. 
a) contristat =^ conirisiei, m;. 

— parvum-facium = parvum verbum, si. 

— conlra ledictum — contra te delicium, tt. 

parvum faclum contra te diclum. Ce texte a IroubM quelques 
copistes et plusieurs traducteurs. Le Gaesd. a changé le mut, 
facium,en, verbum. Le Chig. a corrigé, dictum, eo, delicium. 

Locus autem consimilis alius id plane acsimpliciier exponii: Si 
contra te dicerenturqux fîngi possent, quid libï noceren[,&iiran»- 
ire permiileres ? (Gence.) 

Car lantula re conlra te dicta cruciaris? Cast. 

Pourquoi vous attristez-vous de quelque petite faute que l'^n 
allègue conlre vous? Marillac. Pourquoi vous atirisiez-vous dt 
quelque chose légère que l'on fait ou dit conlre vous ? PclIcUtr. 
— Pelletier a adopté la leçon de Badius, parvum facium wl 
conlra te dicium. — Pourquoi vous attristez-vous d'une chos* 
légère qu'on a dite contre vons? Bcati^ée. Pourquoi tant vous 
aiirister pour une chose légère qu'on a dite conlre vous? Genct. 
Pourquoi VOU& attrister d'une légère imputation dirigée contre 
vous? Darboy. Pourquoi vous attristez- vous d'un rien qu'on 
aura dit contre vous? Wailly. Pourquoi vous attrister d'une 
petite chose dite contre vous? Piteiin. 

3) moveri, ai, al, 6î = commoveri, ceteri. 

Le n" 3 manque dans mi, m5, my, m .n2, ^i , ri ,r3,r3,ri. 

4) sed nunc dimîtte A, p3, pS. 
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— non est primum = non primum, bs. 
5) obviât mali aut adversi, ai ^= obviât adversi, céleri. 

(5) Bene etiam consulis = unde etiam consulis, qi, ïi;bcn( 
enim consulis, di. 

8) sœpius experiris ;= siepe experiris, ci , s/. 

9) Tamen = quum tamcn, mi, m3, m5, mj. 

— pro salule tua isia liunt = illa pro, dî, d3; illa fiunl, "i^' 
iq) Pone ut melius = pone te, c/;pone tibi melius, n; pro- 

pone tibi melius, r.#; propone, ini , m3,ni5,m6,nt,n$,n4, n: 
pelle si melius. r3. 

— leligeril, ai ,ci , ua, pi, p3, pS, r3, r^ = letigit, céleri 

— non tamen dejiciat = non te dejiciat, bi; non tamen deji- 



I 
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ci et, p3; te non tamen dejiciat, r^; necdum dejiciat, ^/; necta- 
n-ien dejiciat, n2, n4 ; non tamen te deviat, m5. 

Quatremaire oppose à la leçon du Kemp. celle du Mell, 2. Le 
^^mp. écrit ainsi que suit : « Attende magnam fragililatem lu- 
*rrj,quam sapiusexperirisin modicis objectis. Tamen prosalute 
^'Js ista fiunt ; quum haec et similia contingunt. Pone ut melius 
'^Cisti ex corde. Et si te tetigit, non tamen dejiciat, nec diu im- 
Pl icet. » De son côté, le Mell. 2 donne le texte suivant : « At- 
^^nde... in modicis objectis, quum tamen ista pro salute tua 
^^nt. Quum haec et similia contingunt, propone, ut melius nosti 
^X. corde, crucis meae supplicium. Et si te tetigerit tribulatio, 
'^on tamen dejiciat nec diu implicet. » 

Quatremaire fait l'observation suivante : « Quum ea qux habet 

homxus codex minus apte cohaereant, quam qus ex Mellicensr 
^^pponuntur eidem, hinc aperte constat, Thomam quae exscribe- 
^al non intellexisse. Quoad illud : Si te tetigerit, etc., sumptum 
^st ex Job IV, 5, ubi legitur : Nunc autem venit super te plaga, 
^t defecisti, tetigit te, et conturbatus es. Ubi ly tetigit, refertur 
"^d, plagam : cujus vice in nostro habetur : tribulatio. Quomodo 
^utem Thomas scripsit, nullum est suppositum cui haec actio 
crompetat. » 

II est probable que, si l'auteur de l'I. C. avait eu à recopier 
^on oeuvre, comme on suppose que Kempis Ta fait, vingt ou 
"Vingt-cinq ans après l'avoir composée, il aurait corrigé cette lo- 
c^ution obscure. Mais il aurait sans doute adopté un autre sens 
cque celui du correcteur de ï'Allat. qui manque de cohérence. 

12) Etiamsi minus = etsi minus, ci, 114, 

i3) gratia dulcorabitur A. 

B dulcorabitur gratia, p2, p3, p5, si, S2, ui = dulcorabitur 
revertente gratia, mi, m5, my, ni, m, 714, qi , ri , r2, r3, r^, 
s3, $4, y2, y3. 

14) paratus et = paratus sum et, ci. 

— fueris mihi = fueris in me, ci . 

Testimonii e Scripturis allati formula, Dicit Dominus, quum 
tamen Dominus ipse, quem modo compellat discipulus, non lo- 
qui desierit, abest in CC. Germanis, Allât, et Mell. 2. Nec qui- 
dam scriptor, mente illarum plenus, sed potius adnotator, lecto- 
rem sic monere potuerit. Verum in CC. plerisque, vel Gérard. 
Cl Weingart., hic ut passim, et apud Isaiam, xlix, 18, exstante 
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iila vulgari, pro, vivo Dominus, affirmandi ralione ; vivo ego, 
dicit Dominus, subintellecto, tibi, post, dicit, ut jam pluries no- 
tatur, hoc allocutionis verbum servamus. (Gence.) 

16) si sepius percipis te, ai = si te percipis sepius, a2, 62; 
si te sepe percipis, di , d2, dS, er , e3, ur; si tibi sepe percipis 
iribulato... tentato, e2; si te sepius percipis, ceteri. 

17) caro es et non = caro es non, ni , m, qi , ri , r2, r3, r^, 

SI, S2. 

Gence voudrait qu'on imprimât ainsi le présent numéro : 

Homo es, et non Deus; 
Caro es, non Angélus. 

ce. et Edd. veteres piures, conjunctivam, ut primum, inter- 
Sîrunl, Caro es et non Angélus : sed rhythmica est phrasis ac 
priori consona, cui, numéro syllabarum, compar esse débet. 
(Gence.) 

Gence ne semble pas s'être douté que TI. C. est une oeuvre 
écrite d'après les procédés de l'assonance. 11 y a des milliers de 
passages où, comme dans le texte, Homo es, etc., on rencontre 
de l'assonance et du rhythme. 

Parmi les traducteurs, Wailly, seul, lient compte de l'obser- 
vation de Gence et place dans son œuvre la version suivante : 

Vous êtes homme, et non pas Dieu ; 
Vous êtes chair, et non pas Ange. 

18) in paradiso qui non diu steterunt A, p5. 

in paradiso B; manquent les mots, qui non diu steterunt. 

21) Quid facerem in = quid in, 02. 

— tribulationibus meis et angustiis, ai , a2 == iribulalionibus 
et angustiis meis, ceteri. 

22) Dummodo ad, ai , a2 = dummodo tandem ad, ceteri. 

— quid cura; est = quid cura est, p3, y'2. 
24) dirige recto, ai = dirige me recto, ceteri. 

Cap. LVIII (al. lxiii). 

Titre) De altioribus rébus =^ de rébus altioribus, r/. 

— judiciis Dei = dei judiciis, ci, m5, 112, 114, qi, r4, ui; 
dci, manque dans ri , si. 
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de occultis judiciis dei non scrutandis, ni . 
i) gratiam = gloriam, b2. 

2) facultatem humanam, ai , a2 = humanam facultatem, ce- 
ri. 

— divinum judicium, ai , 02 = judicium divinum, ceteri, 

3) haec tibi suggeril = hoc suggerit, a2, b2, 

— vel quidam = vel etiam quidam, ceteri, 

— et rectum = et justum, ci . 

6) nec disputare = vel disputare, si . 

— major fuerit= major sit, ci; major fuit, m. 

7) Talia générant = talia saepe générant, 55. 

— et inanem gloriam, ai,a2, b2 =et vanam gloriam, ceteri; 
anque dans 114, r3. 

— unde oriuntur = simul oriuntur, a2. 

— invidia; et disscnsiones = invidiai dissensiones, 62. 

— dum ille istum sanctum, ai, a2, b2, c/, cJ = dum iste 
um sanctum, C2; dum ille illum, ceteri. 

8) affert... displicet, g2, s/, s^ = afrerunl... displicent, ceteri; 
>plicentiam, ri, r2, rS, r4. 

(i) Quidam zelo = quodam zelo, «^, rJ. 

— zelo devotionis, ai , ci = zelo dilectionis, ceteri. 

La leçon, zelo. devotionis, est excellente : car c'est par zèle de 
votion, plutôt que par zèle de dilection, ou d'amour de Dieu, 
'on se porte à rechercher quel saint est le premier dans le 
yaume des cieux. L'amour de Dieu ne s'embarrasse pas de 
les questions : elles ressortent plutôt de la dévotion outrée, 
înce défend la leçon, zelo dilectionis, qu'il interprète, zèle de 
édilection. Dilection n'est pas prédilection. « In C. Aron. 
scriplum minus œque, devotionis, loco, dilectionis, cui Cod;- 
im fcrc omnium lectioni respondct hic gallica vox, prédilection, 
lamque etiam scrvat ipse, sicque inlerpretaïur Valart. » 
ience.) C'est en vertu de ces rétlexions que Wailly traduit : 
le de préférence. Mais il n'est pas probable que notre auteur 
t voulu dire que par zèle d'amour on aime tel saint plus qu'un 
lire. C'est une tautologie. Tandis qu'il est exact de dire que, 
ir dévotion zélée, on est entraîné à aimer certains saints plus 
10 d'autres. 

— ad hos vel ad illos — ad hos sanctos vel ad illos, s/. 

— affeclu ^^ effcclu, ci . 



1 3) ipsi pra'elcgerunt, a i = ipsi me prielegeruni, céleri. 

i4)graiiam aliraxi =graliam et attraxi, m?. 

\6) coronavi = corroboravi, ri, ri, r3, r^f.. 

17) Kgo primum ei novissîmum ^^ ego primum ut novisi- 
mum apnosco, 62; ego novissimum agnosco, r3. 

t8) ego super omnia = e[ super omnia, 62, di , ds, dl;^ 
super omnes, m 1 , «17 ; ego sum super omnia, yi, y3. 

— merjiis propriis, ai, ai ^= propriis p recèdent ibus meriiii, 
si: propriis merilis, ceteri. 

In Cod. Celeit. sbesi, gloriose. quod Iniern, Consol, adver- 
bum, prxdeslînavi, sic refert, que j'ai appelés et prjdestincsi 
celte gloire. (Gence.) 

Quatrcmaire pense que le temple se rapporte à la divinilict 
non à la dignité, et que par conséquent il faut lire, in templo 
tufc dignitatis. Mais l'observation tombe dés qu'on îail <;uc< 
dignilas, dans l'I. C. signifie, miséricorde. 

] 9) contempserit ^ conlempsit, ci . 

— honorai ■= honoraverit, ai. 

ncc magnum honorât quia pusillum et magnum ego feci,im 
contemnit et inhonorat. El qui derogat, di,d2,d3. 
30) Et qui derogat = qui dcrogai. ci. 

— ceteris omnibus — omnibus cetcris. e;, 
ai> unum sunt pcr = unum pcr, 112, 114. 

s3) in amorem meum, ai , ci ,C2, 13, pu, p3 = in amore pc- 
gunt mei, ni; in amorem mei, céleri. 

— pergunt in = pcrguni et in, m. 

34) averlere aut deprimerc possii, ai — avertere possîi aul 
dcprimerc, céleri. 

25) sanctorum stalu — statu sanctorum, si. 

17) In mullis est ignoraniia ^ in muliis ergo îgnorantia, sj'* 
ei in muiiis est ignorantia, H17; in mullis agnosco ignoranliini 
eorum maxime qui, ki. 

Dans le Kemp. comme dans la plupari des documents impri- 
més et manuscrits, la ponciualion est indiquée ainsi que suit: Il 
mullis est ignorantia: eorum maxime qui,.. Le sens ei l'asso- 
nance demandent l'adoption de notre manière de ponctuer ; In 
mullis est ignorantia eorum, maxime qui... Comme si le leiic 
disait L En beaucoup il y a ignorance de ces choses, surioui 
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lexics, cependant, ponctuent comm 
ignorance, principalement en ceux- 
rance dans plusieurs surtout en cet 
rancc en plusieurs et surtout en cei 
plusieurs l'effet de l'ignorance, suc 
En plusieurs c'est ignorance. 



s. - En plusieurs c'est 
. Marillac, C'est igno- 
. hellelier. C'est igno- 
i. Beaii^éif, C'est dans 
:he2 ceux qui. Geiice. 
i surtout qui, Darbov. 



: principalement chez ceux qui. 
ignorance, surtout chez ceux qui. 



: plusieurs c'est ignora 
Mnreau. Chez beaucoup c'e 
Pérelin. 

Il ne faut pas se dissimuler, d'ailleurs, que la construction 
grammaticale est défectueuse : il iaudrait : In mullis est igno- 
rantja, in eis maxime... 

ïS) ad hos vel ad illos = ad hos vel illos, si . 

— iia de cceleslibus, ai.bi, ci,c3, d3, mi, nij, p5. ui = 
et ita de ccelestibus, p3: habent et de cceleslibus, ^a; ita el de 
cceleslibus, céleri. 

39) quam imperfecti non cogitant ei quam illuminati, ai .= 
inter ea qute imperfecti non cogitant et ea quœ illuminati, ci; 
quœ imperfecti cogitant et eorum qux illuminati, r^.-quam 
imperfecti cogitant et qua; illuminai, di; quam... quam, J/, 
ni , n2,' enrum qux imper fecte cogitant et qux illuminati, ni;, 
iii3, m/: eorum quœ imperfecti... m5: quœ imperfecti cogitant 
et quîB illuminati, céleri. 

— illuminati viri per = illuminati per, bi. 

— revelationem supcrnam speculantur =^ res'elationem spe- 
culanlur, di.di. d3. e2. e3. fi . fs. ri. bi. il. s3. 

distantia incomparabilis qua, faute relevée par Cajcian (Ap- 
parat., p. 18). 

Ce qui a causé l'erreur des copistes et des interprèles, c'est 
qu'ils donnent au mot, distantia, le sens de distance. Il y a une 
distance incomparable entre ce que pensent, etc. 1 Ksi distantia 
incomparabilis inier ea qua;, etc. Dan^ l'I. C, distantia, signifie, 
différence, distinction, sens. Il y a un sens, une distinction in- 
comparable, que les imparfaits n'imaginent pas, ei que les illu- 
minés aperçoivent. E^t distantia incomparabilis quam,.. et 
quam... 

[| nous paraît que l'.ln 
leur, que les correcteurs 1 



I. donne ta pensée primitive de l'au- 
it modifiée. Les mss. dégénérés (ont 
une distance incomparable entre ce 
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que pensent les hommes imparfaits et ce que les hommes éclai- 
rés découvrent par la révélation d'en haut. » D'après VAron., 
tout autre est l'idée : « Mais il y a une énorme différence à 
laquelle les imparfaits ne pensent pas et qu'aperçoivent les 
hommes illuminés par les révélations célestes. » C'est à peu 
près en ces termes que Marillac traduit avec exactitude le texte 
de VAron. d'après l'édition de Cajetan. 

Bien que la leçon de V4fon. ne soit pas appuyée par le 
Raven., nous ne laissons pas de la conserver. On peut dire : 
distantia... quam imperfecti non cogitant et quam illuminati... 
speculantur. On ne peut dire : distantia... quae. Il faudrait : di- 
stantia inter ca quae imperfecti... et quae illuminati... Gence, 
toutefois, défend cette dernière leçon en la comparant au pas- 
sage : Est magna differentia, sapientia illuminati et devoti viri, 
et scientia litterati alque sludiosi clerici. III. xxxi, 12. La 
comparaison est défectueuse : pour qu'elle fût exacte, il fau- 
drait : distantia... cogitatio imperfecti... et speculatio illuminati. 
Gence déclare que la leçon, non cogitant, est défectueuse et 
qu'il faut lire, imperfecti cogitant. Les correcteurs ayant modi- 
fié, quam, en, quae, ont été amenés à supprimer la négation, car 
il est peu raisonnable de dire : 11 y a une distance incomparable 
entre ce que ne pensent pas les imparfaits et ce que découvrent 
les illuminés. Mais il est très sensé de dire, ainsi que traduit P^'- 
tetin : II y a une distance incomparable à laquelle les impar- 
faits ne pensent pas et que les illuminés éclairés découvrent 
par révélation. 

3o) curiosis, ai , a2 =■ curiose, ccteri. 

— tuam scientiam = scientiam luam, cr. 

La leçon, curiosis, est préférable, car l'auteur rccon;mandc 
absolument de ne pas se livrer à des discussions sur les choses 
de pure curiosité, curiosis, qu'il vient de signaler. 11 ne de- 
mande pas qu'on ne s'y laisse pas aller avec curiosité seulement, 
curiose. 

3i) sanctior alio, ai = alio sanctior, ccteri. 

— ci hxc notitia --= ha*c notitia ei, s3. 

— moi nominis cxurgeret laudcm, ai, a2, b2 = mei nominis 
laudem cxurgcrct, c/, /2, r/;laudem nominis mei cxurgcrel, 
mi , m5, my, p3; nominis mei laudcm cxurgcret, ccteri. 

— majoriiate vcl — majoritate eorum, ci. 
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— disputât = disputant, /2, y2. 

32) Cicéron a dit dans le môme sens : Nihil est Deo acceplius : 
Rien n'est plus agréable à Dieu. 

33) mente implorare = mente implicare, ci . 
Le n* 33 manque en partie dans b2. 

35) mea caritate, ai , b2, ci, C2, c3 = caritaie mea, ceteri, 

— qui sibi nil bonitatis = qui nil sibi bonitatis, //, 13; qui 
nihil sibi bonitatis, d2, dS, e2. 

36) ut nihil eis desit =■ ut nihil deest, $4; desit eis, ci . 

— déesse possit, ai, a2, b2, ei = nihilque desit, ci; possit 
déesse, ceteri. 

37) altiores in = altiores sunt in, ei. 

39) Multi querunt = multi quidem querunt, 64. 

— cum minimis ■= tam minimis, ai . 

— erunt digni computari = debeant computari sive erunt 
digni computari, ai. 

(Rosw. Vind. Kemp., p. 464.) Purum putum aurum lectio 
Cod. Kemp. prœ scoria codicis Aron. in quo : Multi quaerunt, 
quis major sit in regno cœlorum sive Dei, qui ignorant, an tam 
minimis debeant computari, sive erunt digni computari. Et du- 
bitabit quispiam an Belgicus codex Aronensi praestet? 

(Valgr. Animadv. Apol., p. yS.) Lectio intégra conservanda 
est, et auctoris emphasis ponderanda ju.xta prius a se dicta, et 
toiius capitis scopum, in quo tractât de occultis Dei judiciis 
circa praîdestinationem et mérita sanctorum non scrutandis: an 
cum minimis debeant computari, nimirum, propter divinam 
praedesMnationem sine ullis praecedentibus merilis propriis : 
sive erunt digni computari : scilicet propter mérita, sine quibus 
gloria, cum sit merces, nemini data est. 

C'est poursuivre dans les hauteurs de la théologie une ex- 
plication qui, probablement, doit être cherchée dans une dis- 
traction de copiste. En transcrivant ce passage, le copiste de 
VAron. devait être à d'autres pensées, car deux fois en quatre 
lignes il s'est trompé, mettant, cœlorum, et, debeant, à la place 
d'autres expressions; mais il s'est repris sur-le-champ, menant, 
sive Dei, sive erunt digni. L'expression, sive, est l'indice d'une 
faute à réparer. 

In eodem versu gcminas Icctiones ex C. Aron. refert Valgra- 
vius ex Cajetano, scilicet, in regno cœlorum sive Dei, et, de- 
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béant sive erunl digni : quae minus ancipitem quam duplicem, 
ex Codicibus jam corrupte vel diverse exscriplis sumptam 
leclionem produnt. (Gence.) 

La comparaison de VAron. et du Rai'en. permet d'affirmer 
que les leçons indiquées sont ducs à la pure distraction du co- 
piste de VAron, 11 devait être fortement distrait en écrivant le 
n° 39 de la manière suivante : Multi quaerunt quis major sit in 
regno cœlorum sive Dei, qui ignorant an tam minimis debeani 
sive erunt digni computari. Il ne reproduisait pas exactement 
le texte de son manuscrit type : car le Raven., qui doit avoir 
été copié sur le ms. qui a servi de modèle à VAron , ne donne 
pas cette leçon défectueuse. Il n'y a donc à voir dans le texte 
de VAron. qu'une simple erreur de transcription, prompiement 
et consciencieusement corrigée, au moyen d'un procédé sou- 
vent employé par les copistes qui, au lieu d'effacer les mots 
mal écrits, se contentaient de mettre à la suite les termes légi- 
times, en les faisant précéder de, sive. Exemple : regno cœ- 
lorum, sive Dei ; debeant, sive erunt digni. 

40) vel minimum esse = vel esse minimum, ci . 

42) in regno = in regnum, ai , ci. 

43) humiliaverit se, a/, si , S2, s3 = se humiliaverit, ceteri. 

44) se sponte dedignaniur = dedignantur se sponte, a2. 

— celeslis regni, ai , a2 = regni celestis, ceteri. . 

— dlmittet, ai ■= admitlit, $3; admittet, ceteri. 

45) Vx etiam = \x et, ci . 

— hic consolationes suas = consolationes suas hic, ci . 

— in regnum cœlorum, ai, b2, C2, S2, s3, s^ = intrantibus 
regnum dei, ;;î5, qi; in dei regnum, r^ ; quia pauperibus re- 
gnum dei dabitur ipsi stabunt, m i , my ; in regnum dei, cctevi- 

— stabunt loris, ai , a2, ci , di , d2, d3y mj, m, n4, r3, r4, 
SI , y 2 = stabunt foras, ceteri. 

Cap. LIX (al. lxiv). 

Titre) figenda est, ai , ci = est ponenda, m5; in deo est fu- 
gicnda, p2: est figenda, ceteri. 

oratio hominis exclamantis solum deum esse finem omnium 
bonorum, ;//. 

i) solatium ex, ai , b2 = solatium meum ex, ceteri. 
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4) malo pauper esse =■ malo esse pauper, V2, y3; malo sem- 
per pauper esse, mi, «17. 

— propler le ^ prope le, my. 

5) in terra tccum pcregrinari, ai , 32, t>i, ci, eî, m5 = ic- 
cum petegrinari in lerra, mj, m-j; lecum in terra peregrinari, 

6) mors el infernus = mors estatque infernus, bi, ci. 

8) confidere plene, ai, as, bi, a =■ plene possum confidere, 
ri ; possum denique confidere, rfî, d3; plene confidere, ceterL 

— opporlunus, ai, 02 = opportunius, ci, si; opponunis. 

Je trouve la leçon de VAran. excellente, H me paraît que la 
leçon commune, necessitatibus opporlunis, n'a pas de sens ; les 
nécessités dont parle ici l'auteur n'éiani jamais opportunes. La 
correction, opporlunius, est bonne, mais je ne suis pas sur qu'elle 
se trouve dans le Gaesd. où il serait nécessaire de la vérilîer. 
Elle ne se trouve pas dans le Kcmp. Elle a été insérée à tort dans 
les éditions dites de l'autographe. Dans l'original je lis, oppor- 
luis, comme plus bas, temptatiÔibus, consolatiôibus. 

9) spes mea et fiducia, ai , a2, iz, ci , C2, c3, e^ =^ spes mea 
tu es fiducia, s3; spes mea lu consolator, 12. 13, 114; spes mea 
lu confideniia, y3; spes mea tu fiducia, ccleri. 

— tu consolator ^= el consolator, ci, 

luxia D. Quatremaire hic omiitiiur, adjutor, vel, amicus, post 
verbum. fidelissimus,.. aut legendum, es, luco, et, ui in C. Cla- 
rom. (Gence.) 

10) qua: sua sunt =^ qux sunt, as. 

1 3) Domine Deus meus A, m5, pi, p5, ri, 14. 

Domine Deus B, ei , £2,14, [2, g;, h 2,11 , 13; domine, r^. 

— pono ^ ponam, ai. 

— refugium omncm, ai — refugium meum, A2,j-2; refugium 
in te omnem, céleri. 

— tribulationem el ■= tribulaiionem meam el, ci. s3. 

— lotum et lumum, ai ^ lotum ut fumum, as; totum infir- 
mum, céleri. 

et fumum. Il n'y a aucune raison de renoncer à la leçon de 
l'Aron. qui est bonne pour le sens cl pour la grammaire. 

(Rosw. Vind. Kemp., p. 4Û5.) Ms. Aron. profert, fumum, pro, 
infirmum, manllcslo crrore. Pro, infirmum,in manuseripto com- 
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pendiaria ratione erat, infmum, inde, fumum, improvidus exscri- 
ptor fecit. 

14) proderuni multi amici = proderunl amici, 62. 

— nec prudentes, a/, c/, c5, rf/, d2, d3, ei, e4,f2,g2,h2, 
13, 1X2, 714, p2, p3, p5 = neque prudentes, ceteri. 

— liber doctorum consolari A, m5; liber doctoris, r2. 
libri doctorum consolari B, 62, ci, di , ei; doctorum libri 

consolari, mi, my ; libri doctorum consili^ri, yj. 

liber doctorum. A quel livre faisait allusion notre pieux au- 
teur, quand il parlait, d'une -manière générale, de Manuel des 
Docteurs? Ne serait-ce pas du Liber sentenliarum, de Pierre 
Lombard ? ou bien faut-il entendre, généralement : ni un livre 
quelconque à Tusage des savants? 

— secretus contutari A, ui . 
secretus et amoenus contutari B. 

La leçon, secretus et amœnus, des documents étrangers à l'I- 
talie nous semble une interpolation enfantine. Dans le passage 
présent il ne saurait être question que d'un refuge sûr et secret: 
on ne voit pas ce que vient faire ici Tagrément ou raménitc. 

Ne trouverait-on pas dans ce n' 14 la raison de la leçon, ou <ic 
l'interpolation, du n" 5 du chapitre xxx, même livre? Les mss. 
italiens donnent la leçon, valens consilium neque utile, sed ne- 
que durabile remedium. Les documents transalpins portent la 
variante, valens auxilium, neque utile consilium, sed neque du- 
rabile remedium : cette énumcration, plus complète, n'aurail-ellc 
pas été empruntée au présent chapitre et numéro ? N'est-ce pa^ 
la tendance constante des copistes d'introduire des améliorations 

prétendues au moyen d'adjonctions? 

Gence se donne bien du mal pour essayer de maintenir la le- 
çon, secretus et ama^nus, qui se trouve dans le Gra;;?.;«Abestin 
ce. liai, sed non in CC. German. pervetustis, amœnus, propter 
quod CC. Belgici nonnulli habent, contentari. Locus namquc 
amcrnus, quamquam etiam secretus, an reipsa possit luiari. 
vel, synnalagice dictus, contutari, ex lib. Il Machab. i, 19. con- 
tutati sunt eum, ita ut omnibus ignotus esset locus? nisi, amœ- 
nus, loco cujus a Valant ediiur, munitus, e contra intelligatur. 
amunis (liber a munio, ut notai (lilan. in Lucret.) Vide et apud 
Isidor. Geogr. cap. xviii, loca amœna, quasi amunia dicta, ca- 
dcm quai apud nos gallicc, lieux francs. y>^ 
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Inutile de dire que les mots, amœnitas, amœnus, employés 
<leux fois dans TI. C. : virtutis amœnitatem. III. xx, 20; amor... 
amoenus. III. v, 3o, n'ont que le sens ordinaire d'agrément, 
agréable. 

i5) Au commencement du n* i5, p3 met, Oratio bona. 

— namque quae ad pacem = namque ad pacem, c3; omnia 
autem quœ, di , d2, d3, er, e3. 

— felicilatis conferunt, ai = felicitatis et verilate, ci; felici- 
îaiis in veritate conferunt, ceteri. 

16) omnium bonorum et = bonorum omnium et, e/. 

— altitudo vitœ et = altitudo et, p5. 

— servorum Dei, ai , a 2 =■ servorum luorum, ceteri. 

18) habitatio tua sancta, ai , a2, b2, mi, m5, my,ni , 112, 1x4, 
y /, r2, r3, r4, y'2, y3 = habitatio sancta, ri; habitatio sancta 
1 ua, ceteri. 

— in templo tuae dignitatis = in templo tuae divinitatis, h2; 
i n templo tuo dignitatis, mj. 

10) Secundum magnitudinem bonitatis luae et mulliludinem 
miserationum tuarum = secundum multitudinem miserationum 
Xuarum et magnitudinem bonitatis tuœ, c/. 

— in regione = in regionem, y3. 
20) et inter, ai , a 2 ^= inter, ceteri. 

— dirige =et dirige, r^. 



EXPLICIT DU LIVRE III 



— perpétuas claritatis. Amen. Explicit liber tertius. ai, a2, 
b2, c3, d2, d3, e2, e3, e4, f2, gi, g2, h2, ii, i2, mi . 

— perpetuae claritatis. Amen. Explicit terlia pars hujus li- 
bri. n2. 

— perpetuae claritatis. Amen. Explicit hic liber. Deo gratias. 
Amen. r^. 

— Explicit tertius liber de Imitatione Christi. qi, 

— perpétua; claritatis. Amen. Deo gratias. Explicit. Deo gra- 
tias. r3, 

— perpétuas claritatis. Amen. Explicit. ei. 
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— selernaB claritalis. Amen. 13, my, ni,y2,y3. 

— perpetuae clarilatis. Amen.//, ni, n4, p4, p5j S2. 

— ad perpeluae patriam felicilalis et claritalis. Amen. ci. 

— Explicit liber tertius de interna consolatione ad animam 
fidelem. C2. 

— perpetuae clarilatis. Amen. Explicit liber quarlus iniernaî 
consolationis. p3. 

— perpetuae claritalis. Amen. Explicit liber internae consola- 
tionis. pi , ri , r2, SI. 

— perpetuae clarilatis. Amen. Explicit internae consolationis. 
m5, p2. 

— perpetuae clarilatis. Amen. Explicit libellus ammonitionum 
ad interna trahentium. s3. 



VARIANTES DU LIVRE IV 



DE SACRAMENTO CORPORIS CHRISTI 
TiTSK DU LrvRE IV. 



Il semble qu'il y a eu quelque confusion relativemeni â k 
manière de désigner le quatrième livre, dès l'origine même de 
l'ceuvre. Tandis que l'auieur n'a pas donné de litres aux trois 
premiers livres, ou du moins aux deux premiers, il semble 
avoir, au contraire, voulu donner un litre particulier au dernier 
livre. Quel titre? De Sacramento Corporis Christi. — De sacra 
Communione. — De Sacramento Eucharistie. — Ammoniiio- 
nes de Sacramento? Tous ces titres sont autorisés par un ou 
plusieurs Incipil. Nous nous en tenons au titre donné par 
l'Aronensis. 

ai Incipiuni capitula guarti libri Abbatis Joannis Gessen... 
Incjpit liber quarius. De sacramento corporis christi. 
02 Incipit quartus liber secundum ordinem librorum. 
' Incipit liber quartus. Tabula ejusdem quarti libri < 



b2 In< 



er.,.lni 



liber quar- 



Lula libri quarti feliciti 
lus de sacra communione. 

Cl Liber iV. De devota exhortatione. 

ca Incipil quarti libri devota exhortaiio, etc. 

c3 Incipit liber quartus. Tabula ejusdem quarti libri et ul- 
limi... Incipit devota exhorlatio, etc. 

rf/ Incipit liber Joannis Gersem cum quanta, etc. 

d2 Incipil liber quartus- Exhortalio devota, etc. 

d3 Incipit liber quartus. Exhortatio devota, etc. 

ei Tabula quarti libri Magisiri Joannis Gcrson. De sacra- 
mento Eucharistix. 

ea Incipit liber quartus. Exhortalio devota, etc. 

e3 E.xplicit liber tertius. Capitula opusculi libri quarti de 
corpore Christi... In nomine D. N. J. C. et gloriosa; virginis 
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Marias matris ejus. Sequitur quartus liber de sacramento Eu- 
charistiae. 

64 Explicit liber tertius. Incipil quartus. 

// Incipit liber quartus de sacramento Eucharistiae. 

f2 Explicit liber tertius. Sequitur quartus... Incipit devota 
exhortatio, etc. 

gi Incipit exhortatio devota ad sacram Christi communionem. 

g2 Explicit liber tertius. Incipit quartus. 

h2 Explicit liber tertius. Incipit liber quartus, flosculorum vi- 
tae spiritualis. 

il Explicit liber tertius. Sequitur quartus, et primo poniiur 
tabula in eumdem librum sequentem. 

i2 Explicit liber tertius. Incipit liber quartus. 

13 Incipit exhortatio devota, etc. 

vu Incipit liber quartus vel pars quarta qua: intitulatur de 
I. C. et est de sacramento Altaris et de his qua» concernunl ad 
sacramentum et specialiier de devota praeparatione. 

m3 Incipit quarta pars libri qui intitulatur de Reformalionc 
hominis seu imitatione Christi. Et est de Sacramento aliariseï 
de his quae concernunt ad sacramentum. 

m/ Incipit quarta pars libri qui intitulatur de I. C. et est de 
Sacramento Altaris et de his quae concernunt ad sacramentum 
et specialiter de devota praiparatione. 

7n8 Incipit quartus liber tractatus de I. C. quorum primussic 
incipit : Qui sequitur me. 

n4 Sequitur nunc liber quartus de I. C. in quo traclatur de 
venerabili sacramento Altaris. 

p3 Incipiunt capitula libri quinti. 

qi P^xplicit tertius liber de I. C. Incipit liber quartus de I.C 

51 Incipit devota exhortatio ad sacram Christi communionein. 

52 Devota exhortatio ad sacram communionem. 

ss3 Incipiunt tiluli capiiulorum operis sequentis, scilicel, 
quarti voluminis intcrnarum consolalionum... Incipiunt admo- 
nitiones de sacramento. 

m Ammonitioncs de Sacramento et primo cum quanta, etc. 

VOX CHRISTI. 
VOX DISCIP.ULI. 

Au IV' livre, les alternances du dialogue sont, en plusieurs 
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manuscrits, exprimées par les mois, Vox Chrisli, ou, Vox Di- 
lecii; CI, Vax Discipuli, 

Vox Chrisli, ai , ai, bi , bi, ci , c3, e3, fi.f.i,gi, gs, n^.. 

Vox Dilecii, mi, m?, p3, sa, s3. 

Vox Discipuli, û/, 02, e3,fr,fî, gr.gs. ii,l3, n4.p3, sa, s3. 

(Valart. Dissert., p. 398.) Des quatre livres de l'I. C. les 
deux derniers sont en dialogues. Cela posé, voici comment 
je raisonne sur le ms, d'à Kempis même : Quiconque com- 
pose un dialogue, sait certainement le nombre de? personnes 
qui parlent dans son dialogue, et place le nom de chacun 
de ses interlocuteurs à la ttHc des paroles qu'il lui fait dire. 



Or, ce sont là deux choses qui 
dans le fameux ms. d'Anvers. Par 
Sacramento, qui est le quatrième, î 
iésus-Christ, le fidèle, et le maître 
l, le direc 



observées 
emple, dans le livre De 
f a trois interlocuteurs, 
; la vie spirituelle ou, si 
r qui parle seul dans les 



chapitres v, x, xv et xviii des éditions ordinairi 
trois premiers de ces chapitres, le manuscrit d'Anvers fait parler 
le Disciple : Vox Discipuli, met-il à la lâie de chacun; et dans 
le dernier il fait parler I.-C. : Vos Dilecti. On voit par là 
<jue l'auteur de ce précieux manuscrit ne connaissait ni le 
nombre des personnes qui parlent en ce livre, ni quelle est celle 
qui parle en chaque chapitre. D'où il est évident qu'il ne peut 
être l'auteur de ce livre; mais il n'en est qu'un copiste : copiste 
exact à la vérité, et qui faisait religieusement passer dans sa 
copie les fautes qui étaient dans le ms. qu'il transcrivait. 

— L'observation de Valart tombe par suite de ce fait que dans le 
C. Kemp. ce n'est pas, Vox Discipuli, mais, Vox Dilecti, qui se 
trouve en téie des chapitres v, x et xv. Sans doute, il est préfé- 
rable de ne mettre aucune indication en tête de ces chapitres, 
oij l'auteur de l'I. C. semble parler en son propre nom. Mais il 
n'est pas impossible de mettre ces discours dans la bouche 
même du Sauveur. Aussi les mots, Vox Dilecti, ne sont-ils pas 
absolument déplacés. 



ai.p3.gi. 

Il semble c 

du L, IV le I 



I. C. a dû don! 

II, plutôt que c 
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exhortatio. Est-ce qu'il appartient à un auteur de proclamer 
que ses exhortations, fussent-elles composées des paroles de J.-C, 
sont des exhortations dévotes ? 

Depota exhortatio. 
Incipit devota exhortatio ad sacram Christi communionem, 

a2,f2, g2, p3, SI. 

Incipit devota exhortatio ad sacram corporis Christi commu- 
nionem, bi , c3. 

Incipit qusedam devota exhortatio ad sacram corporis Christi 
communionem, b2. 

De devota exhortatione ad, ci. 

Devota exhortatio ad sacram corporis Christi communionem, 
C2, 64, 

Exhortatio devota ad sacram Christi communionem, (f?,^^> 

ei , e3, 
Exhortatio devota ad sacram communionem» e2, 
Incipit exhortatio devota ad sacram Christi communionem, 

gi, 13. 
Sequitur devota exhortatio ad sacramChristi communionem,»^- 
Devota exhortatio ad sacram communionem, S2, 
Le Grain. (s3) ordonne ainsi le commencement du livre et du 

chapitre, — Cum quanta reverentia Christus suscipiendus est. 

Capitulum I. Venite, etc. vita sunt. — Hœc sunt verba tua, etc. 
Proœtnium 4) carnem meam, ai , a2, c3, fi, gi, g2, 1/ = 

meam carnem, ceteri. 

— sanguinem meum, a/, a2, 12 = meum sanguinem, ceteri. 
5) et ego in illo ^^ et ego in eo, p5. 

Capl't I. 

Titre) reverentia = devotione, cr , C2. 

— sit suscipiendus = sumendus sit, d2, d3 ; suscipiendus 
est, s3. 

cum quanta reverentia et devotione sacratissimum domini- 
cum corpus et sanguinem sit sumendum, di ; cum quanta pur:- 
late et reverentia Christus est sumendus, /12; cum quanta pu- 
ritate et reverentia Christus est suscipiendus, m8 ; cum quanta 
sit devotione Christus suscipiendus, n4. 
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Le titre est omis dans mi. 

i) Haec sunt vcrba tua = Tua haec sunt verba, my. 

— non une tempère = non in uno tempore, ci , h2, m8, s3, 

— prolata = prolata sunt, my. 

— conscripta = scripla, h2, m8, qi . 

2) tua sunt verba = tua verba, bi , b2, ci, C2, c3; tua sunt et 
vera, h2, m8, qi , S2, s3, ui; tua sunt haec verba, «^. 

3) mea edidisti A, p5, si. 
mea ea edidisti B, ei , (2. 

4) ut aptius, c/ s= ut aptius sive arctius, ai, 02; ut altius, di, 
d2, d3,f2; ut arctius, ceteri. 

5) plena dulcedinis et dilectionis = plena et dilectionis et 
dulcedinis, my. 

— mysteria me réverbérât = mysteria réverbérai, s3. 
6)onerat me muititudo A, m/, my, 114, si, 

onerat muititudo B. 

7) ad te accedam = ad te veniam, a2. 

— ut immortalitatis A, p3; et immortalitatis, ci, C2; ut in 
mortalitate, 13. 

et ut immortalitatis B, e3. 

— cupiam obtinere = cupio obtinere, di, d3, fi, mi; cu- 
piam habere, my. 

8) ad me omnes qui = ad me qui, mS, s3. 

9) o dulce = o dulcedo, m i . 

— amicabile = amabile, g2; admirabile, h2, qi. 

— quo tu domine, ai, b2, ci, c3, f2, h2, m3, m8,p3,p5, qi, 
ui ■=. qui tu domine, C2; quod tu domine, a2, bi , di , d2, d3, 
€2, e3, e4,fi,gi, g2, ii, 12, 13, mi, mj, si, S2, s3 ; quare tu 
domine, ei, 

— egenum et pauperem invitas = egenum invitas et paupc- 
rem, s3. 

1 1) cœlorum te non capiunt=: coelorum Deus non capiunt, ?ny. 

12) Quid sibi vult = quid vult, ci. 

— amicabilis = amabilis, my. 

i3) ausus ero ^= ero ausus, di; ausus sum, ?ny. 

— qui nihil boni mihi conscius sum = qui mihi, e/; boni 
conscius, h2; qui nihil boni sum conscius, 114. 

— unde possum A, p3, qi; unde praesumere possum, n^. 
unde possim B, ci,ei. 
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lire ad te, my. 
introducam te, bi, bi. 



— prœsumere = 
14) le introduca 
i6)Nisiiu = namnLSJ, cr 

— domine hoc diceres =^ domine diceres, c/. 

— attenlaret, al, as. e3, £4, As, mS, 714, p3. p5, qi, Ji,l 
s3,ui = lenlarel, bi. bi, ci, e3,c3, di.da. d3, et, e3,fi,i 
gi.g3, il, (a, 13, mi. my. 

1 7) Noe vir justus == vir justus noe, ci; justus fUit, mS. 

— me polero ^ polero me, c;. 

— cum revereniia sumam = cum reverenlia summa.t/,- «^ 
re et esseniia, mi. 'n3, my. 

1 8) quam et mundissimo ^ quam mundissimo, bi. 

— vtfsiivit auro ^^ auro vesiivil, m/. 

— in ea reponerel = in eis reponeret, ai.fi.gi, ii 

— audebo te condîtorem iegls ;= quomodo audebo te treille 
rem legis, my : audeo te, gs. 

— ac vita: = et vitic. s3. 

— suscipcre = suscipere in corpore meo peccaiis subdilo, 
my. mS. 

19) Magnifîcum templum A, 
lemplum magnificum B. 

~ fœderis clangore A, ui; fœderis elongare, d3. 
fadcris in clangore B, (3. 

— clangore buccin* ei jubiio = clangore .lubarum et bucci- 



iubili 



; bu ce 



bi prxparaium ^= in loco slbi prsparato, cl. 
dévote novi horam — expendere horara novi 



- in I0CU1 

- «pend, 
dcvoïc, my. 

— et uiinam vel semel digne fere mediam ^ et uiïnam semtl 
mediam horam, my; vel fere semel mediam digne, ci; scmim(- 
diam, '14; fere dimidiam, ni*. 

30) tibi agere studueruni = libi sluduerunt, my, mS; slodiK- 
runl. Heu me misetum quam pusillum est, di, di, d3. 
ai) expleo tempus — expleo temus, gi; expleo tîmoris, 

g2.il. 

Le tcxie porte, expleo tempus. Prîmilivemenl ^/ poriail «tlt 
lc;on, qui est la bonne. Un correcteur a effacé le jambage tluf 
et a laissé, temus. Par suite, le Songer, (gi) et VUniii. Ci'Jflfi^ 
lu, sans doute, temoris, et écrit, tîmoris. 
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a3) in tua salulari Dcilatis prîeseniia = prassenlia deitatis, 
b3,k2, ml, m', mS; prx&enlia salutari deitatis, qi;lux dei- 
latis saluiari prœseniia, a2, e3, s3, ui. 

— cogiiaiio nulla = cogitaiîo tum nuila, m?. 

— non angelum :^ non ad angelum, ci . 

34) Est lamen magna distantîa, ai , ci = est tamen distantia 
magna, ax; et tamen valdc magna distantia, e3; ei lamen 
valde magna est distantia, nij; et tamen valde est magna di- 
sianiia, m8; est tamen valdc magna disiantia, céleri. 

— foederis cum suis = fœderis domini, c/. 

— cum suis ineffabilibus virtuiibus = cum ineffabilibus virtu- 
libus tuis, mj. 

— inter legalia illa sacrificia futurorum prœfigurativa ^ îlla 
sacramentorum futurorum figurativa, m;; Jtlo Tuiurorum prx- 
figurativa, mS. 

— corporis lui, ai, ai, e3, fi, gi, g?, ii, ii, my, mS, sa, 
s3 = lui corporis, ceteri. 

— veram... hosliam...comple[ivam =vera... ho5(ia...comple- 
tiva, a2. 

aS) non magis ad tuam vcnerabilem inardesco praesentiam = 
non magis ad luam vcnerabilem inardesco prssentîam, cj.^i, 
ii; ad tuam vcnerabilem non magis inardesco, e3, s3; ad tuam 
non magis, m-j, m8. 

36) Cur non majorî me prœparo = cur majori me non prte- 
paro, &/, 62, CI, ca, c3; cur non majori pricparo me, ej, es; 
cur me non majori, n^. 

— praîparo sollicltudine = sollicitudine dispono, 017. 

— ad tua sancla sumenda =^ sancta sumenda sacramenia, 
S'.g^- 

— illi aniiqui sancti patriarcha; = illi antiqui patriarcha; san- 
n'\,bi, bî ; iUl sancti aniiqui pairiarchx, /;, s^; illi aniiqui 
patriarcha;, hi, mS. 

Cl prophète, manque dans ci. 

— reges quoqueet principes — reges et principes, my , niS. 

— demonstraruni = monstraverunt, bi , bz, a, c3; monsira- 
runi. Cl; demonsiravil, d2; demonslraverunt, e3, hi, m8, «4,, 
jJ,-demonstrarenl,/2. 

— culium divinum = divinum culium, s,3. 

27) rex devolissimus, a/ = devotissimus rex, ceteri. 
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— bénéficia olim indulla = bénéficia dei olim, mj; bénéficia 
induita patribus, m8. 

38) quas edidity au lieu de, psalmos edidit» dans my. 

— spirilus sancli = sancti spirilus, my, m8. 

— deum laudare = laudare dcum, ci , my. 

29) agebatur lune = lune agebalur, my, m8. 

— devolio ac divinae laudis = devolio ac divinis laudibus,»;. 

— in praesenlia sacramenli = in praesenlia venerabilis sacra- 
menii, m8. 

30) alla sedificia, ai , aa, ci = ampla lemplorum conspiciunt 
aedificia, di , d2, d3; el ampla aedificia eorum, m/; ampla «di- 
ficia lemplorum, ceteri. 

— ossa ipsorum = ossa eorum, bi, b2, ci, C2, ha, «^, qi- 

— praesens es hic = praesens hic es, bi, b2; praesens et hic, 
ei; praesens hic in allari deus, m/; praesens esl, s3, 

— apud me in allari = in aliari apud me,//. 

— sanctus sanctorum et dominus angelorum, ai, a2 = 5an- 
dus sanclorum creatorbominum ei dominus angelorum, ce/^" »' 
...hominum creaior... ci; creaior omnium, ei, €4; creator om- 
nium hominum, n^. 

On ne voit guères ce que vient faire rinterpolalion, creaior 
omnium, ou, creator hominum, entre les mots, sanctus sancto- 
rum et dominus angelorum. 

3i) in taiibus videndis = in lalibus videndum, m/; in laiibus 
scribendis, ^2. 

— est curiositas = curiositas est, e3, vi8, si , S2, s3. 

— modicus reportatur emendationis fruclus = modicusrepor- 
labitur fructus emendationis, ci. 

— maxime ubi = maxime tamen ubi, qi; nam levis sine, s3. 

— ubi est tam = ubi est lolus, mi , my. 

— tam levis = tam levé, 62. 

— sine vera contritione =sine contritione, ^/, d2, d3: maxi- 
me ubi non est cum vera contritione discursus, h2, m8. 

32) altaris lotus praesens es = altaris praesens est, my. 

— Deus meus = dominus meus, s3, 

— digne ac dévote = digne et dévote, b2, mj, m8. 

33) Ad istud autem, a/ = ad islud vero, ceteri. 

— nec curiositas aut == vel curiositas vel, bi , b2; nec curiosi- 
tas vel, CI , c3; vel curiositas nec, C2; aut curiositas aut, h2,n^'> 
my, m8, qi. 
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aut sensualltas, manque dans e/. 

— spes et sincera = spes sincera, mj. 

34) sumendum proponis = proponis sumendum, g2: sumen- 
dum, manque dans mj. 

35) omnem intelleclum = inlellectum omnem, bi , b2, 

— devotorum corda = corda devolorum,//. 
Ce n' manque dans dS. 

36) veri fideles=vere fidèles, bi, b2, ci, C2, c3, h2, m8, qi, 

37) norunt tanium Chrisli = norunt Christi, b2, 

— Christi fidèles = fidèles Christi, my. 

— peccatis servientes = peccalis vivenles,//; peccatores, my. 

38) virtus amissa = gralia amissa, b2. 

— deformala = reformata, // . 

3o) sentiat ampliores = ampliores sentiat, my, m8. 

40) tamen valde = tamen est valde, h2, mi , my, m8. 

— valde et = valde, manque dans ci . 

— affectu trahimur=affectione trahimur, h2, 12, m8, 114, qi , 
SI , S2, s3, ui. 

— spes salvandorum = spes salvationis, e3, s3; spes salvatio* 
nis nostrac, my, 1x4. 

in quo... mcritum, manque dans m8. 

41) fruitio = fruitio est, my. 

42) itaque valde = itaque est valde, my, m8, 

43) caecitas et duritia cordis =caecitas cordis, mi , my, m8. 

— etiam ad inadverteniiam, bi , b2, c3, di , d2, e2, e3, 04, 
f2, fri , g2, il, SI, S2, s3. Il i = ctiam ad invertentiam, a2; 
etiam in advertentia, ci; ctiam in advertentiam, ai , c3, d3, ei , 
h2, 13, n4, p3,p5, qi; etiam ad advertentiam, mi, my; etiam in 
inadvertentiam, mS. 

— defluere = delluetur, mi, my. 

44) celebrari audirent A; celebrare audirent, €4. 

B celebrari vidèrent, qi, si, S2, s3, ui ; celebrare videront, 
71^, ;75,;75; celebrari viderentur, h2, m8 ; celebralurum vidèrent, 
mi , my. 

— consecrarelur sacerdote = sacerdote consecraretur, my. 

— et talem =^ et ad talem, m8, si. 

45) facti sacerdotes, ai = facti sunt sacerdotes, ceteri. 

— offertur Christus = christus offertur, b2. 

— ad hominem = ad homines, my, m8. 
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— communio diffusa = communio est diffusa, e3, $3, 
46) bone Jesu = jesu bone, e3, mi, my, m8, si, sa, 55. 

Cap. II. 

Titre) Quod magna = quia magna, f2; sequitur magna, m;. 

— bonitas et caritas = caritas et bonitas, ci . 

— caritas Dei = et Dei bonitas, di. 

— in sacramento = in sacramento altaris, di; in sacramento 
eucharistiae, ei, 

— in sacramento exhibetur homini = in sacramento homini 
exhibeiur, a2, di, S2, s3; in sacramento exhibeatur, ta; exhi- 
betur in sacramento exhibetur, d2, dS, €2, p5, qi; exhibcnda 
homini, mi, my. 

Le titre manque dans m8, 
i) confisus = confixus, //. 

— accedo aeger ad = ego miser et aeger ad, mi, mS; miser 
vel aeger ad, m/. 

— et sitiens = manque dans ci . 

2) unde mihi hoc, ai , 02, bi , b2, ci, C2, c3, e4,fi,f2, IS = 
unde hoc ut, h2; unde hoc mihi, ceteri. 

3) mihi tcipsum = mihi temetipsum, ci , my. 

4) coram te = apud le, mi , mJ, my. 

— et quomodo tu A, m8, qi. 
et tu quomodo B. 

5) boni in se habet = boni in se est, ci . 

— habet unde = habet ut hoc, my^ m8. 

— ipsi prasstes, ai , s3 = illi praestes, ceteri. 
6)tuam bonitatem = bonitatem luam, 04, my, mS. 

— pietatem... caritatem, my, mS. 

— ago propter = ago libi propter, m/. 

7) temetipsum enim hoc = temetipsum hoc, ci. 

8) tibi hoc = hoc tibi,//, 12, my. 

— et tu sic fieri = et sic fieri, ci; et tu hoc fieri, g2; et lu 
fieri, my. 

— et utinam = ut etiam, a2. 

— non obsistat =- non subsistât, b2. 

9) susccpiione -^ sumptione, my. 

— cxplicare potcns = potens explicare, e3, my, m8, s3. 
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lo) in hac communione = in hac sacra communione, mj; in 
loc meo accessu, m8. 

ii)tuam infinitam bonilaiem = luam bonitatem infinitam, 
r3, my ; bonitatem tuam infinitam, mS. 

— humiliando .. exaltando = humiIiandum... exallandum, s5. 
12) Laudo te = laudo igitur te, h2, mi, m3, mj, qi; laudo 

ergo te, m8; deus meus laudo te, 13; lauda te deus meus et 
exalta, ui. 

— exalto in aeternum = in aeternum exalto te, ci ; exaltabo 
te, // . 

14) et tu inclinas =• et inclinas, bi , b2, ci, C2, c3, di,fi; tu 
inclinas, ei; ecce tu inclinas, p3, p5, si , S2, 

— ad te respicere = respicere ad te, h2, mi, m3, my, m8,qi; 
manque dans 714. 

i5) esse mecum = mecum esse, mj. 

— me invitas, ai = invitas me ad, e3, h2, mi , mj, mS, s3; 
invitas ad, ceteri. 

16) dare vis = vis dare, my. 

— quam teipsum ^= quam temetipsum, mj. 

17) laudes tibi pro bis = laudes pro his tibi, bi, b2, ci, C2, 
c3, p3; laudes pro his debentur, mj, 114. 

18) convivium, manque dans mj, mS, 

19) admirabilis = mirabilis, my. 

— virlus, ai, a2 = virtus tua, ceteri. 

— ineffabilis = infallibilis, ci, e4. 

20) quod ipse jussisti = quod tu ipse jussisti, bi , b2; quod 
jussisli, ci; hoc quod jussisti, 714. 

21) et fide = ac fide, e3, m 7, mS, s3. 

— ac humanum = et humanum, e3, g2, mj, mS. 

— specie panis = panis specie, ci. 

— manducaris =• consumeris, my. 

22) nullius habes = nullam habes, my, mS. 

— corpus immaculatum, ai, S2 = corpus meum immacula- 
tum, ceteri; corpus meum, manque dans i2, 13, mi , my. 

— saepius valeam tua celebrarc A; saepius valeam celebrare 
tua, CI , C2; saepius tua celebrarc mysleria merear, h2. 

saepius tua valeam celebrare B. 

— memoriale pcrenne = memoriale luum perenne, my. 

23) et gralias âge deo, manque dans mj, m8. 



— 410 — 

24) Christi corpus = corpus chrisli, //, m8. 

25) elenim = enim, my, vî8. 

— propitiationis ejus numquam exhauritur = praeparatio/7;j 
cjus numquam minuitur numquam exhauritur, a2; numqum 
cxirahitur, b2. 

26) Ideo nova = igilur nova, 12. 

— renovatione = innovatione, ^12, mi, my, niS, qi. 
debes, manque dans my. 

— saluiis mysterium = salutis luae mysierium, 62; saluiis 
nosiraî mysterium, my. 

27) célébras aut = célébras vel, my. 

— codem die = eadem die, 62, mS. 

— virginis descendens = virginis primum dcscendens, «17. 

Cap. m. 

Titre) utile sii = utile est, ci; manque dans m8. 
i) venio ad te = ad te venio, e3, m8, si. 

— et laetificer = ut laetificer, 62, c3, 

— convivio sancto tuo = convivio tuo, ci, 

2) spes =- et spes, s3. 

— gloria - - gloria meo, my. 

3) ergo hodie animam = ergo animam, my. 

— servi tui = famuli tui, ci . 

— quoniam ad te = quoniam ad Jesu, b2. 

— te domine Jesu = le Jesu, bi ; jesu christi, c/, 13. 

— animam meam levavi = animam levavi, fi. 

4) dévote ac -— dévote et, ci . 

— introduccre A, c3. 
inducere B, //; rcducere, qi . 

— merear a le — a te merear, my, s3. 

5) corpus tuum = corpus mcum, bi , b2, ci ^ C2, c3. 

6) Tradc te mihi = trade me tibi, mS, s3; trahe ergo me libi 
sutlicii mihi, fJiy. 

S) vivcre non valeo -- vivcre non possum, s3. 
9) Idcoque oportet ^^ idco oportet, bi, b2. 

— salutis meac rccipcrc = salulis te accipere, my. 

— si fucro = si forte fucro, 62. 
iraudalus, manque dans ^2. 
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10) varies curans = varios sanans, ci . 

— languores aliquando = languores eorum aliquando, my. 

— jejunos dimiiiere = dimitlere jejunos, bi , b2; dimittere 
eos jejunos, 12. 

1 1) hoc modo mecum A; modo mecum, bi. 

— hoc mecum modo B; mecum hoc modo, p3;YiOZ igilur 
iTîodo mecum, qi . 

12) Tu es enim = tu enim, m/, m8. 

— suavis refectio = refectio suavis, ci . 

— te digne = digne te, my. 

i3) mihi quidem est = quidem mihi est, b2, c3,e4, si,s2, s3. 

— qui tam saepe laboro et pecco, ai, bi , b2, 64, h2 = qui 
tam saepe laboro et peto, c3; qui tam saepe labor et pecco, 02, 
di, d3, ei, e3, fi, f2,gi, g2, ii, 13, n4,p3, p5, si, S2, s3; 
qui tam saepe mihi labor et pecco, ci; qui saepe labor et pecco, 
d2, mif my, m8, 

— ac sacram = et sacram, s3. 

— sacram corporis tui = sacram corporis Christi, d2, d3; sa- 
cram tui corporis, bi , b2, ci, C2, c3, 04, fi, qi; sacramenti 
corporis tui perceptionem, h2, 114; sacram corporis perceptio- 
nem, mi , mj. 

— mundem et accendam = munder et accedam, my. 
14) sensus hominis = sensus hominum, bi , b2, ui . 

— mox ad pejora = plus ad pejora, ci ; homo maxime ad 
pejora, my. 

i5) Retrahit... conforlet = relrahat confortet, m8. 

16) Si enim modo saepe = si enim mea causa saepe, b2, c3. 

— et tepidus = aut tepidus, my, s3. 

— communico et celebro, ai, a2, m8 = ... aut... ceteri. 

17) non sim aptus nec = non aptus et ad, ci , C2; non sum 
aptus nec ad, d3, e3, p5, s3, ui; non sim aptus communicare 
nec ad celebrandum dispositus, mi, my;.., aut ad... m3. 

— tantae graliae = tantae gloriae, s3. 

— A participem me exhibere vel praebere, ai, a2,ci, C2, c3, 
fi,f2, gi, g2, il , i2, 13; participem me exhibere, bi , b2, di, 
d2, d3, ei, €4. 

B participem me praebere, e3, h2, mi, my, m8, 114, p3, p5, 
qi, SI, S2, s3. 

18) Nam haec est una := nam haec una, bi, b2, C2, c3, s3; 
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nam haec via, 12; nam via haec, 13; nam haec est vera, m;. 
—• principalis fidelis animae ■= principalis animae, m/, «17. 

— peregrinatur a le = peregrinalur homo a te, mi,mj;,..d 
te, CI, C2. 

— ut sit saepius A. 
ut saepius B. 

— devoia = dévote, ai , c3, 12, 13, p5, qi ; ce mot manque 
dans mi , my, 

19) domine Deus creator = domine creator, s5; deus meus 
Creator,//. 

— digneris venire =^ dignaris venire, b2, c3, e3, m8, si. 

— divinitate = deitale, €4. 

20) dominum Deum suum = dominum suum et Deum suum, 
my. 

— meretur dévote suscipere =• meretur suscipere, s3; mere- 
tur accipere, m8; dévote suscipere et in tui, manque dans wy. 

21) quam diiectum inducit hospilem = quem dilectum susci- 
pit hospitem, my, 

— prae omnibus dilectis = prae omnibus dilectum, h2, mi, 
my, m8, qi . 

22) dulcissime dilecte meus = dilectissime et dilecte meus, mj. 

— omnis ornatus = omnibus ornatus, ci . 

— laudls habeni = habent laudis, ci . 

— tuae est largitatis == est tuae largitatis, my, m8. 

Cap. IV. 

Titre) praestantur dévote communicantibus = praestantur 
communicantibus, m8. 

i) in benedictionibus =^ in benedictione, c/. 

— magnificum = permagnificum, mi, m3, my. 

— ac dévote = et dévote, b2, mi, m'j, 174, qi . 

2) et a gravi lorpore := et gravi torpore, c3, e3, h2, mi , m3, 
mS, p3y qi , s3; et gravi corpore, fuy, U2; et a gravi corpore, ei , 
C2, p5. 

3)gustandum = gusiandam, a2, bi, c3, si, S2. 

— tuam suavitatem A. 
suavitatem tuam B. 

— plenarie latet = in fonte plenario latet, p3; in fonte pie- 
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laria lalet, p5; latet plenarie, e3, h2, mi, mS, qi; laieat ple- 
larie, s3; latent plenarie, ui; latet plena, m'y; latet plena- 
"ia, m8. 

4) Illumina quoque oculos = illumina oculos, mj. 

— indubitata fide me =indubitate,a2; indubita me,62;indu- 
:>ilata me fide, di, h2, mi , m3; fide indubitata me, my; indu- 
bitata tuaî fide robora, m8. 

5) Est enim operatio = et operatio, my, 

— tua sacra institutio = tua institutio, h2, mi, my, tnS, qi; 
tua sancta instruction n^. 

6) subtilitatem = sublimitatem, mj. 

7) Quid ergo = quid ego, s3. 

— tam alto sacramento secreto, a/, c3,fi = tam alto secrelo, 
a2, bi , b2, €2, 124, S2; tam alto secreto sacramento, ci, C2, h2, 
mi , my, m8, qi, ui; tam alto sacro secreto, di,d2, d3, ei, e3, 
e4,f2,gi,g2,ii,i2,l3,p3,p5,s3; de tam alto sacramen- 
to, SI. 

8) cordis = cordis mei, di, d2, h2, mi, my, m8, n4, S2, 
s3, ui. 

— in bona firma fide = in bona et firma fide, ci , di, d2, d3, 
m3; et bona firma fide, C2. 

— jussione = visione, a2, ci . 

— et reverentia... et vere = ac... ac, si. 

— cum spe = cum firma spe, ci . 

9) ut te suscipiam = ut te resumam vel suscipiam, my. 

— et meipsum = ut meipsum, s3. 

— tibi in caritate uniam = in caritate tibi uniam, i2, s3. 

10) tuam precor = precor tuam, my, m8. 

— imploromihi donari=mihi adhuc imploro, my ; imploro 
donari, m8, s3. 

— perefïluam = perfluam, b2, c3, d3, m i , my; peraffluam, 7/ . 

— de nulla aliéna = de nulla alia, bi, b2, ci, C2, c3, mi, 
my, si; de nulla alia seu aliqua, 114. 

ii)vincuntur et, ai, a2, h2, m8, p5, qi = vincuntur aut, 
e3, fi, 12, SI, ui; curanlur et, mi , my; vincuntur ac, ceteri. 

passiones frenantur tentationes vincuntur, manque dans mi , 
my. 

— minuuntur =diminuunlur, n4. 

— incepia = accepta, ci. 



— 414 — 

12) infîrmitatis humanae = infirmitatis mes, ci. 

— doctor consolation is, ai, a2 =^ dator consolationis, ceteri. 

— multam ipsis = multam ipsius, ai, my, 

i3) variam tribulationem = varias tribulaliones, ci,e4,fi. 

— dejeclionis propriae = propriae dejectionis, my, 

— tuae protection is, ai, eS, m8 = protection is tuae, cettrl 

— ut qui anxii primum = anxii primo, ci; ut qui primum 
sine afTectione se ante communionem senserant, mj; ut qui 
primum tepida afifectione se ante communionem senserant,m/; 
ut qui primum se sine affectu ante communionem senserunt,h, 

14) tuis ita dispensanter A ; tuis electis ita dispensanter, IS. 
tuis dispensanter B ; electis dispensanter, n^. 

— et patenter = et potenter, m/. 

— quam nihil ex semetipsis habeant A. 
quantum infîrmitatis ex seipsis habeant B, h2. 
i5) ac indevoti A. 

et indevoti B, h2. 

— indevoti ex te autem ferventes, alacres et devoti esse = 
indevoti esse, ai. 

17) ignem copiosum A ; ignem, manque dans ai . 
copiosum ignem B, h2, 

18) ignis jugiter ardens = ignis scmper ardens, ci, mj,mS. 

— semper pienus et superabundans = semper et superabun- 
d3.ns,gi,g2. 

19) inde guitulam modicam A. 

B modicam inde guttulam, e3, nu, m8, n^, p3, p5, si,s2, 
ni ; saltcm modicam guttulam, m/; modicam guttulam inde, ç'.* 
inde modicam guttulam, s3; modicam inde guttam, h2. 

— ut non pcnitus = et non penilus, si . 

20) ChcTubim et Scraphim, ai , 02, 12, B. 
Seraphim et Cherubim A, moins ai , a2, 12. 

— conabor tamen = conabor me, 62, c3. 

— ex humili sumptione = ex abundanii sumptione, ^7. 

— conquiram= consequar, m/. 

21) bone Jcsu A. 

B Jesu bone, eJ, 1x4, p3, p5, si, S2 ; Jesu salvator bone, h2, 
mi , m/, m8, qi , s3, iii. 
qui omnes ad te, manque dans ci. 

— vocare dignatus es, ai , a2, bi , b2, ci , C2, c3, e3, hi, mS, 



s I , s3 = dignatus es vocare, di, d2, d3, ei, e4, fi, f2,gi, 
^2, il, 12, 13, mi, mj, n4, p3, qi, S2, ui ; dignatus es ad le 
'Vocare, p5; dignatus vocare, e2. 

— venite omnes, ai , a2,fi, g2, m8 ==■ venite ad me omncs, 
<^eteri. 

2 2) passlonibus implicor = passionibus multis, mj. 
non est qui adjuvct, manque dans b2. 

— qui liberet = qui me liberet, b2, 

— et omnia mea = et anima mea, m/. 

23) Suscipe in, ai, a2 = suscipe me in, ceteri. 

— ut cum frequentationc = et ut frequentationem, m/. 

— mysterii crescat, ai , a2 = mystefii tui crescat, ceteri. 

— meae salutis et devotionis, ai -■= meaesalutis devotionis af- 
fectus, a2; in me devotionis affectus, ei, n4 ; noslrae devotionis 
affeclus, i2, 13; meae devotionis affectus, ceteri. 

Cap. V. 

i) Ângelicam puritatem =- angelicam dignitatem, mj. 

2) Non enim lioc debelur meritis, ai , a2, m8= non hoc me- 
ntis, bi, b2, CI, c3; non hoc debetur, C2; non enim hoc debe- 
tur, 13; non enim meritis hoc, 1x4; debetur homini, mj ; non 
enim hoc meritis debetur, ceteri. 

— ut sumat, a/ = et sumat, ceteri. 

3) Grande mysterium = grande ministerium, si, S2, s3. 
Juxia lenorem et sensum tituli et textus capilis reponitur ex 

Cod. Gérard., grande ministerium, quam lectionem firmat con- 
sequens ratio, Sacerdos quidem minisler est Dei. Et ipsam Cod. 
Antuerp. scriptor emendasse videtur, licet vulgo Editiones dictœ 
authenticae servent, mysterium. Cxterum ea vox forsan per 
contractionem, cum liltera i simplici, reperitur in Charta Phi- 
lippi Pulchri, etc., vice ministerii. Confer Gloss. Ducange, 
verbo mlsterium. (Gence.) Il n'y a pas à douter que si le pas- 
sage, Grande mysterium et magna dignitas, devait se rapporter 
nécessairement au no suivant, la leçon, grande ministerium, se- 
rait préférable. Mais s'il se rapporte au n* précédent, ainsi qu'il 
paraît plus logique, la leçon, grande mysterium, s'impose. Est-ce 
que l'auteur ne vient pas de parler de ce privilège mystérieux, 
par lequel l'homme a reçu la grâce du sacerdoce, privilège qui 
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n'a pas élé concédé aux Anges? N'est-ce pas un sublime mys- 
tère en môme temps qu'une haute dignité ? 

4) in ccclesia rite A. 
rite in ccclesia B, h2, 

5) Sacerdos quidem =^ sacerdos enim, €2. 

— minister est Dei = minister dei est, ci; minister dei, di. 
utens verbo Dei, manque dans bi, b2. 

— per jussionem = per visionem, a2. 

6) ibi principalis est = ibi est principalis, b2, ci, c3; princi- 
palis ibi est, e3, s3; ibi, manque dans my. 

— auclor = actor, mi , my. 

In Cod.Antucrp.scriptum,actor,etitaEdd.Nuremb.etLugdun. 
Sed in Codd. et Kdd. pervetust., auctor, a voce subsequenii ope- 
rator, ut causa ab effeclu, distinclius. Et sic vel a Rosweydo 
ipso emendalum. (Gence.) Si Gence avait pu examiner le ms. 
de Kempis, il aurait vu qu'en effet, primitivement, le ms. portail, 
actor, mais qu'une correction bien marquée avait rétabli, auctor. 

7) aut alicui = aut alteri, ci , C2; vel alicui, b2, 

8) cum timoré = cum tremore, h2, 12, mi , mj, m8, qi . 

— ad hoc opus = ad hoc corpus, m3, mj, m8, p3, p5, qi , ui ; 
ad hoc sacramentum, mi. 

9) Attende igitur A, e3; attende igitur tibi, i2. 
attende tibi B. 

— vide cujus ministerium tibi traditum = vide cui ministe- 
rium traditum, m/; vide cujus mysterium traditum tibi est, a2. 

— manus episcopi =^ manus christi, di , d2, d3. 

1 1) sed arctiori jam = sed majori jam, si; jam, manque dans 
b2, my. 

12) omnibus virtutibus débet esse = débet esse omnibus vir- 
tuiibus, CI, 

i3) non est cum, ai , a2 = non sit cum, my; non débet esse, 
7}iS ; non cum, cctcri. 

14) vices geiit = vices tenet, my. 

— et pro omni = et omni, 7Jiy, mS. 

— populo = populo SUO, CI . 

i5) Habet anle = habet namque, 04, 

— ante se et relro =■ ante se et post se, c/. 

— ad memorandam = ad memoriam, my. 

16) Icrventer studcat = fréquenter studeat, c/, my, p5. 



— in casula portât ■= in cassula portât, a , m8 ; portât in ca- 
sula, m 7. 

1 7) Post se cruce signatus est -=- post se signatus est, mj, m8, 

— iilata abaliis A; illata ab his clementcr, n^. 
ab aliis illata B, b2, ha, 

— clementer pro Dec = pro Deo clementer, sS. 

18) aliorum etiam commissa = aliorum commissa, //, m8. 

— par compassionem defleat= defleat pér compassionem, 62; 
par compassionem, manque dans mj. 

— se médium inter = se inter, my, 

— Deum et peccatorem = peccaiorem et deum, bi, b2; inter 
deum et hominem médium peccatorum, m8. 

— nec ab obiaiione A, m8. 
et oblatione B, e3. 

-»- sancia torpescat = sancta et oralione, m8. 

— impeirare mereatur, my, m8. 

19) Deum honorât = honorât deum, ci. 

— participem effîcit = participem facit aliter efficit, ai ; et 
sese omnium bonorum participem efficit, manque dans mj. 

Cap. VI. 

Titre) ante communionem = ad communionem, eS, s3, ut ; 
ad sacram communionem, mi , my; le titre manque dans m8. 
i) Domine, manque dans ci . 

— dignitatem Domine ac meam vilitatem = dignitatem ac 
meam vilitatem domine, e3, my, s3; et vilitatem meam, m8. 

2) indigne me = me indigne, bi , b2; et indigne, w^. 

— non accedo = non accessero, my. 

Gencc signale les variantes, ingero, et, consolator. Nous ne 
les avons trouvées dans aucun ms. 

3) Deus meus auxiliator = deus auxiliator, ci; S2 écrit, con- 
ciliaior; c3, consciliator. 

4) aliquod brève, ai , b2, ci, c2, m8, qi = brève aliquod, 
ce te ri. 

5) tibi praeparare = libi parare, 22. 

— salubriier tuum ^= tuum salubriier, my. 
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Cap. VII. 

Titre, manque dans m8. 

1) Super omnia cum = super omnia vel semper, my. 

— cum summa humilitale = cum humilitale summa, s3. 
oporlet, manque dans m8. 

— accedere Dei = dei accedere, ceteri. 

2) luo vera = luo cum vera, 12. 

— eam munda = eam nuda, ci, €4, fi, g2; cam, manque 
dans m8, 

— aut scias = ac scias, s3; et scias, my ; aut scias, manque 
dans mS, 

3) peccatorum tuorum in = manque dans g2; peccalorum 
in, b2. 

— magis in speciali = magis magîs in speciali, as; magis in 
spirituali, ci ; in speciali, bi , b2, 

— patitur = patilur cum, ci . 

— cordis cunctas confitere = cordis cunctas confidere, ci; 
cordis confitere, bi , b2; cordis lui cunctas confitere, qi. 

4) a adhuc ita = adhuc tam, ci . 

— miindanus =^ mundo, my , 

— immortificalus = mortificatus, 62. 

— b)s3cpe multisvanis phantasiis = saepe multis variis phania- 
siis, b2t CI, C2, c5, //, /2; multis saepe vanis phantasiis, s5; 
sœpe multis phantasiis, w^. 

— e) et carnis commoda = et ad carnis commoda, 62, p3 ; ad 
lascivias et carnis commoda, ei; ad luxurias et carnis com- 
moda, n4. 

— f) nova audicnda = nova capienda et audienda, ci. 
ad humilia et vilia, ai,a2 = ad humilia et abjecta, 

ceteri. 

— g) et tam parcus A. 

lam parcus B, bi , ci , di , d2, d3. 

— h) ad tacendum = intacendo, b2, si, S2, s3. 

— k) lam surdus ad Dei verbum = tam surdus super vcrbum 
dei, juy. 

— m) ad vigilias sacras = ad sacras vigilias, my, jhS. 

— o) tam raro tibi bene collectus A. 



B tam raro bene collectus, p3, qi; lam raro tibi plene 
collecius, e3, ui; tam raro plene libi collectus, p5, si, 82, s3; 
tam raro plene collectus, m8; lam raro plene recollectus, mi, 
ni/, 124, 

— p) ad iram, manque dans a2. 

— r) laelus ad prospéra = laetus in prosperis, my. 

— s) et modicum = et ad modicum, si. 

5) propositum semper emendandi = propositum emcndan- 
dl, mi, m3, my , 7n8, n4. 

6) in honorem =• in honore, ci. 

— holocaustum = in holocaustum, m/, m8, 

— quatenus sic digne A, n^. 

quatenus et sic digne B; quatenus etiam digne, m/. 

— salubriter suscipere ■= fideliter suscipere, b2. 

7) corporis Christi = corporis sui, s3. 

— et in communione ■= et communione, my. 

8) Si homo fecerit A. 

si fecerit homo B, 62; si fecerit hoc, n^. 
vivo, manque dans s3. 

— qui nolo = quia nolo, €4, m8. 

— sed magis = sed ut magis, //, mS. 

— cuncta ipsi indulta erunl, a/ = cuncta indulta sibi erunt, 
di ;omn\a sibi indulta erunt, mi, m/; cuncta sibi indulta erunt, 
ceteri. 

— indulta erunt. O ineffabilis clementia dei quam cito propi- 
tiaris domine et indulges his qui veniam volunt, di, d2,d3. 

Cap. VlII. 

Titre) Christi = Crisli Jesu,t//. 

— et propria resignatione = et suiipsius resignalione, U2, 
i) Sicut ego meipsum = sicut meipsum, w;/. 

— nudo corpore = mundo corpore, //. 

— nihil in me = in me nihil, m/. 

— placationis iransierit A. 
placationis transiret B. 

— tu lemetipsum = tu teipsum, my, m8, s3. 

— affectibus =• affectionibus, ci . 

— quanto intimius = quanto inlimus, c/. 
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a) ut te studeas = ut studeas te, s3; tu studeas ex integro te 
mihi, mj; mihi ex intimo, ci, 

3) praeter temetipsum, ai, a2 = praeter teipsum, ceteri. 

— datum tuum sed = datum sed, b2, my, 

4) sufficeret = sufficit, m3, mj. 

— tibi omnibus habitis praeter = tibi in omnibus habitis tuis 
praeter me, s3. 

— nec mihi placere = nec placere, s3. 

5) et da te totum pro Deo = et da te totum deo, 62; et da le 
solum pro Deo, s3, 

— oblatio= oblatio tua, m/, mj. 
Le n* 5 manque dans m8. 

6) etiam totum = etiam tibi totum,//, (2, S2; etiam tibi cor- 
pus, mj; etiam corpus meum, m/, m^,^/; etiam dedi totum,^^. 

— corpus meum et sanguinem in cibum = corpus mcum in 
cibum et sanguinem in potum, mi , m3, mj. 

7) erit inter nos = inter nos erit, 62, di , d2, d3, ei, e2, 
n4, U2. 

8) Ideo omnia A, m/. 
Igitur omnia B, C2. 

— praecedere débet spontanea = spontanea praecedere débet, 
CI ; deberet, my. 

— oblatio = oblatio tua, my. 

— oblatio in manus Dei = in manus dei oblatio, s3. 
q) Ideo tam pauci A. 

Ideo enim tam pauci B ; ideo enim pauci, e3. 

— illuminati et libcri intus elTiciuntur=illuminantur et liberi 
in mente etiiciuntur, mi, m3, my; intus liberi, a2; illuminati, 
manque dans b2. 

10) renunciaverit omnibus = omnibus abrenunciaverit, tny ; * 
omnibus qux possidet, ci , m8, s3. 

— non potest ^-= non poterit, s3. 

I 1) Tu ergo si optas meus esse discipulus, manque dans m5. - 

— Item : qui vult venirc post me abneget seipsum et lollaL-3 
crucem suam et sequatur me. Primum pertinel ad substantiam.- 
secundum vero ad voluntalem, eJ, s3. 

C'est la seule interpolation de quelque importance qui sc:::^ 
trouve dans le Gram. Elle ne se rencontre que dans ce ms. eiM 
le Pap. 
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Cap. IX. 



Titre) Quod nos = quoi modis, mi; quibus modis, mj. 

— Deo debemus offerre = debemus deo offerte, m5, ^/;Chri- 
sto debemus offerre, 6/ /offerre debemus, 12; deo offerre debe- 
mus, 55; nostra debemus offerre, 13. 

— et pro omnibus orare = et pro nobis orare, mj ; et pro 
omnibus orare debemus, w^. 

i) tua sunt quae = tua quae, s3. 

— et in terra A, p3, qi , s3. 
et quae in terra B. 

2) perpétue, ai , 02, b2, €4, gi, g2, ii , mj, S2 = perpeluo, 
ceteri. 

3) Domine in = domine si in, ci. 

— et in sacrifîcium = et sacrificium, b2,fi, m8. 

4) hac sancta = hac sacra, m^, m8. 

— pretiosi corporis = pretiosi sanguinis, b2. 

— tibi hodie = hodie tibi, ci . 

— invisibiliter =r. invisibili, my. 

5) usque ad diem hanc A, si , 

usque ad horam hanc B ; ad hanc horam, mi , my, m8. 

— placabili altari tuo = placabile altare tuum, ftiy. 

— pariter incendas = incendas pariter, bi, b2; pariter omnia 
incendas, ci, qi . 

— comburas = combures, a2, e3, m8, s3. 

— et deleas = ut deleas, a2 ; et, manque dans n4; deleas, 
manque dans tny. 

— assumendo = recipiendo, mi, my, m8, n4, qi, 

6) et lamentando, manque dans my, 

7) ubi asto = ego sto, tni, my; ubi assisto, n4, 

8) ea unquam amplius = ea amplius, my, 
et dolebo, manque dans my. 

— paratus pœnilentiam =^ paratus sum panilenliam, g2, h2, 
;;/;, my ; paratus tamen pœnitentiam, gi. 

— pro posse = pro posse meo, mj. 

9) deus... peccaia = deus meus... omnia peccata, my, 

— salva = et salva, mi, m3, my, m8, qi. 

— sanguine tuo redemisti = sanguine redemisti, ci, e3, my. 
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10) Ecce committo = ecce ego committo, mi , mS, mj. 

— me manibus = me in manibus, ci. 

1 1) tuam non = tuam et non, b2. 

— malitiam et iniquitatem = iniquitatem et malitiam, bi, 
b2, di. 

12) offero eiiam tibi = offero tibi etiam, m/, my, w^/offero 
tibi, h2. 

— quamvis pauca = quamvis valde pauca, ci. 

— emendes = emundes, mi , fn3. 

— ad beatum = ad beatam, my. 

— finem me = finem domine me, ci . 

— et inutilem = etiam inutilem servum, my. 

i3) quoque tibi = tibi quoque, di, d2, d3, mi , my. 

— omnia desideria = omnia pia desideria, e3, si, S2, s5;pia 
desideria, my ; pia devotorum desideriorum, m8. 

— carorum =-■ cariorum, ci. 

Juxta codices Sanmartin. et Santhil. quum sit deinde, om- 
niumque carorum, hic, loco, amicorum, legeretur, meorum, 
nempe, parentum. (Gence.) 

Paragraphus secundus istiuscapitis. Domine offero tibi omnia 
peccala mca, etc., verbis sectionis primae, Offero meipsum tibi, 
etc., praîfi.xus in C. Aug. 2 et P-!d. Zain. ordinem proposilum 
invertit, quum sermo Christi proxime antecedens fuerit, Offcr 
t?ipsum mihi, etc., et Discipulus rêvera deinde dicat, Desidero 
meipsum tibi... offcrre. (Gence.) 

— vel aliis -- aut aliis, 714. 

— propter amorcm ^= propter honorem et amorem, my, tnS. 

— desideraverunt ^^ petierunt et desideravcrunt, ci , t7i8. 

— defuncti sint = sunt, a2, ci. 

— ut ab =^ et ab, b2. 

— malis erepti ^= malis exempti,//. 

14) Offero etiam tibi = offero tibi etiam, î)iy. 

— preces et hostias = hostias et preces, ci . 
conturbari, manque dans s3. 

— scienicr et = et, manque dans ?n i ; scienler aut, di , d3, d3; 
scicnter vel, ei , e2, e3, 1x4.^ p3, si , S2, s3, ui. 

Kcmpis a la leçon dcfeclucuse, aliquid damnum. 

— nobis omnibus pariter ^= ut nobis pariier, ci . 

— et mutuas -^ ac muiuas, 77/7. 
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i5) disccptalionem =^ discrcpationem, cr. 

— Iredere et = laedere animas nostras et, m/. 

i6) Miserere miserere = miserere domine miserere, c/; mise- 
rere domine miserere domine, e3; miserere domine misericor- 
diam, m8, 

— et fac nos = et nos fac, ci (?) 
amen, manque dans a2, ci . 

Juxta litteram Scripturae August. 2 (Zainer), miserere mei, 
et cum Psalm. l, secundum misericordiam tuam, ac deindc, 
poscentibus da gratiam et indigentibusda veniam, licet non tan- 
tum cum genitivo, sed, praîter illud vulgare, miserere nobis, di- 
catur etiam Biblice, misertus est dominus timentibus se. (Gence.) 

Cap. X. 

Titre) non est de facili, ai =^ non de facili est, 7n8 ; non est 
relinquenda de facili, n^; de facili non est, ceteri, 

— relinquenda = omittenda, mS, qi . 

1) curari = curare, ci ; tueri, m/, m3; teneri, mj. 

— fortior atque vigilantior = fortior aique evigilanlior, e/; 
fortior ac vigilantior, s3; fortiter atque vigilanter, wy; fortis 
atque vigilans, mi . 

2) et remedium = atque remedium, my, m8. 

— positum omni modo et occasione = positum esse in omni 
modo et actione nilitur, mj ; positum esse omni modo et occa- 
sione nititur, m8, 

3) enim quidam sacrae = enim sacrae, s3. 

— se aptare = aptare se, bi , b2, C2, c3, mi , mj, m8; aptari 
se, qi ; ces deux mots manquent dans ci , p5, 

— immissiones paliuntur = immissiones et illusiones patiun- 
tur, CI. 

Le no 3 manque dans si. 

4) Ipse nequam = ipse namque, ci, m8, n4 ; ipse enim, S2. 

— solita ejus nequitia = solita illos nequitia sua, mi, m8, 
n4, SI, S2, s3; solita eos nequitia, e/. 

— quatenus affectum eorum = quatenus fructus eorum affe- 
ctuum, ci; quatenus eorum affectum, 62, m8. 

— omnino communionem = communionem omnino, 62. 

— cum tepore = cum torpore vel tepore, m8. 
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5) quidquam = quîcquam, a2, mS, 114. 

— horridis = horrendis, bi, b2, ci, C2, c3,mi, m3; horrenc::» J 
seu horridis, m8, qi ; et horis, mj. 

— capul ejus = capul illius, s/. 

6) commotiones quas = commoliones ejus quas, mi, s3, u ^^ " 

— suscitât = suscitatur, C2. 

— est onfiittenda communio = communio est omittend^^u 
my, m8. 

7) pro devotione habenda = ad devotionem habendam, >n»-;'. 

— anxietas = anxietates, €4. 

8) sapientium, a/ = sapientum, ceteri, 

— gratiam Dei = dei gratiam, ei; dei, manque dans m3. 

— devotionem mentis destruit= mentis desiruit devotioncin, 
vi3; devotionem destruit mentis, s3. 

9) tribulationem = turbationem, mi, si , S2, s3, 

— ne dimittas = non dimittas, my, s3; non dimitte, m8. 

10) Si vero tu aliquem = si tu vcro aliquem, 114; si vero ali- 
quem, ci , e3, s3. 

— precare = deprecare, ci , 7x4, si. 
Le n' 10 manque dans bi , b2. 

1 1) prodest diu = prodest tibi diu, si . 

— aut sacram =ac sacram, mi, m3,?ny; aut sacramenli, «4. 

— dilferre communionem = communionem differrc, qi. 

12) quumprimis = quam primum, b2, ci , ha; quum primum, 
C2; quam cilius, ei . 

— velocilcr venenum = venenum velociler, my, mS. 

— accipcre remcdium =recipere rcmedium,c/,cJ,m;,7;27,»4. 
i3) istud dimittis — istud distuleris, ci. 

— cras forsitan illud magis cveniet = cras forsilan magis il- 
lud eveniet, 62; cras forsitan proplcr illud magis inepius lieri 
potcris, /z2;cras forsitan aliud majus eveniet, c5^ 13, mi ,7i4,p5, 
qi , SI, S2, s3, ni; cras forte aliud magis cveniet, my ; cras 
forte aiiquid majus eveniet, m8. 

— a communione impediri et magis = impediri, manque 
dans ai . 

14) Quanto citius =^ quanto ergo citius, 04, 

— gravitate et inertia =^ inertia et gravilate, 114. 

— le excutias —- te excrucias, ci3. 

— quia diu nihil importât, ai = quia nihil importât diu, ceteri. 
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imo plurimum nocet, manque dans bi , b2, c3. 

— et gravem = et communiter gravem. my. 

— gravem torporem = gravem teporem, ui; gravamen et 
Lorporem, m8; gravamen torporemque, m3. 

— consuevit inducere ^= talis protesiatio, m3; talis prolelatio, 
^7; solet inducere, mi. 

i5) libenter accipiunt = accipiunt libenter, ci (?) 

— differri cupiunt = differre cupiunt, bi, b2,ci,e4, mi,mj, 
n^; cupiunt differre, m3. 

— sui custodiam = custodiam sui, mj, m8. 

— se dare =■ dare se, i)j3. 

17) ille et Deo acceptus = ille est et deo acceptus, //, 12; ille 
et acceptus deo, 55; ille et acceptus, bi , C2, c3; deo, manque 
dans ces trois mss. 

— et tali = et in tali, e3, m8, si , S2, s3. 

— ut etiam omni = ut omni, my. 

— communicare = ce mot manque dans my, m8; communi- 
cari, €4. 

i8) quis inlerdum = quis in triduum, mit m3. 

— humililatis gralia aut légitima impediente causa = et hu- 
militatis gratia et légitime impedientis causa, m8. 

Si quis in iriduum, loco, inlerdum abstinet, etc., exscripto- 
ris regulari exercitio astricti videtur esse hallucinatio. (Gence.) 

19) desiderio suo pro = desiderio pro, di, d2, d3. 

— pro bona voluntate = pro voluntate, si . 

20) Quum vero légitime praepeditus est = qui vero légitime 
impeditus est, my, p5; quum vero légitime impeditus est, 13, 
mi, m8, n4, s3. 

— habebit semper = habeat semper, h2, m8, 114. 

21) et omni hora = et hora omni, a2; et hora, ceteri. 

— sine prohibilionc = sine probatione, my. 

— sacramentaliter = sacramenti taliler, ai . 

— débet suscipere ■= suscipere débet, my (?). 

— suam consolalionem = consolationem suam, 714. 

22) et in amore ejus = et in amorem ejus, ci, C2, mi, m3, 
;«<y, ui ; et amore ejus, my, qi . 

23) Qui aliter se non praeparat = qui auiem se non préparât 
aliter, ci ; non se praeparat, 62. 

— compellenle = impellente, ci , 
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24) Domino in holocaustum = domino holocaustum, bi. 

25) aut festinus= nec festinus, s3. 

— bonum communem modum = communem bonum modu 
b2, c/,c5; bonum et communem modum, mr , m3, mj ; mod 
communem, n^. 

— modum cum quibus== modum eorum cum, ci , mi , m3 
C. Aronensis edilor Cajetanus, ex Mell. 2, C. Allai, parti 

lam, et, interserit ac phrasim omnino sic explet, Serva bon 
et communem modum eorum cum quibus vivis. Sed idioti 
et familiarem ellipsim conjunctive, ac etiam praenominis, a.7;^j 
notavimus. (Gence.) 

26) molestiam et ==■ molestiam seu, bi , b2;\c\, e3, s3;... aur, 
mS, qi, ui, 

— servare = serva, ai , a2,ci, €4; debes servare, my, m8;h 
leçon, servare, s'impose : debes servare... servire. 

— secundum majorum = juxta majorum, 5/; secundum amo- 
rem institulionum, ci. 

Cap. XI. 

Titre) corpus Christi = corpus Jesu Christi, di . 

— maxime sunl, ai, a2, bi, b2 (?), ci, h2, 114^^ maxime 
sint, CI , e2y c3, €4, ^i , f^2y 12, jhH, p3, p5, si, s2.5J;per- 
maxime sint, di, ii, qi; scriplura sint, C2, c3, fi,f2 Q)J^> 
maxime sit, mi , my, ui . 

— animai fidcli necessaria = necessaria animae fideli, mh 
my; fideli animae, 62; fidcli necessaria, p3, p5. 

i) dulcissime domine Jesu ^^ dulcissime jesu, a2. 

— devotae animas = animai devota?, e3,f2, s3. 

— epulantis in convivio tuo =^in convivio tuo epulantis, mS; 
epulantis in convivio, mi,my, m8. 

— ubi ei =^ ubi enim, m'j. 

— cibus manducandusproponitur = cibus proponitur, m7,;7i8. 

— proponitur = ponitur, bi, b2, 

— cordis ejus desiderabilis --^ cordis desiderabilis, 62, ci , c3. 
2) afTcctu lacrymas = affectu cordis lacrymas, my. 

— fundere = eifundere, b2, p3. 

— pia Magdalcna = pia maria magdalena, my, 

— lacrymis irrigarc ^-^ lacrymis rigare, di, d2, d3, ci, 02, 
12, 13, mi y m3, my, mS, 114, p3 , qi. 
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3) ubi est haec = ubi haec, m3. 

4) luorum tolum cor = tuorum cor, ci. 

— cor meum = meum cor, 62. 

5) Habeo enim te = habeo te,//. 

— vere praesentem = praesentem vere, w/. 

6) conspicere =^ inspicere, ur . 

— oculi mei ferre non possent =oculi mei ferre non possunt, 
€1, p3; oculi mei ferre non possem, C2; le conspicere ferre non 
possent, c3; te conspicere non possent, 62; te conspicere oculi 
mei non possunt, n^; oculi mei non possunt, 12. 

— in fulgore majestalis tuae, ai, 02, h2, mi, m3, my ^= in 
fulgore tuae majestatis, 914; in fulgore tantaî majestatis, si; in 
fulgore majestatis gloriae tuae, m8; in fulgore gloriae majestalis 
tuae, ceteri. 

7) imbecillitati meas = meae imbecillitati, ci. 

8) in cœlo =in ccelis, my, m8. 

9) Sed ego adhuc = sed adhuc ego, e3, s3. 

— adhuc intérim = intérim adhuc, ci , 1118. 

— intérim •= ilerum, b2, c3. 

— specie = spe, 62. 

— et sine velamine =■ et velamine, a2. 

12) gloriam ejus = ejus gloriam, iny, 7;i5;gloriam dei,e5, sJ. 

— verbum Dei = verbum domini,^J. 

— caro factum = quod caro facium est, 114; carnem factum, 
CI, di, d2, d3, ei, eJ, e4,fi,f2,gi, g2, 1x2, ii, 12, 13. 

La fin du n' manque dans /;. 
i3)Memor = memori,//. 

— quodlibet eliam, ai, bi, b2 = eliam vel quodlibct, ci; et 
quodlibet spirituale, <7/; taedium quod libet spirituale, ;;5, sJ ; 
etiam quodlibet, ceteri. 

— spirituale = spéciale, m3. 

— quia quamdiu = et quamdiu, ci . 
aperte, manque dans mj. 

— pro nihilo = pro nlhil, s3; pro nihili, S2y faute grossière. 
14) Testis es tu mihi = testis es mihi tu, m7, m^ ; testis es mi 

dcus, CI. 

— quod nulla res potesl me, ai = quia nulla res potest me, 
a2, C2, ei , 13, n4, qi ; quod nulla me potest res, d3; quia nulla 
me potest res, di , d3,fi, f2, gi ,g2, 12, si, s3, ui ; quia nulla 
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polesl me res, bi, b2, c3, 04, ii ; quod nulla polesl me res, ci. ^ 
c3, p5 ; quod nulla res me polest, p3, S2; quia ulla res potes^^,^ 
me, m7; quia nulla res me polest, m8; quod nulla polest r^ ^ 
me, c2. 

i5) in hac mortalilate = in hac mortalilatisvila, m/, mJ, m^-^. 

— idco — cl idco, C2. 

17) La première partie du n' manque dans m/. 

— vcniurum confido ^^ venturum spero et confido, 02, 5^^; 

18) Ambulabo = Ambulo, 12, »i5;ambulando, w/. 

19) llabebo :^ habeo, c/. e^, my, tn8, si. 

— et refugio ^^ et refrigerio, ci. 

20) importabilis mihi, ai ^ a2 ^- mihi, manque dans 5/, n^; 
non impulabilis, niS; mihi importabilis, ceteri. 

— corporis hujus detenlus =^ corporis detenlus, mj. 

21) duobus me egere -- duobus egere, bi, b2, C2, cJ; egcre 
duobus, // . 

22) Dcdisti itaque = dcdisti namque. s3. 

— mentis et corporis =^ mentis et cordis, C2j di, d3,e2; 
corporis et animaî, e3, s3; anim.œ et corporis, mi, m3, ni7, 
m'S\ qi. 

23) duobus bcne vivere -- duobus vivcre, e2, c3, 7ni,m?, 
m/, mS, qi , s3, ui . 

— non possum, ai, tn i , mj, mS ■-- non posscm, cctcri. 

24) verbum I>ei vcrbum luum, bj. 

— animas est, ai -- animai mex est, a2, tni , mj; lux est ani- 
mai mca,\ c/; anima' mcit', cclcri. 

— sacramcniuni luum panis -^ sacramenlum panis, a2. 

25) ILec possunt ctiam — ■- hxc eliam possunt, ei, my, mS: 
hivc ctiam dici posscnt, di , d-j, d3. 

— mensiu dua: --- duai mensai, b2,qi; mensœduo,/;; mcnsœ 
tua.* duai, Il [ . 

— liinc et indc ■ hinc indo, b2. 

— indo gazophylacio, ai -- inde in gazophilacio, cctcri. 
2'")) m en sa est sacri ■- mcnsa sacri, b2. 
2<S) libi domine — tibi ago domine, »^, ui . 

— domine Jcsu -- d»)minc Jesu Chrisie., ;ï^ ; bone Jesu, bi, 

b2. Cl, C2, c3. 

— pro doctrina.' sacra? mcnsa = pro mcnsa doctrina? sacrée, 
12; pro doctrina sacra* mensa. J14. 
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ag) tibi Creator et Redemptor = tibi ago creator, 1x4; libi sal- 
''"ator et creator, ci ; creator ac redemptor, 5/, 52. 

graiias tibi creator et redemptor omnium, manque dans mi, 
r;2/, m8, qr , s3. 

— declarandam = declarandum, di , d2, d3, my. 

— sanclissimum corpus = corpus sanctissimum, ci . 

— proposuisti manducandum = proposuisti ad manducan- 
dum, CI. 

— inebrians salutari = salutari, manque dans 62. 

— omnes deliciae = omnes divitiae et deliciae, w/. 
3o) dominum majestatis = majestatis dominum, m/. 

— consecrare labiis = consecrarescilicet Christum labiis, my. 
et cetcris, manque dans d2, d3. 

3i) debent esse manus illaî = esse debent illae manus, g2, n4, 
5j; debent esse illius manus, s/; debent esse manus istae, mi, 
nij, mS, qi ; debeanl esse manus illae, ei ; debeant esse manus, 
62; debent, manque dans//. 

— cor erit = erit cor, di , ei, e4,fi,f2,mi,m7^ mS, qi , s3; 
erit, manque dans c/, d2, d3; etiam cor, e3. 

— toties = totius, //, i2; manque dans;75. 
Sa) nihil nisi sanctum = nonnisi sanctum. 

— sanctum nihil nisi honestum = sanctum nisi honestum, ci , 
mi , m/, fn8. 

— honestum et utile = utile et honestum, ei; honestum nisi 
utile, m/, ni/, mS, qi . 

— procederc dcbct= débet procedere,c/2,^5, mi, my,m8,n4. 

— Christi accipit ^= accipit christi, d!, d2,d3, ei, e2, m8, 714. 

— sacramentum = sacramonta, s3. 

33) simplicesct pudici = simplices pudici, 714. 

— pudici qui = pudici cssc debent qui, mi . 

— soient intuori — debent intucri, p5; soient, manque dans 
mi , my. 

— purœ et in -— purai in, bi , b2. 

— elevatîE ^= icvatai, di , d2, d3, ei, C2. 

35) Sacerdotibus specialitcr^^ specialiter sacerdotibus, eJ, s3; 
in lege specialiter dictum est, my. 

— sum dominus ^=- sum dicit dominus, e3, s3. 

36) dévote tibi in •= dévote in, b2, m8, 

— tibi in omni = tibi omni, ci. 
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37) Concède nobis tamen = concède tamen, bi, b2; coni^- cç 
lamen nobis, p3. 

— flere =: dertere, mi , m3, mj, 

38) ut... deservire valeamus = ut servire valeamus, ^^ ^ 
d3, 04; et... deservire, e3, 914, si, S2, s3; et... deservire. A 
m/, mj; et servire mereamur. Amen. mS. 

Cap. XII. 

Titre) se debeat = se débet, C2, e3, fi, s3; debeat se, n^. 

— Christo praeparare = praeparare Chrislo, bi , si; commu- 
nicaturus cum magna diligentia se praeparare débet, (//; se de- 
beat communicaturus praeparare, ei . 

Cum omni diligentia praepara cor tuum ad introducendum 
dilectum tuum, mr, m3, fny. 

3) et faciam apud te = et apud te faciam, a2. 

4) Si vis veniam A, p3. 
Si vis ut veniam B. 

— ad te et apud te maneam = apud le et apud te manebo, c/. 

— cordis tui •= cordis, 12. 

8) per integrum annum= per annum integrum, 13; per inie- 
grum animum, d3, €2. 

— prœparares= praepares, my, m8. 

9) Sed ex sola =; si ex summa, di . 

— permitteris = me permitteres, p3. 

— mensam meam = mensam, 13. 

— vocaretur ^= vocetur, b2, ci , c3. 

— nihil aliud habeal = nil habeat, //, f2, H4; aliud habet, 
g2: habeat aliud, mi , my. 

— et rcgraiiando = et gratias sibi agendo, ci; ad regratian- 
dum, iW] ; et cl regraliando, S2, 

10) Fac quod = tac crgo quod, c/, s/. 

— et affeciu =^ et cum atîectu, n4; ac alTectu, w/, my , ?;iS, 
qi ; et effeclu, di y m . 

— domini Dei tui = dominici dei tui, es; domini tui, 62; 
dilccli dei lui, 1x4. 

1 1) qui vocavi = qui te vocavi, 6/, 62. 

— ego jussi ^= ego sum qui jussi, di y d2, ei , 02, mi , m3, mj. 

— ego supplebo ^= et supplebo, ?ny, m8. 
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12) Quum gratiam ==- ego gratiam, p5; manque dans h2. 
i3) Si non habes ^= si non habes devotionem, ci , 114; si non 
abcs fervorem, gi, g2; si non habes fervorem vel devotionem, 
^2; si eam non habes, 13; si non habes gratiam, mi , m3, tuy. 

— et ^= sed, d2, dS. 

— et puisa = puisa, b2, ci . 

— micam aut guttam gratia* =^ unam guttam aquœ gratia;, 
s3; unam gratiae, my, 

accipere, manque dans b2. 
14) non ego tui = ego non tui, ut . 

i5) et meliorare venio =^ venio et meliorare, bi, b2, ci, C2, 
c3, fi . 

16) ut novam ^^ et novam, C2, mi, my, m8, 714, qi , s3, 

— recipias et = recipias a Deo et, ci . 

— emendationem = devotionem, 714. 

17) Noli negligere = nolo negligere, S2, faute grossière. 

— semper praipara A, p3. 
sed praepara B. 

Le n° 17 manque dans /z2. 

18) prépares le, ai, a2 =^ te praepares, ceteri, 

— sed ut etiam te sollicite, ai , a2, ei , e2, e4,fi,f2, gi , g2, 
il , 12 Q), 13, m8,p3, S2;sed ut etiam le solemniter, h2;sed ut 
etiam sollicite te, di, d2, d3, p5, si; sed etiam sollicite te, 714; 
sed etiam ut te sollicite, bi , b2, ci, C2, c3, e3, qi, s3, ui (?); 
sed ut te sollicite, mi, my. 

19) custodia post exigitur =^ post exigitur custodia, //. 

— praeparatio ad =■ praeparatio ante, m3. 

20) iterum est praeparatio = iterum praeparatio est, di, d2, 
d3, ei , 62; est iterum praeparatio, e3, h2, mi , my, in8, S2, s3; 
opiima est praeparatio, 714; est praeparatio iterum, qi . 

21) quippe valde indispositus = quippe indispositus, ?ni , my, 
mS,qi. 

— quis redditur = quisque redditur, si . 

23) quem totus mundus^^quod, di ; quem totus aufferre non 
potest mundus, c2, 13. 

— non potest = non potest habes, my. 

24) vivas =: vives, my. 
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Cap. XIII. 

Titre) Quod toto corde anima devota Christi unionem ='(\y^cd 
anima devota toto corde Christi Jesu unionem, di ; quod anim* 
devota débet toto corde affectarc unionem Christi in sacramemo, 
ui ; quod ex toto corde devota anima, m8 ; Christo unionem, «/J. 

— affectare débet = débet affectare, m8. 

i) tibi totum cor meum = totum corpus meum, a2; tibi cor 
meum, m8, si . 

— anima mea et = anima et, ci . 

— creatura me moveat = creata moveat, «4. 

— mihi loquaris et ego tibi = loquerismihi et ego tibi, cJ,s5. 
Le n' 1 manque dans mi. 

2) ac frequentem =^ et frequentem, mS, n4, p5, qi; vel fre- 
qucntem, mi , m3, my. 

— aîterna sapere discam = aîterna discam, e3, mj, s3. 

4) Tu in me et = ut in me et, ài , ci , c3, 

— in te et sic nos pariter = in te sic nos, p3; in te et nos sic 
pariter, my, mS, s3; in te et nos pariter sic, m/; in te et sic pn- 
riter, «4. 

— pariter in unum -— in unum pariter, bi , b2, ci , C2, c3, qi ; 
pariter manere, di , my : pariter sic permancrc, mi; permancre 
concède pariter, mb'. 

5) Vere tu ^==- vere vere lu, ci . 

()) Vere lu pacificus --= vere pacificus, my, mS. 

— vcra extra --^ vera ut extra, my. 

8)spiritus tuus Domine, ai ^^ domine spiritus tuus, cetcri. 

— dignaris= dignatus es, b2. 

i)) dcos appropinquanles -— deos alienosappropinquanies, s3. 

— luis quibus ob -^ luis quibus ad, my : tuis ob, m S . 

— iribuis ad edcndum -^=^ tribuis edendum, 62. 
10) Cueh) lam dilccta - - cuelo dilecla, a2. 

— Deus ui pascal — deus et pascit, my, mS, 
1 1) gratia -- gloria, s3. 

— homini singulariter impcnsus -— singulariter homini im- 
pensus, e3, mi, my, fuS, qi , $3. 

1 2) ista pro = ista et pro, mj. 

i3) Deo meo totalitcr— l)eo (?) totaliter, e3, s3. 
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14) CKultabutit a 



. inler 



a quum 



t6) rcspondebo sibi, m = respondebo illl, ceU 

— dignare Domine manere mi;cum ^= dign; 
I tecum, m/. 

— libenier esse = esse libenier, m?. 

1 7) meum ut cor meum libi sii — moum sh lil 



Cap. XIV. 

Titre) De quofumdam devotorum ardenlî desiderio ad corpus 
Chrisii^de ardenii desiderio ad commun ion cm, di;de quo- 
rumdam ardenti desiderio ad corpus Chrisii, rf?, rf3. 

ï} maxima devoùonc et afTectu ^= maxima dulcedine devo- 
tioniset alfeciLi, ai; magna devotione, ci. 

— et affeclu accedeniium = accedeniium et affeetu, b3; et 
sffectLone ac(;edentium, di , dx, d3; alîectu accendentium, g3. 

— in meipso = in me ipse, gi, 114; in memetipso, ci, mi, 
m3, mj, mS, qi; in me, di.di,d3, ei.ei. 

— icpidc et frigide = tepidus et friyidus, 112. 

— quod ila = et quod iia, di. 

- aridus et sine =^ aridus sine, ci . 

- affeciione cordis ^^ cordis aifeciionc, e3, s3; cordis intima 
niffectione remaneo, my. 

— quod =: et quod, ci . 

— affectus ^ affectatus, «17. 

— se non poiuerunt =■ non potuerunt se, bi, bi, ci, ci, c3; 
flctu se coniinere non poiuerunt, m/, mj. 

— abstinere, ai ^^absiinere sive continere, aa; continere, 
céleri. Gence attribue à tort au Kemp. la leçon, abstinere. Le 
ms. porte, continere. 

— sed ore cordis et corporis =■ scd ore corde el corporis, m/. 

— te Deum foniem = te lontem, ci . 

— nec satiare = ne saiiare, m/; et saiiare, e3, s3. 

— nisi corpus tuum cum omni ^ nisi cum corpus luum 
omni, s3. 

— jucundiiate et spiriiuali aviditaie = reverentia et sp 
tusli jucundiiate et aviditate, m/. 
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3) O vera ardens = o vere ardens, ci, m8, 914, si; o vera 
ardensque, di. 

— cognoscuni = agnoscunt, mj. 

5) Longe est = longe proh dolor est, ci; longe vero est, mj. 

— vehemens amor et ardor = vehemens ardor, c/. 

7) Jesu bone dulcis = bone Jesu et dulcis, ci; bone Jcsu 
dulcis, m/. 

— et concède = concède, ci . 

— affectu amoris = affeclione amoris, ci, c3. 

— in sacra ==■ in hac sacra, m/. 

— cœleste manna = manna, 02, b2, c3, 64. 

8) gratiam =- gratiam dci, ^4. 

— advenerit = venerit, bi, e3, 13, p5, si, S2, s3; venerint, 
b2; advenerint, 02; evenerit, ui. 

Ici finit m8 C. Calvet. 

9) tam spiritualium = tam specialium, ci, ei , 62, 04, fi , fi, 
gi ,g2, h2, il , 12, 13, p3,p5, qi, si, S2, s3, ui . 

— devotorum = donorum, f2. 

— non ardco =^ non ardeam, di, d2, d3, 

— magni inlîammaii = nnagis intlammali, ai. 

C. Aron., magis inlîammaii desiderii, loco, magni etc., quod, 
ut gallice, grand désir entlammé, idiotice ab auctore usurpa- 
tur. (Gence.) 

— intlammali desiderii ^^ desiderii inlîammaii, g/, ^2. i2,my. 

— fervidorum amatorum --^ amaiorum luorum, s3. 

Cap. XV. 

Tiirc) humiliiatc... acquiritur = acquirilur humilitate... ut. 

— humilitale — humanilaie, h2. 

— abncgaiionc ^= cognitione sivc abnegalione, a2; manque 
dans d3. 

quod gralia devotionis inslanlcr acquirere tcnetur, my. 

1) instanter quxrere ^= instanter pclere, di , d2, d3, ei, e2, 
04; indesincnter petere palienier quœrere desideranter et fi- 
ducialiier cxpectarc, 714; desideranter patienter et fiducialiter 
cxpectare, p5; petere patiens et, my. 

— gralanter accipere — - gratanter rccipere, céleri. 

— tempus et modum = tempus et modicum, a2, p5; lermi- 
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num et modum, e3, n4, S2, s3, «/ ; ac terminum et modum, m i , 
my, qi. 

2) parum aut = parum ac, C2: parum et, 114. 

— devotionis inierius sentis = devotionis sentis, mi, my, s3; 
sentis intcrius, di . 

— non dcjici = non nimium dejici, ceteri. 

— nec inordinate = aut inordinate, s5. 

3) Dat sxpe Deus = sspe deus dat, s3. 

4) Dat quandoque = dat etiam quandoque, 64. 

5) portabile = portabiiis, 114. 

6) devotionis gratia = gratia devotionis, s3. 

8) dici debeat = dici debeatur, ci; grande dicit, c3. 
La première partie du n* manque dans my. 
g) Et si hoc ■= sed si hoc, c/. 

— grande vel modicum, ai, a2 = grande modicum, b2; mo- 
dicum vel grande, ceteri. 

— perfecte viceris = viceris perlecte, my. 

— erit = profecto erit, e3, s3, 

Advcrbium, perfecte, vi majori alibi usurpatum cum verbo 
ipso, vincere (II. iv, i5), hic posiium post, viceris, et lectum, 
profecto, a CC. nonnullis, atfirmativo verbo, erit, conjungitur. 
(Gence.) 

10) corde traiideris = corde credideris, /2. 

— nil ita bene -■= nil tam bcne, a2. 

— nec hoc vel illud ^= nec hoc nec illud, bi, b2, ei , e2; nec 
vel illud, d2, d3. 

— pro tuo libilu = pro libitu tuo, my. 

— sed intègre te in ipso -— sed in ipso te intègre, di, d2, d3 ; 
sed in integro te, e2; sed te intègre, s3; sed si te intègre, 914. 

— te in ipso ^^ te in illo, ci . 

— unitum te -^ te unitum, b2. 

— pacatum -— placaium. b2, c3. 

— nil ita bcne -- nil tam bene, a2; nihil ita tibi, ci . 

— sapiet = sapit, my. 

1 i) Quisquisergo = quisquis enim, my. 

— corde sursum ad = corde ad, s3. 

— levaverit =^ elevavcrit, 62. 

— gratiœ percipiendai = gratix percipiendus, a2;gratiac reci- 
pienda», e^/gratiœ perlicicndjî, 5 J; gratia;, manque dans;?:?. 
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— ac dignus = ac digne, m/; digneque, p3. 

— gratis percipiendae = devolionis munere. Dat enim domi- 
nas ibi benedictionem suam, manque dans/2; ac dignus devo- 
tionis munere erit. Dat enim dominus ibi, h2. 

— vasa vacua = vasa,/2. 

— munere -^ muneri, p3. 

i3) Dominus ibi = ibi dominus, s3. 

— quis renunliaverit, ai , ci = quis renuntiaverit sive renun- 
tiat, a2; quis infimis renuntiaverit, e^: ; infimis renuntiaverit 
quis, 1x4; quisque renunciat, di, dS; quis perfectius infîmis re- 
nuntial, p3; quis renuntict, mi, my ; quis renunciat, ceteri. 
Dans S2, le mot, quis, omis d'abord, a été écrit à la marge. 

— venit copiosius = venit et copiosius, b2, 114. 

— liberum cor = cor liberum, ci , s3, 

mirabilur, manque dans August. 2 et Zainer. (Gence.) 
14) cum eo et ^^^cum illo est, sJ. 

— et ipse se = et se, mj. 

— posuit totaliter ^^ totaliter se posuit, g2, 

— cjus usquc in = ejus in, mj, qi . 

i5) sed ad = sed super omnem devotionem et consolationem 
ad, eS, SI , S2, s3, ui . 

Le n' i5 manque dans m/, my, qi. 

Cap. XVI. 

Titre) Chrlsto =^ Christo Jesu, di . 

— aperirc... debcmus =^ debcmus aperire, e3, s3; apcrire de- 
bcmus, m/. 

— graiiam ejus, ai , b2, p5 --=- ejus gratiam, ceteri; gratiam, 
manque dans p3. 

\) neccssitaiem meam quam, ai , p5 = necessitatem quam, 
ceteri; et neccssitaiem, manque dans m/. 

— gravatus tentatus lurbalus ^=- turbatus gravatus tcntalus, 
mi , ))iy, s3, 

— sublevamine =- et sublevatione, di, d3, ei , e2, ui; et le- 
vamine, mi, my. 

3) inleriora mca = interiora, bi, b2. 

— et qui solus potes = et qui potes, 62; et qui solus poiest, 
e3, mi, my, 114, S2, s3, ui. 
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Haec Thomas locutîo, potest, non solum ab authoris mente 
aliéna est, sed etiam a latinitate. (Quatremaire.) 
4) Le n*4 manque presque entier dans //. 

7) gravia et contraria = contraria et gravia, b2. 

— infima = infirma, g2. 

— creata in = creata scilicet terrena in, mj. 

8) dimittas = permittas, b2, p3. 

9) Tu solus mihi = Tu mihi solus, s3, 

— mihi ex hoc jam dulcescas = mihi dulcescas ex hoc, s3; 
mihi jam ex hoc dulcescas, dr, d2, d3, ei , e2; mihi ad hoc 
jam, ui; mihi ad hoc(?), my; mihi ex hoc, b2, nu, p3. 

— dulcescas = dulcescis, 114, 

10) ex tua praesentia acccndas = accendas ex tua praesentia, 
mr, my, qi , ui; totaliter accendas, e2; me accendas, p3. 

— accendas = incendas, n^. 

— comburas = combures, a2, e3, €4, g2, mi , my, p5, qi , 
S2, s3, ui; combures, est une faute grossière. 

— internas unionis = iniernam unionis, s3; aeternae unionis, 
€2; internas devotionis et unionis, qi , 

12) ignescerem = cognosccrcm, ci. 

— in meipso = in memetipso, C2, tni , mj, qi. 

Cap. XVII. 

Titre) et vehementi affectu ^= et desiderio vehementi, ci; et 
vehementi desiderio, si ; desiderio et amore et afFeclu vehementi, 
n4; amore, manque dans qi; effcctu, d2, 

— suscipiendi = communicandi, di. 
i) toto cordis ^= toto corde, my. 
suscipere, manque dans 62, ci»c3, 

— multi sancti et = mulii et, tuy. 

— personae in = personae te in, fny. 

— qui tibi = quae tibi, qi. 

— in sanctitate vitae = in vitae sanctitatc, p3; in sanctitate, 
w/, my, qi , s3, ui. 

2) amor aeternus =■ aeternus amor, qi . 

— te suscipere-^ te recipere, s3. 

— et sentire = vel sentire, 62. 

3) indignus sim = indignus sum, a2, bi , ci, c3, d3, e2. 
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e3, e4,fi,f2, gi, ii, 12, 13, my, 114, p3,p5, si, 53, s5, a/. 

— sentimenta =• sacramenta, mi, m3, my; sentimenia, 
manque dans di. 

— tamen =- quam, my. 

— cordis mei affecium =cordis afTectum, my, 

— illa gratissime inflammata A, p3, p5; gratissime illa in- 
flammata, i2, 13. 

gratissima inflammata B. 

4) potest pia mens = potest mens pia, mi , my ; potest mens 
mea pia, qi. 

— haec omnia = hoc omnia, ai 

— omnia tibi cum = omnia cum, my. 

— summa veneratione et = summa rcverenlia venerationc 
ac, €4. 

— et intimo favore = ac intimo favore, di , d2, d3, ei, 64; 
ex intimo favore, e2,fi, s3; et intimo favore aliter fervore, eS; 
ex intimo fervore, ci, m3, my, 1x4; et intimo fervore, C2,f2, 
h2, mi , p3. 

— et offcro ^= et opto, tny. 

5) mihi reservare ^= reservare mihi, ci : mihi servare, niy. 

— sed me et -= sed mea et, 13. 

— mea tibi — . mea te tibi, qi. 
sponte, manque dans 7uy. 

6) Dcus meus -=■- deus deus meus, 62. 

— Creator meus et — crcator et, my. 

— spe et puritatc = spc et caritate, e3, mi , m3, mj , 114, qi, 
s3, ui ; spe lide et puritatc, ci , 13. 

— te affecte ^^ afTccto te, ci ; et affecto, my, 
dcsidcravit, manque dans s3. 

— gloriosa =z gloriosissima, my. 

— cvangelizanti --evanyclizante, 13, mi, m3,my, qi,s3,ui. 

— et dévote ~ ac dcvoïc, c3, si , S2, s3. 

— rcspondit = dicens, ;;?7. 

7) praecursor — cursus, ^2. 

— beatus... tuus ^- tuus... bcatus, my. 

— sanctorum -- sanclorum tuorum, my. 

— posimodum — poslca, g2. 

— cernens intcr homincs Jesum -- ccrncns Jesum inter ho- 
mines, di, d2, d3, ci, c2, n4,p3; ccrncns juxta marc Jesum 
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ambulantem, mr, m3, my; cernens inter turbas te Jesum, gi. 

— eum gaudio = cum gaudio, 62, cj; dans Kemp. le mot, 
eum, est en marge. 

— inflammari = inflammare, my. 

8) affectus = accensus, 13. 

— excessus ac supernaturales = excessus ac spirituales, 02; 
excessus et supernaturales, eS, 114, p3, $3; excessus supernatu- 
rales, m/, m3, my, qi; excessus ac supernales, ci , d3, 04, gi, 
g2, h2, ii,p5. 

— celebratis et = celebratis pro me et, my. 

— et omnibus = et pro omnibus, b2, c3; et in omnibus, d3. 

9) et immensae ■=■ ac immensae, s/, S2. 

10) Haec tibi =^ hoc tibi, my. 

— ad reddendum mecum tibi =^ ad edendum tibi, fi; tibi me- 
cum, my. 

— exoro =^ cxoro et laudent, my. 

1 1) et ardenli = ac ardenti, ci . 

— magnificent = magnificei, my. 

12) quicumquc = populus, s3. 

— et dévote, a/ ^= ac dévote, ceteri. 

— tuum célébrant = tuum sumuni graliam, my. 

— et pro = atque pro. g2. 

Cap. XVIII. 

Titre) humilis imilator ^= humilis amator, 114; humilisimita- 
tor, di; le reste du titre manque dans di. 

— subdendo sensum suum = subdendo se, ui; subdendo sen- 
sum, my. 

— sacras fidei = sacramento fidei, ui. 
Le chap. xviii manque dans b2. 

Caput xviii et ultimum, ci. Nullibi exprimitur hoc capitulum 
esse xviii et ullimum, nisi in Codice de Advocatis. (Grégory.) 
Grcgory se trompe. La même indication se trouve ailleurs ; 
entre autres documents, par exemple, dans c3, h2, 114, 

1) Cavendum est, ai = cavendum tibi est,/2, mi, my;csL' 
vendum est tibi, ceteri. 

— dubitationis profundum =^ dubitationis errorem vel pro- 
fundum, my. 



1 
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— submergi = mergi, bi , ci, C2, c3, mi, mj ; demergi, dt, 
d2, d3, ei , €2, 64. 

3) Plus valet = plus enim valet, mi, m3, my, qi. 

— intelligere polest — intelligere possit, di, d2, rf5,/2;pos- 
sit intelligere, mi , mS, my, qi . 

4) Tolerabilis pia = tolerabilis est pia, ci ,di , mi , n4,p5;lO' 
lerabilis est et humilis, p3. 

— parata semper ^= parata est semper, h2, mi , my, p5. 

— et per sanas = et super sanas, c/; et per solas pairum, «17. 

— studens = studentis, ci; siudet, h2. 

et personans patrum sentcntias studiosius ambulare, 114. 

5) plana ac — plana et, 13, mi , my: plena ac, h2. 

— semlta = planas ac infirmas pcrgit semitas mandatorum 
dei, p5; planas ac firmas pergit semitas mandatorum dei, «4. 

— scrutari = pcrscrutari, my. 

8) comprchendes =^ deprchendes, di, d2, d3; appréhendes, 
«4:; comprehendis, m; manque dans ;;5. 

i)) Subdcre Deo = subdc te deo, e3, €4, qi ; subde deo, a ,di. 

— utile ac necessarium = utile et necessarium, bi, ci,c2,di, 
d2, d3, 714, p3, p5; necessarium et utile, c3, mi , my,qi , s3, ui. 

10) cl sacramcnto = ac sacramento, bi , ci , c3, €4. 

— hoc ipsis -^ ipsis hoc, di , d2, d3, ei, C2, n4, s3 ; opus 
ipsis, C2. 

— potius inimico ^^ inimico potius, p3 ; potius in isto, 114. 

1 1) Noli curare -= noli timcre, my, s3. 

— diabolo dubitationes ~ diabolo disputationcs et dubitalio- 
nés, CI ; diabolo tenialiones, my. 

— responde = respondeas,//. 

12) Crede vcrbis Dei - vcrbis credo sanctis Dei, my. 

— nequam inimicus — inimicus ncquam, s3. 

14) Saîpe multum ^^ Saîpc enim mullum, c/, di . 

— talia suslinet --- sustinci talia, ci. 

— possidct -' possident, my. 

— autcm devotos =^ autem et dcyolos,di ,d2,fi ,f 2, mi,m/, 

— variis modîs --^ modis, manque dans C2 ; variis tentationi- 
bu.>, di , d3, fi. 

— tentât et vexât --- vexât et tentât, 714, ut. 

1 5) supplici reverenlia ^^ simplici rcvcrcnlia, ai , a2 : la le- 
çon, suppiici, s'impose, car il n'est pas admissible que l'auteur 



— 44» — 

ait répété répithète^simplici, déjà appliquée un peu auparavant 
à, fide; — et supplici, mj. 

i6) Quidquid = et quidquid, eS» si, $2, s3, 

— secure comitiitte = committe secure, s3. 
i8)Graditur Deus cum = gradilur cum,//. 

— dat iniellectum = intellectum dat, s3. 

— qui sibi nimium crédit =^ qui nimium sibi, bi, di, d2, 
d3s p5; qui sibi ipsi nimium,//, g2, i2, si, S2; qui minime sibi 
crédit, n^. 

19) fides autem vcra falli non potest =^ vera autem fides falli 
non potest (?), d2; fides vera falli autem non potest, d3; ces mots 
manquent dans/75. 

21) sanctissimo =sacratissimo, di , fi , 714, p3, 

22) potentia; facit= paticnliae facit, fi, 

23) mirabilia nec incffabilia diccnda ^=- inscrutabilia dicenda, 
ci,di; infallibilia dicenda, ;73;ineffabilia nec mirabilia dicenda, 
m3, qi; ineffabilia et mirabilia diccnda, mi , mj, 

La première partie de ce n' manque dans mj. 



EXPLICIT DU LIVRE IV. 



ai Explicit liber quartus et ultimus Abbatis Johannis Gersen. 
de Sacramento Allaris. 

a2 Explicit liber quartus et ultimus secundum ordinem li- 
brorum. 

bi Explicit liber quartus et ultimus. 

c3 Explicit liber quartus et ultimus de Sacramento Altaris. 
Laus Deo. Amen. 

di Explicit. Deo laus et B. .M. V. 

d2 Explicit liber quartus de 1. C. 

ei Explicit liber quartus et ultimus de Sacramento Allaris 
magistri Joannis Gerson Cancellarii Universitatis Parisicnsis. 

C2 Explicit liber quartus et ultimus de Sacramento Altaris. 

c3 Explicit, Scquiiur tractatulus de modo vivendi ordinale et 
perfecte. 
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€4 Explicit liber quartus et ultimus de Sacramento Altaris. 
Johannis Gerson Cancellarii Parisiensis de contemptu mundi 
devotum et utile opusculum finit. 

// Explicit liber quartus Joannis Gersen de Sacramento Eu- 
charistias. 

f2 Explicit liber quartus et ultimus sancti Johannis Gersem 
de Sacramento Altaris. 

gi Explicit liber quartus et ultimus de Sacramento Altaris. 

g2 Explicit liber quartus et ultimus de Sacramento Altaris. 

h2 Explicit liber flosculorum vits spiritualis. 

i; Explicit liber quartus et ultimus de Sacramento Altaris, et 
per consequens totus liber devotus et spiritualis editus a Domino 
Johanne Gersen olim canzelario parisiensis (sic). Amen. 

13 Explicit liber quartus et ultimus de Sacramento Altaris 
Johannis Gersen. 

m/ Explicit. 

n4 Explicit liber quartus de I. C. in quo specialiter tractalur 
de venerabili Sacramento Altaris. 

p3 Explicit liber titulatus de I. J. C. valde devotus. 

5/ Explicit liber. 

sS Explicit traclatus de Sacramento Altaris. 

U2 Et sic est hujus iraclatuli de venerabili sacramento Eucha- 
ristiae utilis et boni finis. Dec Gratias. 

L'ExpIicit manque dans b2, ci, C2, dS, m8, qi, S2, ui. 
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ERRATA 



Ajouter, L. II, c. ii, litre. 

De humili submissione sub praelati regimine A ; subjcctione, 
di y d2, d3; submissione praelati régi misericordiae, C2, c3; sub- 
missione prxiati regimine, ci. 

De humili submissione B ; submissione sui, mi, m3, m5, mô, 
n2, n3, n4, p5, ri , r2, 1-4 ; submissione suiipsius, ^/, r3; subje- 
ctione Dei, «/; de humilitatc erga irascentes, m. 

— L. III, c. V, n» 21. 

affectui mancipat, ai, a2, b2, C2, di, d2, d3,ei, c3, mi,p3, 
ri , r2, r4, ui = affccium mancipat, pi ; effectui mancipat, 
ceteri. 
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